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Préface 


Ce  deuxième  volume  de  la  série  Doctrines  du  Salut  a  un  thème  central: 
le  salut,  ce  que  c'est,  comment  l'obtenir  et  les  lois  qui  y  sont  relatives. 

Pendant  près  d'un  demi=siècle,  le  président  Joseph  Fielding  Smith,  fidèle 
à  son  onction  apostolique,  a  voyagé  dans  l'Eglise  et  dans  le  monde  entier 
rendant  un  témoignage  spécial  du  Christ,  élevant  la  voix  d'avertissement 
et  enseignant  les  «doctrines  du  salut»  avec  clarté  et  simplicité.  Il  est  uni= 
versellement  estimé  comme  la  principale  autorité  doctrinale  de  l'Eglise. 

Il  n'est  pas  d'enseignements  qui  aient  de  plus  grande  valeur  pour  l'hom= 
me  que  ceux  qui  révèlent  les  vérités  concernant  le  salut,  «car  il  n'est  pas 
de  plus  grand  don  que  celui  du  salut1»  et  nul  n'est  mieux  qualifié  pour 
enseigner  ces  vérités  que  le  président  Smith. 

Les  extraits  choisis  de  ses  sermons  et  de  ses  écrits  qui  constituent  ce  vo= 
lume  —  conservant  la  disposition  utilisée  pour  le  premier  volume  —  ont 
été  arrangés  par  sujets  et  abondamment  pourvus  de  notes  de  bas  de 
page. 

Dans  Doctrines  du  Salut,  volume  II,  l'étudiant  de  l'Evangile  trouvera 
des  explications  claires  et  faisant  autorité  sur  quasiment  tous  les  aspects 
importants  du  salut,  sur  les  degrés  de  gloire,  l'exaltation,  le  mariage  cé= 
leste,  le  Saint=Esprit  de  promesse,  le  salut  pour  les  morts,  la  vie  et  la 
mort  spirituelles,  la  résurrection  et  bien  plus  encore.  Celui  qui  cherche 
pieusement  consultera  ces  enseignements  avec  le  vif  désir  de  se  les  assi= 
miler. 

Je  désire  vivement  remercier  beaucoup  de  personnes  pour  leur  aide, 
leurs  suggestions  et  leur  encouragement:  avant  tout,  bien  entendu,  le 
président  Smith  lui=même,  pour  sa  pénétration  scripturaire,  ses  enseigne= 
ments  clairs  et  son  pouvoir  d'expression,  Oscar  W.  McConkie,  mon  père, 
pour  ses  nombreux  conseils  et  ses  précieuses  suggestions,  Milton  R.  Hun= 
ter,  du  premier  conseil  des  soixante=dix,  pour  le  même  genre  d'assistance, 
Joseph  Fielding  Smith,  fils,  pour  la  composition  et  pour  ses  nombreuses 

i  D.  &  A.  6:13. 


suggestions  fort  appréciées,  Velma  Harvey,  pour  avoir  dactylographié 
la  foule  de  documents  d'où  ont  été  extraits  ces  enseignements  de  choix 
et  Harold  Lundstrom  pour  sa  lecture  soigneuse  et  attentive  des  épreuves. 


Bruce  R.  McConkie 


Sait  Lake  City,  Utah 
25  septembre  1955 
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Chapitre  1 

Le  salut 

Le  plan  de  salut 

Les  vérités  du  salut  sont  faciles  à  comprendre.  Le  salut  devrait  être  au 
premier  plan  de  l'esprit  de  tous  les  hommes.  Il  est,  sans  aucun  doute,  le 
sujet  le  plus  important  qui  se  puisse  envisager,  et  cependant  il  y  en  a  si 
peu  dans  la  foule  qui  accordent  la  moindre  attention  à  ce  thème  grand  et 
important  et  à  son  application  dans  leur  vie1. 

Toute  vérité  liée  au  plan  de  salut  est  raisonnable  et  compréhensible.  Elle 
peut  du  moins  être  comprise  de  ceux  qui  font  confiance  au  Seigneur  et 
adoptent  l'attitude  qui  leur  permet  de  recevoir  la  révélation  qu'il  peut 
leur  donner.  Le  Seigneur  ne  laisse  pas  à  l'homme  le  soin  de  trouver  la 
vérité  sans  le  guider.  Il  n'a  jamais  accompli  aucune  œuvre  importante 
pour  le  salut  des  hommes  sans  envoyer  d'abord  parmi  eux  les  témoins 
spécialement  désignés  par  lui  qui  ont  le  pouvoir  de  parler  avec  autorité 
en  sachant  de  quoi  ils  témoignent2. 

Efforts  faits  dans  la  vie  prémortelle  dans  la  direction  du  salut.  Nous 
avons  eu  une  existence  avant  de  venir  dans  ce  monde.  Nous  avons  vécu 
dans  l'esprit  et  nous  étions  en  la  présence  de  notre  Père  céleste  qui  est  le 
Père  des  esprits  de  tous  les  hommes  et  là  nous  marchions  par  la  vue,  car 
nous  étions  en  sa  présence. 

Il  fallait,  pour  que  nous  recevions  la  plénitude  des  bénédictions  et  des 
possibilités  et  devenions  semblables  à  notre  Père,  que  nous  passions  par 
cette  épreuve  mortelle.  C'est  pour  cette  raison  que  la  terre  fut  préparée, 
et  nous  fûmes  envoyés  ici  pour  recevoir  un  corps  de  chair  et  d'os,  être 
vivifiés  par  le  sang  et  prendre  part  à  toutes  les  vicissitudes  de  la  vie 
telles  que  nous  les  trouvons  sur  notre  terre,  afin  de  discerner  le  bien  du 
mal  par  l'obéissance  aux  principes  de  l'Evangile. 


i  Church  News,  supplément  du  samedi  du  Deseret  News,  journal  de  Sait  Lake  City, 

12  février  1938,  p.  3. 
2  Era,  mensuel  de  l'Eglise  créé  en  1897  et  supprimé  en  1970,  vol.  30,  p.  949;  Amos 
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Il  fallait  que  nous  eussions  l'occasion  de  connaître  la  tentation  ainsi  que 
les  souffrances  et  les  épreuves  aussi  bien  que  le  plaisir;  et,  si  nous  étions 
fidèles,  nous  passerions  à  notre  exaltation  et  deviendrions  les  fils  et  les 
filles  de  Dieu,  ayant  obtenu  dans  cette  vie  mortelle  la  connaissance,  la 
sagesse  et  l'intelligence  qu'on  ne  pouvait  obtenir  d'aucune  autre  façon. 
C'est  pour  cela  que  nous  sommes  venus  ici. 

Nous  avons  pris  ce  corps  mortel;  il  nous  a  été  accordé  à  cause  de  notre 
obéissance  dans  le  monde  précédent,  lorsque  nous  demeurions  dans 
l'esprit  et  en  la  présence  de  Dieu;  et  maintenant  nous  souffrons  les  afflic= 
tions  et  en  même  temps  recevons  les  plaisirs  de  la  chair3. 

Le  libre  arbitre  est  essentiel  au  salut.  Nous  sommes  sujets  à  la  tentation, 
mais  il  n'était  pas  du  tout  dans  les  intentions  du  Seigneur  que  nous 
cédions  et  fussions  ainsi  assujettis  au  péché,  tombions  et  perdions  la 
récompense  qui  sinon  serait  à  nous.  Il  savait  que  nous  ne  pourrions  sous 
aucune  autre  condition  rentrer  en  sa  présence  et  être  dignes  de  l'exalta= 
tion  si  ce  n'est  grâce  à  notre  libre  arbitre  et  aux  possibilités  qui  nous 
seraient  données  dans  cette  vie  en  discernant  le  bien  du  mal  lorsqu'on 
ne  marche  plus  par  la  vue,  mais  par  la  foi.  Sans  libre  arbitre,  nous  ne 
serions  pas  grand=chose,  et  le  Seigneur  nous  a  accordé  notre  libre  arbitre 
afin  que  nous  agissions  par  nous=mêmes  —  pour  choisir  le  bien  ou  pour 
choisir  le  mal  si  nous  le  désirons  —  étant  bien  entendu  que  nous  récolte= 
rions  la  récompense  de  nos  travaux  dans  cette  vie.  Ceux  qui  font  le  bien 
se  lèveront  dans  la  résurrection  des  justes  et  recevront  une  place  dans 
l'exaltation  dans  son  royaume,  tandis  que  ceux  qui  font  le  mal  se  lèveront 
aussi  dans  la  résurrection,  mais  la  résurrection  de  la  damnation4. 

Les  lois  du  salut  révélées  dès  le  début.  Nous  n'ignorons  pas  les  choses  de 
Dieu,  car  elles  nous  ont  été  communiquées  depuis  le  temps  d'Adam 
jusqu'à  présent  et  sont  rapportées  dans  les  Saintes  Ecritures.  Des  mes= 
sagers  venus  de  la  présence  de  Dieu  ont  été  envoyés  sur  la  terre  dès  le 
début  pour  graver  dans  le  cœur  des  hommes  et  leur  révéler  tout  ce  qui 
est  essentiel  à  leur  salut.  S'il  y  en  a  parmi  nous  qui  ignorent  cela,  c'est 
parce  qu'ils  be  révoltent  délibérément. 


3  Abraham  3:22—28;  Moïse  6:33,48;  2  Néphi  2:24,25. 

4  Cen.  &  Hist.  Mag.,  magazine  généalogique  et  historique  autrefois  publié  par  la 
Société  Généalogique  de  l'Eglise,  vol.  9,  p.  16;  2  Néphi  2:11—16,  27—30;  Jean 
5:28,29. 
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Le  Fils  de  Dieu  est  venu  lui=même  sur  la  terre  nous  montrer  par 
l'exemple  le  chemin  de  la  vie  éternelle  et  était  lui=même  exempt  de  tout 
péché.  Nous  ne  pouvons  pas  prendre  l'ignorance  pour  excuse  si  nous 
violons  les  lois  de  Dieu.  Avec  tous  ces  commandements  que  nous  avons 
devant  nous,  nous  sommes  des  personnes  moralement  responsables  de= 
vant  le  Très=Haut  et  tenues  d'obéir5. 

Stipulations  et  conditions  du  plan  de  salut.  Les  principes  premiers  et  fon= 
damentaux  de  ce  plan  de  salut  sont: 

1.  La  foi  en  Dieu  le  Père,  en  son  Fils  Jésus=Christ  et  au  Saint=Esprit. 
Nous  devons  les  accepter  comme  autorité  présidente  des  cieux,  gouver= 
nant  et  gérant  tout,  omnipotents,  justes  et  vrais. 

2.  Nous  devons  accepter  l'expiation  infinie  du  Christ,  croyant  qu'il  est 
le  Rédempteur  du  monde,  nous  rachetant  aussi  bien  de  la  transgression 
d'Adam  que  de  nos  péchés  personnels  à  condition  que  nous  nous  repen= 
tions. 

3.  Nous  devons  nous  repentir  de  tous  nos  péchés,  donnant  notre  cœur  à 
Dieu,  pleinement  décidés  à  le  servir. 

4.  Nous  devons  être  baptisés  d'eau  pour  la  rémission  de  nos  péchés  par 
quelqu'un  qui  est  appelé  de  Dieu  et  revêtu  de  l'autorité  divine  pour  admi= 
nistrer  les  ordonnances  de  l'Evangile. 

5.  Il  faut  que  les  mains  de  ceux  qui  détiennent  l'autorité  soient  placées 
sur  notre  tête  et  que  par  leur  ministère  nous  recevions  le  baptême  du 
Saint=Esprit,  l'Esprit  de  vérité  et  de  prophétie  qui  nous  guide  dans  toute 
la  vérité. 

6.  Nous  devons  être  disposés  à  servir  le  Seigneur  de  tout  notre  coeur, 
de  tout  notre  esprit  et  de  toutes  nos  forces,  gardant  ses  commandements 
jusqu'à  la  fin. 

C'est  sur  ces  lois  qu'est  basé  le  salut,  et  les  bénédictions  promises  le  sont 
pour  tous  les  hommes.  Ces  conditions  ne  sont  ni  strictes  ni  pénibles  et 
sont  à  la  portée  du  plus  faible  d'entre  les  faibles  du  moment  qu'il  fait  con= 
fiance  à  son  Rédempteur. 


5  Conf.  Rep.,  rapport  de  la  conférence  générale,  publié  en  anglais,  avril  1943,  p.  13. 

*3 


Tous  ceux  qui  se  repentent  et  obéissent  à  ces  lois  seront  rachetés  et  sau= 
vés  des  péchés  du  monde;  mais  ceux  qui  refusent  et  ne  se  repentent  pas 
devront  souffrir  pour  leurs  propres  péchés0. 

Ingratitude  vis=à=vis  du  plan  de  salut.  L'ingratitude  est,  je  pense,  le  plus 
généralisé  de  tous  les  péchés  et  un  des  plus  graves,  parce  que  toute  âme 
qui  refuse  de  demeurer  dans  la  vérité,  qui  ne  veut  pas  marcher  dans  la 
lumière  et  l'intelligence  des  commandements  que  Jésus=Christ  a  donnés, 
est  ingrate.  Il  est  venu  donner  sa  vie  pour  nous  racheter  de  la  transgres= 
sion.  Il  a  été  cloué  sur  une  croix  et  son  sang  a  été  versé.  Dans  quel  but? 
Afin  que  nous  vivions,  afin  que  nous  recevions  la  rémission  de  nos 
péchés,  afin  que,  par  l'obéissance  aux  principes  de  l'Evangile,  nous  ren= 
trions  en  la  présence  de  Dieu  le  Père  et  de  son  Fils  Jésus=Christ7. 


L'immortalité  et  la  vie  éternelle 

Comparaison  entre  l'immortalité  et  la  vie  éternelle.  L'immortalité  et  la 
vie  éternelle  sont  deux  choses  bien  différentes,  distinctes  l'une  de  l'autre. 
Chacun  recevra  l'immortalité,  qu'il  soit  bon,  mauvais  ou  indifférent,  car 
la  résurrection  des  morts  sera  accordée  à  tous. 

La  vie  éternelle  est  quelque  chose  de  plus.  Seuls  recevront  la  vie  éternelle 
ceux  qui  gardent  les  commandements  du  Seigneur  et  ont  ainsi  le  droit 
d'entrer  en  sa  présence.  Quand  le  Seigneur  dit:  «Etroite  est  la  porte,  res= 
serré  le  chemin  qui  mènent  à  la  vie,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent»8, 
il  veut  dire  qu'il  y  en  aura  très  peu  parmi  les  enfants  des  hommes  qui  se 
montreront  dignes  dans  cette  vie  de  rentrer  demeurer  en  sa  présence. 
C'est  la  vie  éternelle,  demeurer  en  la  présence  du  Père  et  recevoir  de  lui 
l'exaltation.  Il  n'entendait  pas  par  là  que  ceux  qui  passeraient  par  la  porte 
étroite  et  le  chemin  resserré  seraient  ceux  qui  seraient  ressuscites  des 
morts. 

C'est  avec  joie  que  le  Seigneur  donnerait  la  vie  éternelle  à  tout  le  monde, 
mais  attendu  que  l'on  ne  peut  avoir  cette  bénédiction  que  selon  ses  méri= 
tes  —  en  s'acquittant  fidèlement  de  son  devoir  —  seuls  ceux  qui  en  sont 
dignes  la  recevront. 


6  Salvation  Universal,  p.  5;  D.  &  A.  19:4, 15—19;  20:18—28. 

7  Conf.  Rep.,  avril  1944,  pp.  49,  50. 

8  Matt.  7:14. 
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Les  royaumes  supérieurs  administrent  les  inférieurs.  Et  cependant,  grâce 
à  son  abondante  miséricorde,  le  Seigneur  fera  pour  tous  le  mieux  que 
l'on  puisse  faire,  et  par  conséquent  il  donnera  à  tous  une  place  quelque 
part  —  si  pas  dans  les  portes  de  la  Ville  Sainte,  il  faut  que  ce  soit  à  l'ex= 
teneur9  —  où  ceux  qui  n'ont  pas  droit  à  la  plénitude  des  bénédictions 
pourront  être  administrés  par  ceux  qui  ont  une  gloire  plus  grande.  Car 
nous  lisons  aussi  dans  cette  vision  où  il  est  question  des  gloires  que  ceux 
qui  demeurent  dans  le  royaume  céleste  administreront  ceux  du  royaume 
terrestre,  et  ceux  du  royaume  terrestre  administreront  ceux  du  royaume 
téleste. 

Le  Fils  peut  aller  dans  le  terrestre,  mais  ceux  qui  entrent  dans  ce  royaume 
ne  recevront  pas  la  plénitude  du  Père;  ils  ne  verront  pas  la  grandeur  de 
sa  gloire.  Il  leur  refuse  cela.  Ils  ne  rentreront  jamais  en  la  plénitude  de  sa 
présence.  Ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  téleste  ne  recevront  pas  la 
plénitude  du  Père  et  du  Fils.  Ils  ne  s'y  rendront  pas,  mais  enverront  des 
messagers  visiter  les  habitants  de  cette  gloire  et  les  instruire. 

Ceux  qui  sont  dans  le  royaume  terrestre  visiteront  ceux  qui  sont  dans 
le  royaume  téleste,  et  ceux  du  céleste  visiteront  ceux  du  royaume  ter= 
restre.  Là  où  se  trouve  le  Père,  ceux=ci  ne  peuvent  aller,  car  le  Seigneur 
a  dit:  «Ils  ne  peuvent  aller,  au  siècle  des  siècles,  là  où  Dieu  et  le  Christ 
demeurent10.»  Et  cependant,  dans  cette  même  section,  il  est  écrit  qu'en 
dépit  de  cela,  les  bénédictions  qui  seront  données  à  ceux  qui  y  entrent 
seront  si  grandes  que  nous  ne  pouvons  pas  les  comprendre11.  Telle  est  la 
grande  miséricorde  du  Seigneur.  Il  s'efforcera  de  sauver  tous  ses  en= 
fants  et  d'exalter  tous  ceux  qu'il  lui  sera  possible  d'exalter. 

L'obéissance  totale  apporte  la  vie  éternelle.  Mais  pour  être  exalté,  on 
doit  garder  toute  la  loi.  C'est  le  grand  amour  qu'il  montre  à  ses  enfants: 
bien  qu'ils  pèchent  et  ferment  les  yeux  devant  la  vérité,  néanmoins  son 
bras  est  toujours  étendu,  il  le  tend  vers  eux  et  les  ramène  s'ils  veulent 
garder  ses  commandements;  sinon  il  fera  pour  eux  du  mieux  qu'il  peut. 
Il  leur  donnera  en  bénédiction  tout  ce  qu'il  est  possible  de  donner  et 
tous  seront  sauvés;  tous  les  autres  recevront  une  place  quelque  part  et 
elle  sera  glorieuse  pour  eux,  mais  pour  recevoir  l'exaltation  des  justes, 


9  Apoc.  21:27;  22:14,15. 

10  D.  &  A.  76:112. 

11  D.  &  A.  76:86— 89. 


en  d'autres  termes  la  vie  éternelle,  il  faut  que  l'on  respecte  les  comman= 
déments  du  Seigneur  en  toutes  choses. 

Comparaison  de  la  vie  éternelle  et  de  la  damnation  éternelle.  Il  y  a  un 
autre  passage  d'Ecritures  que  je  voudrais  lire  à  cet  égard.  Je  voudrais 
lire  la  section  29.  Le  Seigneur  parle  ici  d'Adam  et  de  son  châtiment  après 
avoir  été  chassé  de  la  présence  du  Seigneur.  «Mais  voici,  je  vous  dis  que 
moi,  le  Seigneur  Dieu,  je  donnai  à  Adam  et  à  sa  postérité  de  ne  pas  mou= 
rir  quant  à  la  mort  temporelle»  —  ils  étaient  déjà  morts  quant  à  la  pre= 
mière  mort,  la  mort  spirituelle,  le  Seigneur  dit  ici  qu'il  leur  donnait  le 
pouvoir  de  ne  pas  subir  la  mort  temporelle  —  «avant  que  moi,  le  Sei= 
gneur  Dieu,  j'eusse  envoyé  des  anges  pour  leur  proclamer  la  repentance 
et  la  rédemption  par  la  foi  au  nom  de  mon  Fils  unique.  Et  c'est  ainsi 
que  moi,  le  Seigneur  Dieu,  j'ai  fixé  à  l'homme  les  jours  de  son  épreuve» 
—  et  maintenant  faites  bien  attention  —  «afin  que  par  sa  mort  naturelle, 
il  soit  ressuscité  dans  l'immortalité  pour  la  vie  éternelle». 

Voyez=vous  ce  que  cela  veut  dire?  Tous  les  hommes  sont  ressuscites 
à  l'immortalité,  et  ne  connaîtront  plus  la  mort,  et  ressuscitent  même 
pour  la  vie  éternelle,  s'ils  gardent  les  commandements  du  Seigneur:  pas 
autrement.  Je  pense  que  c'est  là  un  passage  significatif:  «Ressuscité[s] 
dans  l'immortalité  pour  la  vie  éternelle,  à  savoir  tous  ceux  qui  croiront.» 
Et  maintenant  faites  bien  attention  à  ceci:  «Et  ceux  qui  ne  croient  pas, 
pour  la  damnation  éternelle;  car  ils  ne  peuvent  pas  être  rachetés  de  leur 
chute  spirituelle,  parce  qu'ils  ne  se  repentent  pas12.» 

La  chute  spirituelle  signifie  être  banni  de  la  présence  du  Seigneur,  et  ils 
ne  peuvent  être  rachetés  de  cela,  parce  qu'ils  ne  se  repentent  pas.  Lorsque 
finalement  ils  se  repentiront,  si  leurs  actes  ont  été  mauvais  et  s'ils  n'ont 
pas  le  droit  de  suivre  le  chemin  étroit  et  resserré  ainsi  que  d'entrer  par  la 
porte,  il  faudra  qu'ils  trouvent  leur  place  ailleurs  dans  un  royaume  en 
dehors  de  sa  présence  où  ils  seront  instruits  par  ceux  qui  sont  passés 
au=delà  dans  l'exaltation. 

La  vie  éternelle  est  la  vie  de  Dieu.  Encore  une  pensée.  Je  tiens  à  vous 
lire  un  ou  deux  versets  du  17e  chapitre  de  Jean:  «Après  avoir  ainsi 
parlé,  Jésus  leva  les  yeux  au  ciel,  et  dit:  Père,  l'heure  est  venue!  Glorifie 
ton  Fils,  afin  que  ton  Fils  te  glorifie,  selon  que  tu  lui  as  donné  pouvoir 

12  D.  &  A.  29:42—44. 
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sur  toute  chair,  afin  qu'il  accorde  la  vie  éternelle  à  tous  ceux  que  tu  lui 
as  donnés.  Or,  la  vie  éternelle,»  et  voici  le  passage  important:  «la  vie 
éternelle,  c'est  qu'ils  te  connaissent,  toi,  le  seul  vrai  Dieu,  et  celui  que 
tu  as  envoyé,  Jésus=Christ»13. 

Celui  qui  ne  reçoit  pas  la  bénédiction  d'entrer  dans  le  royaume  céleste 
et  de  se  retrouver  face  à  face  avec  le  Père  ne  pourra  pas  savoir  ce  qu'est 
la  vie  éternelle,  car  il  ne  peut  connaître  le  Père  sans  le  voir,  demeurer 
avec  lui  et  goûter  à  cette  même  vie  que  le  Père  possède,  car  la  vie  éter= 
nelle,  c'est  cela. 

Comparaison  entre  la  vie  éternelle  et  le  châtiment  éternel.  Il  me  vient 
à  l'esprit  une  autre  pensée  que  je  ne  veux  pas  perdre  avant  de  terminer. 
A  la  19e  section  des  Doctrine  et  Alliances,  il  est  question  du  châtiment 
éternel.  Vous  savez  que  l'idée  du  châtiment  éternel,  du  châtiment  sans 
fin,  a  troublé  le  monde;  et  parce  que  les  Ecritures  parlent  du  châtiment 
sans  fin  et  du  châtiment  éternel,  des  hommes  se  sont  tenus  devant  les 
assemblées  du  peuple  et  leur  ont  dit:  «Si  vous  ne  vous  repentez  pas,  si 
vous  ne  croyez  pas  au  Seigneur  Jésus=Christ,  vous  serez  éternellement 
damnés;  vous  irez  à  un  lac  de  feu  et  de  soufre  où  vous  brûlerez  éter= 
nellement  sans  jamais  être  consumés»;  et  ainsi  ils  torturaient  l'esprit  des 
gens  en  leur  enseignant  une  doctrine  comme  celle=là.  Le  Seigneur  nous 
a  révélé  ce  que  l'on  entend  par  châtiment  éternel,  car  il  a  dit:  «Car  voici, 
qu'il  est  grand  le  mystère  de  la  piété!  Car  voici,  je  suis  infini  et  le 
châtiment  qui  vient  de  ma  main  est  un  châtiment  infini,  car  Infini  est 
mon  nom.  C'est  pourquoi: 

«Le  châtiment  éternel  est  le  châtiment  de  Dieu. 
«Le  châtiment  infini  est  le  châtiment  de  Dieuu.» 

C'est  pourquoi  il  est  appelé  Infini.  C'est  pourquoi  je  vous  dis:  la  vie 
éternelle  est  la  vie  de  Dieu;  c'est  la  vie  qu'il  a,  celle  qu'il  possède.  C'est 
pourquoi  s'il  vous  donne  la  vie  qu'il  a,  vous  avez  la  vie  éternelle,  et  vous 
ne  l'obtiendrez  pas  si  vous  ne  vous  montrez  pas  dignes  d'entrer  dans  sa 
présence.  Voilà  l'Evangile  de  Jésus=Christ,  voilà  le  grand  plan  de  sa= 
lut15. 


13  Jean  17:1—3. 

14  D.  &  À.  19:10—12. 

15  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  y,  pp.  10—13. 
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La  vie  éternelle  est  l'exaltation.  Or  il  y  a  une  différence  entre  \'immor= 
talité  et  la  vie  éternelle.  L'immortalité  est  le  don  de  vivre  à  jamais.  Elle 
est  accordée  à  tout  être  vivant.  Et  la  vie  éternelle,  c'est  avoir  le  genre  de 
vie  que  Dieu  a.  Tous  ceux  qui  deviennent  serviteurs  auront  l'immorta= 
lité,  mais  ceux  qui  deviennent  fils  et  filles  auront  le  don  supplémentaire 
de  la  vie  éternelle,  qui  est  le  plus  grand  don  de  Dieu16. 

La  vie  éternelle,  c'est  vivre  en  la  présence  du  Père  et  du  Fils.  Ceux  qui 
la  reçoivent  deviennent  membres  de  «l'Eglise  du  Premier=né»  et  sont 
héritiers  en  tant  que  fils  et  filles  de  Dieu.  Ils  reçoivent  la  plénitude  des 
bénédictions.  Ils  deviennent  semblables  au  Père  et  au  Fils  et  sont  co= 

héritiers  de  Jésus=Christ1'1 '. 

Qu'est=ce  que  la  vie  éternelle?  C'est  avoir  une  continuation  de  postérité 
pour  toujours  et  à  jamais18.  Seuls  ceux  qui  reçoivent  l'exaltation  re= 
çoivent  la  vie  éternelle.  La  vie  éternelle  est  le  plus  grand  don  de  Dieu; 
pas  l'immortalité.  Le  Seigneur  dit:  «En  vérité,  en  vérité,  je  vous  le  dis, 
celui  qui  écoute  ma  parole,  et  qui  croit  à  celui  qui  m'a  envoyé,  a  la  vie 
éternelle  et  ne  vient  point  en  jugement,  mais  il  est  passé  de  la  mort 
à  la  vie19.» 


Genres  de  salut 

Le  salut:  conditionnel  et  inconditionnel.  Le  sacrifice  et  la  mort  du  Christ 
ont  fait  deux  choses  pour  nous:  ils  nous  ont  apporté  le  salut  incondi= 
tionnel  et  le  salut  conditionnel.  Parfois  nous  les  appelons  le  salut  gé= 
néral  et  le  salut  personnel.  Je  vais  vous  lire  ce  qu'Orson  Pratt*  a  dit  à  ce 
sujet.  C'est  un  des  énoncés  les  plus  clairs  que  je  connaisse.  Il  est  très 
concis  et  bien  conçu. 

«La  postérité  d'Adam  sera  pleinement  et  universellement  rachetée  de 
la  chute  lorsque  la  terre  aura  été  remplie  de  sa  mesure  d'habitants,  et 
que  tous  les  hommes  auront  été  rachetés  du  tombeau  à  l'immortalité  et 
que  la  terre  elle=même  aura  été  changée  et  entièrement  renouvelée.» 


16  Church  News,  22  avril  1939,  p.  7;  D.  &  A.  14:7. 

17  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  20,  p.  40;  Rom.  8:14—17;  1  Jean  3:1—3;  Gai.  4:5—7;  D.  & 
A.  76:67,94;  93:22. 

18  Church  News,  6  mai  1939,  p.  8;  D.  «Se  A.  132:19. 

19  Corresp.  personn.;  Moïse  1:39;  Jean  5:24. 

*   (1811—1881)  ordonné  apôtre  le  26  avril  1835.  Auteur  de  plusieurs  brochures. 
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La  mission  du  Christ  ne  sera  finie  que  lorsque  ce  temps=là  sera  venu. 

«Mais  le  fait  d'être  universellement  racheté  des  effets  du  péché  originel 
n'a  rien  à  voir  avec  le  fait  d'être  racheté  de  ses  péchés  personnels;  car  le 
péché  originel  d'Adam  et  les  péchés  personnels  de  ses  enfants  sont 
deux  choses  différentes.  Le  premier  a  été  commis  par  l'homme  dans  son 
état  immortel;  le  second  a  été  commis  par  l'homme  dans  un  état  mortel; 
le  premier  a  été  commis  dans  un  état  d'ignorance  du  bien  et  du  mal;  le 
second  a  été  commis  par  l'homme,  ayant  la  connaissance  du  bien  et  du 
mal  .  .  . 

«Les  enfants  d'Adam  n'ont  pris  aucune  part  à  la  transgression  de  leurs 
premiers  parents  et  par  conséquent  il  n'est  pas  requis  d'eux  qu'ils  pren= 
nent  une  part  quelconque  à  leur  rédemption  du  châtiment  de  ce  péché.  Ils 
en  sont  rachetés  sans  la  foi,  la  repentance,  le  baptême  ni  aucun  autre  acte 
que  ce  soit  de  l'esprit  ou  du  corps.» 

La  rédemption:  conditionnelle  et  inconditionnelle.  «La  rédemption  con= 
ditionnelle  est  aussi  universelle  dans  sa  nature;  elle  est  offerte  à  tous, 
mais  n'est  pas  reçue  de  tous.  C'est  un  don  universel,  bien  qu'il  ne  soit 
pas  universellement  accepté;  on  ne  peut  en  obtenir  les  avantages  que 
par  la  foi,  la  repentance,  le  baptême,  l'imposition  des  mains  et  l'obéis= 
sance  à  toutes  les  autres  conditions  requises  par  l'Evangile. 

«La  rédemption  inconditionnelle  est  un  don  imposé  à  l'humanité  qu'elle 
ne  peut  pas  rejeter,  quand  même  elle  y  serait  disposée.  Il  n'en  va  pas 
de  même  de  la  rédemption  conditionnelle.  On  peut  la  recevoir  ou  la  re= 
jeter  selon  sa  volonté. 

«Nous  sommes  rachetés  du  péché  originel  sans  la  foi  ni  les  œuvres;  nous 
sommes  rachetés  de  nos  propres  péchés  par  la  foi  et  les  oeuvres.  Dans 
l'un  et  l'autre  cas  il  s'agit  de  dons  de  la  grâce  gratuite;  mais  tandis  que 
l'un  est  un  don  qui  nous  est  imposé  inconditionnellement,  l'autre  est  un 
don  qui  nous  est  simplement  offert  conditionnellement.  On  est  racheté 
de  l'un  obligatoirement  ;  on  reçoit  l'autre  volontairement.  L'homme  ne 
peut,  par  un  acte  quelconque,  s'empêcher  d'être  racheté  de  la  chute; 
mais  il  peut  totalement  refuser  et  s'empêcher  d'être  racheté  du  châtiment 
de  ses  propres  péchés20.» 


20  Millennial  Star,  périodique  de  l'Eglise  publié  en  Angleterre  de  1840  à  1970,  vol. 
12,  p.  69. 
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Le  Christ  rachète  toutes  les  formes  de  vie.  Il  nous  faut  encore  expliquer 
un  peu  ce  que  nous  entendons  au  juste  par  la  rédemption  incondition= 
nelle.  Cela  veut  dire  nous  rendre  de  cet  état  mortel  à  l'état  immortel; 
en  d'autres  termes  nous  donner  la  résurrection.  Celle=ci  est  accordée  à 
toute  la  création,  pas  seulement  aux  hommes,  mais  aussi  aux  poissons, 
aux  oiseaux  de  l'air  et  aux  animaux  des  champs,  comme  le  Seigneur  nous 
le  dit  à  la  section  29  des  Doctrine  et  Alliances21.  Tous  ont  eu  une  existen= 
ce  spirituelle  avant  d'être  mis  sur  la  terre;  par  conséquent  ils  doivent  être 
rachetés. 

Le  sang  du  Christ  non  seulement  rachète  l'homme,  mais  rachète  aussi 
toute  la  création  partout  sur  cette  terre  et  la  terre  elle=même.  C'est  un 
don  gratuit  du  Christ,  sans  que  nous  le  demandions.  Nous  ne  pouvons 
l'empêcher.  Nous  n'avons  rien  à  voir  avec  lui,  si  ce  n'est  que  nous  le 
recevons,  parce  que  nous  n'étions  pas  responsables  de  la  mort.  C'est 
pourquoi,  comme  le  dit  Paul,  «comme  tous  meurent  en  Adam,  de  même 
aussi  tous  revivront  en  Christ»22. 

Mais  la  rédemption  conditionnelle  est  la  rédemption  qui  nous  met  en 
tant  que  fils  et  filles  de  Dieu  dans  le  royaume  de  Dieu23. 

La  rédemption  et  le  salut  signifient  l'exaltation.  Je  voudrais  discuter 
un  peu  de  ces  trois  termes:  rédemption,  salut  et  exaltation,  que  les 
Ecritures  utilisent  comme  synonymes.  En  beaucoup  d'endroits  où  vous 
voyez  le  mot  rédemption  ou,  où  vous  voyez  le  mot  salut,  cela  signifie 
exaltation,  ou  en  d'autres  termes  le  salut  dans  le  royaume  de  Dieu;  et 
cependant  parfois  il  y  a  une  différence  de  sens.  Si  ces  trois  termes  sont 
fréquemment  utilisés  l'un  pour  l'autre  dans  les  Ecritures2*,  en  fait  la 
plupart  du  temps,  cependant  ils  ont  également  des  sens  différents  qui 
décrivent  trois  étapes  différentes  dans  la  progression  éternelle  de  l'hom- 
me25. 

Significations  spéciales  de  la  rédemption  et  du  salut.  La  rédemption  est 
le  fait  de  racheter,  de  ramener  de  captivité  ou  de  rétablir.  Ainsi  le  Christ 


21  D.  &  A.  29:23,24;  77:2,3. 

22  1  Cor.  15:22. 

23  Church  News,  9  mars  1935,  p.  6. 

24  La  rédemption:  D.  &  A.  29:42—46;  43:29;  35:25,26;  133:52;  2  Né.  2:6,7,26;  Mo= 
siah  15:26,27;  Aima  9:27;  Hél.  5  :io;  Ether  3:13,14;  Mormon  7 17.  Le  salut:  D.  &  A. 
6:13. 

25  La  rédemption:  D.  &  A.  88:14—17,  99;  Aima  12:25;  Morm.  9:12,13.  Le  salut: 
D.  &  A.  76:42—44. 
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devient  notre  Rédempteur  en  ramenant  la  vie  là  où  elle  avait  été  enlevée 
par  la  transgression.  Il  y  aura  des  gens  qui  seront  rachetés  de  la  mort  — 
je  parle  maintenant  de  la  mort  physique  —  c'est  tout.  Ils  sortiront  comme 
fils  de  perdition  pour  demeurer  avec  le  diable  et  ses  anges,  comme  l'ex= 
posent  la  section  yô  et  d'autres  Ecritures.  Ils  ne  sont  pas  rachetés  de  la 
mort  spirituelle,  qui  est  le  fait  d'être  banni  de  la  présence  de  Dieu26. 

Le  salut  est  le  fait  d'être  préservé  du  mal  imminent;  c'est  être,  dans  un 
état  futur,  délivré  du  péché  et  de  son  châtiment,  et  aussi  le  moyen  d'être 
délivré  du  mal  et  de  la  ruine.  C'est  cela  le  salut.  (Je  vous  cite  la  défini= 
tion  que  le  dictionnaire  donne  de  ces  termes.) 

Le  salut  sera  accordé  au  gros  de  l'humanité.  La  rédemption  de  l'âme  est 
la  résurrection.  Le  salut,  c'est  trouver  une  place  quelque  part  dans  cet 
état  racheté,  totalement  libéré  de  ce  royaume  «là  où  leur  ver  ne  meurt 
pas,  là  où  le  feu  ne  s'éteint  pas»27  ou,  en  d'autres  termes,  être  racheté 
de  cette  mort  spirituelle  qui  sera  décrétée  sur  les  méchants  lorsque  le 
Seigneur  leur  dira:  «Eloignez=vous»  et  qu'ils  iront  dans  le  royaume  de 
Satan28. 

Le  salut  sera  donné  à  tous  ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  terrestre. 
Ils  recevront  un  niveau  de  salut  plus  élevé  que  ceux  qui  iront  dans  le 
royaume  téleste.  Le  salut  sera  aussi  donné  à  ceux  qui  entrent  dans  le 
royaume  céleste.  Ce  sera  un  niveau  de  salut  plus  haut  encore. 

Comparaison  des  significations  spéciales  de  la  rédemption  et  du  salut. 
L' 'exaltation  est  le  fait  d'être  élevé  comme  à  un  poste  ou  à  un  rang; 
c'est  être  agrandi  ou  glorifié.  Ainsi  dans  le  royaume  céleste,  ceux  qui 
passent  devant  les  dieux  qui  sont  mis  là  pour  garder  le  chemin  de  la 
plénitude  reçoivent  l'exaltation.  Le  royaume  téleste  n'est  pas  un  royau= 
me  d'exaltation;  le  royaume  terrestre  n'est  pas  un  royaume  d'exaltation, 
bien  qu'il  soit  plus  élevé  que  le  royaume  téleste;  et  il  y  en  aura  beaucoup 
qui  entreront  dans  le  royaume  céleste,  dans  leur  état  sauvé,  sans  exalta= 
tion  dans  ce  royaume,  car  il  y  a  différents  degrés  même  dans  le  royaume 
céleste. 

La  rédemption,  selon  l'Evangile,  est  le  don  de  Dieu  accordé  à  tout  être 
venu  au  monde,  qu'il  vivra  de  nouveau,  ayant  droit  à  la  résurrection. 


26  D.  &  A.  76:30—49;  88:32,33;  2  Néphi  9:15,16. 

27  D.  &  A.  76:44. 

28  D.  &  A.  29:41. 
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Les  Ecritures  disent  souvent  que  le  Christ  est  notre  Rédempteur  et  c'est 
ainsi  qu'il  se  désigne  lui=même. 

Le  salut  est,  selon  les  Ecritures,  le  don  de  Dieu  à  tous  les  hommes  qui 
ne  pèchent  pas  contre  la  lumière  et  ne  deviennent  pas  fils  de  perdition. 
Le  salut  consiste  en  différentes  étapes  ou  degrés.  Tout  homme  sera  jugé 
selon  ses  œuvres  et,  pour  cette  raison,  divers  degrés  ou  royaumes  ont 
été  prévus. 

L'exaltation  c'est  demeurer  en  la  présence  de  Dieu  et  être  comme  lui29. 


Travailler  à  notre  salut 

La  porte  du  salut  est  étroite.  «Entrez  par  la  porte.  Car  large  est  la  porte, 
spacieux  est  le  chemin  qui  mènent  à  la  perdition,  et  il  y  en  a  beaucoup 
qui  entrent  par  là.  Mais  étroite  est  la  porte,  resserré  le  chemin  qui  mè= 
nent  à  la  vie,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent30.» 

Aussi  étrange  que  cela  paraisse,  il  y  a  peu  de  gens,  très  peu  dans  le  mon= 
de,  qui  croient,  s'il  faut  en  juger  par  leurs  actes,  en  ces  paroles  de  notre 
Rédempteur.  Le  chemin  qui  mène  en  la  présence  de  Dieu  est  étroit,  ce 
qui  veut  dire  que  ceux  qui  y  entrent  le  trouveront  resserré;  ils  ne  peu= 
vent  emporter  ce  qui  n'est  pas  d'application  ou  ce  qui  n'appartient  pas 
au  royaume  de  Dieu.  Tout  cela  doit  être  laissé  en  arrière  lorsque  nous 
entrons  dans  ce  chemin  étroit  qui  conduit  en  la  présence  de  Dieu  où  nous 
pouvons  recevoir  la  vie  éternelle.  «Il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent31.» 

Je  n'ai  jamais  pu,  dans  mes  enseignements,  faire  en  sorte  que  l'Evangile 
paraisse  facile:  c'est=à=dire  présenter  une  espérance  à  ceux  qui  sont 
indifférents,  à  ceux  qui  sont  obstinés,  à  ceux  qui  enfreignent  volontai= 
rement  les  commandements  du  Seigneur  et  ne  veulent  pas  écouter  ces 
vérités  alors  qu'ils  ont  toute  occasion  d'obéir  à  la  vérité32. 

Le  simple  fait  d'être  membre  de  l'Eglise  ne  sauve  pas.  Nous  ne  serons 
pas  sauvés  dans  le  royaume  de  Dieu  simplement  parce  que  notre  nom 


29  Church  News,  22  avril  1939,  p.  7. 

30  3  Néphi  14:13,14;  Matt.  7:13,14;  D.  &  A.  22:2;  132:22—25. 

31  Church  News,  12  février  1938,  p.  3. 

32  Conf.  Rep.,  avril  1923,  p.  138;  2  Néphi  9:27;  Mosiah  15:26,27;  Aima  34:31—35; 
3  Néphi  12:20;  28:34,35. 
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se  trouve  dans  les  registres  de  l'Eglise.  Il  faut  plus  que  cela.  Il  faut  que 
notre  nom  soit  écrit  dans  le  livre  de  vie  de  l'Agneau;  c'est  la  preuve  que 
nous  avons  gardé  les  commandements.  Toute  âme  qui  ne  garde  pas  les 
commandements  verra  son  nom  rayé  de  ce  livre33  .  .  . 

Oh!  comme  je  voudrais  que  nous  eussions  le  pouvoir,  nous  qui  détenons 
la  prêtrise,  de  toucher  toutes  les  âmes  qui  ne  sont  pas  fidèles,  qui  ne  se 
sont  pas  humiliées  dans  leur  cœur  —  les  membres  de  notre  Eglise  —  afin 
de  les  ramener  à  la  pleine  compréhension  de  l'Evangile.  Est=il  vrai  qu'il 
y  en  a  parmi  nous  qui  s'imaginent  qu'il  importe  peu  que  nous  péchions 
du  moment  que  ce  n'est  pas  un  péché  grave,  un  péché  mortel,  que  nous 
serons  quand  même  sauvés  dans  le  royaume  de  Dieu?  Néphi  a  vu  notre 
époque.  Il  a  dit  que  les  gens  diraient  cela.  Mais  je  vous  le  dis,  nous  ne 
pouvons  nous  détourner  du  chemin  de  la  vérité  et  de  la  justice  et  en 
même  temps  garder  la  direction  de  l'Esprit  du  Seigneur34. 

Il  n'est  pas  possible,  comme  l'ont  supposé  certains  d'entre  nous,  de  tra= 
verser  cette  vie  à  notre  aise,  gardant  les  commandements  du  Seigneur 
indifféremment  —  acceptant  certaines  des  doctrines  et  pas  les  autres, 
et  nous  livrant  à  nos  appétits  ou  à  nos  désirs,  parce  que  nous  considérons 
que  ce  sont  de  petites  choses,  ne  comprenant  et  ne  saisissant  pas  notre 
devoir  à  leur  égard  —  et  ensuite  de  nous  attendre  à  recevoir  une  pléni= 
tude  de  gloire  dans  le  royaume  de  Dieu35. 

Moins  de  la  moitié  des  saints  des  derniers  jours  seront  sauvés.  Ceux  qui 
reçoivent  la  plénitude  auront  le  bonheur  de  contempler  la  face  de  notre 
Père.  //  n'y  aura  pas  un  nombre  si  écrasant  de  saints  des  derniers  jours 
qui  arriveront  là=bas.  Le  président  Francis  M.  Myman  a  déclaré  bien  des 
fois,  et  avec  raison  je  crois,  que  si  nous  sauvons  la  moitié  des  saints  des 
derniers  jours,  c'est=à=dire  en  les  faisant  accéder  à  l'exaltation  dans  le 
royaume  céleste  de  Dieu,  nous  pourrons  dire  que  nous  avons  de  la 
chance.  Non  que  le  Seigneur  soit  partial,  non  qu'il  tire  la  ligne,  comme 
le  disent  certains,  pour  empêcher  les  gens  d'entrer.  Il  nous  ferait  tous 
entrer  si  nous  le  voulions;  mais  il  y  a  des  lois  et  des  ordonnances  que 
nous  devons  respecter;  si  nous  n'observons  pas  la  loi  nous  ne  pouvons 
entrer. 


33  3  Néphi  27:16—21;  2  Néphi  31:16—21;  Apoc.  3:5;  13:8;  17:8;  20:12,15;  21:27; 
22:1g. 

34  Conf.  Rep.,  septembre  1950,  pp.  9,  io, 12—13;  2  Néphi  28:7—9,  20—25. 

35  Rel.  Soc.  Mag.,  magazine  de  la  Société  de  Secours,  mensuel  créé  en  1915  et  suppri= 
mé  en  1970,  vol.  6,  p.  464. 
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Beaucoup  entrent  dans  l'Eglise  comme  des  poissons  rassemblés  dans 
le  filet  qu'il  faut  trier  et  rejeter  ou  mettre  dans  des  tas  là  où  ils  doivent 
aller.  Et  il  en  sera  de  même  pour  nous36. 

Le  Sauveur  a  comparé  le  royaume,  en  d'autres  termes  l'Eglise,  à  dix 
vierges,  dont  cinq  étaient  sages  et  cinq  folles37;  et  ainsi  nous  ne  devons 
pas  croire  que  parce  que  nous  sommes  membres  de  l'Eglise  tout  ira  bien 
pour  nous  et  que  notre  salut  est  assuré,  c'est=à=dire  que  notre  exaltation 
est  assurée.  Il  n'en  est  pas  ainsi. 

Nous  devons  continuer  jusqu'à  la  fin;  nous  devons  obéir  aux  comman= 
déments.  Nous  devons  garder  les  ordonnances.  Nous  devons  recevoir 
les  alliances,  les  scellements,  le  pouvoir  de  scellement  et  les  bénédictions 
que  l'on  obtient  dans  le  temple  du  Seigneur  et  ensuite  vivre  en  consé= 
quence.  Cela  nous  devons  le  faire38. 

Nous  ne  sommes  pas  sauvés  par  la  foi  de  nos  pères.  Nous  ne  devons  pas 
perdre  de  vue  le  fait  que  nul  ne  peut  prétendre  au  salut  ou  à  la  prêtrise 
de  Dieu  simplement  parce  qu'il  a  eu  un  père  fidèle  .  .  . 

S'ils  ne  sont  pas  fidèles,  ils  ne  recevront  pas  l'accomplissement  de  la 
promesse.  La  postérité  de  Joseph  Smith,  comme  la  postérité  de  n'impor= 
te  quel  autre  ancien  d'Israël,  tiendra  ou  tombera  sur  ses  propres  fonda= 
tions  qu'elle  aura  jetées.  Et  si  les  fils  de  Joseph  Smith  refusent  de  garder 
les  commandements,  les  bénédictions  passeront  à  côté  d'eux;  mais  l'œu= 
vre  de  Dieu  continuera  jusqu'à  la  consommation  de  toutes  choses39. 

Le  salut  et  une  tasse  de  thé.  On  ne  peut  négliger  les  petites  choses.  «Oh, 
une  tasse  de  thé  est  une  si  petite  chose.  C'est  si  peu;  car  enfin  cela  ne 
représente  pas  grand=chose;  assurément  le  Seigneur  me  pardonnera  si 
je  bois  une  tasse  de  thé.» 

Oui,  il  vous  pardonnera,  parce  qu'il  pardonnera  à  tous  ceux  qui  se  re= 
pentent;  mais,  mes  frères,  si  vous  buvez  du  café  ou  du  thé,  ou  si  vous 
prenez  du  tabac,  allez=vous  permettre  à  une  tasse  de  thé  ou  à  un  peu  de 


36  Matt.  13:47—50. 

37  Matt.  25:1—13. 

38  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  p.  46g. 

39  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  p.  55,  livre  écrit  par  Joseph  Fielding  Smith, 
publié  en  anglais;  D.  &  A.  86:8—11. 
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tabac  de  se  mettre  sur  votre  chemin  et  vous  exclure  du  royaume  céleste 
de  Dieu,  où  vous  auriez  sinon  pu  recevoir  une  plénitude  de  gloire? 

«Oh,  c'est  une  si  petite  chose,  et  le  Seigneur  me  pardonnera.»  Rien 
n'est  petit  en  matière  de  péché.  Rien  n'est  petit  dans  l'ensemble  dans  ce 
monde.  Une  tasse  de  thé,  ensuite  une  autre  tasse  de  thé  puis  encore  une 
tasse  de  thé,  et  lorsqu'on  les  réunit  toutes,  elles  ne  sont  pas  si  petites. 
Comme  nous  l'avons  appris  à  la  Primaire: 

«Les  petites  gouttes  d'eau,  comme  les  grains  de  sable 
Font  les  grands  océans  et  la  terre  agréable.» 

Qu'est=ce  qu'un  grain  de  sable?  Et  pourtant  la  terre  est  composée  de 
choses  comme  cela.  Il  n'y  a  pas  longtemps  je  roulais  en  voiture.  Quel= 
que  chose  a  cloché,  puis  elle  a  refusé  tout  service.  Le  conducteur  était 
un  expert,  mais  je  n'avais  pas  beaucoup  de  temps.  J'avais  laissé  mon 
travail  au  moment  où  j'avais  à  peine  le  temps  d'arriver  au  train  qui 
était  à  quarante=cinq  kilomètres  de  là.  Nous  avons  entièrement  examiné 
sa  machine;  tous  les  fils  étaient  en  contact;  tout  était  en  ordre;  le  con= 
ducteur  ne  pouvait  rien  trouver  qui  n'allât  pas;  et  cependant  il  ne  pou= 
vait  pas  la  faire  marcher. 

«Eh  bien,  lui  dis=je,  vous  avez  fait  tout  ce  que  vous  pouviez  sauf  une 
chose.  Il  n'y  a  qu'une  seule  chose  que  je  voudrais  que  vous  fassiez: 
ouvrir  votre  carburateur  et  laisser  couler  un  peu  d'essence:  je  crois  qu'il 
y  a  de  l'eau  dedans.»  Il  l'a  laissé  couler  et  a  refermé  la  valve,  et  l'auto 
s'est  immédiatement  remise  en  marche. 

Les  petits  péchés  nous  empêchent  d'arriver  au  salut.  Un  peu  d'eau  dans 
le  carburateur  était  pourtant  peu  de  chose,  quelques  gouttes  seulement, 
mais  elles  étaient  sur  le  chemin  et  elles  ont  arrêté  la  progression  et  m'ont 
presque  empêché  de  prendre  ce  train.  Supposez  que  nous  appelions  ce 
train  le  salut,  pourriez=vous  permettre  de  laisser  une  petite  chose  comme 
cela  se  mettre  entre  vous  et  votre  salut?  .  .  . 

Dieu  ne  sauvera  pas  tous  les  hommes  et  toutes  les  femmes  dans  le 
royaume  céleste.  Si  vous  voulez  arriver  là=bas  et  que  vous  avez  des 
manquements,  si  vous  commettez  des  péchés,  si  vous  enfreignez  les 
commandements  du  Seigneur  et  que  vous  le  savez,  c'est  maintenant 
qu'est  le  moment  propice  de  vous  repentir  et  de  vous  réformer  et  non 
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pas  de  vous  imaginer  que  c'est  une  si  petite  chose  que  le  Seigneur  vous 
pardonnera;  un  petit  nombre  de  coups  seulement,  rien  qu'un  petit  châ= 
timent  et  il  nous  sera  pardonné;  car  vous  risquez  de  vous  retrouver 
chassé  au=dehors  si  vous  tenez  à  persévérer  dans  une  telle  façon  de 
faire10. 

Les  membres  de  l'Eglise  doivent  persévérer  jusqu'à  la  fin.  Sauf  si  c'est 
un  péché  grave,  nous  n'excommunions  pas  les  gens  de  l'Eglise.  Nous 
essayons  de  leur  enseigner  leur  devoir.  Nous  essayons  de  les  amener  à  la 
repentance.  Nous  essayons  de  leur  faire  comprendre  la  vérité.  Mais 
lorsqu'ils  sont  dans  l'Eglise,  s'ils  ne  veulent  pas  faire  cela  et  ne  veulent 
pas  écouter  nos  conseils,  vous  pouvez  être  assurés  qu'ils  seront  jugés 
selon  leurs  œuvres. 

Le  fait  qu'ils  sont  membres  de  l'Eglise  ne  les  sauvera  pas.  Tout  homme 
et  toute  femme  devra  répondre  des  actes  accomplis  dans  le  corps.  Un 
ancien  prophète  a  dit:  «Malheur  à  celui  à  qui  la  loi  est  donnée,  oui,  qui 
a  tous  les  commandements  de  Dieu,  comme  nous,  et  qui  les  transgresse, 
et  qui  prodigue  les  jours  de  son  épreuve,  car  son  état  est  terrible41!»  .  .  . 

«Nous  qui  sommes  morts  au  péché,  comment  vivrions=nous  encore  dans 
le  péché42?» 

Toute  personne  baptisée  qui  s'est  pleinement  repentie,  qui  entre  dans 
l'Eglise  le  cœur  brisé  et  l'esprit  contrit,  a  fait  alliance  de  persévérer  avec 
ce  cœur  brisé  et  avec  cet  esprit  contrit,  ce  qui  signifie  un  esprit  repentant. 
Elle  fait  alliance  de  faire  cela43. 

Elle  doit  persévérer  jusqu'à  la  fin.  Il  est  essentiel  que  nous  persévérions 
jusqu'à  la  fin.  Dans  la  révélation  qui  a  été  donnée  au  moment  où  l'Eglise 
a  été  organisée  le  Seigneur  a  dit  ceci: 

«Nous  savons  que  tous  les  hommes  doivent  se  repentir,  croire  au  nom 
de  Jésus=Christ,  adorer  le  Père  en  son  nom  et  persévérer  jusqu'à  la  fin 
dans  la  foi  en  son  nom,  sinon  ils  ne  pourront  être  sauvés  dans  le  royau= 
me  de  Dieu44.» 


40  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  pp.  472,  473. 

41  2  Néphi  9:27. 

42  Rom.  6:2. 

43  Mosiah  18:8—10;  D.  &  A.  20:37. 

44  Conf.  Rep.,  octobre  1941,  pp.  92 — 94;  D.  &  A.  20:29. 
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La  progression  vers  le  salut  au=delà  du  tombeau.  Le  salut  ne  vient  pas 
tout  d'un  coup;  il  nous  est  commandé  d'être  parfaits  comme  notre  Père 
céleste  est  parfait.  Il  nous  faudra  des  éternités  pour  parvenir  à  ce  but, 
car  il  y  aura  des  progrès  plus  grands  au=delà  du  tombeau;  et  c'est  là  que 
les  fidèles  vaincront  tout  et  recevront  tout,  même  la  plénitude  de  la  gloire 
du  Père45.  Je  crois  que  le  Seigneur  pensait  ce  qu'il  disait:  que  nous  de= 
vons  être  parfaits  comme  notre  Père  céleste  est  parfait.  Cela  ne  viendra 
pas  d'un  coup,  mais  ligne  par  ligne  et  précepte  par  précepte,  exemple 
par  exemple,  et  même  ainsi,  nous  n'aurons  pas  tout  tant  que  nous 
vivrons  dans  cette  vie  mortelle,  car  il  faudra  que  nous  allions  même 
au=delà  du  tombeau  avant  d'atteindre  cette  perfection  et  d'être  sem= 
blables  à  Dieu. 

Mais  ici  nous  jetons  les  bases.  C'est  ici  que  ces  vérités  simples  de 
l'Evangile  de  Jésus=Christ  nous  sont  enseignées  dans  cet  état  probatoire 
pour  nous  préparer  à  cette  perfection.  Notre  devoir  est  d'être  meilleurs 
aujourd'hui  qu'hier  et  meilleurs  demain  qu'aujourd'hui.  Pourquoi?  Parce 
que  nous  sommes  sur  ce  chemin,  si  nous  gardons  les  commandements 
du  Seigneur,  nous  sommes  sur  ce  chemin  de  la  perfection  et  nous  ne 
pourrons  y  arriver  qu'en  obéissant  et  en  ayant  dans  le  cœur  le  désir  de 
vaincre  le  monde46. 

Les  impurs  ne  peuvent  être  sauvés.  Tout  homme  a  le  devoir  d'essayer 
d'être  semblable  à  son  Père  éternel.  Ceci  nécessite  la  pureté  de  pensée 
et  d'action.  Il  nous  est  dit  que  rien  d'impur  ne  peut  hériter  le  royaume 
de  Dieu47  .  .  . 

Il  est  raisonnable  de  penser  que  quiconque  désire  être  un  vrai  disciple 
de  Jésus=Christ  désirera  être  aussi  semblable  que  possible  à  lui  à  tous 
égards48. 

Comment  se  font  les  saints.  Les  saints  ne  sont  pas  faits  par  les  papes  ni 
personne  d'autre.  Il  n'est  pas  dans  la  juridiction  des  mortels  de  faire  des 
saints,  que  ce  soit  lorsqu'ils  sont  vivants  ou  après  qu'ils  sont  morts.  La 
sainteté  résulte  de  l'obéissance  aux  commandements  du  Seigneur49. 


45  Salvation  Universal,  p.  17;  Matt.  5:48;  3  Néphi  12:48;  D.  &  A.  76:56;  84:38; 
93 :2o— 22,  27—28. 

46  Conf.  Rep.,  octobre  1941,  p.  95. 

47  Aima  11:37;  3  Néphi  27:19;  Moïse  6:57. 

48  Church  News,  2  octobre  1953,  p.  4;  3  Néphi  27:27. 

49  Correspondance  personnelle. 
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Chapitre  2 

Les  degrés  de  gloire 

Royaumes  de  gloire 

//  est  raisonnable  de  croire  aux  degrés  de  gloire.  A  tout  homme  est  pré= 
parée  une  place  où  il  sera  récompensé  selon  ses  œuvres.  C'est  pour  cette 
raison  que  Paul  a  enseigné  qu'il  y  a  une  gloire  du  soleil,  une  gloire  de 
la  lune  et  une  gloire  des  étoiles,  et  comme  les  étoiles  diffèrent  en  gran= 
deur,  de  même  en  est=il  de  la  résurrection  des  morts1.  Cependant  tout 
homme  doit  se  repentir,  car  tout  genou  fléchira  et  toute  langue  confes= 
sera  que  Jésus  est  le  Christ.  Personne  n'est  exempt  de  cette  loi  qui  sera 
finalement  proclamée2. 

On  a  enseigné  d'une  manière  très  générale  que  l'homme  sera  soit  sauvé 
dans  le  royaume  de  Dieu,  soit  jeté  en  enfer.  Ou  bien  il  est  dans  la  pré= 
sence  de  Dieu,  ou  alors  en  la  présence  du  diable.  Aucun  autre  endroit 
n'est  prévu  où  pourrait  aller  un  homme  qui  n'est  pas  digne  de  la  pré= 
sence  du  Seigneur  et  cependant  n'est  pas  digne  non  plus  de  la  condam= 
nation  avec  Lucifer. 

Pareille  idée  est=elle  logique?  Si  on  y  réfléchit  sérieusement,  peut=on 
croire  que  notre  Père  éternel,  qui  est  parfaitement  sage  et  juste,  a  ar= 
rangé  le  salut  et  la  damnation  sur  une  base  telle  que  celle=là?  Examinons 
cette  question  dans  l'esprit  du  bon  sens.  Tous  les  principes  de  l'Evangile 
sont  raisonnables.  C'est  le  Seigneur  lui=même  qui  a  déclaré  que,  dans  la 
maison  de  son  Père,  il  y  avait  beaucoup  de  demeures3. 

Tous  sauvés  sauf  les  fils  de  perdition.  C'est  une  pensée  très  agréable  et 
très  consolatrice  que  de  savoir  que  le  Seigneur  sauvera  tous  ses  enfants, 
sauf  le  très  petit  nombre  qui  se  rebelleront  volontairement  contre  lui. 
Lorsque  ses  enfants  auront  payé  le  châtiment  de  leurs  transgressions, 
ils  échapperont  aux  griffes  de  la  seconde  mort  pour  recevoir  une  place 


1  1  Cor.  15:39—42;  Apoc.  20:12—15. 

2  Es.  45:23;  Rom.  14:10,11;  Phil.  2:9—11;  D.  &  A.  76:110;  88:104. 

3  Millennial  Star,  vol.  91,  p.  675;  Jean  14:2. 
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quelque  part  dans  les  grands  royaumes  célestes  qui  sont  préparés  pour 
eux  avec  leurs  gloires  et  leurs  degrés  de  salut  respectifs4. 

Le  but  du  Tout=Puissant  est  de  sauver  toute  l'humanité  et  tous  entreront 
dans  ces  royaumes  dans  un  certain  degré  de  gloire,  sauf  les  fils  de  perdi= 
tion  qui  pèchent  au=delà  de  leur  pouvoir  de  se  repentir  et  d'être  rache= 
tés  et  par  conséquent  ne  peuvent  recevoir  le  pardon  des  péchés.  Par  con= 
séquent  tout  le  reste  sera  sauvé,  mais  pas  tous  avec  le  même  degré  de 
gloire  ou  d'exaltation5.  Tout  homme  sera  jugé  selon  ses  œuvres,  ses  oc= 
casions  de  recevoir  la  vérité  et  l'intention  de  son  cœur. 

Le  salut  céleste.  Ceux  qui  gardent  toute  la  loi  et  obéissent  à  tous  les 
commandements  de  Dieu  sont  héritiers  du  salut  complet  dans  le  royau= 
me  céleste  dont  on  dit  que  la  gloire  a  le  soleil  pour  type.  Ceux=là  sont 
vainqueurs  de  tout  et  reçoivent  la  plénitude  des  bénédictions,  du  pou= 
voir  et  de  la  gloire  du  Père0.  Tous  ceux  qui  sont  morts  sans  connaître 
l'Evangile,  ou  sans  avoir  eu  l'occasion  de  le  recevoir,  qui  l'auraient 
accepté  si  l'occasion  leur  avait  été  présentée  de  leur  vivant  sont  égale= 
ment  héritiers  de  son  royaume7. 

Le  salut  terrestre.  Dans  la  suivante,  la  terrestre,  entreront  tous  ceux  qui 
meurent  sans  loi;  «ceux  qui  sont  les  esprits  des  hommes  gardés  en  pri= 
son,  que  le  Fils  visita  et  à  qui  il  prêcha  l'Evangile,  afin  qu'ils  fussent  ju= 
gés  selon  les  hommes  dans  la  chair;  qui  n'ont  pas  accepté  le  témoignage 
de  Jésus  dans  la  chair,  mais  qui  l'ont  accepté  ensuite»;  «les  hommes  ho= 
norables  de  la  terre  qui  ont  été  aveuglés  par  la  ruse  des  hommes»;  ceux 
qui  n'étaient  pas  disposés  à  recevoir  la  plénitude  de  sa  gloire  et  ceux 
qui  n'étaient  pas  vaillants  dans  le  témoignage  de  Jésus;  «c'est  pourquoi 
ils  n'obtiennent  pas  la  couronne  du  royaume  de  notre  Dieu»8. 

Le  salut  téleste.  Ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  téleste,  où  leurs  gloires 
diffèrent  comme  les  étoiles  du  ciel  dans  leur  grandeur  et  qui  sont  aussi 
innombrables  que  le  sable  au  bord  de  la  mer  sont  les  impies,  les  impurs 
qui  subissent  la  colère  de  Dieu  sur  la  terre,  qui  sont  jetés  en  enfer  où 
il  sera  requis  d'eux  qu'ils  paient  jusqu'au  dernier  quadrant  avant  que  leur 


4  Era,  vol.  19,  p.  428;  D.  «Se  A.  63:17,18;  76:81—85. 

5  D.  &  A.  76:30 — 49;  Hébreux  6:4—8. 

6  D.  &  A.  76:50—70,  92—96;  84:38;  88:107. 

7  Era,  vol.  20,  pp.  360,  361;  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Jo= 
seph  Smith,  p.  145. 

8  Era,  vol.  19,  pp.  428,  429;  D.  &  A.  76:71—80. 
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rédemption  ne  vienne.  Ce  sont  ceux  qui  ne  reçoivent  pas  l'Evangile  du 
Christ  et  par  conséquent  n'ont  pas  pu  nier  le  Saint=Esprit  tandis  qu'ils 
vivaient  sur  la  terre. 

Ils  n'ont  pas  de  part  dans  la  première  résurrection  et  ne  sont  rachetés  du 
diable  et  de  ses  anges  qu'à  la  dernière  résurrection,  parce  que  leur  vie 
a  été  perverse  et  que  leurs  actions  ont  été  mauvaises.  Néanmoins,  même 
ceux=là  sont  héritiers  du  salut,  mais  avant  d'être  rachetés  et  d'entrer 
dans  le  royaume,  ils  doivent  se  repentir  de  leurs  péchés  et  recevoir 
l'Evangile,  fléchir  le  genou  et  reconnaître  que  Jésus  est  le  Christ,  le  Ré= 
dempteur  du  monde9. 

Dans  les  gloires  terrestre  et  téleste,  les  habitants  seront  limités  dans 
leurs  pouvoirs,  leurs  possibilités  et  leur  progression,  parce  que,  comme 
les  fils  de  perdition,  «ils  n'étaient  pas  disposés  à  jouir  de  ce  qu'ils 
auraient  pu  recevoir»10. 

La  damnation  téleste.  Tous  ceux  qui  ont  été  impurs  et  qui  n'ont  pas 
voulu  recevoir  la  vérité  et  n'ont  pas  eu  le  témoignage  de  Jésus  doivent 
souffrir  les  tourments  des  damnés  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  purifiés  de 
leur  iniquité,  car  le  sang  de  Jésus  ne  les  purifiera  pas  de  leurs  péchés, 
sans  qu'ils  ne  souffrent  personnellement. 

Néanmoins,  ils  finiront  par  sortir  de  prison.  Ce  sont  les  autres  morts 
dont  parle  Jean,  qui  ne  vivent  pas  pendant  le  règne  millénaire,  mais  après; 
et  ils  sont  affectés  à  un  royaume  appelé  le  royaume  téleste,  et  ils  se  voient 
refuser  la  joie  de  demeurer  avec  le  Père  et  le  Fils,  «aux  siècles  des  siècles». 
Le  Seigneur  fera  pour  eux  le  mieux  qu'il  peut  vu  les  circonstances,  mais 
puisqu'ils  ont  nié  son  pouvoir  et  ont  demeuré  dans  l'iniquité,  ils  ne  peu= 
vent  recevoir  les  bénédictions  du  royaume  de  Dieu11. 

Les  vérités  de  l'Evangile  enseignées  dans  tous  les  royaumes.  L'Evangile 
sera=t=il  enseigné  à  ceux  qui  sont  dans  les  royaumes  autres  que  le  cé= 
leste? 

Oui,  toute  vérité  est  vérité  évangélique;  et  toute  âme  devra  finalement 
connaître  le  plan  de  salut,  du  moins  dans  la  mesure  où  cela  lui  est  pos= 


9  Era,  vol.  20,  pp.  360,  361;  D.  &  A.  76:81—90,  98—113. 

10  Era,  vol.  19,  p.  429;  D.  &  A.  88:32. 

11  Church  News,  20  février  1932,  p.  8;  Apoc.  20:5;  D.  &  A.  19:4, 15—19;  29:17. 
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sible.  Nous  lisons  que  tout  genou  doit  fléchir  et  toute  langue  confesser 
que  Jésus=Christ  est  le  Fils  de  Dieu.  Ceci  étant,  toute  âme  doit  connaître 
quelque  chose  sur  lui. 

Mais  les  questions  qui  ont  été  gardées  en  réserve  pour  les  fidèles  et  qui 
ont  été  cachées  au  monde  par  décret  divin  depuis  la  fondation  de  la  terre 
n'ont  pas  plus  besoin  d'être  connues  après  la  résurrection  qu'avant  de 
ceux  qui  n'ont  pas  le  droit  de  les  recevoir.  Par  exemple,  il  y  aura  des 
ordonnances  et  des  obligations  qui  sont  exigées  de  ceux  qui  entrent 
dans  l'exaltation,  qui  ne  s'appliqueront  aucunement  à  ceux  qui  n'y  en= 
trent  pas,  car  ils  ne  reçoivent  pas  la  plénitude.  Dans  tous  les  royaumes, 
les  habitants  doivent  savoir  qu'ils  ont  été  rachetés  de  la  mort  et  ont  reçu 
les  bénédictions  qui  leur  sont  accordées  grâce  à  la  miséricorde  de  Jésus= 
Christ12. 


Le  royaume  céleste 

Le  royaume  céleste  est  le  royaume  de  Dieu.  Le  royaume  céleste  est  le  roy= 
aume  que  les  Ecritures  appellent  le  royaume  de  Dieu,  qu'il  est  commandé 
aux  hommes  de  rechercher  premièrement  de  préférence  à  tout  autre13.  C'est 
l'endroit  où  ceux  qui  y  entrent  reçoivent  la  vie  éternelle  en  plus  de  l'im= 
mortalité.  L'immortalité  est  le  don  de  vivre  à  jamais  donné  à  tous  les 
hommes.  La  vie  éternelle,  c'est  la  vie  en  la  présence  du  Père  et  du  Fils 
et  c'est  le  genre  de  vie  qu'ils  possèdent.  C'est  du  royaume  céleste  que 
le  Seigneur  parlait  quand  il  dit:  «Entrez  par  la  porte  étroite,  car  large  est 
la  porte,  spacieux  le  chemin  qui  mènent  à  la  perdition,  et  il  y  en  a  beau= 
coup  qui  entrent  par  là.  Mais  étroite  est  la  porte,  resserré  le  chemin  qui 
mènent  à  la  vie,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent14.» 

Nature  de  l'exaltation  dans  le  royaume  céleste.  Il  y  aura  relativement  peu 
d'enfants  des  hommes  qui  trouveront  le  salut  qui  existe  dans  le  royaume 
céleste  ou  en  d'autres  termes  l'exaltation  qui  fera  d'eux  les  héritiers  de 
Dieu  et  les  cohéritiers  de  Jésus=Christ,  et  à  savoir  les  fils  de  Dieu.  Ceux 
qui  parviennent  à  cette  exaltation  reçoivent  la  plénitude  du  pouvoir,  de 
la  puissance  et  de  la  domination  de  ce  royaume.  Ils  surmontent  tout. 
Ils  sont  couronnés  comme  prêtres  et  rois  et  deviennent  comme  Jésus= 


12  Correspondance  personnelle. 

13  Matt.  6:33;  D.  &  A.  6:7. 

14  Matt.  7:13,14;  3  Néphi  14:13,14. 
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Christ.  Si  cette  doctrine  est  enseignée  dans  la  Bible,  la  majorité  de 
l'humanité  l'a  perdue  de  vue  et  elle  est  devenue  un  des  enseignements 
caractéristiques  de  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours. 

Paul  a  enseigné:  «Car  tous  ceux  qui  sont  conduits  par  l'Esprit  de  Dieu 
sont  fils  de  Dieu  .  .  .  L'Esprit  lui=même  rend  témoignage  à  notre  esprit 
que  nous  sommes  enfants  de  Dieu.  Or,  si  nous  sommes  enfants,  nous 
sommes  aussi  héritiers:  héritiers  de  Dieu,  et  co-héritiers  de  Christ,  si 
toutefois  nous  souffrons  avec  lui,  afin  d'être  glorifiés  avec  lui15.» 

Jean  lui  aussi  a  enseigné  que  ceux  qui  ont  pleinement  gardé  les  comman= 
déments  du  Seigneur  sont  les  fils  de  Dieu,  et  quand  le  Christ  viendra, 
ils  seront  comme  lui.  «Et,  dit  Jean,  quiconque  a  cette  espérance  en  lui 
se  purifie,  comme  lui=même  est  pur16.» 

Ce  royaume  céleste  est  gouverné  par  une  loi  immuable.  Ce  n'est  qu'en 
obéissant  aux  principes  de  l'Evangile  et  aux  lois  relatives  à  ce  royaume 
que  l'on  obtient  ses  bénédictions.  Etant  donné  que  la  majorité  des  hom= 
mes  refusent  de  suivre  le  chemin  de  la  justice  ou  de  passer  par  la  porte 
étroite  et  le  chemin  resserré  qui  les  rendraient  héritiers  dans  la  maison 
de  Dieu,  ce  ne  sera  qu'un  petit  nombre  d'élus  qui  recevra  ces  bénédic= 
tions  suprêmes17. 

Le  salut  est  donné  à  ceux  qui  vainquent  tout.  Nous  prêchons  l'Evangile 
de  salut  dans  le  royaume  céleste.  Je  pense  que  ce  serait  mieux  si  nous 
prenions  l'habitude  de  parler  davantage  d'exaltation  que  de  salut.  Selon 
les  Ecritures  qui  nous  ont  été  données,  le  salut  signifie  qu'un  homme 
s'élève  au=dessus  de  ses  ennemis,  les  conquiert.  Cela  ne  veut  pas  dire 
les  ennemis  dans  la  chair,  des  personnes,  mais  cela  signifie  le  péché,  la 
transgression  de  la  loi;  et  quand  un  homme  vainc,  il  est  sauvé18. 

Grâce  à  l'expiation  de  Jésus=Christ,  toute  âme  recevra  la  résurrection, 
où  qu'elle  ait  vécu  ou  de  quelque  façon  que  ce  soit,  la  résurrection  sera 
donnée  à  chacun.  Même  ceux  qui  ont  vécu  sur  la  terre  et  qui  seront 
classés  comme  fils  de  perdition  recevront  leur  corps,  et  le  corps  et  l'esprit 
seront  inséparablement  liés.  C'est  une  doctrine  qui  paraît  gêner  certai= 


15  Rom.  8:14—17;  D.  &  A.  76:50—70;  84:38;  88:107;  93:20—28;  132:19—25. 

16  1  Jean  3:1—3;  Gai.  4:5—7. 

17  Church  News,  27  février  1932,  p.  4. 

18  D.  &  A.  76  =53,60;  Apoc.  2 :j,  il,  17,  26—28;  3  =4,  5, 12,  21;  21  :j. 
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nés  personnes.  Toutes  les  autres  personnes  qui  recevront  la  résurrection 
trouveront  leur  place  dans  un  de  ces  trois  grands  royaumes. 

Mais  pour  entrer  dans  le  royaume  céleste,  qui  est  le  royaume  de  l'exal= 
tation  et  le  royaume  dont  les  Ecritures  disent  que  c'est  le  royaume  de 
Dieu,  il  faut  accepter  et  vivre  la  plénitude  de  l'Evangile  de  Jésus=Christ, 
se  conformant  aux  enseignements,  recevant  les  ordonnances  et  étant 
fidèle  aux  alliances  relatives  à  ce  salut .  .  . 

Le  prophète  dit  qu'un  homme  peut  entrer  dans  le  royaume  terrestre  ou 
téleste  sans  avoir  été  baptisé  d'eau  et  sans  avoir  reçu  dans  cette  vie  ces 
ordonnances,  mais  il  ne  peut  absolument  pas  entrer  dans  le  royaume 
céleste  sans  se  conformer  à  ces  lois  éternelles19. 

Bien  entendu  chaque  royaume  est  gouverné  par  des  lois.  En  matière  de 
prédication  de  l'Evangile,  nous  n'avons  pas  à  nous  occuper  des  lois  des 
royaumes  téleste  ou  terrestre.  Notre  mission  est  de  prêcher  le  salut  du 
royaume  de  Dieu,  là  où  lui  et  le  Christ  demeurent,  ce  qui  est  le  royaume 
céleste.  Et  tous  les  principes  de  l'Evangile  qui  nous  ont  été  donnés  concer= 
nent  le  royaume  céleste. 

Bien  entendu,  si  un  homme  entre  dans  un  des  autres  pour  cause  de 
désobéissance,  il  faudra  quand  même  qu'il  reconnaisse  le  Christ;  il  fau= 
dra  qu'il  croie  qu'il  est  le  Fils  de  Dieu,  il  faudra  qu'il  fléchisse  le  genou, 
car  tout  genou  fléchira  et  toute  langue  confessera  finalement  que  Jésus 
est  le  Christ;  cela  sera  requis  de  tous,  pas  simplement  de  ceux  qui  sont 
disposés  à  garder  les  commandements  et  à  recevoir  ainsi  l'exaltation20. 

Notre  terre  deviendra  céleste.  Notre  terre  va  devenir  un  corps  céleste 
et  sera  un  lieu  convenable  pour  les  seuls  êtres  célestes;  les  autres  de= 
vront  aller  ailleurs,  là  où  ils  doivent  se  trouver.  Notre  terre  sera  réservée 
à  ceux  qui  ont  droit  à  l'exaltation,  et  ce  sont  les  humbles  dont  parle 
notre  Sauveur  qui  hériteront  la  terre.  Quand  le  Seigneur  dit  que  les 
humbles  hériteront  la  terre,  il  entendait  par  là  ceux  qui  sont  disposés  à 
garder  en  justice  les  commandements  du  Seigneur  et  à  recevoir  ainsi 
l'exaltation21. 


19  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  pp.  10 — 12. 

20  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  26,  pp.  49,  50;  également:  Church  News,  5  janvier  1935, 
PP-  2,  6. 

21  Conf.  Rep.,  avril  1942,  p.  28;  Matt.  5:5;  Ps.  37:11. 
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Beaucoup  de  terres  célestes.  Cette  terre  sur  laquelle  nous  demeurons, 
comme  beaucoup  qui  l'ont  précédée,  est  destinée  à  devenir  une  sphère 
céleste  et  les  justes  en  hériteront  à  jamais.  «Car  c'est  là  le  but  dans  lequel 
elle  a  été  faite  et  créée»,  et  lorsqu'elle  aura  rempli  la  mesure  de  sa  créa= 
tion  mortelle,  elle  sera  couronnée  de  gloire  et  même  de  la  présence  de 
Dieu  le  Père.  Comme  l'homme,  la  terre  mourra,  mais  elle  aussi  sera 
revivifiée  et  supportera  le  pouvoir  par  lequel  elle  est  vivifiée  pour  de= 
meurer  éternellement  la  demeure  céleste  de  l'homme22. 


Les  royaumes  terrestre  et  téleste 

Le  jugement  selon  les  œuvres.  Pensez=vous  que  tous  vont  recevoir 
l'Evangile  et  entrer  dans  l'Eglise?  Non.  Il  y  en  aura  une  grande  multiru= 
de,  si  grande  que  vous  ne  pourrez  la  compter,  qui  n'accepteront  pas  les 
ordonnances  de  la  maison  du  Seigneur  qui  les  admettraient  dans  le  roy= 
aume  céleste  et  leur  donneraient  les  bénédictions  de  l'exaltation.  Ils 
prendront  leur  place  dans  les  mondes  terrestre  et  téleste,  où  ils  se  ver= 
ront  refuser  beaucoup  de  bénédictions  et  d'avantages  qui  sont  gardés 
en  réserve  pour  les  fidèles23. 

Tous  les  enfants  du  Seigneur  ne  sont  pas  dignes  de  la  gloire  céleste,  et 
beaucoup  sont  forcés  de  souffrir  sa  colère  à  cause  de  leurs  transgres= 
sions,  et  ceci  fait  que  le  Père  et  les  deux  tout  entiers  sont  dans  l'affliction 
et  pleurent24.  Le  Seigneur  agit  conformément  à  la  loi  naturelle.  L'homme 
doit  être  racheté  selon  la  loi,  et  sa  récompense  doit  être  basée  sur  la  loi 
de  la  justice.  A  cause  de  cela  le  Seigneur  ne  donnera  pas  aux  hommes  ce 
qu'ils  ne  méritent  pas,  mais  récompensera  tous  les  hommes  selon  leurs 
œuvres25. 

Si  tous  les  hommes  seront  sauvés,  à  l'exception  des  rares  fils  de  perdition 
qui  rejettent  délibérément  la  vérité,  néanmoins  notre  place  et  notre 
situation  dépendront  de  notre  intégrité  et  de  notre  volonté  d'obéir  aux 
commandements  du  Seigneur.  Tout  homme  sera  mis  exactement  à  la 
place  qui  lui  revient,  selon  ses  œuvres.  La  justice  sera  rendue  à  tous,  et 


22  Era,  vol.  19,  p.  431;  D.  &  A.  88:17—26. 

23  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  17,  pp.  149, 150. 

24  Moïse  7:28— 31. 

25  Conf.  Rep.,  avril  1923,  p.  137. 
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tout  homme  trouvera  son  niveau  selon  ce  qu'il  aura  été  disposé  à  rece= 
voir20. 

Les  membres  de  l'Eglise  peuvent  aller  dans  n'importe  quel  royaume. 
Nous  avons  notre  libre  arbitre  et  beaucoup,  beaucoup,  beaucoup  de 
membres  de  notre  Eglise,  lorsqu'ils  comparaîtront  en  jugement  et  seront 
jugés  selon  leurs  œuvres,  seront  affectés  au  royaume  téleste  et  d'autres 
au  royaume  terrestre,  parce  que  c'est  la  loi  à  laquelle  ils  ont  été  disposés 
à  obéir;  et  nous  allons  recevoir  notre  récompense  selon  la  loi  à  laquelle 
nous  obéissons21 . 

Un  homme  qui  a  accepté  le  témoignage  de  Jésus  dans  la  chair  peut  hériter 
de  n'importe  lequel  des  trois  royaumes,  selon  le  degré  de  fidélité  qu'il 
a  montré  à  garder  les  commandements  du  Seigneur.  S'il  garde  la  loi 
complète,  il  aura  le  droit  d'entrer  dans  le  royaume  céleste.  S'il  est  dis= 
posé  à  n'obéir  qu'à  une  partie  de  la  loi  et  rejette  les  alliances  qui  régnent 
dans  le  royaume  céleste,  même  s'il  est  honnête,  vertueux  et  fidèle,  il 
sera  affecté  au  royaume  terrestre  où  se  trouvent  d'autres  hommes  ho= 
norables. 

S'il  entre  dans  l'Eglise,  mais  rejette  la  lumière  et  mène  une  viededésobéis= 
sance  et  de  corruption,  il  risque  de  se  voir  affecté  au  royaume  téleste  et 
d'obtenir  les  bénédictions  qu'il  est  disposé  à  recevoir,  parce  qu'il  n'a  pas 
été  disposé  à  jouir  de  ce  qu'il  aurait  pu  recevoir28. 

Ceux  qui  ne  sont  pas  vaillants.  «Ce  sont  ceux  qui  ne  sont  pas  vaillants 
dans  le  témoignage  de  Jésus,  c'est  pourquoi  ils  n'obtiennent  pas  la  cou= 
ronne  du  royaume  de  notre  Dieu29.»  Ceux=là  entrent  dans  la  gloire  ter= 
restre. 

Qui  est=ce?  Ceux  qui  refusent  de  recevoir  la  plénitude  de  la  vérité  ou 
de  vivre  les  principes  et  les  ordonnances  de  l'Evangile  éternel.  Ils  ont 
peut=être  reçu  un  témoignage,  ils  peuvent  peut=être  témoigner  qu'ils 
savent  que  Jésus  est  le  Christ,  mais  dans  leur  vie  ils  ont  refusé  d'accepter 
les  ordonnances  qui  sont  essentielles  pour  entrer  dans  le  royaume  cé= 
leste.  Ils  ont  refusé  de  vivre  l'Evangile,  alors  qu'ils  savaient  qu'il  était 


26  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  5,  pp.  680,  681;  Apoc.  20:12;  D.  &  A.  1  :io,  Aima  42:22—28. 

27  Church  News,  22  avril  1939,  p.  8;  D.  &  A.  88:21—33. 

28  Era,  vol.  22,  p.  623. 

29  D.  &  A.  76:79. 
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vrai,  ou  ils  se  sont  laissé  aveugler  par  la  tradition  ou  pour  une  autre 
cause  n'ont  pas  été  disposés  à  marcher  dans  la  lumière. 

On  pourrait  mettre  à  juste  titre  dans  cette  catégorie  ceux  qui  refusent  de 
prendre  sur  eux  le  nom  du  Christ30,  bien  qu'ils  appartiennent  à  l'Egli= 
se,  et  ceux  qui  ne  sont  pas  disposés,  lorsqu'ils  y  sont  appelés,  à  aller 
prêcher  à  un  monde  pervers  «Jésus=Christ,  et  Jésus=Christ  crucifié»31. 

Ils  mènent  peut=être  une  vie  pure  et  sont  peut=être  honnêtes,  industrieux, 
de  bons  citoyens  et  tout  cela;  mais  ils  ne  sont  pas  disposés  à  prendre  sur 
eux  une  partie  quelconque  du  travail  qui  incombe  aux  membres  de 
l'Eglise  pour  poursuivre  la  grande  œuvre  de  rédemption  de  l'humanité. 

Nous  avons  connu  des  membres  de  l'Eglise  qui  s'en  sont  allés  dans  le 
monde  et  qui  se  sont  mêlés  à  ceux  qui  n'étaient  pas  de  notre  foi,  et  ces 
membres  étaient  honteux  que  l'on  sache  qu'ils  étaient  saints  des  derniers 
jours.  Ces  personnes  ne  sont  simplement  pas  vaillantes  dans  le  témoi= 
gnage  de  Jésus.  Le  Seigneur  a  dit:  «Car  quiconque  aura  honte  de  moi  et 
de  mes  paroles  au  milieu  de  cette  génération  adultère  et  pécheresse,  le 
Fils  de  l'homme  aura  aussi  honte  de  lui,  quand  il  viendra  dans  la  gloire 
de  son  Père,  avec  les  saints  anges32.» 

Le  salut  de  ceux  qui  n'ont  pas  la  loi  de  l'Evangile.  Grâce  à  la  mission  de 
Jésus=Christ,  une  loi  a  été  donnée,  la  loi  de  l'Evangile,  et  cette  loi  s'impo= 
se  à  tous  ceux  qui  l'entendent,  qui  entrent  en  contact  avec  elle;  et  les 
dispositions  ont  été  prises  pour  que  ceux  qui  n'ont  pas  la  loi  ou  qui 
n'ont  pas  entendu  le  nom  du  Christ,  qui  ignorent  le  plan  du  salut,  parce 
que  l'Evangile  ne  leur  a  jamais  été  prêché  sous  aucune  forme,  ne  se 
trouvent  pas  sous  les  mêmes  restrictions  et  la  même  condamnation  que 
ceux  qui  ont  reçu  cette  loi.  Mais  ceux  qui  sont  sans  loi,  le  Christ  les 
rachète  par  son  sang  et  n'exige  pas  d'eux  ce  qu'il  exige  de  vous  et  de 
moi33. 

Tout  genou  fléchira;  toute  langue  confessera.  Je  tiens  à  attirer  l'attention 
sur  quelque  chose  qui  est  souvent  dit  dans  les  Ecritures,  et  qui  est,  je 


30  D.  &  A.  18:21—28;  20:37;  Mosiah  5:7—14;  Aima  5:38,39. 

31  1  Cor.  2:2. 

32  Era,  vol.  22,  pp.  623,  624;  Marc  8:38. 

33  Church  News,  12  février  1938,  p.  3;  2  Néphi  9:25—27;  Mosiah  3:11,  12,  20—22; 
15:24—27;  Aima  9:15,16;  29:5;  42:21;  Hélaman  15:14,15;  Moroni  8:22;  D.  &  A. 
45:54;  76:72;  Actes  17:30;  Rom.  2:12. 

37 


pense,  très  souvent  mal  compris,  c'est  le  passage  qui  dit  que  «tout  genou 
fléchira,  et  toute  langue  confessera»34.  Je  me  demande  combien  d'entre 
nous  pensent  que  si  un  genou  fléchit  et  qu'une  langue  confesse,  c'est  un 
signe  de  pardon  du  péché  et  de  libération  du  péché  et  que  le  candidat  est 
prêt  à  l'exaltation?  Si  oui,  vous  commettez  une  erreur.  Ce  n'est  pas  du 
tout  ce  que  cela  veut  dire. 

Le  temps  viendra  où  «tout  genou  fléchira,  et  toute  langue  confessera», 
et  cependant  la  vaste  majorité  de  l'humanité  ira  éternellement  dans  le 
royaume  téleste.  Laissez=moi  lire  ce  verset:  «Le  temps  viendra  où  tous 
verront  le  salut  du  Seigneur;  où  chaque  nation,  famille,  langue  et  peuple 
verra  oeil  à  œil  et  confessera  devant  Dieu  que  ses  jugements  sont  justes.» 

Ce  sera  merveilleux  lorsque  les  hommes  en  arriveront  au  stade  où  ils 
seront  disposés  à  confesser  que  les  jugements  portés  contre  eux  sont 
justes  et  fléchiront  le  genou  et  comprendront  «d'œil  à  oeil».  Mais  voyez 
ce  que  ce  prophète  dit  en  outre:  «Alors  les  méchants  seront  rejetés,  et 
ils  auront  sujet  de  hurler,  de  pleurer,  de  gémir  et  de  grincer  des  dents; 
et  cela  pour  n'avoir  point  écouté  la  voix  du  Seigneur.  C'est  pour  cela 
que  le  Seigneur  ne  les  rachète  pas.»  Et  cependant  ils  confessent. 

«Car  ils  sont  charnels  et  diaboliques  et  le  diable  a  tout  pouvoir  sur  eux; 
oui,  ce  vieux  serpent  même  qui  trompa  nos  premiers  parents,  qui  fut  la 
cause  de  leur  chute;  qui  fut  la  cause  que  toute  l'humanité  devint  char= 
nelle,  sensuelle  et  diabolique,  distinguant  le  bien  du  mal,  et  s'assujettis= 
sant  au  diable. 

«Ainsi,  toute  l'humanité  fut  perdue;  et  voici  elle  aurait  été  perdue  à  ja= 
mais  si  Dieu  n'avait  racheté  son  peuple  de  son  état  de  déchéance  et  de 
perdition35.» 

Ne  vous  imaginez  donc  pas  que  parce  qu'ils  fléchissent  le  genou  et  con= 
fessent  de  la  langue,  ou,  comme  le  disent  les  autres  Ecritures,  voient 
d'œil  à  œil,  que  cela  va  les  exalter  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu,  parce 
qu'ils  vont  être  jugés  selon  leurs  œuvres  et  recevoir  leur  domination 
selon  le  plan  qui  a  été  désigné  et  préparé  selon  la  justice  et  tempéré  par 
la  miséricorde  du  Seigneur36. 


34  Esaïe  45:23;  Rom.  14:10,11;  Phil.  2:9—11;  D.  &  A.  76:110;  88:104. 

35  Mosiah  16:1—4. 

36  Church  News,  22  avril  1939,  p.  7;  D.  &  A.  76:108—112. 
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Pas  de  progression  d'un  royaume  à  l'autre 

Pas  d'avancement  du  plus  bas  au  plus  haut.  On  a  demandé  s'il  est  pos= 
sible  à  quelqu'un  qui  hérite  la  gloire  téleste  d'arriver  avec  le  temps  à  la 
gloire  céleste? 


La  réponse  à  cette  question  est:  Non! 

Les  Ecritures  sont  claires  sur  ce  point.  Parlant  de  ceux  qui  vont  dans  le 
royaume  téleste,  la  révélation  dit:  «Et  ils  seront  les  serviteurs  du  Très= 
Haut;  mais  ils  ne  peuvent  aller,  aux  siècles  des  siècles,  là  où  Dieu  et  le 
Christ  demeurent37.» 

Malgré  ce  passage,  ceux  qui  ne  comprennent  pas  la  parole  du  Seigneur 
prétendent  que  si  c'est  vrai,  qu'ils  ne  peuvent  aller  là  où  Dieu  est  «aux 
siècles  des  siècles»,  cependant  avec  le  temps  ils  iront  là  où  Dieu  était, 
mais  qu'il  sera  passé  à  des  hauteurs  plus  élevées. 

Ceci  est  un  raisonnement  faux  et  illogique,  et  fait  du  tort  en  faisant 
croire  aux  gens  qu'ils  peuvent  remettre  à  plus  tard  leur  repentance  et 
qu'avec  le  temps  ils  parviendront  à  l'exaltation  dans  la  gloire  céleste. 

Les  royaumes  progressent  dans  des  directions  différentes.  Voyons  main= 
tenant  la  fausseté  de  ce  raisonnement.  Si  avec  le  temps  ceux  qui  entrent 
dans  la  gloire  téleste  peuvent  progresser  jusqu'à  ce  qu'ils  arrivent  au 
stade  où  se  trouve  maintenant  le  céleste  —  alors  ils  sont  dans  la  gloire 
céleste,  n'est=ce  pas,  même  si  le  céleste  a  avancé?  Ceci  étant  (je  dis  ceci 
uniquement  pour  le  principe  de  la  discussion,  car  ce  n'est  pas  vrai),  alors 
ils  participent  à  toutes  les  bénédictions  qui  sont  maintenant  célestes. 
Cela  signifie  qu'ils  deviennent  des  dieux,  ont  l'exaltation,  obtiennent 
la  plénitude  du  Père  et  reçoivent  la  continuation  des  «postérités  à  ja= 
mais».  Cependant  le  Seigneur  a  dit  qu'ils  ne  pourront  jamais  avoir  ces 
bénédictions,  qui  sont  des  bénédictions  célestes;  elles  leur  sont  interdites 
à  jamais! 

Les  gloires  céleste,  terrestre  et  téleste,  je  les  ai  entendu  comparer  aux 
roues  d'un  train.  La  deuxième  et  la  troisième  peuvent  atteindre  et  attein= 

37  D.  &  A.  76:112. 
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dront  l'endroit  où  se  trouvait  la  première,  mais  la  première  aura  conti= 
nué  et  sera  toujours  à  la  même  distance  en  avance  sur  elles.  Cette  illus= 
tration  n'est  pas  vraie!  Les  roues  ne  roulent  pas  sur  la  même  voie,  et  ne 
vont  pas  dans  la  même  direction.  Le  terrestre  et  le  téleste  sont  limités 
pour  toujours  et  à  jamais  dans  leur  pouvoir  d'avancement. 

Limitation  à  la  progression  céleste.  A  la  section  131,  le  Seigneur  a  dit  par 
l'intermédiaire  du  prophète  Joseph  Smith:  «Il  y  a,  dans  la  gloire  céleste, 
trois  cieux  ou  degrés.  Pour  obtenir  le  plus  haut,  l'homme  doit  entrer  dans 
cet  ordre  de  la  prêtrise  [à  savoir  la  nouvelle  alliance  éternelle  du  ma= 
riage],  sinon,  il  ne  peut  l'obtenir.  Il  peut  entrer  dans  l'autre,  mais  c'est 
là  la  fin  de  son  royaume;  il  ne  peut  avoir  d'accroissement''8.»  Nous 
voyons  donc  que  même  dans  le  céleste,  certains  sont  arrêtés  et  ne  peu= 
vent  passer  à  l'exaltation.  Une  lumière  complémentaire  est  jetée  là=des= 
sus  à  la  section  132:  «Car  ces  anges  ne  se  sont  pas  conformés  à  ma  loi; 
c'est  pourquoi,  ils  ne  peuvent  s'accroître,  mais  restent  à  toute  éternité 
séparés  et  célibataires,  sans  exaltation,  dans  leur  état  sauvé.  Et  dès  lors, 
ils  ne  sont  pas  dieux,  mais  anges  de  Dieu,  pour  toujours  et  à  jamais™.» 
Ces  anges,  dont  il  est  parlé  ici,  comprennent  ceux  qui  entrent  dans  le 
royaume  céleste,  mais  n'obtiennent  pas  le  plus  haut  degré  de  gloire  dans 
ce  royaume. 

Dans  cette  même  section  le  Seigneur  dit:  «En  vérité,  en  vérité,  je  te  le 
dis,  si  tu  ne  respectes  pas  ma  loi,  tu  ne  pourras  atteindre  cette  gloire, 
car  étroite  est  la  porte,  resserré  le  chemin  qui  mènent  à  Y  exaltation  et 
à  la  continuation  des  vies,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent,  parce  que 
vous  ne  me  recevez  point  dans  le  monde,  et  que  vous  ne  me  connaissez 
point.  Mais  si  vous  me  recevez  dans  le  monde,  alors  vous  me  connaîtrez 
et  vous  recevrez  votre  exaltation,  afin  que  là  où  je  suis,  vous  soyez  aussi. 

«Ce  sont  là  les  vies  éternelles:  connaître  le  seul  Dieu  sage  et  vrai,  et  celui 
qu'il  a  envoyé,  Jésus=Christ.  Je  suis  Jésus=Christ.  Recevez  donc  ma  loi. 
Large  est  la  porte  et  spacieux  le  chemin  qui  mènent  aux  morts,  et  il  y  en 
a  beaucoup  qui  entrent  par  là,  parce  qu'ils  ne  me  ressemblent  pas  et  qu'ils 
ne  demeurent  pas  dans  ma  loii0.» 

Or  si  un  homme  est  privé  à  tout  jamais  de  la  «continuation  des  vies»  — 

38  D.  &  A.  131:1—4. 

39  D.  &  A.  132:17. 

40  D.  &  A.  132:21— 25. 
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et  il  est  dit  que  le  fait  de  ne  pas  avoir  ces  bénédictions  mène  aux  morts 
ou  à  l'absence  de  continuation  des  vies  ou  à  l'accroissement  —  alors, 
«aux  siècles  des  siècles»,  il  ne  peut  atteindre  la  gloire  céleste,  car  la 
gloire  céleste  est  «la  continuation  des  vies»  ou  l'accroissement  éternel; 
c'est  être  des  dieux,  et  même  les  fils  de  Dieu. 

Différences  d'espèce  des  corps  ressuscites.  A  la  section  88  des  Doctrine 
et  Alliances,  nous  apprenons  qu'il  y  a  une  différence  dans  les  espèces 
de  résurrection.  Certains  ressusciteront  avec  un  corps  céleste,  d'autres 
avec  un  corps  terrestre  et  d'autres  encore  avec  un  corps  téleste;  et 
d'autres  encore  ressusciteront  avec  un  corps  qui  n'aura  aucune  qualifi= 
cation  ni  aucun  pouvoir  de  gloire,  et  ceux=là  seront  les  fils  de  perdition. 
Lisez  les  versets  17  à  23.  Paul  rend  témoignage  de  ceci  dans  les  termes 
suivants: 

«Mais  quelqu'un  dira:  Comment  les  morts  ressuscitent=ils,  et  avec  quel 
corps  reviennent=ils?  Insensés!  Ce  que  tu  sèmes  ne  reprend  point  vie, 
s'il  ne  meurt.  Et  ce  que  tu  sèmes,  ce  n'est  pas  le  corps  qui  naîtra;  c'est 
un  simple  grain,  de  blé  peut=être,  ou  de  quelque  autre  semence;  puis 
Dieu  lui  donne  un  corps  comme  il  lui  plaît,  et  à  chaque  semence  il  donne 
un  corps  qui  lui  est  propre. 

«Toute  chair  n'est  pas  la  même  chair;  mais  autre  est  la  chair  des  hommes, 
autre  celle  des  quadrupèdes,  autre  celle  des  oiseaux,  autre  celle  des  pois= 
sons.  Il  y  a  aussi  des  corps  célestes  et  des  corps  terrestres;  mais  autre 
est  l'éclat  des  corps  célestes,  autre  celui  des  corps  terrestres  .  .  .  ainsi  en 
est=il  de  la  résurrection  des  morts41.» 

Si  un  homme  veut  entrer  dans  la  vie,  il  doit  respecter  la  loi  de  l'Evangile, 
gardant  tous  les  commandements  jusqu'à  la  fin  de  sa  vie  mortelle.  Telle 
est  la  doctrine  du  prophète  Joseph  Smith.  «J'ai  .  .  .  parlé  aux  gens, 
dit=il,  leur  montrant  que,  pour  obtenir  le  salut,  nous  ne  devons  pas 
faire  seulement  certaines  choses,  mais  bien  tout  ce  que  Dieu  a  comman= 
dé.  Que  les  hommes  prêchent  tout  et  pratiquent  tout  sauf  ce  que  Dieu 
nous  a  commandé  de  faire,  ils  seront  finalement  damnés.  Nous  pouvons 
payer  la  dîme  sur  la  menthe,  l'aneth  et  le  cumin  et  sur  toutes  sortes 
d'herbes,  et  cependant  ne  pas  obéir  aux  commandements  de  Dieu42.» 


41  1  Cor.  15 135— 41. 

42  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  p.  467. 
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Chapitre  3 

L'exaltation 

Cohéritiers  de  Jésus=Christ 

L'exaltation:  devenir  comme  Dieu.  Ceux  qui  reçoivent  l'exaltation  dans 
le  royaume  céleste  ont  la  promesse  d'en  avoir  la  plénitude.  «Tout  est 
à  eux,  que  ce  soit  la  vie  ou  la  mort,  le  présent  ou  l'avenir1.»  Notre  Père 
céleste  est  infini,  il  est  parfait,  il  possède  toute  la  connaissance  et  toute 
la  sagesse.  Cependant  il  n'est  pas  jaloux  de  sa  sagesse  et  de  sa  perfec= 
tion,  mais  trouve  sa  gloire  dans  le  fait  qu'il  est  possible  à  ses  enfants 
de  lui  obéir  en  tout  et  de  persévérer  jusqu'à  la  fin  pour  devenir  comme 
lui. 

L'homme  a  en  lui  le  pouvoir,  que  le  Père  lui  a  accordé,  de  se  développer 
dans  la  vérité,  la  foi,  la  sagesse  et  toutes  les  vertus  d'une  manière  telle 
que  finalement  il  deviendra  semblable  au  Père  et  au  Fils;  cette  vertu, 
cette  sagesse  et  cette  connaissance  de  la  part  des  fidèles  ne  dépouillent 
pas  le  Père  et  le  Fils,  mais  ajoutent  à  leur  gloire  et  à  leur  domination. 
Ainsi,  il  est  prévu  que  ceux  qui  sont  dignes  de  devenir  ses  fils  et  co= 
héritiers  de  notre  Rédempteur,  seront  héritiers  du  royaume  du  Père, 
possédant  les  mêmes  attributs  dans  leur  perfection  que  le  Père  et  le  Fils 
possèdent  maintenant2. 

Tout  ce  que  le  Père  a.  Ceux  qui  sont  fidèles  à  obtenir  la  prêtrise  et  à 
magnifier  leur  appel  deviennent  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né, 
recevront  tout  ce  que  le  Père  a;  et  ceci  est  conforme  au  serment  et  à 
l'alliance  qu'il  ne  peut  rompre.  Or  comment  vont=ils  recevoir  tout  ce 
que  le  Père  a,  si  quelque  chose  leur  est  refusé?  Et  si  quelque  chose  n'est 
pas  refusé,  comment  peuvent=ils  recevoir  tout  ce  qu'il  a  et  ne  pas  de= 
venir  comme  il  est,  c'est=à=dire  eux=mêmes  des  dieux?  .  .  . 

Comment  les  saints  peuvent=ils  recevoir  de  sa  plénitude  et  être  égaux 
avec  le  Seigneur  et  ne  pas  être  comme  il  est,  c'est=à=dire  des  dieux9? 


1  D.  &  A.  76:59. 

2  Corresp.    personn.;   Joseph   Fielding   Smith,  Enseignements   du   prophète   Joseph 
Smith,  pp.  481—510,  520—531. 

3  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  pp.  89,  90;  D.  &  A.  84:33—40;  88:106,107; 
93  :i6— 20. 
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Le  Père  a  promis  par  l'intermédiaire  du  Fils  que  tout  ce  qu'il  a  sera  donné 
à  ceux  qui  obéissent  à  ses  commandements.  Ils  progresseront  en  con= 
naissance,  en  sagesse  et  en  pouvoir,  passant  de  grâce  en  grâce  jusqu'à 
ce  que  la  plénitude  du  jour  parfait  jaillisse  sur  eux.  Grâce  à  la  gloire  et 
à  la  bénédiction  du  Tout=Puissant,  ils  deviendront  des  créateurs.  Tout 
pouvoir,  toute  domination  et  toute  puissance  leur  seront  donnés  et  ils 
seront  les  seuls  à  qui  cette  grande  bénédiction  sera  conférée. 

Tous  les  autres,  quels  que  soient  l'érudition,  la  sagesse  et  le  pouvoir 
qu'ils  peuvent  obtenir  se  verront  néanmoins  limités  dans  leurs  sphères 
respectives,  car  ils  ne  peuvent  parvenir  à  la  plénitude  qui  est  tenue  en 
réserve  pour  ceux  à  qui  il  est  permis  de  passer  devant  les  anges  et  les 
dieux  qui  sont  placés  pour  garder  le  chemin  vers  cette  grande  exaltation. 

Obtenir  une  plénitude  de  lumière  et  de  vérité.  «Si  vous  demeurez  dans 
ma  parole,  vous  êtes  vraiment  mes  disciples;  vous  connaîtrez  la  vérité, 
et  la  vérité  vous  affranchira4.»  Telles  sont  les  paroles  de  notre  Maître  et 
c'esf  l'obéissance  à  lui  et  à  sa  parole  qui  ouvre  les  gloires  et  les  mystères 
du  royaume  des  deux.  Elles  ne  peuvent  être  ouvertes  en  aucune  autre 
façon. 

Toute  lumière,  toute  vérité  viennent  de  Dieu.  Tout  ce  qui  n'est  pas  de 
lui  n'édifie  pas,  mais  apporte  les  ténèbres.  Si  nous  continuons  en  Dieu, 
c'  est=à=dire  si  nous  gardons  ses  commandements,  l'adorons  et  aimons 
sa  vérité,  le  moment  viendra  où  nous  baignerons  dans  la  plénitude  de 
la  vérité,  qui  deviendra  de  plus  en  plus  brillante  jusqu'au  jour  parfait. 
Nous  trouvons  donc  ici  le  pouvoir,  la  sagesse,  l'avancement,  la  connais= 
sance  qui  est  parfaite  et  que  l'on  ne  peut  obtenir  qu'en  continuant  en 
Dieu  en  lui  obéissant5. 

En  obéissant  pleinement  on  devient  cohéritiers.  Si  nous  voulons  de= 
venir  héritiers,  cohéritiers  de  Jésus=Christ,  possédant  les  bénédictions 
du  royaume,  il  n'y  a  qu'une  seule  chose  qui  est  exigée  de  vous  et  de  moi, 
c'est  que  nous  gardions  toute  la  loi,  et  pas  une  partie  seulement.  Pensez= 
vous  qu'il  serait  équitable,  juste  et  convenable  que  le  Seigneur  nous  dise: 
«Je  vais  vous  donner  des  commandements,  vous  pouvez  les  garder  si 
vous  voulez,  vous  pouvez  être  indifférents  si  vous  le  voulez,  gardez=en 


4  Jean  8:31,32. 

5  Church  News,  19  juin  1937,  pp.  4,  5;  D.  &  A.  50:23—28;  93:24— zi 
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certains,  rejetez  les  autres,  ou  gardez=en  partiellement  certains,  et  je 
vous  punirai,  mais  alors  je  compenserai  tout  pour  vous  et  tout  ira 
bien6.» 


Fils  de  Dieu 

Les  fidèles  deviennent  fils  et  filles  de  Dieu.  Le  destin  de  l'homme  fidèle 
dans  notre  Eglise  et  de  la  femme  fidèle  est  de  devenir  fils  et  filles  de 
Dieu.  Tel  est  le  grand  don  que  le  Seigneur  propose  aux  membres  de 
l'Eglise7. 

Jean  écrit  ce  qui  suit:  «Bien=aimés,  nous  sommes  maintenant  enfants 
de  Dieu,  et  ce  que  nous  serons  n'a  pas  encore  été  manifesté;  mais  nous 
savons  que,  lorsque  cela  sera  manifesté,  nous  serons  semblables  à  lui, 
parce  que  nous  le  verrons  tel  qu'il  est8.» 

Pourquoi?  Parce  qu'en  tant  que  fils  de  Dieu,  nous  aurons  été  capa= 
blés  de  devenir  semblables  à  lui;  et  Jean  ne  voulait  pas  dire  que  nous  le 
verrions  sous  la  forme  d'un  homme.  Tout  homme  a  cette  forme,  qu'il 
se  repente  de  ses  péchés  ou  non.  Tout  homme  a  été  créé  à  l'image  de 
Dieu,  à  sa  ressemblance;  mais  quand  le  Christ  viendra,  ceux  qui  auront 
gardé  les  commandements  et  se  tiendront  devant  lui  se  verront  eux= 
mêmes  comme  ils  le  voient,  un  fils  de  Dieu!  Ils  auront  droit  aux  béné= 
dictions  des  fils,  des  héritiers.  Le  Seigneur  leur  a  promis  la  plénitude  de 
son  royaume  pour  qu'ils  puissent  traverser  les  éternités9. 

La  prêtrise  est  essentielle  pour  devenir  un  fils.  Jean  parlait  aux  hommes 
qui  détenaient  la  prêtrise.  Il  les  qualifie  de  fils  de  Dieu.  Nous  sommes 
les  fils  de  Dieu.  Cette  même  autorité  divine  nous  a  été  conférée.  Nous 
aussi,  à  notre  époque,  nous  devrions  être  tout  aussi  reconnaissants  et 
tout  aussi  disposés  à  servir,  à  garder  les  commandements  du  Seigneur 
et  à  honorer  les  appels  qui  nous  ont  été  donnés  que  ces  hommes  des 
temps  anciens  qui  étaient  les  fils  de  Dieu. 

Je  me  demande  si  nous  sommes  conscients  de  la  grandeur  de  notre 
appel;  oui,  tous  les  anciens  de  notre  Eglise  se  rendent=ils  compte  qu'ils 


6  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  p.  464. 

7  Church  News,  30  mars  1930,  p.  4. 

8  1  Jean  3:1 — 3. 

9  Church  News,  3  juillet  1954. 
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détiennent  la  Prêtrise  de  Melchisédek?  Savent=ils  que  par  leur  fidélité 
et  leur  obéissance,  selon  les  révélations  du  Seigneur,  ils  ont  le  droit  de 
recevoir  tout  ce  que  le  Père  a,  de  devenir  les  fils  de  Dieu,  cohéritiers  de 
notre  frère  aîné  Jésus=Christ,  ayant  droit  aux  exaltations  dans  le  royaume 
céleste?  Nous  rendons=nous  compte  de  cela?  Nous  aussi,  si  nous  nous  en 
rendons  compte,  nous  devrions  être  comme  ceux  des  temps  passés,  et 
tout  homme  qui  a  cette  espérance  en  lui  se  purifiera  tout  comme  le 
Christ  est  pur10. 

Les  fils  de  Dieu  deviennent  cohéritiers  du  Christ.  Je  pense  bien  souvent 
à  ce  passage  d'Ecriture  relatif  à  ceux  qui  gardent  les  commandements 
du  Seigneur  et  sont  loyaux  et  fidèles  jusqu'à  la  fin,  que  tout  ce  que  le 
Père  a  leur  sera  donné11.  C'est  consolant  et  merveilleux  pour  moi.  Si 
nous  ne  pouvons  pas  comprendre  la  grandeur  de  cette  bénédiction, 
néanmoins  nous  recevons  un  rayon  de  lumière,  notre  esprit  est  impres= 
sionné  dans  ce  sens,  et  si  nous  faisons  ce  que  le  Seigneur  exige  de  nous, 
nous  deviendrons  fils  et  filles  pour  Dieu.  Voilà  ce  que  signifie  l'Ecriture. 

En  tant  que  fils  et  filles  nous  sommes  donc  héritiers  de  son  royaume, 
nous  recevrons  de  droit  la  plénitude  de  la  gloire  et  aurons  droit  aux 
grandes  bénédictions  et  aux  grands  avantages  que  le  Seigneur,  dans  sa 
miséricorde,  nous  a  révélés  dans  la  dispensation  de  la  plénitude  des 
temps.  «Car  tous  ceux  qui  sont  conduits  par  l'Esprit  de  Dieu,  a  écrit  Paul, 
sont  fils  de  Dieu  .  .  .  L'Esprit  lui=même  rend  témoignage  à  notre  esprit 
que  nous  sommes  enfants  de  Dieu.  Or,  si  nous  sommes  enfants,  nous 
sommes  aussi  héritiers:  héritiers  de  Dieu,  et  cohéritiers  de  Christ,  si 
toutefois  nous  souffrons  avec  lui,  afin  d'être  glorifiés  avec  lui12.» 

Les  fils  de  Dieu  deviennent  des  dieux.  Si  les  fidèles  qui  gardent  les  com= 
mandements  du  Père  sont  ses  fils;  alors  ils  sont  héritiers  du  royaume  et 
recevront  la  plénitude  de  la  gloire  du  Père  jusqu'à  ce  qu'ils  deviennent 
semblables  au  Père.  Et  comment  peuvent=ils  être  parfaits  comme  notre 
Père  céleste  est  parfait  s'ils  ne  sont  pas  comme  lui?  .  .  . 

S'ils  surmontent  tout,  alors  il  n'y  a  pas  certaines  choses  qu'ils  ne  sur= 
montent  pas.  S'ils  doivent  recevoir   «de  sa  plénitude  et  de  sa  gloire», 


10  Conf.  Rep.,  octobre  1942,  p.  18;  Moïse  6:67,68;  D.  &  A.  11:30;  35:2;  39:4;  45:8; 
76:24,  58;  Mosiah  5:7. 

11  D.  &  A.  84:38. 

12  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  7,  pp.  5,  6;  Rom.  8:14—19;  Gai.  3:26,29;  4:1—7. 

46 


et  si  «le  Père  a  tout  remis»  entre  leurs  mains,  alors  le  Père  n'a  pas 
retenu  une  partie  de  la  plénitude  de  sa  gloire,  ou  certaines  choses.  Et 
s'ils  reçoivent  sa  plénitude  et  sa  gloire,  et  si  «tout  est  à  eux,  que  ce  soit 
la  vie  ou  la  mort,  le  présent  ou  l'avenir,  tout  est  à  eux»,  comment  peu= 
vent=ils  recevoir  ces  bénédictions  et  ne  pas  devenir  des  dieux?  C'est  im= 
possible™. 

En  obéissant  pleinement  on  devient  des  fils.  Comment  allons=nous 
devenir  des  fils  de  Dieu  et  bien  entendu  également  des  filles?  Comment 
s'y  prend=on?  Peut=on  devenir  fils  et  filles  de  notre  Père  éternel  uni= 
quement  en  étant  baptisés  pour  la  rémission  de  nos  péchés  après  nous 
être  repentis,  avoir  eu  la  foi  et  avoir  reçu  l'imposition  des  mains  pour 
le  don  du  Saint=Esprit  et  être  entrés  dans  l'Eglise?  Non,  il  faut  plus  que 
cela. 

C'est  évident  qu'ils  sont  les  enfants  de  notre  Père  céleste,  ceux  qui  font 
cela,  tout  comme  ceux  qui  sont  en  dehors  de  l'Eglise;  mais  pour  devenir 
fils  et  filles  de  Dieu,  des  enfants,  «héritiers,  héritiers  de  Dieu,  et  co= 
héritiers  de  Christ»,  nous  devons  souffrir  avec  lui,  afin  d'être  glorifiés 
avec  lui14.  En  d'autres  termes,  nous  devons  recevoir  dans  notre  cœur, 
accepter  dans  notre  cœur,  tous  les  principes  de  l'Evangile  qui  ont  été 
ainsi  révélés;  et  dans  la  mesure  où  il  est  en  notre  pouvoir  de  le  faire, 
nous  devons  vivre  conformément  à  ces  principes  et  garder  pleinement 
les  commandements  de  Dieu  15. 

La  dotation  et  le  scellement  doivent  être  faits  avant  qu'on  ne  devienne 
fils.  Le  Seigneur  nous  a  donné  des  avantages  et  des  bénédictions  et  la 
possibilité  de  contracter  des  alliances,  d'accepter  des  ordonnances  re= 
latives  à  notre  salut  en  plus  de  ce  qui  est  prêché  dans  le  monde;  en  plus 
des  principes  de  la  foi  au  Seigneur  Jésus=Christ,  de  la  repentance  et  du 
baptême  pour  la  rémission  des  péchés  et  de  l'imposition  des  mains  pour 
le  don  du  Saint=Esprit;  et  ces  principes  et  ces  alliances  ne  se  reçoivent 
nulle  part  ailleurs  que  dans  le  temple  de  Dieu. 

Si  vous  voulez  devenir  fils  et  filles  de  Dieu  et  héritiers  du  royaume,  vous 
devez  aller  à  la  maison  du  Seigneur  recevoir  les  bénédictions  qu'on  peut 


13  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  pp.  88,  89;  D.  &  A.  76:54—60;  Apoc.  3:21; 
21:7;  3  Néphi  28:10;  Matt.  5:48. 

14  Rom.  8:14—19. 

15  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  pp.  463,  464. 
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y  obtenir  et  qu'on  ne  peut  obtenir  ailleurs;  et  vous  devez  garder  ces  com- 
mandements et  ces  alliances  jusqu'à  la  fin  .  .  . 

Les  ordonnances  du  temple,  la  dotation  et  les  scellements  sont  relatifs  à 
l'exaltation  dans  le  royaume  céleste  où  sont  les  fils  et  les  filles.  Les  fils  et 
les  filles  ne  sont  pas  dehors  dans  un  autre  royaume.  Les  fils  et  les  filles 
entrent  dans  la  maison,  appartiennent  à  la  maison,  ont  accès  au  foyer. 
«Il  y  a  plusieurs  demeures  dans  la  maison  de  mon  Père16.»  Les  fils  et  les 
filles  ont  accès  à  la  maison  où  il  demeure,  et  vous  ne  pouvez  recevoir  cet 
accès  que  quand  vous  êtes  allés  au  temple.  Pourquoi?  Parce  que  vous 
devez  recevoir  certains  mots=clef  ainsi  que  faire  des  alliances  par  les= 
quelles  vous  pourrez  entrer.  Si  vous  essayez  d'entrer  dans  la  maison  et 
que  la  porte  est  fermée  à  clef,  comment  allez=vous  y  entrer  si  vous  n'avez 
pas  votre  clef?  Vous  obtiendrez  au  temple  votre  clef  qui  vous  accordera 
cet  accès. 

Un  jour  j'ai  ramassé  une  clef  dans  la  rue  et  je  l'ai  rapportée  chez  moi  et 
j'ai  ouvert  toutes  les  portes  de  ma  maison.  Il  y  a  une  clef  que  vous  ne 
trouverez  jamais  dans  la  rue,  c'est  celle  qui  ouvre  la  porte  donnant  accès 
aux  demeures  de  notre  Père,  car  elle  ne  se  perd  jamais.  Il  faut  aller  là 
où  on  donne  la  clef.  Et  chacun  peut  l'obtenir  s'il  le  veut,  mais  après  l'avoir 
reçue  on  peut  la  perdre  du  fait  qu'on  peut  vous  l'enlever  si  vous  ne 
respectez  pas  l'accord  que  vous  avez  contracté  lorsque  vous  êtes  allés  à 
la  maison  du  Seigneur17. 

Tous  les  hommes  seront  soit  des  serviteurs,  soit  des  fils.  Vous  savez  ce 
que  les  Ecritures  disent  à  propos  des  serviteurs.  Ceux  qui  deviennent  ser= 
viteurs  sont  ceux  qui  ne  sont  pas  disposés  à  recevoir  ces  bénédictions 
dans  la  maison  du  Seigneur  et  à  y  rester  fidèles.  Ils  ne  sont  pas  fils,  elles 
ne  sont  pas  filles.  Ils  sont  enfants  de  Dieu,  c'est  vrai,  car  tous  les 
hommes  sont  ses  enfants.  Mais  ils  n'héritent  pas  et  par  conséquent  ils 
restent  serviteurs  à  toute  éternité,  parce  qu'ils  n'étaient  pas  disposés  à 
recevoir  ce  qu'ils  auraient  pu  recevoir  et  le  don  qui  leur  avait  été  conféré 
ou  proposé.  Non  seulement  ils  ont  rejeté  le  don  mais  aussi  celui  qui  a 
fait  le  don.  Il  y  aura  un  grand  nombre  de  serviteurs,  mais  il  n'y  aura  pas 
beaucoup  d'héritiers,  «car  étroite  est  la  porte,  resserré  le  chemin  qui 
mènent  à  la  vie,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent»18. 


16  Jean  14:2. 

17  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  pp.  465—469;  D.  &  A.  130:10,11;  132:4—14. 

18  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  p.  101;  Matt.  7:14;  D.  &  A.  76:112;  132:16,  17,  24,  25. 
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L'Eglise  du  Premier=né 

Les  êtres  exaltés  appartiennent  à  l'Eglise  du  Premier=né.  Ceux  qui  ob= 
tiennent  l'exaltation  dans  le  royaume  céleste  sont  ceux  qui  sont  membres 
de  l'Eglise  du  Premier=né;  en  d'autres  termes,  ceux  qui  gardent  tous  les 
commandements  du  Seigneur19.  Il  y  en  aura  beaucoup  qui  sont  membres 
de  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours  et  qui  ne  devien= 
dront  jamais  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né. 

Les  ordonnances  supérieures  du  temple  de  Dieu  sont  relatives  à  l'exalta= 
tion  dans  le  royaume  céleste  .  .  .  Pour  recevoir  cette  bénédiction,  on  doit 
respecter  toute  la  loi,  on  doit  respecter  la  loi  par  laquelle  ce  royaume  est 
gouverné;  car  «celui  qui  n'est  pas  capable  de  se  conformer  à  la  loi  d'un 
royaume  céleste  ne  peut  supporter  une  gloire  céleste»20. 

Ainsi  donc  le  fait  d'être  ordonné  ancien,  grand=prêtre,  apôtre  ou  même 
président  de  l'Eglise  n'est  pas  ce  qui  apporte  l'exaltation,  mais  l'obéis= 
sance  aux  lois,  aux  ordonnances  et  aux  alliances  requises  de  ceux  qui 
désirent  devenir  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né,  telles  qu'elles  sont 
administrées  dans  la  maison  du  Seigneur.  Devenir  membre  de  l'Eglise  du 
Premier=né,  comme  je  l'entends,  c'est  devenir  membre  de  Y  élite.  Nous 
sommes  tous  membres  de  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers 
Jours  en  étant  baptisés  et  confirmés  et  il  y  en  a  beaucoup  qui  paraissent 
se  contenter  de  rester  ainsi  sans  obtenir  les  bénédictions  de  l'exaltation. 

Comment  entrer  dans  l'Eglise  du  Premier=né.  Le  Seigneur  nous  a  donné 
la  possibilité  de  devenir  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né  en  recevant 
les  bénédictions  dans  la  maison  du  Seigneur  et  en  surmontant  tout.  Ain= 
si  nous  devenons  héritiers,  «prêtres  et  rois,  qui  ont  reçu  de  sa  plénitude 
et  de  sa  gloire»,  qui  «demeureront  pour  toujours  et  à  jamais  dans  la  pré= 
sence  de  Dieu  et  de  son  Christ»,  avec  l'exaltation  complète21.  Vaut=il  la 
peine  d'avoir  de  telles  bénédictions? 

J'ai  dit  qu'il  n'y  a  qu'un  homme  à  la  fois  sur  la  terre  qui  détient  les  clefs 
de  ce  pouvoir  de  scellement  de  la  prêtrise,  mais  il  peut  déléguer  du  pou= 
voir  à  d'autres,  et  ils  officient  sous  sa  direction  dans  les  temples  du 
Seigneur.  Nul  ne  peut  officier  dans  ces  ordonnances  de  scellement  tant 


19  D.  &  A.  76:54,  67,  71,  94,  95, 102;  77:11;  78:21;  88:5;  93:22. 

20  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  5,  p.  680;  D.  &  A.  88:22. 

21  D.  &  A.  76:56,62. 
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qu'il  n'a  pas  reçu  l'autorité  de  le  faire  en  étant  mis  à  part  par  celui  qui 
détient  les  clefs,  même  s'il  détient  la  prêtrise.  Toute  l'autorité  exercée 
dans  les  temples  est  donc  après  tout  l'autorité  centrée  sur  un  seul  homme. 
Lui  a  le  pouvoir  et  en  appelle  d'autres  à  officier,  et  ils  scellent  sur  nous 
les  clefs  et  les  pouvoirs  qui  nous  donnent,  par  notre  obéissance,  le  droit 
de  devenir  fils  et  filles  et  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né,  recevant 
tout  dans  le  royaume.  Voilà  ce  que  nous  pouvons  obtenir  dans  le  temple, 
de  sorte  que  nous  devenons  membres  de  la  famille,  fils  et  filles  de  Dieu, 
et  pas  des  serviteurs22. 


Le  chemin  de  l'exaltation 

L'exaltation  offerte  à  tous.  Le  Seigneur  ne  désire  pas  que  les  hommes 
souffrent.  Il  est  peiné  lorsque  quelqu'un  agit  mal,  a  besoin  d'être  puni 
et  ne  reçoit  pas  la  couronne  ou  la  récompense  qui  est  offerte  à  ceux  qui 
sont  fidèles.  Le  Seigneur  voudrait  que  tout  homme  reçoive  une  couronne, 
que  tout  homme  soit  exalté,  que  tout  homme  devienne  un  fils,  et  que 
toute  femme  devienne  une  fille  pour  lui.  Mais  ceci  ne  se  peut  que  selon 
les  principes  de  la  justice  et  du  libre  arbitre. 

Par  conséquent,  toute  âme  a  le  droit  de  choisir  par  elle=même  ce  qu'elle 
va  faire.  Notre  Evangile  est  l'Evangile  du  mérite.  Chacun  recevra  ce  qu'il 
a  le  droit  de  recevoir.  Toute  âme  sera  bénie  selon  la  diligence,  la  bonne  vo= 
lonté  et  l'intégrité  manifestées  au  service  du  Seigneur.  L'homme  qui  ne 
garde  pas  ses  commandements,  le  Seigneur  ne  l'exaltera  pas.  La  femme 
qui  rejette  la  lumière  et  refuse  de  respecter  les  doctrines  de  notre  Ré= 
dempteur  ne  sera  pas  exaltée.  Ceux  qui  seront  exaltés  seront  couronnés 
de  gloire,  d'immortalité  et  de  vie  éternelle  en  la  présence  de  notre  Père23. 

Pour  obtenir  l'exaltation,  nous  devons  accepter  l'Evangile  et  toutes  ses 
alliances,  assumer  les  obligations  que  le  Seigneur  a  proposées,  marcher 
dans  la  lumière  et  l'intelligence  de  la  vérité  et  vivre  «par  toute  parole 
qui  sort  de  la  bouche  de  Dieu»2*. 

Le  mariage  céleste  est  essentiel  à  l'exaltation.  Une  autre  chose  que  nous 
ne  devons  pas  oublier  dans  ce  grand  plan  de  rédemption  et  d'exaltation, 


22  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol  21,  pp.  îoo,  101;  D.  &  A.  132:7. 

23  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  7,  p.  9. 

24  D.  &  A.  84:44. 
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c'est  qu'un  homme  doit  avoir  une  femme  et  une  femme  un  mari  pour  re= 
cevoir  la  plénitude  de  l'exaltation.  Ils  doivent  être  scellés  pour  le  temps 
et  pour  toute  l'éternité  dans  un  temple;  alors  leur  union  durera  éternel= 
lement  et  on  ne  pourra  les  séparer,  parce  que  Dieu  les  aura  unis  comme 
il  l'a  enseigné  aux  pharisiens25. 

Les  parents  auront  droit  éternellement  à  leur  postérité  et  auront  le  don 
de  l'accroissement  éternel  s'ils  obtiennent  l'exaltation.  C'est  la  gloire 
suprême  dans  le  royaume  de  Dieu  et  ils  n'auront  pas  de  fin.  Quand  le 
Seigneur  dit  qu'ils  n'auront  pas  de  fin,  il  veut  dire  que  tous  ceux  qui 
parviendront  à  cette  gloire  auront  la  bénédiction  de  voir  se  continuer 
leurs  «postérités»  à  jamais.  Ceux  qui  n'obtiennent  pas  cette  bénédiction 
s'en  iront  vers  les  «morts»,  ce  qui  signifie  qu'ils  n'auront  jamais  aucun 
accroissement.  Tous  ceux  qui  obtiennent  cette  exaltation  auront  la  bé= 
nédiction  de  remplir  la  mesure  complète  de  leur  existence,  et  ils  auront 
une  postérité  qui  sera  aussi  innombrable  que  les  étoiles  du  ciel26. 

Si  vous  voulez  le  salut  dans  sa  plénitude,  c'est=à=dire  l'exaltation  dans  le 
royaume  de  Dieu,  de  manière  à  pouvoir  devenir  ses  fils  et  ses  filles,  il 
faut  que  vous  entriez  dans  le  temple  du  Seigneur  et  receviez  les  saintes 
ordonnances  qui  appartiennent  à  cette  maison  et  qu'on  ne  peut  avoir 
ailleurs.  Aucun  homme  ne  recevra  la  plénitude  de  l'éternité,  de  l'exalta= 
tion,  seul;  aucune  femme  ne  recevra  cette  bénédiction  seule;  mais  l'hom= 
me  et  la  femme,  lorsqu'ils  reçoivent  le  pouvoir  de  scellement  dans  le 
temple  du  Seigneur,  s'ils  gardent  ensuite  tous  les  commandements,  pas= 
seront  à  leur  exaltation  et  continueront  et  deviendront  comme  le  Sei= 
gneur.  Tel  est  le  destin  des  hommes,  voilà  ce  que  le  Seigneur  désire  pour 
ses  enfants27. 

Seuls  les  êtres  exaltés  obtiennent  la  plénitude  du  Père.  Aucun  homme 
ne  peut  obtenir  cette  exaltation  sans  recevoir  les  alliances  qui  appartien= 
nent  à  la  prêtrise.  Aucune  femme  ne  peut  obtenir  ce  grand  honneur  et 
cette  gloire  sans  recevoir  les  bénédictions  de  la  foi,  de  la  repentance  et 
du  baptême,  de  la  confirmation  et  de  l'obéissance  aux  alliances  qui  lui 
sont  promises,  à  son  mari  et  à  elle,  dans  le  temple  du  Seigneur.  Sinon  il 
n'y  aurait  aucune  progression,  c'est=à=dire  vers  la  plénitude. 


25  Matt.  19:3—8. 

26  Church  News,  31  mai  1947,  p.  8;  D.  &  A.  132:16—25. 

27  Elijah  the  Prophet  and  His  Mission,  p.  31. 
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Quiconque  n'est  pas  disposé  à  continuer,  même  s'il  est  membre  de  l'Egli  = 
se,  pour  recevoir  ces  alliances  et  se  revêtir  de  ces  bénédictions  et  de  ces 
pouvoirs  que  le  Seigneur  lui  a  offerts  par  alliance  n'atteindra  jamais  la 
plénitude.  Tous  ceux=là  se  la  verront  interdire.  Ils  parviendront  à  un 
certain  endroit  qu'ils  ne  pourront  pas  dépasser.  La  plénitude  de  la  con= 
naissance,  de  l'intelligence  et  de  la  sagesse  par  lesquelles  l'homme  peut 
devenir  parfait  comme  Dieu  est  parfait  ne  peut  être  obtenue  qu'en  se 
conformant  strictement  à  ces  lois  éternelles  sur  lesquelles  cette  grande 
bénédiction  est  basée. 

Nous  échouons  par  manque  de  fidélité  si  nous  refusons  d'accepter  les 
alliances  et  de  prendre  sur  nous  les  obligations  relatives  à  l'exaltation. 
Il  y  aura  un  interdit  qui  nous  empêchera  de  continuer  jusqu'à  cette  pléni= 
tude28. 

Les  dotations  et  les  scellements  concernent  l'exaltation.  Le  baptême  est 
la  porte  du  royaume  céleste.  Toutes  les  ordonnances  de  l'Evangile  ont 
trait  au  royaume  céleste  et  quiconque  est  fidèle  aux  alliances  du  baptême 
aura  le  droit  d'y  entrer,  mais  nul  ne  peut  recevoir  l'exaltation  dans  le 
royaume  céleste  sans  les  ordonnances  du  temple.  Les  dotations  sont 
là  pour  assurer  l'avancement  dans  ce  royaume  et  les  scellements  sont  là 
pour  notre  perfection,  à  condition  que  nous  gardions  nos  alliances  et 
nos  obligations29. 

Les  personnes  qui  sont  baptisées  et  qui  ne  sont  pas  dotées  dans  le  tem= 
pie  du  Seigneur  peuvent  entrer  dans  le  royaume  céleste.  Mais  cela  ne 
veut  pas  dire  qu'une  personne  baptisée  obtiendra  l'exaltation  dans  ce 
royaume.  Ce  n'est  pas  parce  qu'elle  est  baptisée  qu'elle  va  parvenir  à  la 
plénitude.  Elle  ne  passera  même  pas  à  la  plénitude  lorsqu'elle  aura  été 
baptisée  et  aura  reçu  sa  dotation  dans  le  temple.  Il  faut  aussi  qu'elle 
reçoive  les  autres  ordonnances  de  manière  à  pouvoir  devenir  fille  de 
Dieu  par  sa  fidélité  et  son  obéissance  .  .  . 

Les  premiers  principes  de  l'Evangile  sont  des  principes  qui  sauvent.  En 
y  obéissant  nous  entrons  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu.  Ensuite  lors= 
que  nous  entrons  dans  ce  royaume,  si  nous  avons  accepté  les  autres 


28  Church  News,  3  juillet  1954,  p.  2.;  D.  &  A.  76:56,  71,  76,  77,  86,  94;  93:4—28; 
132:6,19. 

29  Correspondance  personnelle;  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith, 
pp.  10, il;  D.  &  A.  124:28,39. 
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alliances,  avons  été  loyaux  et  fidèles  à  d'autres  obligations,  nous  avan= 
cerons  jusqu'à  ce  que  nous  devenions  semblables  à  Dieu,  ses  fils,  ses 
filles,  recevant  la  plénitude  de  son  royaume.  Telle  est  la  promesse30. 

Assurer  notre  vocation  et  notre  élection.  Ceux  qui  avancent  dans  la 
justice,  vivant  selon  toute  parole  de  la  vérité  révélée,  ont  le  pouvoir 
d'assurer  leur  vocation  et  leur  élection.  Ils  reçoivent  la  parole  plus  cer= 
taine  de  la  prophétie  et  savent  par  révélation  et  l'autorité  de  la  prêtrise 
qu'ils  sont  scellés  pour  la  vie  éternelle.  Ils  sont  scellés  vis=à=vis  de  toute 
espèce  de  péché  et  de  blasphème  sauf  le  péché  contre  le  Saint=Esprit  et 
l'effusion  du  sang  innocent.  Mais  le  simple  fait  d'être  mariés  pour  le 
temps  et  l'éternité  dans  le  temple,  à  lui  seul  ne  leur  donne  pas  cette 
garantie.  Les  bénédictions  prononcées  sur  les  couples  dans  le  cadre  du 
mariage  céleste  sont  conditionnées  sur  la  fidélité  ultérieure  des  intéres= 
ses. 

Pierre  dit  en  ces  termes  comment  les  saints  peuvent  assurer  leur  vocation 
et  leur  élection:  «Que  la  grâce  et  la  paix  vous  soient  multipliées  par  la 
connaissance  de  Dieu  et  de  Jésus  notre  Seigneur!  Comme  sa  divine  puis= 
sance  nous  a  donné  tout  ce  qui  contribue  à  la  vie  et  à  la  piété,  au  moyen 
de  la  connaissance  de  celui  qui  nous  a  appelés  par  sa  propre  gloire  et 
par  sa  vertu,  lesquelles  nous  assurent  de  sa  part  les  plus  grandes  et  les 
plus  précieuses  promesses,  afin  que  par  elles  vous  deveniez  participants 
de  la  nature  divine,  en  fuyant  la  corruption  qui  existe  dans  le  monde  par 
la  convoitise  —  à  cause  de  cela  même,  faites  tous  vos  efforts  pour  joindre 
à  votre  foi  la  vertu,  à  la  vertu  la  science,  à  la  science  la  tempérance,  à  la 
tempérance  la  patience,  à  la  patience  la  piété,  à  la  piété  l'amour  fraternel, 
à  l'amour  fraternel  la  charité.  Car  si  ces  choses  sont  en  vous  et  y  sont 
avec  abondance,  elles  ne  vous  laisseront  point  oisifs  ni  stériles  pour  la 
connaissance  de  notre  Seigneur  Jésus=Christ.  Mais  celui  en  qui  ces 
choses  ne  sont  point  est  aveugle,  il  ne  voit  pas  de  loin,  et  il  a  mis  en 
oubli  la  purification  de  ses  anciens  péchés.  C'est  pourquoi,  frères,  appli= 
quez=vous  d'autant  plus  à  affermir  votre  vocation  et  votre  élection;  car, 
en  faisant  cela,  vous  ne  broncherez  jamais.  C'est  ainsi,  en  effet,  que 
l'entrée  dans  le  royaume  éternel  de  notre  Seigneur  et  Sauveur  Jésus= 
Christ  vous  sera  pleinement  accordée  .  .  . 

«Et  nous  tenons  pour  d'autant  plus  certaine  la  parole  prophétique,  à  la= 
quelle  vous  faites  bien  de  prêter  attention,  comme  à  une  lampe  qui  brille 


30  Church  News,  3  juillet  1954,  p.  2. 
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dans  un  lieu  obscur,  jusqu'à  ce  que  le  jour  vienne  à  paraître  et  que 
l'étoile  du  matin  se  lève  dans  vos  cœurs:n.» 

L'exaltation  et  la  création  de  mondes.  Selon  les  enseignements  du  pro= 
phète  Joseph  Smith,  nous  adorons  notre  Père  céleste  qui  gouverne  dans 
notre  univers  et  nous  faisons  tout  ce  que  nous  faisons  au  nom  du  Fils. 
On  nous  dit  qu'il  y  a  beaucoup  de  terres  ou  de  mondes  qui  ont  été  créés, 
et  qui  ont  été  créés  par  le  Fils  pour  le  Père.  Ceci  eut  bien  entendu  lieu 
avant  qu'il  ne  naquît  à  Bethléhem32. 

Manifestement  son  Père  est  passé  par  une  période  de  mortalité  tout 
comme  lui  est  passé  par  la  mortalité,  et  comme  nous  le  faisons  tous. 
Notre  Père  céleste,  selon  le  prophète,  avait  un  Père,  et  puisqu'il  y  a  eu 
une  situation  de  ce  genre  tout  au  long  de  l'éternité,  chaque  Père  a  eu  un 
Père,  jusqu'à  ce  que  nous  arrivions  à  un  arrêt  où  nous  ne  pouvons  aller 
plus  loin,  à  cause  de  notre  capacité  de  comprendre33. 

Nous  sommes  fils  et  filles  de  Dieu  en  esprit.  Grâce  à  l'expiation  de  Jésus= 
Christ,  nous  recevons  la  résurrection,  l'esprit  et  le  corps  étant  insépara= 
blement  unis  pour  ne  jamais  être  divisés,  de  sorte  que  nous  ne  mourrons 
plus  jamais.  Nous  devenons  ainsi  immortels,  et  si  nous  gardons  les 
commandements  qui  nous  sont  donnés,  nous  hériterons  la  gloire  céleste. 
Lorsque  nous  recevrons  cette  grande  bénédiction,  nous  serons  fils  de 
Dieu,  cohéritiers  de  Jésus=Christ. 

Le  Père  nous  a  promis  que  par  notre  fidélité  nous  serons  bénis  en  ayant 
la  plénitude  de  son  royaume.  En  d'autres  termes,  nous  aurons  le  bon= 
heur  de  devenir  comme  lui.  Pour  devenir  comme  lui,  nous  devons  avoir 
tous  les  pouvoirs  de  la  divinité;  ainsi  un  homme  et  une  femme  quand  ils 
seront  glorifiés  auront  des  enfants  d'esprit  qui  finalement  iront  sur  une 
terre  comme  celle  où  nous  nous  trouvons  et  passeront  par  la  même 
sorte  d'expérience,  étant  sujets  à  l'état  mortel  et,  s'ils  sont  fidèles,  ils 
recevront  aussi  la  plénitude  de  l'exaltation  et  participeront  aux  mêmes 
bénédictions.  Il  n'y  a  pas  de  fin  à  ce  développement,  il  continuera  éter= 
nellement.  Nous  deviendrons  des  dieux  et  nous  aurons  juridiction  sur 


31  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  204—207,  416,  417,  427,  428;  2  Pierre  1:2—19  au  lieu  de 
«nous  tenons  pour  d'autant  plus  certaine  la  parole  prophétique»,  la  version 
anglaise  de  la  Bible  dit:  «Nous  avons  une  parole  plus  certaine  de  la  prophétie»; 
Eph.  1:13,14;  Jean  14:12—27;  D.  &  A.  88:4;  124:124;  130:3;  131:5;  132:19—27,  49; 
3  Néphi  28:10. 

32  Moïse  1:29—40;  7:30;  D.  &  A.  76:22—24;  Hébr.  1:1—4. 

33  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  485,  486,  522—524,  526,  527. 

54 


des  mondes,  et  ces  mondes  seront  peuplés  par  notre  propre  postérité. 
Nous  aurons  pour  cela  une  éternité  sans  fin34. 

L'exaltation  vaut  qu'on  se  repente  et  qu'on  obéisse.  Ce  qu'il  nous  faut 
dans  l'Eglise,  aussi  bien  qu'au  dehors,  c'est  la  repentance.  Il  nous  faut 
plus  de  foi  et  plus  de  volonté  de  servir  le  Seigneur  ...  Si  les  habitants 
du  monde  marchent  dans  les  ténèbres  et  le  péché  et  à  l'encontre  de  la 
volonté  du  Seigneur,  c'est  là  que  nous  devons  tirer  la  ligne.  Pourquoi  ne 
respecterions=nous  pas  les  principes  de  notre  foi?  Pourquoi  ne  mar= 
cherions=nous  pas  en  accord  strict  avec  les  règles  de  l'Eglise,  quoi  qu'en 
pense  le  monde? 

Le  Seigneur  a  révélé  la  plénitude  de  son  Evangile.  Nous  avons  été 
pleinement  informés  de  tous  ses  principes  relatifs  au  salut.  Cela  vaut=il 
la  peine  que  nous  conservions  notre  intégrité  et  nous  montrions  fidèles 
dans  tout  ce  qui  nous  est  confié?  La  perle  de  grand  prix  «-  la  plénitude 
de  la  gloire,  de  l'honneur  et  de  la  vie  éternelle  en  la  présence  du  Père  et 
du  Fils  —  vaut=elle  le  sacrifice  que  nous  pouvons  être  appelés  à  faire? 
Sommes=nous,  comme  cet  homme  du  temps  passé,  disposés  à  vendre 
tout  ce  que  nous  avons  pour  acheter  ce  champ  qui  nous  apportera  la  joie 
et  l' exaltation  éternelles  en  tant  que  fils  et  filles  de  DieuS5î 


Le  salut  des  enfants 

Fausse  doctrine  de  la  culpabilité  pour  le  péché  originel.  Il  y  a  des  millions 
de  gens  qui  professent  croire  au  Christ,  qui  croient  que  les  petits  enfants 
sont  condamnés  et  flétris  par  le  péché  originel  —  ce  qui  est  la  doctrine 
la  plus  abominable  qui  ait  jamais  été  enseignée  parmi  les  enfants  des 
hommes,  car  les  petits  enfants  ne  sont  pas  flétris  par  le  péché.  Ils  ne  sont 
assujettis  au  péché  que  quand  ils  arrivent  à  l'âge  de  responsabilité,  jus= 
qu'à  ce  qu'ils  commencent  à  connaître  et  à  discerner  le  bien  du  mal  et 
deviennent  responsables  devant  Dieu  selon  l'âge  qu'il  a  lui=même  fixé, 
qui  est  huit  ans.  «Le  baptême  ne  sert  à  rien»  dans  le  cas  des  petits  en= 
fants,  parce  qu'ils  ne  peuvent  pas  se  repentir  et  que  le  baptême  est  pour 
la  rémission  des  péchés36. 


34  Correspondance  personnelle;  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  420,  421;  D.  &  A.  131:4; 
132:18—32. 

35  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  p.  104;  Matt.  13:45,46. 

36  Moroni  8:5—24. 
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Le  Christ  a  payé  la  dette  de  la  transgression  d'Adam.  «Nous  croyons 
que  les  hommes  seront  punis  pour  leurs  propres  péchés,  et  non  pour  la 
transgression  d'Adam»117,  et  le  Seigneur  n'a  mis  aucune  flétrissure  sur 
les  petits  enfants  qui  viennent  dans  ce  monde.  Grâce  au  sang  du  Christ, 
ils  sont  rachetés  de  tout  ce  qui  pourrait  leur  être  imputé  en  tant  que  des= 
cendants  d'Adam.  Le  Christ  a  pris  cela  sur  lui=même. 

«La  gloire  de  Dieu  c'est  l'intelligence  ou,  en  d'autres  termes,  la  lumière 
et  la  vérité.  La  lumière  et  la  vérité  se  détournent  du  Malin.  L'esprit  de 
tout  homme  était  innocent  au  commencement38.» 

Les  enfants  innocents  au  commencement .  Cela  veut  dire  qu'au  commen= 
cernent  —  avant  que  les  fondations  du  monde  ne  fussent  posées  et  avant 
que  Satan  ne  se  rebellât  —  lorsque  nous  sommes  nés,  si  vous  voulez, 
dans  ce  monde  d'esprit,  nous  étions  innocents.  Puis  il  s'est  produit  une 
révolte,  et  le  tiers  des  armées  du  ciel,  nous  apprend=on,  s'est  révolté 
contre  Dieu  sous  la  direction  de  Lucifer  et  a  été  chassé. 

Les  deux  tiers  restants  ont  eu  la  chance  de  venir  sur  cette  terre  recevoir 
un  corps  de  chair  et  d'os.  Et  le  Seigneur  dit  en  ce  qui  concerne  les  hom= 
mes  lorsqu'ils  viennent  au  monde:  «Et  Dieu  ayant  racheté  l'homme  de 
la  chute,  les  hommes  redevinrent,  dans  leur  prime  enfance,  innocents 
devant  Dieu39.» 

Ceci  est  marqué  au  coin  du  bon  sens.  Croire  que  le  Seigneur  damne 
les  petits  enfants  parce  que  les  parents,  par  insouciance,  ne  les  font  pas 
asperger  ou  baptiser  d'une  autre  façon,  et  que  par  conséquent  s'ils  meu= 
rent  ils  sont  damnés  éternellement,  est,  je  le  répète,  une  doctrine  du 
diable.  Elle  ne  contient  pas  de  vérité.  Le  baptême  est  pour  la  rémission 
des  péchés,  et  nul  ne  peut  se  repentir  d'un  péché  avant  d'en  être  respon= 
sable  devant  Dieui0. 

La  croyance  au  péché  originel  nie  le  pouvoir  de  l'expiation.  Quiconque 
croit  que  les  petits  enfants  naissent  dans  le  péché  et  sont  flétris  par  le 
péché  originel  ou  par  le  péché  de  quelqu'un  d'autre  n'a  pas  du  tout 
compris  la  nature  de  l'expiation  de  Jésus=Christ  .  .  . 


37  Deuxième  Article  de  Foi. 

38  D.  &  A.  93  =36—38. 

39  D.  &  A.  93:38. 

40  Church  News,  12  février  1938,  p.  3. 
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C'est,  parmi  toutes  les  doctrines  qui  ont  été  corrompues,  celle  qui  me 
paraît  se  détacher  comme  étant  la  plus  abominable,  niant  la  miséricorde 
de  Dieu  vis=à=vis  des  petits  enfants  qui  viennent  dans  ce  monde  aussi 
innocents  que  cela  se  peut  et  mettant  ensuite  une  flétrissure  sur  eux. 
Il  se  peut  qu'il  y  ait  une  flétrissure  sur  le  père,  il  se  peut  qu'il  y  ait  une 
flétrissure  sur  la  mère,  mais  le  petit  enfant  n'est  responsable  en  aucun 
sens  du  terme  que  ce  soit  de  la  transgression  d'Adam,  de  la  vôtre,  de  la 
mienne  ou  de  n'importe  qui  d'autre.  Je  le  répète,  celui  qui  croit  que  les 
enfants  sont  flétris  par  le  péché  originel  ne  peut  pas  comprendre  et 
n'est  pas  capable  de  comprendre  la  mission  de  Jésus=Christ. 

Quelle  a  été  sa  mission?  L'une  était  de  racheter  toutes  les  âmes  de  la 
transgression  d'Adam,  et  c'est  le  Christ  qui  en  a  payé  le  prix.  Cela  c'est 
inconditionnel;  cela  ne  dépend  ni  de  la  repentance,  ni  de  la  foi,  ni  d'au= 
cun  autre  principe.  Toute  âme  qui  vient  en  ce  monde  est  purifiée  —  s'il 
doit  y  avoir  une  purification  —  au  moins  rachetée  des  conséquences  de 
la  transgression  d'Adam,  parce  que  nous  n'en  avons  été  coupables  en 
aucune  façon. 

C'est  évident  que  nous  mourons,  c'est  évident  que  nous  souffrons,  c'est 
évident  que  nous  sommes  sujets  aux  vicissitudes  de  la  vie  mortelle.  C'est 
dans  ce  but  même  que  nous  sommes  venus  ici.  C'est  évident  que  nous 
avons  hérité  cela  d'  Adam;  mais  imputer  un  péché  à  un  enfant  parce 
qu'il  est  né  dans  ce  monde  de  parents  mortels  c'est,  je  le  répète,  une 
doctrine  abominable  .  .  . 

Tous  les  enfants  sont  vivants  dans  le  Christ.  «Les  petits  enfants  sont 
rachetés  dès  la  fondation  du  monde41.»  Qu'est=ce  que  le  Seigneur  entend 
par  là?  Il  veut  dire  qu'avant  que  les  fondations  de  cette  terre  n'aient 
été  posées,  ce  plan  de  rédemption,  le  plan  de  salut  que  nous  sommes 
censés  suivre  dans  cette  vie  mortelle,  était  entièrement  préparé;  et  Dieu, 
connaissant  la  fin  dès  le  commencement,  a  pris  ses  dispositions  pour 
racheter  les  petits  enfants  grâce  à  l'expiation  de  Jésus=Christ . .  . 

Nous  enseignons  que  nous  sommes  la  postérité  de  Dieu,  nous  sommes 
ses  fils  et  ses  filles  —  c'est  là  une  doctrine  biblique  —  et  qu'au  commen= 
cernent  de  cette  vie  d'esprit  tout  homme  était  innocent.  De  même  au 
commencement  de  cette  vie  mortelle  —  quelles  qu'aient  été  notre  fidélité, 


41  D.  &  A.  29:46—50. 
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notre  vaillance  ou  quoi  que  ce  soit  d'autre  dans  ce  monde  d'esprit  — 
quand  nous  venons  dans  ce  monde,  nous  y  venons  innocents  en  ce  qui 
concerne  ce  monde,  tout  comme  nous  étions  innocents  au  commen= 
cernent  dans  l'autre  monde.  Tout  enfant  —  peu  importe  où  il  naît,  peu 
importe  sa  couleur  —  qui  vient  dans  ce  monde,  y  entre  innocent  quand 
il  est  bébé. 

Quand  vous  contemplez  le  visage  d'un  bébé,  qu'il  lève  les  yeux  et  vous 
sourit,  pouvez=vous  croire  que  ce  petit  enfant  est  flétri  par  une  espèce 
quelconque  de  péché  qui  le  priverait  de  la  présence  de  Dieu  s'il  mourait? 
Je  vous  ai  lu  cette  doctrine  catholique  de  la  «vision  béatifique»  qui  dit 
que  ces  petits  enfants  qui  ne  sont  pas  aspergés  —  ou  baptisés  si  vous 
voulez  appeler  cela  ainsi  —  dans  leur  tendre  enfance,  se  voient  privés  de 
cette  glorieuse  vision  et  que  le  Seigneur  adoucit  leur  châtiment  ou  leur 
perte  en  émoussant  leur  intelligence  de  sorte  qu'ils  ne  comprennent  pas 
ce  qu'ils  ont  perdu  et  n'en  prennent  pas  conscience.  Pouvez=vous  ima= 
giner  quelque  chose  de  plus  abominable  que  cela? 

Le  faux  enseignement  selon  lequel  les  enfants  non  baptisés  sont  perdus. 
Je  me  souviens  que  lorsque  j'étais  dans  le  champ  de  la  mission  en  Angle= 
terre,  il  y  avait  là=bas  une  famille  américaine  .  .  .  Un  soir  que  nous  étions 
chez  ces  personnes,  l'épouse  se  tourna  vers  moi  et  dit:  «Frère,  je  voudrais 
vous  poser  une  question.»  Avant  de  pouvoir  la  poser,  elle  se  mit  à  pleu= 
rer.  Je  ne  savais  pas  ce  qu'elle  avait.  Elle  sanglota,  et  lorsqu'elle  se  fut 
suffisamment  reprise  pour  poser  la  question,  elle  me  raconta  cette  his= 
toire: 

Quand  ils  allèrent  s'installer  en  Angleterre,  ils  eurent  la  douleur  de 
perdre  un  petit  bébé.  Ils  étaient  membres  de  l'Eglise  anglicane.  Ils  allèrent 
trouver  le  pasteur  et  désirèrent  que  ce  bébé  eût  un  enterrement  chrétien 
puisqu'ils  étaient  pratiquants.  Le  pasteur  lui  dit:  «Nous  ne  pouvons  pas 
donner  de  sépulture  chrétienne  à  votre  enfant  parce  qu'il  n'a  pas  été 
baptisé.  Votre  bébé  est  perdu.»  C'était  le  dire  plutôt  crûment,  mais  c'est 
ainsi  qu'elle  raconta  l'histoire;  et  il  y  avait  deux  ou  trois  ans  que  cette 
femme  avait  le  cœur  douloureux.  Elle  me  posa  donc  la  question:  «Mon 
bébé  est=il  perdu?  Ne  le  reverrai=je  jamais?»  Je  pris  le  Livre  de  Mormon 
et  lui  lus  les  paroles  de  Mormon  à  son  fils  Moroni42.  Je  dis:  «Votre  bébé 
n'est  pas  perdu.  Aucun  bébé  n'est  perdu.  Tout  bébé  est  sauvé  dans  le 
royaume  de  Dieu  quand  il  meurt.»  .  .  . 

42  Moroni  8:5— 24. 
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Tous  les  enfants  sont  sauvés  dans  le  royaume  céleste.  «Et  je  vis  aussi  que 
tous  les  enfants  qui  meurent  avant  d'arriver  à  l'âge  de  responsabilité 
sont  sauvés  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu*3.»  Voilà  ce  que  le  Seigneur 
dit  par  révélation  au  prophète  Joseph  Smith  dans  une  vision  qu'il  eut 
au  temple  de  Kirtland.  Cela  ne  paraît=il  pas  bon?  N'est=ce  pas  juste? 
N'est=ce  pas  équitable? 

Peu  importe  que  ce  soit  un  bébé  catholique,  un  bébé  protestant  ou  un 
bébé  mahométan:  peu  importe  à  qui  est  le  bébé;  il  n'est  pas  responsable 
du  péché  originel,  il  n'est  responsable  d'aucun  péché,  et  la  miséricorde 
de  Dieu  le  réclame  et  il  est  racheté. 

Mais  qu'en  est=il  de  vous  et  de  moi?  Nous,  nous  sommes  capables  de 
comprendre,  et  le  Seigneur  dit:  «N'ai=je  pas  commandé  à  quiconque  a 
de  la  connaissance  de  se  repentir44?»  Il  nous  est  commandé  de  nous 
repentir,  il  nous  est  commandé  d'être  baptisés,  il  nous  est  commandé  de 
nous  faire  laver  de  nos  péchés  dans  les  eaux  du  baptême,  parce  que  nous 
sommes  capable  de  comprendre  et  que  nous  avons  tous  péché.  Mais  je 
n'ai  pas  été  baptisé  et  vous  n'avez  pas  été  baptisés  pour  quelque  chose 
qu'Adam  a  pu  faire. 

Les  petits  enfants  n'ont  pas  besoin  de  baptême.  J'ai  été  baptisé  afin 
d'être  purifié  de  ce  que  j'ai  fait  moi=même  (et  il  en  va  de  même  pour 
vous)  et  afin  d'entrer  dans  le  royaume  de  Dieu.  Le  baptême  a  deux  buts. 
Il  est  la  porte  du  royaume  céleste  de  Dieu  et  c'est  ce  que  le  Seigneur  a 
enseigné  à  Nicodème:  «Si  un  homme  ne  naît  d'eau  et  d'esprit,  il  ne 
peut  entrer  dans  le  royaume  de  Dieu45.» 

C'est  vrai  pour  les  hommes,  c'est  vrai  pour  les  femmes,  mais  le  Seigneur 
a  pris  des  dispositions  pour  ceux  qui  sont  sans  loi,  et  les  enfants  ne  sont 
pas  assujettis  à  la  loi  de  la  repentance.  Comment  pourriez=vous  enseigner 
à  un  petit  enfant  à  se  repentir?  Il  n'y  a  rien  dont  il  ait  à  se  repentir. 

Le  Seigneur  a  fixé  —  et  cela  selon  son  propre  jugement  —  l'âge  de  respon= 
sabilité  à  huit  ans.  Lorsque  nous  arrivons  à  huit  ans,  nous  sommes  censés 
avoir  suffisamment  d'intelligence  pour  être  baptisés.  Le  Seigneur  s'occu= 
pe  de  ceux  qui  n'ont  pas  cet  âge.  C'est  lui=même  qui  a  déclaré  cela 


43  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  144, 145. 

44  D.  &  A.  29:49. 

45  Jean  3:5. 
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arbitrairement.  Ce  n'est  pas  moi  qui  ai  fixé  l'âge.  Je  l'accepte  parce  que 
c'est  le  Seigneur  qui  a  fixé  l'âge,  et  telle  est  la  loi46. 

L'exaltation  des  enfants.  Les  petits  enfants  qui  meurent  avant  d'atteindre 
l'âge  de  responsabilité  hériteront  automatiquement  du  royaume  céleste, 
mais  pas  de  l'exaltation  dans  ce  royaume  tant  qu'ils  ne  se  seront  pas 
conformés  à  toutes  les  exigences  de  l'exaltation.  Par  exemple: 

La  gloire  suprême  est  le  mariage,  et  cette  ordonnance  doit  être  accomplie 
en  leur  faveur  avant  qu'ils  ne  puissent  hériter  de  la  plénitude  de  ce 
royaume.  Le  Seigneur  est  juste  envers  tous  ses  enfants,  et  les  petits 
enfants  qui  meurent  ne  seront  pas  pénalisés  comme  l'Eglise  catholique 
les  pénalise,  simplement  parce  qu'il  leur  arrive  de  mourir.  Le  Seigneur 
accordera  à  ses  enfants  la  possibilité  de  recevoir  toutes  les  bénédictions 
du  scellement  qui  appartiennent  à  l'exaltation. 

Nous  étions  tous  des  esprits  mûrs  avant  de  naître,  et  le  corps  des  petits 
enfants  grandira  après  la  résurrection  pour  atteindre  la  stature  complète 
de  l'esprit,  et  toutes  les  bénédictions  leur  appartiendront  par  leur  obéis= 
sance,  comme  s'ils  avaient  vécu  jusqu'à  l'âge  mûr  et  les  avaient  reçues 
sur  la  terre. 

Aucune  bénédiction  ne  sera  refusée  aux  enfants.  Le  Seigneur  est  juste 
et  ne  prive  personne  d'une  bénédiction  simplement  parce  qu'elle  meurt 
avant  de  pouvoir  la  recevoir.  //  serait  manifestement  injuste  de  priver 
un  petit  enfant  du  bonheur  de  recevoir  toutes  les  bénédictions  de  l'exaU 
tation  dans  le  monde  à  venir  simplement  parce  qu'il  est  mort  dans  sa 
tendre  enfance.  Il  en  va  de  même  des  jeunes  gens  qui  se  sont  vu  refuser 
ces  bénédictions  et  ont  donné  leur  vie  pendant  la  guerre.  Le  Seigneur 
juge  toute  âme  selon  l'intention  du  cœur. 

Tout  ce  que  nous  avons  besoin  de  faire  pour  les  enfants,  c'est  qu'ils 
soient  scellés  à  leurs  parents.  Ils  n'ont  pas  besoin  de  baptême  et  n'en 
auront  jamais  besoin,  car  notre  Seigneur  a  accompli  toute  l'œuvre 
nécessaire  pour  eux. 

Les  enfants  qui  meurent  dans  leur  enfance  ne  seront  privés  d'aucune 
bénédiction.  Quand  ils  grandiront  après  la  résurrection  pour  atteindre 


46  Church  News,  29  avril  1939,  p.  7;  D.  &  A.  68:27. 
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la  maturité  complète  de  l'esprit,  ils  auront  droit  à  toutes  les  bénédictions 
auxquelles  ils  auraient  eu  droit  s'ils  avaient  eu  la  chance  de  demeurer 
ici  et  de  les  recevoir.  Le  Seigneur  a  prévu  cela,  de  sorte  que  justice  sera 
rendue  à  toute  âme. 

Les  dotations  peuvent  être  accomplies  au  temple  pour  les  garçonnets  et 
les  fillettes  qui  meurent  après  le  baptême.  Les  enfants  qui  meurent  dans 
leur  tendre  enfance  n'ont  pas  besoin  d'être  dotés.  Pour  ce  qui  est  de 
l'ordonnance  du  scellement,  cela  peut  attendre  le  millénium. 

Les  enfants  de  toutes  les  races  sont  héritiers  du  salut.  Les  révélations 
que  le  Seigneur  a  données  au  prophète  Joseph  Smith  déclarent  que  tous 
les  petits  enfants  qui  meurent  sont  héritiers  du  royaume  céleste.  Cela 
veut  dire  les  enfants  de  toutes  les  races.  Tous  les  esprits  qui  viennent 
en  ce  monde  viennent  de  la  présence  de  Dieu  et  ont  donc  dû  être  dans 
son  royaume. 

Les  petits  enfants  sont  rachetés  dès  la  fondation  du  monde  par  le  décret 
du  Seigneur  grâce  au  ministère  de  Jésus=Christ47;  tout  esprit  humain 
était  innocent  au  commencement48,  et  tous  ceux  qui  se  sont  rebellés  ont 
été  chassés;  par  conséquent  tous  ceux  qui  sont  restés  ont  droit  aux 
bénédictions  de  l'Evangile. 

Les  seules  âmes  qui  viennent  dans  ce  monde  et  qui  sont  limitées  sont 
les  Noirs,  et  ils  ne  peuvent  détenir  la  prêtrise;  mais  ils  peuvent  être 
baptisés  et  nous  en  avons  beaucoup  dans  l'Eglise.  C'est  pourquoi,  de  quel 
droit  ou  en  vertu  de  quelle  raison  allons=nous  priver  des  enfants  inno= 
cents,  qu'ils  soient  noirs  ou  jaunes,  qui  meurent  dans  leur  tendre  enfan= 
ce  —  innocents  et  sans  péché  —  d'entrer  dans  le  royaume  céleste?  Si  un 
Noir  peut  recevoir  le  royaume  céleste  par  le  baptême,  ainsi  que  les 
Chinois,  les  Japonais  et  les  autres  races,  serait=ce  logique  de  dire  que 
des  enfants,  parce  qu'ils  naissent  dans  des  circonstances  défavorables, 
doivent  se  voir  refuser  l'entrée  dans  ce  royaume?  Il  semble  parfaitement 
clair  que  le  Seigneur  pense  exactement  ce  qu'il  a  dit  au  prophète  Joseph 
Smith. 

Le  salut  des  handicapés  mentaux.  Les  handicapés  mentaux,  ceux  qui 
sont  incapables  de  comprendre,  sont  classifiés  parmi  ceux  qui  sont  ra= 

47  D.  &  A.  29:46,47. 

48  D.  &  A.  93:38. 
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chetés  comme  les  petits  enfants  par  l'expiation  du  Rédempteur.  Ils  n'ont 
pas  besoin  de  baptême*9. 

Les  enfants  arriérés  mentaux  qui  sont  incapables  de  comprendre  et  par 
conséquent  ne  doivent  pas  être  baptisés  eux=mêmes  ne  doivent  pas 
être  utilisés  pour  l'ordonnance  du  baptême  pour  les  morts.  Quiconque 
agit  par  procuration  doit  être  capable.  Il  convient  bien  entendu  qu'un 
arriéré  mental  soit  scellé  à  ses  parents.  Les  bébés  sont  scellés  à  leurs 
parents  quand  ils  sont  trop  jeunes  pour  comprendre,  mais  personne  ne 
doit  être  baptisé  quand  il  n'est  pas  arrivé  à  l'âge  de  responsabilité.  Nous 
savons  que  les  enfants  arriérés  mentaux  ne  resteront  pas  ce  qu'ils  sont 
après  la  résurrection;  la  situation  qu'ils  subissent  maintenant  concerne 
l'état  mortel,  avec  tous  ses  défauts  et  toutes  ses  restrictions. 

Les  enfants  dans  la  résurrection.  Quand  un  bébé  meurt,  il  retourne  dans 
le  monde  des  esprits  et  l'esprit  prend  sa  forme  naturelle  d'adulte,  car 
nous  étions  tous  adultes  avant  de  naître. 

Quand  un  enfant  se  lèvera  dans  la  résurrection,  l'esprit  entrera  dans  le 
corps  et  le  corps  aura  la  même  taille  que  quand  l'enfant  est  mort.  En= 
suite  il  grandira  après  la  résurrection  pour  devenir  pleinement  mûr  con= 
formément  à  la  taille  de  l'esprit. 

Si  les  parents  sont  justes,  ils  auront  leurs  enfants  après  la  résurrection. 
Les  petits  enfants  qui  meurent,  dont  les  parents  ne  sont  pas  dignes  de 
l'exaltation,  seront  adoptés  dans  les  familles  de  ceux  qui  sont  dignes. 

Les  enfants  ne  seront  jamais  tentés.  Satan  sera  libéré  après  le  millénium 
pour  rassembler  ses  forces.  Ceux  qui  seront  tentés  seront  ceux  qui  vi= 
vront  sur  cette  terre,  et  ils  auront  toutes  les  occasions  possibles  d'accep= 
ter  l'Evangile  ou  de  le  rejeter.  Satan  n'aura  rien  à  voir  avec  les  petits 
enfants  et  avec  les  adultes  qui  ont  reçu  leur  résurrection  et  seront  entrés 
dans  le  royaume  céleste. 

Satan  ne  peut  pas  tenter  les  petits  enfants  dans  cette  vie  ni  dans  le  mon= 
de  des  esprits  ni  après  la  résurrection.  Les  petits  enfants  qui  meurent 
avant  d'atteindre  l'âge  de  responsabilité  ne  seront  pas  tentés;  ceux  qui 
naîtront  pendant  le  millénium,  lorsque  Satan  sera  lié  et  ne  pourra  les 
tenter,  «grandiront  sans  péché  au  salut»50. 


49  Moroni  8:22. 

50  Correspondance  personnelle;  D.  &  A.  45:58. 
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Chapitre  4 

Le  mariage  céleste 

Le  mariage  et  l'exaltation 

Le  mariage:  l'alliance  de  l'exaltation.  Le  mariage,  tel  que  le  compren= 
nent  les  saints  des  derniers  jours,  est  une  ordonnance  qui  doit  être  éter= 
nelle.  //  est  le  fondement  de  V exaltation  éternelle,  car  sans  lui  il  ne  pour= 
rait  pas  y  avoir  de  progression  éternelle  dans  le  royaume  de  Dieu1. 

Le  Seigneur  a  enseigné  à  Joseph  Smith  la  doctrine  de  l'éternité  de  l'allian= 
ce  du  mariage  et  de  la  perpétuité  de  la  famille  après  la  mort.  Cette  révéla= 
tion  a  donné  un  choc  étonnant,  sinon  terrible,  à  ceux  qui  croient  à  la 
doctrine  qu'à  la  mort  l'homme  et  sa  femme  sont  éternellement  séparés 
et  que  l'union  familiale  prend  fin  à  tout  jamais.  Et  cependant  il  y  en  a 
très  peu,  s'ils  ont  des  sentiments  normaux,  qui  n'espèrent  pas  que  l'éter= 
nité  de  la  famille  se  réalisera2. 

Il  n'est  pas  d'ordonnance  liée  à  l'Evangile  de  Jésus=Christ  qui  soit  plus 
importante,  ou  d'une  nature  plus  solennelle  et  plus  sacrée,  et  plus  néces= 
saire  à  la  joie  éternelle  de  l'homme  que  le  mariage.  Et  cependant  il  n'est 
pas  de  principe  qui  ait  été  la  cible  de  plaisanteries  plus  grossières,  dont 
se  soient  davantage  moqué  les  vulgaires  et  les  impurs  et  même  beaucoup 
qui  se  croient  raffinés,  que  celui  du  mariage. 

Le  mariage  apporte  les  bénédictions  suprêmes  de  l'Evangile.  Le  mariage 
est  un  principe  qui,  quand  on  le  contracte,  présente  des  problèmes  plus 
graves  que  n'importe  quel  autre.  Il  faut  le  recevoir  dans  l'esprit  de  pa= 
tience  et  d'amour,  et  même  de  cet  amour  supérieur  que  l'on  acquiert  par 
le  pouvoir  de  l'Esprit  Saint.  Rien  ne  préparera  autant  l'humanité  à  la 
gloire  dans  le  royaume  de  Dieu  que  la  fidélité  à  l'alliance  du  mariage. 
C'est  probablement  grâce  à  cette  alliance  plus  qu'à  n'importe  quelle 
autre  que  nous  réalisons  le  décret  parfait  de  la  volonté  divine,  mais  cette 
alliance  n'est  qu'une  des  nombreuses  alliances  requises  de  celui  qui 
cherche  à  faire  la  volonté  de  son  Père. 


1  Era,  vol.  34,  p.  704. 

2  Era,  vol.  23.  p.  502;  D.  &  A.  132. 
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Si  on  la  reçoit  correctement,  cette  alliance  devient  le  moyen  d'atteindre 
le  plus  grand  bonheur.  Le  plus  grand  bonheur  dans  cette  vie  et  dans  la 
vie  à  venir  —  l'honneur,  la  domination  et  le  pouvoir  d'un  amour  parfait 
—  sont  les  bénédictions  qui  en  découlent.  Ces  bénédictions  de  gloire 
éternelle  sont  réservées  à  ceux  qui  sont  disposés  à  respecter  cette  alliance 
et  toutes  les  autres  alliances  de  l'Evangile.  Les  autres  n'auront  pas  cette 
bénédiction. 

Le  mariage  est  le  principe  le  plus  grandiose,  le  plus  glorieux,  le  plus 
exaltant  qui  se  rattache  à  l'Evangile.  C'est  celui  que  le  Seigneur  tient  en 
réserve  pour  ceux  qui  deviennent  ses  fils  et  ses  filles;  tous  les  autres  ne 
sont  que  des  serviteurs,  même  s'ils  obtiennent  le  salut.  Ils  ne  deviennent 
pas  membres  de  la  maison  de  notre  Père  et  de  notre  Dieu  s'ils  refusent 
de  recevoir  l'alliance  céleste  du  mariage:J. 

Le  mariage  par  l'autorité  de  l'homme  prend  fin  à  la  mort.  Le  Seigneur 
nous  a  appris  par  ses  serviteurs  les  prophètes  que  tout  est  gouverné  par 
la  loi.  Sa  maison  est  une  maison  d'ordre  parce  que  tout  ce  qui  s'y  trouve 
obéit  à  la  loi.  Il  n'acceptera  pas  de  la  part  de  l'homme  une  offrande, 
un  vœu,  un  contrat  qui  ne  soient  pas  conclus  conformément  aux  lois  qui 
gouvernent  son  royaume  et  que  lui,  le  Seigneur,  a  établies.  Les  obliga= 
tions  et  les  accords  conclus  par  l'homme  auxquels  le  Seigneur  n'a  aucune 
part  et  qui  n'ont  pas  été  faits  par  lui  ou  par  sa  parole,  qui  est  sa  loi, 
prendront  fin  lorsque  les  hommes  seront  morts. 

C'est  pourquoi  tous  les  contrats  de  mariage,  ainsi  que  tous  les  autres 
contrats  et  obligations  que  souscrivent  dans  cette  vie  les  personnes  qui 
n'ont  pas  accepté  l'Evangile  éternel  prendront  fin  lorsque  les  parties 
contractantes  auront  quitté  cette  existence.  Pour  que  le  contrat  de  maria= 
ge  soit  valable  et  reste  en  vigueur  pour  l'éternité  aussi  bien  que  pour  le 
temps,  les  parties  contractantes  doivent  accepter  les  liens  conjugaux  en 
obéissant  et  en  se  conformant  aux  lois  sur  lesquelles  reposent  ces 
bénédictions4. 

//  est  commandé  aux  saints  de  se  marier  pour  l'éternité.  Le  Seigneur  nous 
a  commandé,  comme  cela  est  rapporté  dans  les  révélations,  que  le  ma= 
riage  parmi  les  membres  de  l'Eglise  soit  accompli  dans  sa  sainte  maison, 
et  pas  pour  le  temps  seulement,  mais  pour  le  temps  et  toute  l'éternité. 


3  Era,  vol.  34,  p.  643;  D.  &  A.  76 150—70;  131  :l— 4;  132  :i— 32. 

4  Young  Women's  Journal,  vol.  31,  p.  305;  D.  &  A.  132:5—17. 
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C'est  pourquoi  ceux  qui  se  contentent  de  célébrer  une  cérémonie  pour  le 
temps  seulement,  les  unissant  pour  cette  vie,  et  se  satisfont  de  cela, 
ignorent  ce  principe  fondamental  de  l'Evangile  et  ses  conséquences, 
sinon  ils  sont  en  rébellion  contre  les  commandements  du  Seigneur. 

Or  ce  que  je  veux  dire  concerne  essentiellement  les  parents  des  jeunes. 
Je  crois  que  ce  sont  probablement  les  parents  qui  sont  les  plus  coupa= 
blés  parce  que  dans  bien  des  cas,  dans  un  très  grand  nombre  de  cas,  ils 
n'ont  pas  enseigné  à  leurs  enfants  le  caractère  sacré  de  l'alliance  du 
mariage  .  .  . 

Cela  me  remplit  le  coeur  de  tristesse  quand  je  vois  dans  le  journal  le  nom 
de  filles  ou  de  fils  de  membres  de  notre  Eglise  et  que  je  constate  qu'ils 
ou  elles  vont  célébrer  une  cérémonie  qui  va  les  marier  en  dehors  du 
temple  du  Seigneur,  parce  que  je  me  rends  compte  de  ce  que  cela  signi= 
fie,  qu'ils  s'excluent  de  l'exaltation  dans  le  royaume  de  Dieu5. 

La  tristesse  dans  la  résurrection  pour  ceux  qui  ne  se  marient  pas  éter= 
nellement.  Ces  jeunes  qui  semblent  si  heureux  maintenant,  lorsqu'ils  se 
lèveront  dans  la  résurrection,  verront  dans  quelle  situation  ils  vont  se 
trouver:  alors  il  y  aura  des  pleurs,  des  lamentations  et  des  grincements 
de  dents  ainsi  que  de  l'amertume;  et  ils  se  seront  attirés  cela  à  cause  de 
leur  manque  de  foi  et  de  compréhension  de  l'Evangile,  et,  je  regrette  de 
le  dire,  à  cause  de  l'encouragement  que  bien  des  fois  leurs  propres  pa= 
rents  leur  ont  donné  .  .  . 

Ceux  qui  sont  indignes  ne  doivent  pas  aller  au  temple.  Il  y  a  bien 
entendu  des  gens  qui  ne  sont  pas  dignes  d'aller  au  temple  et  qui,  par 
conséquent,  ne  devraient  pas  y  aller.  Ne  devraient  aller  au  temple  que 
ceux  qui  sont  dignes,  comme  le  Seigneur  l'a  dit,  «qui  vainquent  par  la 
foi»,  sont  purifiés  et  sont  justes  et  fidèles6.  Alors  ils  peuvent  aller  au 
temple.  S'ils  sont  impurs,  s'ils  n'ont  pas  la  foi,  ils  feraient  mieux  de 
s'abstenir  jusqu'à  ce  qu'ils  obtiennent  la  foi  et  soient  purs7. 

Le  mariage  civil  produit  des  serviteurs  dans  l'éternité.  Le  Seigneur  dit 
en  ce  qui  concerne  le  mariage:  «Car  tout  ce  qui  reste  est  de  moi;  et  tout 


5  Conf.  Rep.,  avril  1941,  pp.  36—38;  D.  &  A.  124:37—42;  132. 

6  D.  &  A.  76:50—53. 

7  Conf.  Rep.,  octobre  1946,  pp.  37,  38. 


65 


ce  qui  n'est  pas  de  moi  sera  ébranlé  et  détruit.  C'est  pourquoi  si  un 
homme  épouse  une  femme  en  ce  monde,  mais  ne  l'épouse  pas  par  moi 
ni  par  ma  parole,  et  fait  alliance  avec  elle  aussi  longtemps  qu'il  est  dans 
le  monde,  et  elle  avec  lui,  leur  alliance  et  mariage  ne  sont  pas  valables 
lorsqu'ils  sont  morts  et  hors  du  monde;  ils  ne  sont  donc  liés  par  aucune 
loi  lorsqu'ils  sont  hors  du  monde8. 

C'est=à=dire  qu'ils  ne  sont  liés  par  aucune  loi  de  l'Evangile.  Il  n'a  aucun 
droit  sur  eux;  lorsqu'ils  sont  morts  leur  contrat,  leurs  obligations  et  leurs 
liens  prennent  fin;  ils  n'ont  pas  droit  l'un  à  l'autre  et  n'ont  pas  droit  à 
leurs  enfants.  Leurs  enfants  restent  sans  parents  à  moins  que  par  leur 
fidélité  ils  soient  eux=mêmes  adoptés  dans  la  famille  d'un  autre  homme. 

«C'est  pourquoi,  lorsqu'ils  sont  hors  du  monde,  les  hommes  ne  peuvent 
prendre  de  femmes  ni  les  femmes  de  maris,  mais  ils  deviennent  des  anges 
dans  les  cieux;  lesquels  anges  sont  des  serviteurs  au  service  de  ceux 
qui  sont  dignes  d'une  part  de  gloire  beaucoup  plus  grande,  incomparable 
et  éternelle. 

«Car  ces  anges  ne  se  sont  pas  conformés  à  ma  loi;  c'est  pourquoi,  ils 
ne  peuvent  s'accroître,  mais  restent  à  toute  éternité  séparés  et  céliba= 
taires,  sans  exaltation,  dans  leur  état  sauvé.  Et  dès  lors,  ils  ne  sont  pas 
dieux,  mais  anges  de  Dieu,  pour  toujours  et  à  jamais9.» 

Qu'est=ce  que  cela  implique?  C'est  que  ceux  qui  sont  purs  dans  leur  vie, 
qui  sont  vertueux,  qui  sont  honorables,  mais  qui  ne  veulent  pas  accepter 
cette  alliance  du  mariage  éternel  dans  la  maison  du  Seigneur  se  lèveront 

—  et  ils  pourront  même  entrer  dans  le  royaume  céleste,  mais  quand  ils  y 
entreront  ce  sera  comme  serviteurs  —  pour  servir  ceux  «qui  sont  dignes 
d'une  part  de  gloire  beaucoup  plus  grande,  incomparable  et  éternelle». 

Choix  entre  les  choses  du  monde  et  l'exaltation.  Voulez=vous  continuer 
au  cours  de  cette  brève  période  qu'on  appelle  la  mortalité  à  aimer  la  mode 

—  les  tentations,  les  attraits,  tout  ce  que  ce  monde  peut  offrir  —  parce 
qu'ils  sont  agréables,  et  puis  vous  lever  dans  la  résurrection  des  morts 
pour  être  un  serviteur,  pour  servir  ceux  «qui  sont  dignes  d'une  part  de 
gloire  beaucoup  plus  grande,  incomparable  et  éternelle»?  Voilà  ce  que 


8  D.  &  A.  132:14,15. 

9  D.  &  A.  132:16,17. 
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cette  sorte  de  gens  va  obtenir.  Il  se  peut,  s'ils  ne  sont  pas  honnêtes  et 
honorables,  qu'ils  aillent  dans  les  royaumes  terrestre  ou  téleste  et  man= 
quent  totalement  le  royaume  céleste,  parce  que  nous  allons  recevoir  se= 
Ion  nos  œuvres. 

Telle  est  donc  la  fin,  en  ce  qui  concerne  le  mariage,  pour  ceux  qui  se 
contentent  de  se  marier  simplement  en  vertu  de  la  loi  du  pays  et  non  de 
la  loi  de  Dieu. 

Le  mariage  céleste  produit  les  dieux  dans  l'éternité.  Mais  si  nous  nous 
marions  pour  le  temps  et  pour  toute  l'éternité  et  que  c'est  scellé  sur  notre 
tête  par  ceux  qui  détiennent  l'autorité  de  sceller  et  si  nous  gardons  alors 
nos  alliances  et  sommes  fidèles  jusqu'à  la  fin,  nous  pouvons  nous  lever 
dans  la  résurrection  des  morts  et  recevoir  les  bénédictions  promises  sui= 
vantes: 

«Alors  ils  seront  dieux,  parce  qu'ils  n'auront  pas  de  fin;  c'est  pourquoi 
ils  seront  de  toute  éternité  à  toute  éternité,  parce  qu'ils  continuent.  Alors 
ils  seront  au=dessus  de  tout,  car  tout  leur  sera  soumis.  Alors  ils  seront 
dieux,  parce  qu'ils  auront  tout  pouvoir  et  que  les  anges  leur  seront  sou= 
mis10.» 

Qui  sont  les  anges?  Ceux  qui  n'ont  pas  voulu  vivre  la  loi. 

«En  vérité,  en  vérité,  je  te  le  dis,  si  tu  ne  respectes  pas  ma  loi,  tu  ne 
pourras  atteindre  cette  gloire11.» 

Respecter  quelle  loi?  La  loi  de  la  nouvelle  alliance  éternelle,  c'est=à=dire 
toutes  les  alliances. 

«Car  étroite  est  la  porte,  resserré  le  chemin  qui  mènent  à  V exaltation  et 
à  la  continuation  des  vies,  et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent,  parce  que 
vous  ne  me  recevez  point  dans  le  monde,  et  que  vous  ne  me  connaissez 
point. 

«Mais  si  vous  me  recevez  dans  le  monde,  alors  vous  me  connaîtrez  et 
vous  recevrez  votre  exaltation,  afin  que  là  où  je  suis,  vous  soyez  aussi12.» 

10  D.  &  A.  132:20. 

11  D.  &  A.  132:21. 

12  D.  &  A.  132:22,23. 
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Quelle  merveilleuse  promesse!  Et  elle  nous  est  faite,  c'est  un  don  gratuit; 
elle  ne  nous  coûte  rien:  seulement  la  justice,  la  foi,  l'obéissance;  et  as= 
sûrement  nous  pouvons  payer  ce  prix=là.  Cela  signifie,  bien  entendu, 
qu'il  faut  renoncer  aux  choses  du  monde;  mais  est=ce  là  un  sacrifice?  Y 
a=t=il  quelqu'un  qui  considère  qu'abandonner  les  choses  qui  appartien= 
nent  à  ce  monde  est  un  sacrifice?  Il  y  a  des  gens  qui  verraient  les  choses 
de  cette  façon,  mais  ce  n'est  pas  le  cas.  On  ne  peut  rien  sacrifier  pour 
l'Evangile  de  Jésus=Christ.  Ce  serait  aussi  logique  si  un  homme  donnait 
un  franc  et  que  je  lui  donne  dix  centimes,  et  que  je  m'en  aille  ensuite 
dire  à  tout  le  monde  quel  grand  sacrifice  j'ai  fait. 

Si  vous  voulez  donc  entrer  dans  l'exaltation  et  devenir  comme  Dieu, 
c'est=à=dire  fils  de  Dieu  ou  fille  de  Dieu,  et  recevoir  une  plénitude  du 
royaume,  il  faut  que  vous  respectiez  sa  loi  —  pas  simplement  la  loi  du 
mariage,  mais  tout  ce  qui  a  trait  à  la  nouvelle  alliance  éternelle  —  et  alors 
vous  aurez  à  jamais  la  «continuation  des  vies»,  car  le  Seigneur  dit: 

«Ce  sont  là  les  vies  éternelles:  connaître  le  seul  Dieu  sage  et  vrai,  et  celui 
qu'il  a  envoyé,  Jésus=Christ.  Je  suis  Jésus=Christ.  Recevez  donc  ma 
loi13.» 

Les  non=mariés  hériteront  les  morts.  Et  les  autres?  Voyons  ce  que  le 
Seigneur  dit:  «Large  est  la  porte  et  spacieux  le  chemin  qui  mènent  aux 
morts,  et  il  y  en  a  beaucoup  qui  entrent  par  là,  parce  qu'ils  ne  me  reçoi= 
vent  pas  et  qu'ils  ne  demeurent  pas  dans  ma  loi14.» 

Qu'est=ce  que  le  Seigneur  entend  par  «les  morts»?  Cela  ne  veut  pas  dire 
l'annihilation;  cela  ne  veut  pas  dire  qu'ils  ne  vont  pas  obtenir  l'immor= 
talité.  Tout  homme  obtiendra  l'immortalité.  Tout  homme  obtiendra  l'im= 
mortalité,  vivra  éternellement.  C'est  un  don  gratuit  de  Dieu.  La  résur= 
rection  sera  accordée  à  toute  âme.  Alors  que  veut  dire  le  Seigneur  quand 
il  dit  que  ceux  qui  entrent  par  le  chemin  large  entrent  dans  «les  morts»? 

Il  veut  dire  qu'ils  entrent  dans  le  monde  à  venir  «séparés  et  célibataires» 
et  ils  n'ont  pas  de  continuation  des  «vies»,  pas  d'accroissement.  Cela 
c'est  la  mort.  Ils  ne  continuent  pas;  pour  ce  qui  est  de  la  progression,  ils 
prennent  fin.  Le  Seigneur  appelle  cela  «les  morts»  et  je  suis  certain,  je 
suis  sûr,  que  quiconque  reçoit  ce  commandement  du  Seigneur  et  entre 

13  D.  &  A.  132:24. 

14  D.  &  A.  132:25. 
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sur  le  chemin  large,  découvrira,  quand  il  entrera  dans  les  éternités,  qu'il 
est  véritablement  entré  dans  «les  morts»,  qu'il  a  atteint  la  fin:  pas  la  fin 
de  sa  vie,  mais  la  fin  de  Y  accroissement^ . 

Le  mariage  et  devenir  fils  de  Dieu.  Le  don  promis  à  ceux  qui  reçoivent 
cette  alliance  du  mariage  et  restent  fidèles  jusqu'à  la  fin,  qu'ils  «n'auront 
pas  de  fin»,  signifie  qu'ils  auront  le  pouvoir  de  s'accroître  éternellement. 
Seuls  ceux  qui  ont  ce  pouvoir  pourront  véritablement  «connaître  le  seul 
Dieu  sage  et  vrai,  et  celui  qu'il  a  envoyé,  ]ésus=Christ».  Les  autres  pour= 
ront  voir  le  Seigneur  et  être  instruits  par  lui,  mais  ils  ne  le  connaîtront 
pas  vraiment,  ni  son  Père,  s'ils  ne  deviennent  comme  eux. 

Qui  désire  entrer  dans  le  monde  éternel  et  être  un  serviteur,  alors  que  la 
promesse  est  offerte  que  nous  pouvons  être  fils  et  filles  de  Dieu?  Et 
cependant  la  vaste  majorité  entreront  dans  le  monde  éternel  comme  ser= 
viteurs  et  non  comme  fils,  et  ceci  simplement  parce  qu'ils  apprécient  da= 
vantage  le  monde  et  ses  alliances  que  Dieu  et  ses  alliances;  simplement 
parce  que  dans  l'aveuglement  de  leur  cœur,  ils  refusent  de  respecter  ses 
commandements  sacrés  et  saints.  Oh,  quelle  amertume  il  y  aura  au  jour 
du  jugement,  lorsque  chacun  recevra  sa  récompense  selon  ses  œuvres16. 

Pas  d'exaltation  sans  mariage.  Puisque  le  mariage  est  voulu  de  Dieu,  et 
que,  dans  le  Seigneur,  la  femme  n'est  point  sans  l'homme,  ni  l'homme 
sans  la  femme,  il  ne  peut  pas  y  avoir  d'exaltation  dans  la  plénitude  des 
bénédictions  du  royaume  céleste  en  dehors  de  l'union  du  mariage.  Un 
homme  ne  peut  pas  être  exalté  seul  et  célibataire,  pas  plus  qu'une  femme. 
Chacun  doit  avoir  un  conjoint  pour  partager  les  honneurs  et  les  bénédic= 
tions  de  cette  grande  exaltation.  Le  mariage  pour  le  temps  et  toute  l'éter= 
nité  réalise  la  gloire  suprême  du  royaume  de  notre  Père,  grâce  à  laquelle 
ses  enfants  deviennent  ses  héritiers  entre  les  mains  desquels  il  remet 
tout17. 

Si  un  homme  et  sa  femme  sont  sauvés  dans  des  royaumes  séparés,  par 
exemple  le  céleste  et  le  terrestre,  automatiquement  le  scellement  est 
brisé;  il  est  brisé  à  cause  des  péchés  d'une  des  parties.  Nul  ne  peut  être 
privé  de  l'exaltation  s'il  reste  fidèle.  En  d'autres  termes  un  mari  déméri= 


15  Church  News,  6  mai  1939,  pp.  7,  8. 

16  Era,  vol.  34,  p.  706;  Aima  41:12—15. 

17  Young  Women's  Journal,  périodique  de  l'Eglise  publié  à  Sait  Lake  City  de  1889  à 
1929,  vol.  31,  p.  306;  1  Cor.  11:11. 
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tant  ne  peut  empêcher  son  épouse  fidèle  d'obtenir  l'exaltation  et  vice= 
versa.  Dans  ce  cas  le  serviteur  fidèle  sera  donné  à  quelqu'un  qui  est  fi= 
dèle18. 


L/éternitéet  la  famille 

Le  bonheur  éternel  parce  que  la  famille  continue.  Non  seulement  le  Sei= 
gneur  a  institué  le  mariage  pour  qu'il  dure  éternellement,  mais  il  s'ensuit 
naturellement  qu'il  en  va  de  même  de  la  famille.  Le  plan  que  donne 
l'Evangile  pour  le  gouvernement  de  l'homme  sur  notre  terre  est  caracté= 
ristique  des  lois  qui  gouvernent  le  royaume  de  Dieu.  Est=il  possible 
d'imaginer  une  source  plus  grande  de  chagrin  que  de  rester  dans  le 
monde  éternel  sans  pouvoir  prétendre  à  un  père,  à  une  mère  ou  à  des 
enfants? 

C'est  une  chose  horrible  que  d'imaginer  une  nation  qui  n'aurait  pas  pour 
base  fondamentale  la  cellule  familiale,  où  tous  les  citoyens  seraient  plus 
ou  moins  étrangers  l'un  à  l'autre  et  où  on  ne  trouverait  pas  l'affection 
naturelle,  où  aucun  lien  familial  ne  lierait  les  groupes  les  uns  aux  autres. 
Pareille  situation  ne  pourrait  conduire  qu'à  une  seule  fin:  l'anarchie  et 
la  dissolution.  N'est=il  pas  raisonnable  de  croire  qu'il  en  va  de  même 
pour  le  royaume  de  Dieu?  Si  dans  ce  royaume  il  n'y  avait  pas  de  liens 
familiaux  et  si  tous  les  hommes  et  toutes  les  femmes  étaient  des  «anges» 
privés  des  liens  de  parenté  naturels,  comme  le  croient  beaucoup  de  gens, 
pourrait=il  être  un  lien  de  bonheur  —  un  ciel? 

La  famille  de  Dieu  le  Père.  Les  doctrines  classiques  qui  affirment  que  ces 
liens  n'existent  pas  et  que  le  sexe  disparaît  quand  le  salut  est  accordé 
aux  justes  ne  sont  certainement  pas  en  accord  avec  les  Ecritures.  Le 
Seigneur  a  dit  à  Jean:  «Celui  qui  vaincra  héritera  ces  choses;  je  serai  son 
Dieu,  et  il  sera  mon  fils19.» 

De  plus,  Paul  écrivant  aux  saints  d'Ephèse,  leur  dit:  «A  cause  de  cela,  je 
fléchis  les  genoux  devant  le  Père  duquel  tire  son  nom  toute  famille  dans 
les  cieux  et  sur  la  terre20.»  Etant  donné  que  tous  ceux  qui  obéissent  à 
l'Evangile  dans  la  plénitude  doivent  devenir  héritiers,   membres  de  la 


18  Correspondance  personnelle. 

19  Apoc.  21:7. 

20  Eph.  3:14,15.  La  version  anglaise  dit:  «toute  la  famille»  (Ndt). 
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maison  de  Dieu,  pourquoi  n'existerait=il  pas  une  famille  de  Dieu  dans  les 
deux? 

Les  Ecritures  nous  apprennent  que  nous  sommes  de  la  race  de  Dieu21.  Il 
nous  a  invités  à  l'appeler  Père:  non  pas  dans  un  sens  mystique,  mais 
littéralement  comme  notre  Père.  C'est  de  cette  façon  que  Jésus  a  ensei= 
gné  à  ses  disciples  à  prier22,  et  quand  il  est  apparu  à  Marie  après  sa 
résurrection,  il  lui  a  dit:  «Ne  me  touche  pas;  car  je  ne  suis  pas  encore 
monté  vers  mon  Père.  Mais  va  trouver  mes  frères,  et  dis=leur  que  je 
monte  vers  mon  Père  et  votre  Père,  vers  mon  Dieu  et  votre  Dieu23.»  Ceci 
n'est=il  pas  le  reflet  d'une  organisation  familiale? 

Grâce  au  rétablissement  de  la  prêtrise  détenue  par  Elie,  l'Eglise  a  appris 
que  chaque  cellule  familiale  où  les  parents  ont  été  mariés  pour  le  temps 
et  pour  l'éternité  restera  intacte  à  toute  éternité.  De  plus,  chaque  cellule 
familiale  sera  liée  à  la  génération  qui  l'a  précédée,  jusqu'à  ce  que  tous 
les  fidèles  qui  auront  prouvé  qu'ils  ont  droit  à  être  membres  d'une  famille 
par  l'obéissance  à  l'Evangile  seront  unis  en  une  grande  famille  depuis 
le  commencement  jusqu'à  la  fin  des  temps  et  auront  place  dans  le  royau= 
me  céleste  de  Dieu.  De  cette  façon,  tous  ceux  qui  reçoivent  Y  exaltation 
deviennent  héritiers  de  Dieu  et  cohéritiers  de  ]ésus=Christ  dans  la  pos= 
session  des  relations  familiales  éternelles2^. 

La  cellule  familiale  ne  continue  que  dans  le  royaume  céleste.  Rien  ne 
remplace  un  foyer  de  justice.  Le  monde  peut  ne  pas  voir  les  choses  ainsi, 
mais  cela  est  et  cela  doit  être  dans  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des 
Derniers  Jours.  La  famille  est  la  cellule  dans  le  royaume  de  Dieu  .  .  . 

En  dehors  du  royaume  céleste  il  n'y  a  pas  de  famille.  Cette  organisation 
est  réservée  à  ceux  qui  sont  disposés  à  respecter  toutes  les  alliances  et 
toutes  les  obligations  que  nous  sommes  invités  à  recevoir  pendant  que 
nous  séjournons  dans  cette  vie  mortelle25.  Nous  croyons  que  la  famille 
continuera.  Cela  me  réconforte  beaucoup  de  penser  que  si  je  suis  fidèle 
et  digne  d'une  exaltation,  mon  père  sera  mon  père  et  je  lui  serai  soumis 
à  toute  éternité  en  tant  que  son  fils;  que  je  reconnaîtrai  et  connaîtrai  ma 


21  Actes  17:29;  Hébr.  12:9. 

22  Matt.  6:9. 

23  Jean  20:17. 

24  Church  News,  2  avril  1932,  p.  6. 

25  Conf.  Rep.,  octobre  1948,  pp.  152, 153. 
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mère  et  qu'elle  sera  ma  mère  à  toute  éternité,  et  que  mes  frères  et  soeurs 
seront  mes  frères  et  soeurs  à  toute  éternité,  et  que  mes  enfants  et  mes 
épouses  m'appartiendront  dans  l'éternité.  Je  ne  sais  pas  ce  que  pensent 
certaines  personnes,  mais  pour  moi  c'est  là  une  pensée  merveilleuse.  Cela 
contribue  à  me  fortifier26. 

La  chaîne  familiale  parmi  les  êtres  exaltés.  Tout  homme  marié  est  à  la 
tête  de  sa  maison,  c'est=à=dire,  de  sa  famille  immédiate.  Ainsi  moi,  par 
exemple,  je  serai  à  la  tête  de  mon  groupe  familial  en  vertu  du  scellement 
pour  le  temps  et  l'éternité,  et  mes  enfants  m'appartiendront.  J'appartien= 
drai  à  mes  parents  dans  leur  groupe  familial.  De  même,  mon  père,  avec 
ses  frères  et  ses  soeurs,  appartiendra  à  la  cellule  de  son  père  dans  ce  grou= 
pe  familial  et  son  père  à  son  père  qui  l'a  précédé  —  tous  liés  les  uns  aux 
autres  de  génération  en  génération  comme  une  chaîne.  Ainsi  en  sera=t=il 
des  justes  depuis  les  jours  d'Adam  —  Adam  étant  à  la  tête  parce  qu'il 
est  Michel,  ayant  autorité  et  juridiction  sur  sa  postérité  dans  ce  vaste 
groupe  familial  qui  aura  gardé  les  commandements  de  Dieu.  Tel  est 
l'ordre  de  la  prêtrise.  Bien  entendu,  il  y  aura  des  chaînes  qui  seront  bri= 
sées,  des  chaînons  qui  manqueront,  parce  que  nous  ne  pouvons  pas  for= 
cer  les  gens  à  entrer  dans  le  royaume.  Ceux  qui  sont  indignes  d'être 
unis  à  ce  groupement  des  familles  devront  se  tenir  sur  le  côté,  et  ceux 
qui  en  sont  dignes  seront  réunis,  et  la  chaîne  continuera  de  toutes 
façons27. 

Finalement,  lorsque  cette  œuvre  sera  menée  à  bien  et  que  le  Christ  re= 
mettra  à  son  Père  les  clefs  et  fera  son  rapport  et  que  la  mort  sera  détruite, 
alors  cette  grande  famille  de  tous  les  justes  depuis  le  temps  d'Adam,  ceux 
qui  ont  gardé  les  commandements  de  Dieu,  verront  qu'ils  sont  une  seule 
famille,  la  famille  de  Dieu,  etc.,  ayant  droit  à  toutes  les  bénédictions  qui 
appartiennent  à  l'exaltation28. 

Les  enfants  d'esprit  dans  la  résurrection.  Ceux  qui  parviennent  à  l'exal= 
tation  dans  le  royaume  céleste  auront  le  pouvoir  d'accroître  éternelle= 
ment  leur  postérité,  et  ils  seront  «au=dessus  de  tout,  car  tout  leur  sera 
soumis»29.  Les  enfants  nés  de  parents  qui  ont  obtenu  par  leur  fidélité 
la  plénitude  de  ces  bénédictions  seront  des  enfants  d'esprit  qui  ne  seront 


26  Church  News,  6  mai  1939,  p.  7. 

27  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  30,  pp.  1—3;  D.  &  A.  78:15, 16;  Dan.  7:9—14,  21—27. 

28  Conf.  Rep.,  octobre  1948,  pp.  153,  154. 

29  D.  &  A.  132:20. 
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pas  revêtus  d'un  corps  de  chair  et  d'os.  Ces  enfants  seront  tels  que  nous 
étions  avant  de  venir  dans  ce  monde.  On  nous  enseigne  dans  les  Ecritures 
que  nous  sommes  la  postérité  de  Dieu  dans  l'esprit,  Jésus=Christ  étant 
le  Premier=né  de  notre  Père  éternel  dans  ce  monde  d'esprit30. 


Adam  et  le  mariage  céleste 

Adam  marié  avant  que  la  mort  n'entre  dans  le  monde.  Le  Seigneur  a 
créé  l'homme  à  sa  propre  image,  homme  et  femme,  et  la  femme  a  été 
donnée  comme  compagne  à  l'homme  parce  que  le  Seigneur  a  dit:  «Il 
n'est  pas  bon  que  l'homme  soit  seul»31. 

Lorsque  Eve  fut  donnée  à  Adam,  cette  union  était  éternelle.  Il  n'y  avait 
pas  de  mort  dans  le  monde,  car  la  chute  de  l'homme  vint  plus  tard32. 
Lorsque  les  germes  de  la  mort  furent  semés  et  que  l'homme  fut  banni  de 
la  présence  du  Seigneur  à  cause  de  sa  transgression,  l'union  précédem= 
ment  contractée  ne  fut  pas  annulée. 

Les  Ecritures  disent  que:  «Adam  commença  à  cultiver  la  terre,  à  dominer 
sur  tous  les  animaux  des  champs  et  à  manger  son  pain  à  la  sueur  de  son 
front»,  et  «Eve,  sa  femme,  travaillait  également  avec  lui33.»  Cette  union 
sacrée  est  destinée  à  durer  éternellement.  On  appellera  Adam  le  «prince 
de  tous,  l'Ancien  des  jours»34,  et  Eve  sera  appelée  «la  mère  de  tous  les 
vivants»35.  A  toute  éternité,  tous  deux  seront  honorés  par  leur  postérité. 

Il  n'était  pas  «bon»  que  l'homme  fût  seul  au  commencement,  et  il  n'a 
jamais  été  et  ne  sera  jamais  «bon»  que  l'homme  soit  seul.  L'homme  ou  la 
femme  qui  reste  «séparé  et  célibataire»36  à  toute  éternité  aura  perdu  la 
plus  grande  bénédiction  que  le  Seigneur  a  préparée  pour  ceux  qui  l'ai= 
ment.  C'est  un  désir  inhérent  ou  donné  de  Dieu,  quand  un  homme  de= 
vient  adulte,  qu'il  «quitte  son  père  et  sa  mère»  et  «s'attache  à  sa  fem= 
me»37  dans  une  union  qui  en  toute  justice  devrait  durer  éternellement38. 


30  Correspondance  personnelle. 

31  Gen.  2:18;  Moïse  3:18. 

32  2  Néphi  2:22—25. 

33  Moïse  5  :i. 

34  D.  &  A.  27:11. 

35  Gen.  3:20;  Moïse  4:26. 

36  D.  &  A.  132:17. 

37  Voir  Gen.  2:24;  Moïse  3:24. 

38  Young  Women's  Journal,  vol.  31,  p.  304. 
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Le  mariage  d'Adam  sera  éternel.  Paul  a  déclaré  que  «toutefois,  dans  le 
Seigneur,  la  femme  n'est  point  sans  l'homme,  ni  l'homme  sans  la  fem= 
me»;,!'.  Et  le  Seigneur  a  dit  qu'il  donnerait  à  l'homme  une  compagne  qui 
serait  une  aide  qui  lui  convienne40,  c'est=à=dire  une  aide  qui  répondrait  à 
toutes  les  conditions,  non  seulement  au  point  de  vue  compagnie,  mais 
également  grâce  à  laquelle  la  plénitude  des  desseins  du  Seigneur  pourrait 
s'accomplir  concernant  la  mission  de  l'homme  au  cours  de  la  vie  mor= 
telle  et  jusque  dans  l'éternité. 

«Ni  l'homme  ni  la  femme  n'étaient  capables  de  remplir  seuls  la  mesure 
de  la  création.  L'union  des  deux  était  nécessaire  pour  compléter  l'homme 
à  l'image  de  Dieu41.»  Le  Seigneur  a  dit:  «Faisons  l'homme  à  notre  image, 
selon  notre  ressemblance  .  .  .  Dieu  créa  l'homme  à  son  image,  il  le  créa 
à  l'image  de  Dieu,  il  créa  l'homme  et  la  femme42.» 

De  plus,  lorsque  la  femme  fut  présentée  à  l'homme,  Adam  dit:  «Voici 
cette  fois  celle  qui  est  os  de  mes  os  et  chair  de  ma  chair43!»  Nous  en  dé= 
duisons  que  son  union  avec  Eve  devait  être  éternelle.  Le  Sauveur  con= 
firma  cette  doctrine  lorsqu'il  dit  aux  Juifs:  «C'est  pourquoi  l'homme 
quittera  son  père  et  sa  mère,  et  il  s'attachera  à  sa  femme,  et  les  deux  de= 
viendront  une  seule  chair.  Ainsi  ils  ne  sont  plus  deux,  mais  ils  sont  une 
seule  chair44.»  Alors  comment  mari  et  femme  peuvent=ils  être  séparés 
comme  nous  le  voyons  si  souvent  parmi  les  gens  d'aujourd'hui  et  être 
justifiés  aux  yeux  de  Dieu?  Quand  un  homme  et  sa  femme  se  séparent, 
la  loi  de  Dieu  a  été  enfreinte. 

Le  prophète  Joseph  a  enseigné  que  «le  mariage  était  une  institution  du 
ciel,  instituée  dans  le  jardin  d'Eden;  [et]  il  faut  qu'il  soit  célébré  par 
l'autorité  de  la  prêtrise  éternelle»45. 

Dieu  le  Père  a  marié  Adam  et  Eve.  Le  mariage  qu'il  a  établi  au  com= 
mencement  était  une  alliance  éternelle.  Le  premier  homme  et  la  pre= 
mière  femme  n'ont  pas  été  mariés  jusqu'à  ce  que  la  mort  les  sépare,  car  à 
l'époque  la  mort  n'était  pas  entrée  dans  le  monde.  En  cette  occasion,  la 


39  i  Cor.  11:11. 

40  Gen.  2:18;  Moïse  3:18. 

41  Compendium,  p.  118. 

42  Gen.  1:26,27;  Moïse  2:26,27. 

43  Gen.  2:23;  Moïse  3:23. 

44  Matt.  19:5,6. 

45  Era,  vol.  34,  pp.  704,  705. 
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cérémonie  a  été  accomplie  par  le  Père  éternel  lui=même  dont  l'œuvre 
dure  éternellement.  La  volonté  du  Seigneur  est  que  tous  les  mariages 
soient  de  la  même  nature  et  qu'en  devenant  «une  seule  chair»  l'homme 
et  la  femme  demeurent  mariés  selon  le  plan  du  Seigneur  à  toute  éternité 
aussi  bien  que  dans  cette  vie  mortelle46. 


Le  mariage  au  ciel 

Les  enseignements  apostats  nient  le  mariage  éternel.  Les  parents  justes 
de  par  le  monde  aspirent  à  voir  leur  union  l'un  avec  l'autre  et  avec 
leurs  enfants  continuer  au=delà  du  tombeau.  Les  poètes,  tout  au  long 
des  siècles,  ont  chanté  ce  genre  d'union.  On  peut  dire  sans  crainte  de  se 
tromper  qu'un  mari  qui  aime  tendrement  sa  femme  et  qui  a  été  appelé 
à  l'enterrer  ne  l'a  jamais  fait  sans  aspirer  à  la  retrouver  et  à  renouveler 
éternellement  leur  union  dans  l'éternité. 

Un  père  ou  une  mère  n'a  jamais  enterré  un  enfant,  si  l'amour  demeurait 
dans  son  coeur,  sans  avoir  cette  même  aspiration.  Cependant  les  en= 
seignements  du  monde  d'aujourd'hui  lui  refusent  cette  bénédiction. 

Il  n'en  a  pas  toujours  été  ainsi.  Cette  fausse  doctrine,  qui  a  causé  tant  de 
chagrin  inutile,  est  le  résultat  de  l'apostasie  et  est  basée  en  grande 
mesure  sur  la  mauvaise  compréhension  de  professeurs  de  religion  non 
inspirés,  qui  interprètent  de  travers  les  paroles  du  Seigneur  aux  sad= 
ducéens  incrédules. 

Ces  sadducéens,  qui  niaient  la  résurrection,  essayant  de  prendre  le 
Seigneur  au  piège  dans  ses  paroles,  lui  tendirent  un  piège47.  Dans  la 
question  qu'ils  posèrent,  ils  dirent  qu'une  femme  avait  été  mariée  sept 
fois,  ou  du  moins  avait  vécu  avec  sept  hommes  qui  furent  probablement 
ses  maris,  conformément  à  la  loi  de  Moïse.  Puisque  ces  sadducéens  ne 
croyaient  pas  en  la  résurrection,  ils  ne  croyaient  pas  non  plus  au 
mariage  pour  l'éternité;  et  ils  pensaient  qu'il  ne  pouvait  pas  y  avoir  de 
réponse  convenable  à  leur  question. 

Le  fait  même  qu'ils  posèrent  la  question  montre  que  la  doctrine  du 
mariage  pour  l'éternité  était  enseignée  et  acceptée  par  ceux  qui  n'ap= 


46  Church  News,  26  mars  1932,  p.  7. 

47  Church  News,  13  mars  1948,  p.  8. 
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partenaient  pas  à  leur  secte.  Sinon  ils  n'auraient  jamais  proposé  cette 
question  au  Sauveur.  Sa  réponse  fut  exactement  la  réponse  que  nous 
donnerions  aujourd'hui,  que  nous  donnons  effectivement  et  que  le 
Seigneur  a  donnée  dans  les  révélations  à  l'Eglise. 

Pas  de  mariage  au  ciel  pour  les  sadducéens.  Voici  la  réponse:  le  mariage, 
comme  le  baptême,  est  une  ordonnance  qui  doit  être  accomplie  dans  cette 
vie;  on  ne  peut  l'accomplir  lorsque  les  hommes  sont  morts,  sauf  dans  le 
cas  de  baptême  par  procuration,  et  c'est  pourquoi  le  Seigneur  dit  qu'ils 
ne  prendront  ni  maris  ni  femmes  au  ciel.  Il  aurait  pu  répondre  à  ceux 
qui  contestaient  la  nécessité  du  baptême  en  disant:  il  n'y  a  pas  de 
baptême  au  ciel.  Toutes  les  ordonnances  de  l'Evangile  qui  nous  sont 
données  ici  appartiennent  à  cette  épreuve  mortelle,  et  il  faut  que  les 
parties  contractantes  y  vaquent  ici=bas  ou  que  quelqu'un  les  fasse  en 
leur  faveur  après  leur  mort  .  .  .  Mais  il  faut  que  cela  se  fasse  ici. 

Le  Seigneur  leur  répondant  selon  leur  folie,  dit:  «Les  enfants  de  ce 
siècle  [c'est=à=dire  le  monde  auquel  ces  sadducéens  appartenaient]  pren= 
nent  des  femmes  et  des  maris.»  J'attire  votre  attention  sur  le  fait  que 
le  Seigneur  a  dit  que  lui  et  ses  disciples  n'appartenaient  pas  à  ce  mondeiH; 
les  sadducéens,  si. 

Ensuite  il  ajouta:  «Mais  ceux  [ceux  de  «ce  monde»  qui  ne  gardent  pas  la 
loi  complète]  qui  seront  trouvés  dignes  d'avoir  part  au  siècle  à  venir 
[c'est=à=dire  même  ceux  qui  obtiennent  le  royaume  céleste  mais  qui, 
n'étant  pas  mariés,  n'obtiennent  pas  l'exaltation  dans  ce  royaume]  et  à 
la  résurrection  des  morts  ne  prendront  ni  femmes,  ni  maris.  Car  ils  ne 
pourront  plus  mourir,  parce  qu'ils  seront  semblables  aux  anges,  et 
qu'ils  seront  fils  de  Dieu,  étant  fils  de  la  résurrection49.» 

Pas  de  mariage  au  ciel  pour  les  injustes.  C'est  la  seule  réponse  que  le 
Seigneur  aurait  pu  donner  à  ces  incroyants.  Elle  cadre  parfaitement 
avec  la  révélation  donnée  au  prophète  Joseph  Smith  dans  laquelle  le 
Seigneur  dit  que  «lorsqu'ils  sont  hors  du  monde,  les  hommes  [ceux  de 
«ce  monde»  qui  ne  gardent  pas  la  loi  tout  entière]  ne  peuvent  prendre 
de  femmes  ni  les  femmes  de  maris,  mais  ils  deviennent  des  anges  dans 
les  cieux;  lesquels  anges  sont  des  serviteurs  au  service  de  ceux  qui  sont 
dignes   d'une   part  de  gloire  beaucoup   plus    grande,  incomparable   et 

48  Jean  17:9—16. 

49  Luc  20:27 — 37- 
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éternelle.  Car  ces  anges  ne  se  sont  pas  conformés  à  ma  loi;  c'est  pour= 
quoi,  ils  ne  peuvent  s'accroître,  mais  restent  à  toute  éternité  séparés  et 
célibataires,  sans  exaltation,  dans  leur  état  sauvé.  Et  dès  lors,  ils  ne  sont 
pas  dieux  mais  anges  de  Dieu,  pour  toujours  et  à  jamais™.» 

Les  réponses  sont  exactement  les  mêmes  et  s'appliquent  à  ceux  qui 
peuvent  être  dignes  d'  un  certain  salut,  malgré  le  fait  qu'ils  ont  rejeté  l'al= 
liance  éternelle  du  mariage51. 

//  ne  sera  pas  question  de  prendre  de  mari  ou  de  femme  parmi  ceux  qui 
rejettent  la  vérité  de  l'Evangile  éternel.  Ce  droit  est  limité  à  ceux  qui 
gardent  les  commandements  du  Seigneur  dans  leur  plénitude  et  qui 
obéissent  aux  lois  de  Dieu52. 

Des  restrictions  seront  imposées  à  ceux  qui  entrent  dans  les  royaumes 
terrestre  et  téleste,  et  même  à  ceux  du  royaume  céleste  qui  n'obtiennent 
pas  l'exaltation;  il  se  produira  dans  leur  corps  des  changements  qui  cor= 
respondront  à  leur  état  et  on  ne  prendra  ni  femme,  ni  mari,  et,  à  cause 
de  ces  restrictions,  les  hommes  et  les  femmes  ne  vivront  pas  ensemble53. 


Lois  gouvernant  le  mariage  éternel 

Les  clefs  sont  nécessaires  pour  le  mariage  céleste.  Le  mariage  pour  l'éter= 
nité  ne  peut  s'accomplir  que  dans  les  temples.  Il  ne  peut  s'accomplir 
nulle  part  ailleurs.  L'autorité  par  laquelle  ces  mariages  sont  célébrés  doit 
être  détenue  par  celui  qui  accomplit  les  ordonnances,  en  vertu  de  son 
appel  par  celui  qui  détient  les  clefs54. 

//  n'y  a  qu'un  seul  homme  à  la  fois  qui  vive  sur  la  terre  et  qui  détienne 
les  clefs  de  ce  pouvoir  de  scellement.  Personne  d'autre  n'a  le  droit  d'offi= 
cier  à  une  cérémonie  de  mariage  ou  de  scellement  pour  le  temps  et 
l'éternité  s'il  n'a  obtenu  la  nomination  directe  de  celui  qui  détient  les 
clefs  de  ce  pouvoir. 


50  D.  &  A.  132:16,17. 

51  Correspondance  personnelle. 

52  Young  Women's  Journal,  vol.  31,  pp.  304,  305. 

53  Correspondance  personnelle. 

54  Church  News,  6  mai  1939,  p.  7. 
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Cette  nomination  peut  être  annulée  n'importe  quand,  lorsque  celui  qui 
détient  les  clefs  décrète  que  cette  autorité  est  retirée.  Nul  ne  peut  officier 
à  ces  cérémonies  s'il  ne  détient  lui=même  la  sainte  prêtrise.  Quiconque 
prend  sur  lui  d'accomplir  de  tels  mariages  en  vertu  de  son  office  dans  la 
prêtrise  sans  avoir  été  désigné  par  l'homme  qui  détient  les  clefs  de  ce 
pouvoir  est  dépourvu  d'autorité  et  ces  actes  sont  nuls  et  non  avenus55. 

Les  hommes  sont  tenus  de  se  marier.  Tout  jeune  homme  qui  néglige  par 
insouciance  ce  grand  commandement  de  se  marier  ou  ne  se  marie  pas  par 
désir  égoïste  d'éviter  les  responsabilités  qu'entraîne  la  vie  conjugale  agit 
d'une  manière  qui  déplaît  aux  yeux  de  Dieu.  L'exaltation  implique  la 
responsabilité.  Il  ne  peut  y  avoir  d'exaltation  sans  elle. 

Si  un  homme  refuse  d'accepter  les  responsabilités  de  la  vie  conjugale 
parce  qu'il  désire  éviter  les  soucis  et  les  ennuis  qui  s'ensuivent  naturelle= 
ment,  il  s'oriente  dans  une  direction  qui  risque  de  lui  interdire  à  jamais 
les  responsabilités  qui  sont  tenues  en  réserve  pour  ceux  qui  sont  dis= 
posés  à  garder  pleinement  les  commandements  du  Seigneur.  Sa  pro= 
gression  éternelle  sera  ainsi  limitée.  Comme  les  sadducéens  d'autrefois, 
il  sera  compté  parmi  les  anges  qui  ne  peuvent  avoir  d'accroissement56. 
Il  n'aura  pas  la  bénédiction  d'être  compté  parmi  les  fils  de  Dieu  et  d'avoir 
ainsi  le  droit,  en  tant  qu'héritier,  de  participer  aux  bénédictions  réser= 
vées  à  ceux  qui  reçoivent  un  héritage  dans  le  royaume  du  Père. 

Ne  vous  mariez  pas  en  dehors  de  l'Eglise.  Pour  les  raisons  précitées,  c'est 
une  erreur  très  grave  de  la  part  d'un  jeune  homme  ou  d'une  jeune  fille 
de  se  marier  en  dehors  de  l'Eglise,  car  alors  ils  ne  peuvent  pas  être 
mariés  avec  la  promesse  d'une  union  éternelle.  Quelle  que  soit  la  per= 
sonne  qui  accomplit  pareille  cérémonie  de  mariage,  elle  ne  peut  être 
que  pour  le  temps,  et  la  mort  séparera  les  parties  contractantes  qui 
n'auront  pas  droit  à  leurs  enfants  après  leur  mort. 

Cette  même  situation  existera  aussi  lorsque  les  deux  parties  contractan= 
tes  sont  membres  de  l'Eglise  et  refusent  de  recevoir  ou  négligent  de 
recevoir  l'ordonnance  de  la  manière  appropriée  dans  la  maison  du  Sei= 
gneur.  Toutefois  il  est  possible  que  ces  personnes  aillent  plus  tard  à  la 
maison  du  Seigneur  pour  se  faire  sceller  leurs  bénédictions;  mais  il  vaut 


55  D.  &  A.  132:7. 

56  Luc  20:27—37;  D.  &  A.  132:16,17. 
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beaucoup  mieux  que  cela  se  fasse  convenablement  dès  le  départ,  et  alors 
elles  sauront  qu'elles  sont  en  terrain  sûr  sans  courir  le  risque  de  négliger 
l'occasion  jusqu'à  ce  qu'il  soit  trop  tard57. 

Enseigner  aux  enfants  la  loi  du  mariage  éternel.  Puissent  tous  les  pères 
et  mères  de  l'Eglise  veiller  à  enseigner  à  leurs  enfants  le  caractère  sacré 
de  l'alliance  du  mariage.  Qu'ils  fassent  bien  comprendre  à  leurs  enfants 
que  ce  n'est  qu'en  honorant  les  alliances  de  Dieu,  dont  une  des  plus 
grandes  et  des  plus  obligatoires  est  l'alliance  du  mariage  éternel,  qu'ils 
peuvent  obtenir  les  bénédictions  des  vies  éternelles. 

S'ils  refusent  d'accepter  cette  ordonnance  et  d'autres  bénédictions  de 
la  maison  du  Seigneur,  ils  se  verront  refuser  ces  bénédictions  supé= 
rieures.  Ils  ne  porteront  pas  de  couronne;  ils  n'auront  aucun  règne  et 
ne  manieront  aucun  sceptre;  ils  se  verront  refuser  la  plénitude  de  la  con= 
naissance  et  du  pouvoir  et,  comme  le  fils  prodigue,  ils  pourront  retour= 
ner  à  la  maison  de  leur  Père,  mais  ce  sera  comme  serviteurs,  et  pas  pour 
hériter  en  tant  que  fils.  S'ils  veulent  être  fidèles  à  ces  commandements, 
leur  gloire  et  leur  exaltation  n'auront  pas  de  limites58. 

Mariez=vous  bien  ou  pas  du  tout.  J'ai  entendu  le  président  Joseph 
F.  Smith  dire  à  plusieurs  reprises  qu'il  préférerait  conduire  ses  enfants  un 
par  un  au  tombeau  dans  leur  innocence  et  leur  pureté,  sachant  qu'ils  se 
lèveraient  pour  hériter  la  plénitude  de  la  gloire  céleste  que  de  les  voir  se 
marier  en  dehors  de  l'Eglise  ou  même  en  dehors  du  temple  du  Seigneur. 

Pourquoi  parler  en  termes  si  forts?  Parce  qu'il  avait  la  connaissance  par= 
faite  de  ce  que  signifie  le  mariage  selon  la  loi  du  Seigneur  et  parce  qu'il 
connaissait  les  conséquences  du  rejet  de  cette  alliance  dans  la  maison  du 
Seigneur.  Car  ceux  qui  refusent  d'accepter  cette  ordonnance  comme  le 
Seigneur  l'a  voulu  ne  peuvent  entrer  dans  la  plénitude  de  la  gloire  cé= 
leste59. 

L'exaltation  pour  les  femmes  non  mariées  fidèles.  Vous,  les  sœurs  qui 
êtes  seules,  ne  craignez  pas,  n'ayez  pas  le  sentiment  que  les  bénédictions 
vont  vous  être  refusées.  Il  n'y  a  ni  obligation  ni  nécessité  pour  vous 


57  Young  Women's  Journal,  vol.  31,  pp.  305—307. 

58  Era,  vol.  34,  p.  706;  Luc  15  :ii— 32. 

59  Era,  vol.  34,  p.  705. 
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d'accepter  une  demande  en  mariage  qui  vous  déplaît  de  peur  de  tomber 
sous  la  condamnation.  Si  dans  votre  cas  vous  estimez  que  l'Evangile  est 
vrai  et  que,  si  les  conditions  étaient  favorables,  vous  recevriez  ces  or= 
donnances  et  ces  bénédictions  de  scellement  dans  le  temple  du  Seigneur 
et  que  c'est  cela  votre  foi,  votre  espérance  et  votre  désir,  et  que  cela  ne 
vous  est  pas  accordé  maintenant,  le  Seigneur  compensera  et  vous  serez 
bénies,  car  aucune  bénédiction  ne  sera  refusée. 

Le  Seigneur  vous  jugera  selon  les  désirs  de  votre  coeur  lorsque  les 
bénédictions  vous  sont  refusées  dans  cette  vie,  et  il  ne  vous  condamnera 
pas  pour  ce  que  vous  ne  pouvez  pas  empêcher60. 

Les  femmes  non  mariées  jugées  selon  leurs  désirs.  Selon  la  coutume  mo= 
derne,  il  appartient  à  l'homme  de  prendre  l'initiative  en  matière  de  con= 
trat  de  mariage.  Les  femmes  sont,  du  fait  de  cette  coutume,  tenues  à  la 
réserve  et,  qu'il  soit  bon  ou  mauvais  pour  une  femme  de  faire  le  premier 
pas  et  de  faire  la  demande  en  mariage,  elle  estime,  et  elle  sait  que  le 
public  l'estimerait  aussi,  qu'elle  agirait  avec  effronterie  et  d'une  manière 
inconvenante.  Ceci  est  tout  à  fait  erroné,  mais  il  en  est  néanmoins  ainsi. 
C'est  donc  à  l'homme  qu'incombe  la  responsabilité. 

Le  Seigneur  ne  condamnera  pas  une  femme  parce  qu'elle  refuse  d'accep= 
ter  une  demande  en  mariage  quelle  estime  ne  pas  pouvoir  décemment 
accepter.  J'estime  qu'il  vaut  beaucoup  mieux  que  nos  jeunes  filles  re= 
fusent  une  demande  en  mariage  lorsqu'elles  pensent  que  la  compagnie 
de  l'homme  serait  désagréable,  ou  s'il  s'agit  d'un  homme  qu'elles 
n'aiment  pas  et  estiment  ne  pas  pouvoir  apprendre  à  aimer. 

Si  dans  son  coeur  la  jeune  fille  accepte  pleinement  la  parole  du  Seigneur 
et,  si  les  conditions  étaient  favorables,  respecterait  la  loi,  mais  refuse  une 
demande  en  mariage  quand  elle  est  convaincue  que  la  situation  est  telle 
qu'elle  ne  peut  pas  contracter  un  mariage  qui  la  lierait  éternellement  à 
quelqu'un  qu'elle  n'aime  pas,  elle  ne  perdra  pas  sa  récompense.  Le 
Seigneur  la  jugera  selon  les  désirs  de  son  cœur  et  le  jour  viendra  où  les 
bénédictions  refusées  seront  données,  même  si  elles  sont  reportées  à  la 
vie  future. 

Choisir  son  conjoint  avec  soin.  Cette  vie  est  courte  et  l'éternité  est  lon= 
gue.  Si  nous  pensons  que  l'alliance  du  mariage  durera  éternellement,  il 


60  Elijah  the  Prophet  and  His  Mission,  p.  32. 
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est  bon  que  nous  y  réfléchissions  soigneusement.  Agir  hâtivement  dans 
cette  étape  capitale  de  la  vie  c'est  risquer  de  remplir  la  vie  terrestre  du 
mari,  de  la  femme  et  des  enfants  d'un  chagrin  sans  fin.  Les  résultats 
peuvent  se  prolonger  et  se  prolongent  souvent  dans  l'éternité  et  causent 
des  regrets  irréparables  qui  dureront  à  jamais.  Le  mariage,  du  point  de 
vue  du  saint  des  derniers  jours,  est  la  chose  par  excellence  dans  la  vie 
où  il  pourrait  être  fatal  d'agir  hâtivement  en  se  disant  que  la  repentance 
viendra  bien  plus  tard. 

Le  meilleur  conseil  que  nous  puissions  donner  à  nos  jeunes,  c'est  de  ré= 
fléchir  soigneusement  dans  l'intention  de  bien  choisir  un  conjoint  ayant 
une  foi  ferme  en  l'Evangile.  Pareille  personne  a  plus  de  chances  de  se 
révéler  fidèle  à  tous  les  voeux  et  à  toutes  les  alliances.  Lorsque  le  jeune 
homme  et  la  jeune  fille  sont  bien  enracinés  dans  la  mission  divine  de 
notre  Seigneur  et  croient  en  l'Evangile  tel  qu'il  a  été  révélé  par  l'inter= 
médiaire  de  Joseph  Smith  le  prophète,  ils  mettent  toutes  les  chances  de 
leur  côté  pour  avoir  une  union  heureuse  qui  durera  éternellement. 

Jeunes  filles,  le  conseil  que  je  vous  donne  c'est  que  si  vous  ne  pouvez 
pas  trouver  un  mari  qui  serait  fidèle  à  sa  religion  et  aurait  foi  en  l'Evan= 
gile  de  notre  Seigneur,  il  vaut  mieux  pour  vous  que  vous  restiez  seules. 
Il  vaut  mieux  se  refuser  certaines  choses  dans  la  vie  mortelle  et  recevoir 
la  vie  éternelle,  plutôt  que  de  perdre  votre  salut  dans  le  royaume  de  Dieu. 
Souvenez=vous  que  le  Seigneur  vous  rendra  en  joie  et  en  union  éternelle 
plus  que  vous  n'en  avez  temporairement  perdu  si  vous  restez  loyales  et 
fidèles.  «Si  c'est  dans  cette  vie  seulement  que  nous  espérons  en  Christ, 
nous  sommes  les  plus  malheureux  de  tous  les  hommes  [et  de  toutes  les 
femmes].» 

Remariages  en  dehors  du  temple.  Quand  une  personne  est  allée  au 
temple  et  a  fait  des  alliances  solennelles  et  qu'après  le  décès  de  son 
conjoint  elle  épouse  quelqu'un  en  dehors  de  l'Eglise,  cela  révèle  un  man= 
que  de  loyauté  très  grave  vis=à=vis  des  alliances,  de  la  faiblesse  dans  la 
foi  et  de  l'incrédulité  vis=à=vis  des  promesses  du  Seigneur. 
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Chapitre  5 

Les  péchés  contre  l'alliance  du  mariage 

Le  divorce  et  les  foyers  brisés 

La  tragédie  des  foyers  brisés.  Partout  dans  notre  pays  nous  voyons  des 
foyers  se  briser  tragiquement,  des  pères  et  des  mères  séparés,  des  en= 
fants  à  qui  est  refusée  la  tendresse  qui  devrait  être  la  leur.  Les  enfants 
ont  droit  aux  bénédictions  qui  viennent  de  cette  union  sacrée.  Ils  ont 
droit  à  l'amour  et  aux  soins  de  parents  fidèles  et  au  bonheur  et  à  la 
dévotion  qu'apporte  le  vrai  culte. 

Quand  ces  bénédictions  disparaissent,  la  communauté  tout  entière  en 
souffre  et  l'intégrité  du  gouvernement  est  affaiblie.  C'est  une  honte, 
une  disgrâce,  qu'il  sorte  tant  de  mal  des  foyers  brisés,  et  ceci  provient 
essentiellement  de  ce  que  nous  avons  oublié  Dieu  et  notre  obligation  de 
le  servir  et  de  l'honorer.  Nous  avons  vraiment  grand  besoin  de  nous 
repentir  et  de  retourner  au  culte  simple  du  vrai  christianisme1. 

Le  divorce  ne  fait  pas  partie  du  plan  de  l'Evangile.  Si  toute  l'humanité 
vivait  en  obéissant  strictement  à  l'Evangile  et  dans  cet  amour  qui  est 
engendré  par  l'Esprit  du  Seigneur,  tous  les  mariages  seraient  éternels,  le 
divorce  serait  inconnu.  Le  divorce  ne  fait  pas  partie  du  plan  de  l'Evan» 
gile;  il  a  été  introduit  à  cause  de  la  dureté  de  coeur  et  de  l'incrédulité  des 
hommes. 

Lorsque  les  pharisiens  tentèrent  le  Christ  en  disant:  «Est=il  permis  à  un 
homme  de  répudier  sa  femme  pour  un  motif  quelconque?»  Il  répondit: 
«N'avez=vous  pas  lu  que  le  créateur,  au  commencement,  fit  l'homme  et 
la  femme  et  qu'il  dit:  C'est  pourquoi  l'homme  quittera  son  père  et  sa 
mère,  et  s'attachera  à  sa  femme  et  les  deux  deviendront  une  seule  chair? 
Ainsi  ils  ne  sont  plus  deux,  mais  ils  sont  une  seule  chair.  Que  l'homme 
donc  ne  sépare  pas  ce  que  Dieu  a  joint.» 

Puis  lorsqu'ils  demandèrent  pourquoi  Moïse  avait  permis  le  divorce,  le 
Seigneur  répondit:  «C'est  à  cause  de  la  dureté  de  votre  coeur  que  Moïse 


1  Conférence  Report,  avril  1943,  p.  14. 
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vous  a  permis  de  répudier  vos  femmes;  au  commencement,  il  n'en  était 
pas  ainsi2.»  De  plus,  ce  que  Dieu  joint  est  éternel.  Malheureusement 
la  plupart  des  mariages  qui  se  font  ne  le  sont  pas  par  la  volonté  de  Dieu, 
mais  par  la  volonté  de  l'homme.  Les  mariages  parmi  les  saints  des  der= 
niers  jours  sont  des  mariages  éternels,  s'ils  sont  correctement  accomplis, 
parce  que  le  Père  éternpl  a  donné  l'alliance  du  mariage  que  reçoivent  les 
couples  qui  vont  au  temple  pour  y  recevoir  cette  bénédiction3. 

Perte  du  salut  à  cause  du  divorce.  Il  ne  pourrait  jamais  y  avoir  de  divorce 
dans  notre  Eglise  si  le  mari  et  la  femme  gardaient  les  commandements 
de  Dieu. 

Cette  semaine=ci  mon  attention  a  été  attirée  sur  un  cas  où  un  homme 
et  une  femme,  mariés  au  temple  pour  le  temps  et  toute  l'éternité,  s'étaient 
lassés  l'un  de  l'autre.  Ils  ont  eu  des  enfants.  Maintenant  il  veut  aller  de 
son  côté  et  elle  veut  aller  de  son  côté.  Ils  veulent  être  amis!  Il  n'y  a  pas  de 
rancune  entre  eux.  Ils  sont  simplement  lassés.  Ils  veulent  du  change= 
ment. 

Ont=ils  l'esprit  de  l'Evangile  dans  leur  coeur?  Je  vous  le  dis:  Non,  sinon 
ils  ne  se  lasseraient  pas  l'un  de  l'autre.  Cela  ne  pourrait  pas  se  passer.  Ils 
se  sont  lassés  de  vivre  les  principes  de  la  vérité  éternelle.  Un  homme  ne 
se  lasserait  pas  de  sa  femme  s'il  avait  l'amour  de  Dieu  dans  son  coeur. 
Une  femme  ne  se  lasserait  pas  de  son  mari  si  elle  avait  dans  son  coeur 
l'amour  de  Dieu,  ce  premier  de  tous  les  commandements.  Ils  ne  pour= 
raient  pas  le  faire! 

Et  ensuite  pensez  aux  enfants.  Voici  un  foyer  brisé.  Ces  gens  obtiennent 
le  divorce,  ensuite  ils  voudront  peut=être  obtenir  l'annulation  de  leur 
scellement.  Ils  veulent  épouser  quelqu'un  d'autre.  Et  voilà  un  foyer 
brisé.  Que  va=t=il  advenir  des  enfants?  Les  enfants  n'ont=ils  aucun 
droit? 

Les  parents  se  séparent.  Chacun  suit  une  voie  différente,  mais  ils  veulent 
être  amis!  Et  ensuite  ils  espèrent  se  marier  de  nouveau  pour  le  temps  et 
toute  l'éternité  et  entrer  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu  pour  recevoir 
toutes  les  bénédictions  de  l'exaltation!  Y  ont=ils  droit?  Non;  si  je  lis  bien 
les  Ecritures,  ils  n'y  ont  pas  droit. 

2  Matt.  19:3—8. 

3  Era,  vol.  34,  p.  704. 
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Certains  divorces  sont  justifiés.  Bien  entendu  nous  avons  des  cas  pires 
que  celui=là.  Nous  avons  peut=être  des  cas  où  une  femme  a  raison  de 
chercher  du  secours,  d'être  séparée  d'un  mari  brutal  qui  vit  selon  la 
chair,  dont  l'incontinence  est  telle  qu'il  lui  rend  la  vie  misérable  et  qui  ne 
garde  pas  le  commandement  qui  leur  fut  donné  quand  ils  se  marièrent 
au  temple  pour  le  temps  et  toute  l'éternité,  où  il  est  censé  aimer  et  res= 
pecter  sa  femme,  et  prendre  soin  d'elle  avec  toute  l'humilité,  toute  la 
foi  et  toute  la  compréhension  de  l'Evangile  de  Jésus=Christ.  Et  l'Evangile 
de  Jésus=Christ  n'est  pas  charnel4. 

La  désobéissance  entraîne  le  divorce.  Lorsque  le  divorce  se  produit  chez 
ceux  qui  sont  mariés  au  temple,  c'est  parce  qu'ils  ont  violé  les  alliances 
et  les  obligations  qu'ils  ont  contractées  d'être  fidèles  à  l'autre,  fidèles  à 
Dieu,  fidèles  à  l'Eglise.  S'ils  continuent  à  vivre  dans  cette  fidélité,  s'ils 
ont  dans  le  coeur  de  l'amour  l'un  pour  l'autre,  respectent  leurs  droits 
mutuels  et  n'essaient  pas  de  profiter  indûment  l'un  de  l'autre,  mais  ont 
une  considération  mutuelle,  il  n'y  aura  pas  d'échec  .  .  . 

Les  enfants  ont  droit  à  une  union  familiale  permanente.  Et  quand  un 
homme  et  une  femme  sont  mariés  au  temple  pour  le  temps  et  toute 
l'éternité,  et  veulent  obtenir  des  tribunaux  une  séparation,  et  vont  par 
exemple  trouver  le  président  de  l'Eglise  pour  obtenir  une  annulation, 
qu'ont=ils  fait?  Il  y  a  probablement  des  enfants  qui  sont  nés,  et  ces  en= 
fants  appartiennent  à  Dieu;  ce  sont  ses  enfants,  envoyés  dans  ce  foyer= 
là  avec  tous  les  droits  à  la  protection  du  père  et  de  la  mère,  avec  le  droit 
d'être  guidés  par  le  père  et  la  mère,  d'être  édifiés  et  fortifiés  dans  la  foi 
et  d'aller  dans  les  cieux,  dans  le  royaume  céleste  avec  le  père  et  la  mère 
pour  siéger  avec  eux  en  exaltation  et  en  gloire. 

Mais  bien  des  fois  un  homme  et  une  femme  ne  peuvent  vivre  ensemble, 
parce  qu'il  s'est  produit  une  petite  chose,  et  ils  se  séparent.  Qu'est=ce 
qu'ils  ont  fait  à  ces  enfants?  Ils  ont  détruit  les  droits  que  Dieu  leur  a 
donnés,  les  leur  ont  enlevés,  ont  détruit  une  famille.  Et  comment  vont= 
ils  entrer  dans  les  éternités  et  affronter  leur  Créateur  dans  de  telles  con= 
ditions? 

Je  suis  bien  entendu  conscient  de  ce  qu'il  y  a  des  cas  où  il  est  nécessaire 
qu'une  femme  obtienne  une  séparation;  peut=être  un  mari  devrait=il 


4  Conférence  Report,  avril  1949,  pp.  136, 137. 
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avoir  une  séparation,  mais  toujours  parce  qu'il  y  a  eu  violation,  violation 
grave  des  alliances  qui  ont  été  contractées. 

Mais  vous  avez  ici  le  foyer  brisé,  les  enfants  qui  sont  privés  d'un  foyer, 
et  peut=être  aussi  des  deux  parents,  pour  être  peut=être  conduits  grâce  à 
la  miséricorde  du  Tout=Puissant  dans  une  autre  famille  fidèle,  pour  être 
adoptés  dans  une  famille  de  ce  genre  pour  lui  appartenir  à  toute  éternité. 

Ceux  qui  violent  cette  alliance  sacrée  et  solennelle  le  regretteront,  s'ils 
sont  coupables,  lorsqu'ils  se  présenteront  devant  le  siège  du  jugement  de 
Dieu,  car  ils  ont  brisé  les  liens  d'une  union  éternelle  et  perdu  leur  pro= 
messe  d'exaltation  dans  le  royaume  de  Dieu5. 

Châtiment  du  divorce  décrété  par  le  Seigneur.  Si  vous  voulez  savoir  à 
quel  point  il  est  grave  de  demander  le  divorce,  je  voudrais  que  vous  lisiez 
ce  que  le  Seigneur  dit  dans  le  Sermon  sur  la  Montagne,  qui  est  répété 
dans  le  Livre  de  Mormon  dans  un  sermon  similaire  adressé  aux  Néphi= 
tes.  Si  nous  comprenions,  si  nous  saisissions  ce  que  le  Seigneur  y  dit, 
nous  serions,  je  tiens  à  vous  le  dire,  terrifiés  plutôt  que  désireux  de  de= 
mander  la  séparation  pour  une  bêtise:  nous  serions  terrifiés6. 

Le  mariage,  selon  la  loi  de  l'Eglise,  est  l'ordonnance  la  plus  sainte  et  la 
plus  sacrée.  Il  apportera  au  mari  et  à  la  femme,  s'ils  respectent  leurs 
alliances,  la  plénitude  de  l'exaltation  dans  le  royaume  de  Dieu.  Une  fois 
cette  alliance  rompue,  elle  apporte  le  malheur  éternel  au  coupable,  car 
nous  devrons  tous  répondre  des  œuvres  que  nous  aurons  faites  pendant 
que  nous  étions  dans  la  chair.  C'est  une  ordonnance  qu'on  ne  peut  pas 
prendre  à  la  légère,  et  les  alliances  contractées  dans  le  temple  ne  peuvent 
être  enfreintes  sans  que  le  coupable  ne  soit  puni  d'un  châtiment  sévère. 

Le  mariage  permet  d'accéder  à  la  perfection.  Lorsqu'un  couple  est  marié 
au  temple,  il  doit  essayer  de  vivre  dans  la  paix  et  l'entente,  et  si  tous 
deux  sont  membres  fidèles  de  l'Eglise,  ceci  ne  doit  pas  être  impossible. 
Les  jeunes  doivent  essayer  de  tolérer  leurs  faiblesses  mutuelles  et  les 
surmonter.  Et  s'ils  vivent  de  manière  à  être  dignes  d'être  exaltés,  ils 
entreront  dans  le  royaume  céleste  sans  les  points  faibles  de  la  mortalité 
et  seront  parfaits. 


5  Conférence  Report,  octobre  1951,  pp.  121,  122. 

6  Church  News,  6  mai  1939,  p.  7:  Matt.  5:31,32;  3  Néphi  12:31,32;  Matt.  19:8. 
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Le  pouvoir  de  délier  dans  les  deux.  Le  Seigneur  donne  au  président  de 
l'Eglise  les  clefs  du  royaume;  il  a  le  droit  de  lier  sur  la  terre  et  dans  les 
cieux;  il  a  le  droit  de  délier  sur  la  terre  et  dans  les  cieux.  Si  les  circonstan= 
ces  le  justifient,  il  peut  annuler  le  scellement  et  le  Seigneur  le  sanction= 
nera.  Mais  quand  il  s'agit  de  raisons  sans  importance,  il  ne  devrait 
jamais  y  avoir  de  divorce7. 

L'abus  de  l'alliance  du  mariage  détruit  les  nations.  La  cause  première  de 
la  chute  des  nations  a  été  des  abus  auxquels  on  s'est  livré  dans  cette 
ordonnance.  Lorsque  l'on  perd  le  caractère  sacré  de  l'alliance  du  mariage 
et  que  l'on  enfreint  les  vœux,  la  destruction  est  inévitable.  On  ne  peut 
recevoir  ce  principe  dans  un  esprit  de  mépris  et  d'indifférence.  Il  est 
conçu  pour  être  plus,  beaucoup  plus  qu'un  contrat  civil. 

Aucune  nation  ne  peut  survivre  au  mauvais  emploi  de  ce  principe. 
Rome,  la  Grèce,  Babylone,  l'Egypte  et  beaucoup  d'autres  nations  doi= 
vent  leur  chute  à  la  violation  de  l'alliance  sacrée  du  mariage.  La  colère 
d'un  Dieu  juste  est  allumée  contre  eux  à  cause  de  leur  immoralité.  Les  os 
des  civilisations  mortes  du  continent  américain  rendent  un  témoignage 
silencieux  mais  convaincant  que  c'est  l'impudicité  et  le  mépris  de  cette 
alliance  sacrée  qui  les  amenèrent  à  leur  jugement  final. 


La  limitation  des  naissances 

La  bénédiction  de  naître  dans  la  mortalité.  Rien  ne  devrait  être  tenu 
pour  plus  sacré  et  davantage  honoré  que  l'alliance  par  laquelle  les  esprits 
des  hommes  —  les  enfants  de  Dieu  dans  l'esprit  — reçoivent  la  bénédiction 
de  venir  dans  ce  monde  dans  des  tabernacles  mortels.  C'est  grâce  à  ce 
principe  que  la  bénédiction  de  la  gloire  immortelle  est  rendue  possible. 
Le  plus  grand  châtiment  qui  ait  jamais  été  donné  a  été  proclamé  contre 
Lucifer  et  ses  anges.  Se  voir  refuser  à  tout  jamais  la  bénédiction  de  re= 
cevoir  un  corps  mortel  est  la  plus  grande  de  toutes  les  malédictions.  Ces 
esprits  n'ont  aucune  possibilité  de  progression,  aucun  espoir  de  résur= 
rection  et  de  vie  éternelle!  Ils  sont  condamnés  à  une  misère  éternelle  à 
cause  de  leur  révolte! 

Et  puis  pensez  que  nous  n'avons  pas  seulement  la  bénédiction  mais  le 
commandement  d'aider  notre  Père  dans  la  grande  œuvre  de  rédemption  en 


7  Corresp.  pers.,  D.  &  A.  132:46. 
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donnant  à  ses  enfants,  comme  nous  avons  obtenu  ces  bénédictions  pour 
nous=mêmes,  le  droit  de  vivre  et  de  progresser  jusqu'à  la  perfection! 
Aucune  âme  innocente  ne  doit  être  condamnée  à  venir  dans  ce  monde 
handicapée  d'une  naissance  illégitime.  Tout  enfant  a  le  droit  de  bien 
naître!  Toute  personne  qui  leur  refuse  ce  droit  se  rend  coupable  d'un 
péché  mortel 

Ce  que  nous  savons  de  la  vie  éternelle  nous  permet  de  comprendre  à 
quel  point  ce  tabernacle  mortel  est  important.  L'esprit  ne  peut  être  rendu 
parfait  sans  le  corps  de  chair  et  d'os.  Le  corps  et  son  esprit  sont  conduits 
à  l'immortalité  et  aux  bénédictions  du  salut  grâce  à  la  résurrection.  Après 
la  résurrection,  il  ne  pourra  plus  y  avoir  de  séparation;  corps  et  esprit 
deviennent  inséparablement  liés  afin  que  l'homme  puisse  recevoir  une 
plénitude  de  joie.  Les  esprits  ne  peuvent  devenir  semblables  à  notre  Père 
éternel  d'aucune  autre  façon  qu'en  naissant  dans  cette  vie  et  en  passant 
par  la  résurrection8. 

//  est  commandé  à  l'homme  d'être  fécond  et  de  multiplier.  Les  obliga= 
tions  que  contractent  les  couples  mariés  doivent  se  conformer  dans  tous 
les  détails  aux  commandements  donnés  par  le  Seigneur. 

Au  commencement,  le  Seigneur  dit  quand  il  donna  Eve  à  Adam:  «Soyez 
féconds,  multipliez,  remplissez  la  terre,  et  l'assujettissez9.»  Notre  terre  a 
été  créée  exprès  pour  que  les  enfants  d'esprit  de  notre  Père  aient  la 
bénédiction  de  l'existence  temporelle,  obtenant  un  corps  de  chair  et  d'os 
comme  tabernacle  pour  l'esprit  qui  l'occupe,  et  reçoivent  ensuite,  grâce 
à  l'expiation  de  Jésus=Christ,  la  résurrection  dans  laquelle  l'esprit  et  le 
corps  deviennent  inséparablement  liés  pour  que  l'homme  vive  de  nou= 
veau  .  .  . 

Le  mariage  est  une  alliance  éternelle  qui  ne  prend  pas  fin,  comme  on 
l'enseigne  généralement  dans  le  monde  entier,  lorsque  les  parties  con= 
tractantes  mourront,  mais  qui  durera  éternellement.  Le  but  véritable  de 
la  vie  c'est  que  l'esprit  des  hommes  ainsi  revêtu  d'un  corps  de  chair  et 
d'os  puisse,  en  obéissant  à  l'Evangile,  rentrer  en  la  présence  du  Père 
et  du  Fils  pour  recevoir  la  plénitude  de  l'exaltation. 


8  Era,  vol.  34,  p.  643. 

9  Gen.  1:28;  Moïse  2:28. 
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Le  Seigneur  a  révélé  que,  lorsqu'un  homme  et  une  femme  sont  mariés 
selon  la  loi,  les  enfants  qui  leur  naissent  leur  appartiendront  à  toute 
éternité. 

L'alliance  donnée  à  Adam  de  multiplier  fut  renouvelée  après  le  déluge 
avec  Noé  et  ses  enfants  après  lui.  Le  Seigneur  dit  à  Noé:  «Et  vous,  soyez 
féconds  et  multipliez,  répandez=vous  sur  la  terre  et  multipliez  sur  elle. 
Dieu  parla  encore  à  Noé  et  à  ses  fils  avec  lui,  en  disant:  Voici,  j'ai  établi 
mon  alliance  avec  vous  et  avec  votre  postérité  après  vous10.» 

Cette  alliance  est  toujours  en  vigueur,  bien  que  l'humanité  se  soit  écartée 
du  chemin  de  la  vie  éternelle  et  ait  rejeté  l'alliance  du  mariage  que  le  Sei= 
gneur  a  révélée. 

La  limitation  des  naissances  est  de  la  perversité.  La  cause  première  de 
la  chute  des  nations  a  été  les  abus  auxquels  on  s'est  livré  dans  cette 
ordonnance.  Lorsque  l'on  perd  le  caractère  sacré  de  l'alliance  du  mariage, 
et  que  l'on  enfreint  les  vœux,  la  destruction  est  inévitable. 

Aucune  nation  ne  peut  perdurer  si  on  viole  les  alliances  du  mariage  et 
qu'on  les  traite  avec  mépris.  La  colère  du  Tout=Puissant  s'alluma  contre 
les  nations  de  l'Antiquité  à  cause  de  leur  immoralité.  Il  n'est  rien  que 
l'on  devrait  considérer  comme  plus  sacré  que  cette  alliance  grâce  à  la= 
quelle  l'esprit  des  hommes  est  revêtu  d'un  corps  mortel. 

Quand  un  homme  et  une  femme  sont  mariés  et  qu'ils  conviennent  ou 
font  alliance  de  limiter  leur  postérité  à  deux  ou  trois  enfants,  et  utilisent 
des  procédés  pour  atteindre  ce  but,  ils  sont  coupables  d'une  iniquité  qui 
devra  finalement  être  punie.  Malheureusement  beaucoup  de  gens  qui  se 
considèrent  comme  cultivés  et  extrêmement  instruits  enseignent  cette 
doctrine  perverse  comme  si  elle  était  une  vertu.  Elle  s'est  même  insinuée 
parmi  les  membres  de  l'Eglise  et  a  eu  ses  partisans  dans  certaines  salles 
de  classe  de  l'Eglise. 

Il  doit  être  bien  entendu  que  ce  genre  de  doctrine  non  seulement  n'est 
pas  enseigné  par  les  Autorités  de  l'Eglise,  mais  est  condamné  par  elles 
comme  étant  une  perversité  aux  yeux  du  Seigneur. 


10  Gen.  9:7 — 9. 
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Le  président  Joseph  Smith  a  dit  à  ce  sujet:  «Ceux  qui  contractent  la  res= 
ponsabilité  du  mariage  doivent  veiller  à  ne  pas  contrarier  le  cours  de  la 
nature,  à  ne  pas  détruire  le  principe  de  vie  qui  est  au=dedans  d'eux  et  à 
ne  violer  aucun  des  commandements  de  Dieu.  Le  commandement  qu'il 
a  donné  au  commencement  de  multiplier  et  de  remplir  la  terre  est  tou= 
jours  en  vigueur  pour  les  enfants  des  hommes.  Ceux  qui  ont  accepté 
l'Evangile  ne  pourraient  commettre  de  plus  grand  péché  que  d'empêcher 
ou  de  détruire  la  vie  de  la  manière  précitée.  Nous  venons  au  monde  pour 
avoir  la  vie  et  nous  vivons  pour  avoir  une  plénitude  de  joie,  et  si  nous 
voulons  obtenir  une  plénitude  de  joie,  nous  devons  obéir  à  la  loi  de  notre 
création  et  à  la  loi  par  laquelle  nous  pouvons  obtenir  la  réalisation  de  nos 
espérances  et  de  nos  désirs  justes:  la  vie  éternelle11.» 

Les  esprits  désirent  naître  dans  des  familles  justes.  Le  président  Brigham 
Young  a  ceci  à  dire  en  ce  qui  concerne  la  limitation  des  naissances,  une 
abomination  pratiquée  par  les  nations  dites  civilisées,  mais  qui  sont  des 
nations  qui  ont  oublié  le  chemin  de  la  vie: 

«Il  y  a  des  multitudes  d'esprits  purs  et  saints  qui  attendent  de  prendre 
des  tabernacles;  par  conséquent,  quel  est  notre  devoir?  Leur  fournir  des 
tabernacles;  agir  de  manière  à  ne  pas  pousser  ces  esprits  dans  les  familles 
des  méchants,  où  ils  seront  formés  dans  la  méchanceté,  la  débauche  et 
toutes  sortes  de  crimes.  Tous  les  hommes  et  femmes  justes  ont  le  devoir 
de  fournir  des  tabernacles  à  tous  les  esprits  qu'ils  peuvent  recevoir™.» 

Si  ces  pratiques  iniques  trouvent  une  place  dans  notre  cœur  et  que  nous 
sommes  coupables  lorsque  nous  arriverons  de  l'autre  côté  —  et  décou= 
vrirons  que  nous  nous  sommes  privés  de  bénédictions  éternelles  et  som= 
mes  accusés  par  ceux  qui  ont  été  désignés  pour  venir  à  nous,  parce  que, 
comme  l'a  dit  le  président  Young,  ils  ont  été  forcés  de  prendre  un  corps 
dans  les  familles  des  méchants  —  que  ressentirons=nous?  De  plus,  ne 
risquons=nous  pas  de  perdre  notre  propre  salut  si  nous  violons  cette  loi 
divine13? 

La  limitation  des  naissances  conduit  à  la  damnation.  Instruisant  les 
mères  de  l'Eglise,  le  président  Joseph  F.  Smith  dit  en  juin  1917:  «Je  re= 


11  Joseph  F.  Smith,  Gospel  Doctrine,  4e  édition,  p.  347. 

12  Cité  dans  Joseph  Fielding  Smith,  Le  chemin  de  la  perfection,  p.  224. 

13  Church  News,  12  juillet  1947,  p.  5. 
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grette,  car  je  pense  que  c'est  un  grand  mal,  qu'il  existe  parmi  les  mem= 
bres  de  l'Eglise  le  désir  de  limiter  les  naissances.  Je  pense  que  c'est  un 
crime  lorsque  cela  se  produit  alors  que  mari  et  femme  possèdent  la 
santé  et  la  vigueur  et  ne  sont  victimes  d'aucune  impureté  qui  pourrait 
se  transmettre  à  leur  postérité.  Je  crois  que  lorsque  les  gens  entrepren= 
nent  de  limiter  ou  d' empêcher  les  naissances,  ils  récolteront  bientôt  le 
désappointement.  Je  n'hésite  pas  à  dire  que  je  crois  que  c'est  un  des  plus 
grands  crimes  du  monde  actuel,  cette  pratique  perverse14.» 

Lorsque  les  jeunes  se  marient  et  refusent  d'accomplir  ce  commandement 
donné  au  commencement  du  monde  — et  tout  aussi  en  vigueur  aujourd'hui 
—  ils  se  privent  de  la  plus  grande  bénédiction  éternelle.  Si  l'amour  du 
monde  et  des  pratiques  mauvaises  du  monde  a  plus  d'importance  pour 
un  homme  et  une  femme  que  le  respect  du  commandement  du  Seigneur 
dans  ce  domaine,  ils  se  privent  de  la  bénédiction  éternelle  de  l'accroisse= 
ment.  Ceux  qui  envisagent  volontairement  et  perversement  d'enfreindre 
cet  important  commandement  seront  damnés.  Ils  ne  peuvent  avoir  l'Es= 
prit  du  Seigneur. 

Les  petites  familles  sont  de  règle  aujourd'hui.  Maris  et  femmes  refusent 
d'assumer  les  responsabilités  de  la  vie  en  famille.  Beaucoup  d'entre  eux 
ne  veulent  pas  s'encombrer  d'un  enfant.  Et  pourtant  ce  commandement 
donné  à  Adam  n'a  jamais  été  abrogé  ni  mis  de  côté.  Si  nous  refusons  de 
vivre  selon  les  alliances  que  nous  contractons,  surtout  dans  la  Maison 
du  Seigneur,  nous  ne  pouvons  recevoir  les  bénédictions  de  cette  alliance 
dans  l'éternité.  Si  nous  évitons  volontairement  la  responsabilité  de  la 
paternité,  comment  le  Seigneur  peut=il  conférer  aux  coupables  les  béné= 
dictions  de  l'accroissement  éternel?  Cela  ne  se  peut  et  ces  bénédictions 
leur  seront  refusées15. 


Les  péchés  par  les  héritiers  de  l'alliance 

La  bénédiction  de  naître  dans  l'alliance.  La  mort  ne  sépare  pas  les  pa= 
rents  justes  qui  sont  unis  par  décret  et  autorité  du  Père,  ni  n'enlève  à  ces 
parents  leurs  enfants  justes,  car  ils  sont  nés  dans  l'alliance  et  par  con= 
séquent  leurs  pères  ont  éternellement  droit  à  eux. 


14  Rel.  Soc.  Mflg.,  vol.  4,  p.  314. 

15  Era,  vol.  34,  p.  644. 
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Le  président  Brigham  Young  a  dit:  «Lorsqu'un  homme  et  une  femme 
ont  reçu  leurs  dotations  et  leurs  scellements  et  que  des  enfants  leur 
naissent  ensuite,  ces  enfants  sont  héritiers  légitimes  du  royaume,  de 
toutes  ses  bénédictions  et  de  toutes  ses  promesses,  et  ils  sont  les  seuls 
qui  le  sont  sur  cette  terreUi.»  C'est  certainement  vrai;  comment  des  en= 
fants  dont  les  parents  ne  sont  pas  mariés  par  l'autorité  divine  peuvent= 
ils  hériter  de  ce  royaume? 

On  demandera:  Quel  avantage  y  a=t=il  à  naître  dans  l'alliance?  Etant 
héritiers,  ils  ont  droit  aux  bénédictions  de  l'Evangile  au=delà  de  ce 
qu'ont  le  droit  de  recevoir  ceux  qui  ne  naissent  pas  ainsi.  Ils  peuvent 
être  davantage  guidés,  avoir  une  plus  grande  protection,  une  plus  grande 
inspiration  de  l'Esprit  du  Seigneur,  et  ensuite  aucun  pouvoir  ne  peut  les 
enlever  à  leurs  parents.  D'autre  part,  les  enfants  qui  naissent  de  parents 
qui  ont  été  mariés  jusqu'à  ce  que  la  mort  les  sépare  n'ont  pas  droit  à  ces 
parents  et  ces  parents  n'ont  pas  droit  aux  enfants  après  la  résurrection 
des  morts. 

Récupération  des  enfants  nés  dans  l'alliance.  Ceux  qui  naissent  dans 
l'alliance  sont  à  toute  éternité  enfants  de  leurs  parents.  Seul  le  péché 
impardonnable,  ou  le  péché  qui  conduit  à  la  mort,  peut  briser  ce  lien.  Si 
les  enfants  ne  pèchent  pas,  comme  le  dit  Jean,  «à  la  mort»,  les  parents 
peuvent  encore  espérer  les  avoir  et  finalement  les  ramener  à  eux17.» 

Le  président  Brigham  Young  a  dit  à  ce  sujet:  «Que  le  père  et  la  mère  qui 
sont  de  cette  Eglise  et  de  ce  royaume  vivent  dans  la  droiture  et  s'effor= 
cent  autant  qu'ils  le  peuvent  de  ne  jamais  faire  de  mal,  mais  de  faire  du 
bien  pendant  toute  leur  vie;  s'ils  ont  un  enfant  ou  cent  enfants,  s'ils  se 
conduisent  vis=à=vis  d'eux  comme  ils  le  doivent,  les  attachant  au  5ei= 
gneur  par  leur  foi  et  leurs  prières,  peu  importe  où  vont  ces  enfants,  ils 
sont  liés  à  leurs  parents  par  un  lien  éternel,  et  aucune  puissance  de  la 
terre  ou  de  l'enfer  ne  pourra  les  séparer  de  leurs  parents  dans  l'éternité; 
ils  retourneront  à  la  source  dont  ils  sont  issus18.» 

Droit  des  parents  sur  les  enfants  nés  dans  l'alliance.  Tous  les  enfants 
nés  dans  l'alliance  appartiennent  à  leurs  parents  dans  l'éternité,  niais 
cela  ne  veut  pas  dire  qu'à  cause  de  ce  droit  de  naissance  ils  hériteront  la 


16  Young,  ouvrage  cité,  p.  196. 

17  1  Jean  5:16,17. 

18  Church  News,  13  mars  1948,  p.  8;  Young,  ouvrage  cité,  p.  209. 
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gloire  céleste.  La  foi  et  la  fidélité  des  pères  et  des  mères  ne  sauvera  pas 
les  enfants  désobéissants. 

Le  salut  est  une  affaire  personnelle;  si  une  personne  qui  est  née  dans 
l'alliance  se  rebelle  et  nie  le  Seigneur,  elle  perdra  les  bénédictions  de 
l'exaltation.  Toute  âme  sera  jugée  selon  ses  œuvres  et  les  méchants  ne 
peuvent  hériter  la  vie  éternelle.  Nous  ne  pouvons  imposer  le  salut  à 
ceux  qui  ne  le  veulent  pas.  Même  les  enfants  de  notre  Père  avaient  leur 
libre  arbitre  avant  cette  vie,  et  le  tiers  d'entre  eux  se  sont  rebellés. 

Les  parents  ont  le  devoir  d'instruire  leurs  enfants  de  manière  à  ce  qu'ils 
marchent  en  droiture  et  obtiennent  ainsi  les  bénédictions  de  leur  droit 
de  naissance. 

Mais  les  enfants  nés  dans  l'alliance  qui  s'écartent  sont  toujours  enfants 
de  leurs  parents;  et  les  parents  ont  droit  à  eux;  et  si  les  enfants  ne  per= 
dent  pas  tous  leurs  droits  à  force  de  pécher,  les  parents  peuvent  être  à 
même  de  les  amener  par  la  repentance  dans  le  royaume  céleste,  mais  pas 
pour  recevoir  l'exaltation.  Bien  entendu  si  les  enfants  pèchent  trop 
grièvement,  ils  devront  entrer  dans  le  royaume  téleste,  et  ils  peuvent 
même  devenir  fils  de  perdition. 

Quand  un  homme  et  une  femme  sont  mariés  dans  le  temple  pour  le 
temps  et  toute  l'éternité  et  ensuite  se  séparent,  les  enfants  vont  avec 
celui  des  deux  parents  qui  est  justifié  et  qui  a  gardé  les  alliances.  Si 
aucun  des  deux  n'a  gardé  ses  alliances,  les  enfants  peuvent  leur  être 
enlevés  à  tous  les  deux  et  donnés  à  quelqu'un  d'autre,  et  cela  se  ferait 
en  vertu  de  ce  qu'ils  sont  nés  dans  l'alliance. 

Un  enfant  ne  doit  pas  être  scellé  pour  la  deuxième  fois  quand  il  naît  dans 
l'alliance,  mais  en  vertu  de  cette  alliance  il  peut  être  transféré19. 


L'impudicité 

Enormité  du  péché  sexuel.  Toute  âme  a  le  droit  de  venir  en  ce  monde 
de  manière  légitime  —  de  la  manière  dont  le  Père  a  voulu  que  viennent 
toutes  les  âmes.  Quiconque  suit  un  chemin  contraire  à  celui=ci  se  rend 
coupable  d'un  crime  presque  irréparable. 


19  Correspondance  personnelle. 
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Est=il  donc  étonnant  que  le  Seigneur  ne  considère  que  l'effusion  du  sang 
innocent  comme  plus  grave  que  la  violation  de  cette  alliance  du  mariage 
et  la  perte  de  la  vertu20?  N'y  a=t=il  donc  pas  de  bonnes  raisons  à  la 
sévérité  du  châtiment  qui  a  été  promis  à  ceux  qui  enfreignent  cette  loi 
éternelle?  En  outre,  ri avons=nous  pas  oublié  dans  une  grande  mesure 
l'énormité  de  ce  crime  qu'est  l'impudicité  et  la  violation  des  vœux  du 
mariage?  Ceux  qui  sont  coupables  pensent=ils  qu'un  Dieu  juste  fermera 
les  yeux  sur  une  offense  aussi  énorme  que  de  tripoter  méchamment  ou 
perversement  avec  les  lois  de  la  vie?  Pensent=ils  que  quelques  coups 
seulement  ou  pas  de  châtiment  du  tout  répareront  cette  infraction  à 
la  loi? 

L'Eglise  exige  la  pureté  aussi  bien  des  hommes  que  des  femmes.  Il  n'y 
a  pas  de  critère  double  de  jugement.  «Si  l'on  néglige  la  pureté  dans  la 
vie,  disait  un  jour  le  président  Joseph  F.  Smith,  tous  les  autres  dangers 
s'abattent  sur  nous  comme  les  rivières  lorsque  l'on  ouvre  les  portes  des 
écluses21.»  L'impureté  sexuelle  est  un  péché  mortel.  On  le  considérait 
comme  tel  autrefois,  et  selon  les  lois  de  Dieu,  ceux  qui  étaient  coupables 
couraient  le  risque  d'être  mis  à  mort22. 

Les  impudiques  sont  damnés.  Le  président  Brigham  Young  a  également 
dénoncé  ce  fléau  avec  véhémence,  et  nous  ne  pouvons  mettre  trop  de 
zèle  à  le  dénoncer.  C'est  un  mal  très  généralisé  et  presque  universel.  A 
cause  de  lui,  le  monde  arrive  rapidement  à  sa  destruction.  «Apprenez  la 
volonté  de  Dieu,  disait  le  président  Young,  gardez  ses  commandements 
et  faites  sa  volonté,  et  vous  serez  une  personne  vertueuse.» 

Comme  elles  sont  merveilleuses  la  paix  et  la  joie  qui  remplissent  l'âme 
d'une  personne  vertueuse!  Comme  ils  sont  terribles  les  tourments  des 
impudiques!  Ils  n'auront  pas  de  place  dans  la  première  résurrection. 
Lorsque  viendra  le  jugement  dernier,  ils  seront  ceux  qui  «resteront  im= 
purs».  Ils  ne  pourront  entrer  dans  la  Ville  Sainte;  ce  sont  «les  chiens,  les 
idolâtres  et  quiconque  aime  et  pratique  le  mensonge»,  qui  sont  expul= 
ses    . 

L'adultère  et  la  repentance.  Quelle  est  la  sévérité  du  jugement  porté 
contre  l'homme  qui  a  commis  l'adultère  même  si  manifestement  il  s'en 



20  Aima  39:5 — 9. 

21  Smith,  ouvrage  cité,  p.  392. 

22  Lév.  20:10. 

23  Era,  vol.  34,  pp.  643,  644;  Apoc.  22:15. 
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repent?  Dans  les  Doctrine  et  Alliances  42:24=26,  le  Seigneur  nous  a 
donné  la  clef  de  cette  situation.  Si  quelqu'un  commet  l'adultère  et  se 
repent  de  tout  son  cœur,  il  pourra  lui  être  pardonné.  S'il  répète  l'offense, 
on  ne  lui  pardonnera  pas,  et  on  le  chassera.  Comme  je  l'ai  lu,  le  Seigneur 
n'a  rien  prévu  pour  que,  dans  de  telles  circonstances,  il  puisse  revenir. 

Or  cette  révélation  a  été  donnée  avant  que  la  dotation  ne  soit  révélée. 
Depuis  ce  moment=là  quand  un  homme  est  marié  au  temple,  il  contracte 
devant  Dieu,  les  anges  et  les  témoins,  l'alliance  solennelle  qu'il  respectera 
la  loi  de  la  chasteté.  S'il  enfreint  ensuite  cette  alliance,  il  n'est  pas  facile 
de  recevoir  le  pardon.  J'attire  votre  attention  sur  cette  déclaration  du 
prophète  Joseph  Smith:  «Si  un  homme  commet  l'adultère,  il  ne  peut 
recevoir  le  royaume  céleste  de  Dieu.  Même  s'il  est  sauvé  dans  un  roy= 
aume,  ce  ne  peut  être  le  royaume  céleste24.» 

Bien  entendu  l'homme  peut,  selon  les  Doctrine  et  Alliances  132:26,  re= 
cevoir  le  pardon  s'il  est  disposé  à  payer  le  châtiment  d'un  tel  crime,  à 
savoir  être  détruit  dans  la  chair  et  livré  aux  tourments  de  Satan  «jus= 
qu'au  jour  de  la  rédemption»  qui  est  le  moment  de  la  résurrection.  Nous 
ne  pouvons  détruire  dans  la  chair,  je  ne  sais  donc  pas  ce  que  le  Seigneur 
exigera  au  lieu  de  cela.  Autrefois  lorsque  l'Eglise  était  une  puissance 
théocratique  ayant  de  l'autorité  en  toutes  choses,  cette  loi  était  exécutée. 
«Si  un  homme  commet  un  adultère  avec  une  femme  mariée,  s'il  commet 
un  adultère  avec  la  femme  de  son  prochain,  l'homme  et  la  femme  aduU 
tères  seront  punis  de  mort25.» 

On  nous  a  enseigné  que  l'adultère  est  un  crime  qui  ne  le  cède  qu'à  l'ef= 
fusion  du  sang  innocent.  Nous  ne  pouvons  le  traiter  à  la  légère.  Un 
homme  qui  détruit  le  foyer  d'un  autre  homme  commet  une  offense  trop 
grave  pour  qu'il  lui  soit  facilement  pardonné.  On  ne  permettra  à  un  tel 
homme  de  ne  rentrer  en  aucune  circonstance  dans  l'Eglise,  du  moins  pas 
avant  que  des  années  ne  se  soient  écoulées.  Il  devra  être  mis  à  l'épreuve 
pendant  tout  ce  temps=là  pour  voir  s'il  peut  rester  ou  voudra  rester  pur. 
Même  ainsi  je  confesse  ne  pas  savoir  ce  que  le  Seigneur  fera  de  lui.  Lui 
permettre  de  rentrer  peu  de  temps  après  a  un  très  mauvais  effet  sur  les 
autres  membres  de  l'Eglise  qui  commencent  à  croire  que  ce  crime  énorme 
n'est  pas  si  grave  après  tout. 


24  History  of  the  Church,  vol.  6,  p.  81. 

25  Lév.  20:10. 
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Le  scellement  par  le  5aint=Esprit  de  promesse 

Nature  du  scellement  par  l'Esprit.  Je  vais  expliquer  l'expression  «sceller 
par  le  Saint=Esprit  de  promesse».  Ceci  ne  porte  pas  seulement  sur  le 
mariage  pour  le  temps  et  toute  l'éternité,  mais  sur  toutes  les  ordonnances 
et  toutes  les  bénédictions  de  l'Evangile.  Quand  on  est  baptisé  dans 
l'Eglise,  cela  est  scellé  par  l'Esprit,  de  même  que  la  confirmation,  l'ordi= 
nation  et  toutes  les  ordonnances  aussi  bien  que  le  mariage  pour  le 
temps  et  toute  l'éternité. 

La  signification  de  cette  expression  est  celle=ci:  Tous  contrats,  alliances, 
liens,  obligations,  serments,  vœux  et  actes  que  l'homme  reçoit  grâce  aux 
alliances  et  aux  bénédictions  de  l'Evangile,  sont  scellés  par  le  Saint= 
Esprit  avec  une  promesse.  La  promesse  est  que  recevront  la  bénédiction 
ceux  qui,  cherchant  à  l'obtenir,  sont  loyaux  et  fidèles  jusqu'à  la  fin.  S'ils 
ne  sont  pas  fidèles,  le  5aint=Esprit  retirera  la  bénédiction,  et  la  promesse 
prendra  fin26. 

Les  Ecritures  isolées  donnent  une  fausse  impression.  Le  verset  26  de  la 
section  132  est  le  passage  le  plus  déformé  des  Ecritures.  Le  Seigneur  n'a 
jamais  promis  à  personne  qu'il  pourra  entrer  dans  l'exaltation  sans  l'es= 
prit  de  repentance.  Bien  que  la  repentance  ne  soit  pas  citée  dans  ce  pas= 
sage,  elle  est  —  et  elle  doit  être  —  impliquée.  Il  me  paraît  étrange  que 
tout  le  monde  soit  au  courant  du  verset  2.6,  mais  il  semble  qu'on  n'ait 
jamais  vu  ou  entendu  parler  de  Matthieu  12:31,32  où  le  Seigneur  nous 
dit  en  substance  la  même  chose  que  ce  que  nous  trouvons  au  verset  26  de 
la  section  132. 

C'est  une  erreur  de  prendre  un  passage  d'Ecriture  et  de  l'isoler  de  tous 
les  autres  enseignements  traitant  du  même  sujet.  Nous  devons  réunir 
tout  ce  qui  a  été  dit  sur  la  question  par  l'autorité.  Si  nous  devions  faire 
une  photo,  il  faudrait  que  tous  les  rayons  de  lumière  soient  convenable= 
ment  concentrés  sur  le  sujet.  Si  cela  n'était  pas,  on  obtiendrait  une 
image  floue.  C'est  le  cas  lorsque  nous  essayons  d'obtenir  une  image 
mentale,  alors  que  nous  ne  disposons  que  d'une  partie  des  faits  traitant 
du  sujet  que  nous  envisageons.  Nous  devons  donc  découvir  ce  qu'on  a 
dit  d'autre  sur  le  salut. 


26  D.  &  A.  76:50 — 54;  88:3—5;  124:124;  132:7;  Moïse  6:60. 
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Personne  ne  sera  jamais  sauvé  sans  repentance.  Le  Seigneur  a  dit  de  sa 
propre  bouche:  «Et  celui  qui  ne  persévère  pas  jusqu'à  la  fin,  celui=là 
sera  abattu  et  jeté  au  feu,  d'où  personne  ne  revient  plus  à  cause  de  la 
justice  du  Père.  Et  c'est  là  la  parole  qu'il  a  donnée  aux  enfants  des 
hommes.  C'est  pour  cela  qu'il  accomplit  les  paroles  qu'il  a  données  et  il 
ne  ment  pas,  mais  il  accomplit  toutes  ses  paroles.  Et  aucune  chose  im= 
pure  ne  peut  rentrer  dans  son  royaume;  c'est  pourquoi  n'entrent  dans 
son  repos  que  ceux  qui  ont  lavé  leurs  vêtements  dans  mon  sang,  à  cause 
de  leur  foi,  du  repentir  de  tous  leurs  péchés,  et  de  leur  fidélité  jusqu'à 
la  fin27.» 

Nous  devons  donc  en  conclure  que  ceux  dont  il  est  question  au  verset  2.6 
sont  ceux  qui,  ayant  péché,  se  sont  pleinement  repentis  et  sont  disposés 
à  payer  le  prix  de  leurs  péchés,  sinon  les  bénédictions  de  l'exaltation  ne 
leur  seront  pas  données.  Il  est  absolument  nécessaire  qu'ils  se  repentent 
pour  obtenir  le  pardon,  et  la  personne  qui  a  péché  doit  être  purifiée. 

Jean  a  dit:  «Il  y  a  un  péché  qui  mène  à  la  mort.»  «Si  quelqu'un  voit  son 
frère  commettre  un  péché  qui  ne  mène  point  à  la  mort,  qu'il  prie,  et  Dieu 
donnera  la  vie  à  ce  frère,  il  la  donnera  à  ceux  qui  commettent  un  péché 
qui  ne  mène  point  à  la  mort;  ce  n'est  pas  pour  ce  péché=là  que  je  dis  de 
prier28.» 

Le  Seigneur,  au  verset  27,  précise  des  péchés  menant  à  la  mort  pour 
lesquels  il  n'y  a  pas  de  pardon.  Il  ne  sert  à  rien  de  prier  pour  que  son 
frère  reçoive  le  pardon  d'un  tel  péché.  Tous  les  autres  péchés,  y  compris 
le  blasphème  contre  le  Fils  de  Dieu,  peuvent  être  pardonnes  aux  hom= 
mes,  s'ils  se  repentent  vraiment.  S'ils  ne  se  repentent  pas,  quel  que  soit 
le  péché  ou  l'alliance  violés,  le  ou  les  coupables  n'entreront  jamais  dans 
le  royaume  de  Dieu! 

Châtiment  terrible  de  certains  péchés.  Il  y  a  quelque  chose  que  ceux  qui 
prétendent  que  le  Seigneur  a  accordé  à  certains  l'immunité  contre  leurs 
péchés  s'ils  ont  reçu  certains  scellements  par  le  Saint=Esprit  de  promesse 
ont  oublié  dans  ce  passage.  J'attire  l'attention  sur  ces  deux  points.  Si 
l'on  enfreint  les  alliances  et  que  l'on  commet  des  péchés  énormes,  mais 
qui  ne  mènent  pas  à  la  mort,  il  y  a  certains  châtiments  à  infliger.  Le 
simple  fait  de  confesser  ne  suffit  pas;  les  pécheurs:  1.  «seront  détruits 

27  3  Néphi  27:17—19. 

28  1  Jean  5:16. 
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dans  la  chair»  et  2.  «seront  livrés  aux  tourments  de  Satan  jusqu'au  jour 
de  la  rédemption». 

Qui  donc  ici=bas  serait  fou  au  point  de  vouloir  pécher  dans  l'espoir  de  se 
voir  pardonner  si  pareil  châtiment  doit  être  infligé?  Personne  sauf  un 
insensé!  Etre  «détruit  dans  la  chair»  signifie  exactement  ce  que  cela  dit. 
Nous  ne  pouvons  détruire  les  hommes  dans  la  chair,  parce  que  nous  ne 
sommes  pas  maîtres  de  la  vie  des  hommes  et  n'avons  pas  le  pouvoir  de 
leur  infliger  des  condamnations  comportant  la  peine  capitale.  A  l'époque 
où  il  y  avait  une  théocratie  sur  la  terre,  ce  décret  était  d'application.  Ce 
que  le  Seigneur  fera  au  lieu  de  cela,  parce  que  nous  ne  pouvons  détruire 
dans  la  chair,  je  ne  puis  le  dire,  mais  il  faudra  qu'il  y  ait  une  compensation 
d'une  autre  manière. 

Ensuite  être  livré  aux  tourments  de  Satan  jusqu'au  jour  de  la  rédemp= 
tion,  qui  est  la  résurrection,  doit  être  quelque  chose  d'une  nature  hor= 
rible.  Qui  souhaite  supporter  un  tel  tourment?  Les  insensés  uniquement! 
J'ai  vu  leur  angoisse.  Je  les  ai  entendus  supplier  pour  qu'on  les  soulage 
et  crier  pitoyablement  qu'ils  ne  peuvent  pas  supporter  ce  tourment. 
Ceci  se  passait  dans  cette  vie=ci.  Ajoutez  à  cela  le  tourment  dans  le 
monde  d'esprit  avant  que  la  rédemption  ne  vienne  —  tout  cela,  notez=le 
bien,  venant  après  une  repentance  stricte  et  humble! 

Le  pardon  exige  parfois  la  repentance  et  le  châtiment.  Il  y  en  a  parmi 
nous  qui  s'imaginent  que  confesser  leurs  péchés  du  bout  des  lèvres  et 
s'en  détourner  constitue  tout  ce  qui  est  exigé  de  ceux  qui  se  repentent. 
Il  n'en  est  pas  toujours  ainsi.  Notre  devoir  est  de  pardonner,  mais  le 
Seigneur  peut  exiger  un  châtiment  sévère  après  cette  humble  repen= 
tance.  David  se  repentit  amèrement;  lisez  quelques=uns  de  ses  psaumes 
et  vous  vous  rendrez  compte  avec  quelle  angoisse  il  suppliait  d'être 
soulagé;  et  cependant  il  est  dit  qu'il  paie  aujourd'hui  encore  le  prix  et 
continuera  à  le  payer  jusqu'à  ce  que  le  Fils  de  Dieu  vienne  le  délivrer29. 

J'ai  dit  que  quand  le  Seigneur  gouvernait  dans  une  théocratie,  la  peine 
de  mort  était  requise  pour  certains  délits.  En  voici  un  exemple:  «Si  un 
homme  commet  un  adultère  avec  une  femme  mariée,  s'il  commet  un 
adultère  avec  la  femme  de  son  prochain,  l'homme  et  la  femme  adultère 


29  Psaumes  16:10;  51:1—19;  Actes  2:29,34. 
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seront  punis  de  mort30.»  Il  y  avait  aussi  d'autres  délits  pour  lesquels  ce 
châtiment  était  requis31. 

Non,  le  Seigneur  n'est  pas  disposé  à  faire  du  favoritisme.  Il  n'en  a  pas 
exempté  certains  parce  qu'ils  ont  accepté  le  mariage  pour  le  temps  et 
pour  toute  l'éternité  et  qu'il  a  été  scellé  pour  eux  par  le  «Saint=Esprit  de 
promesse».  Il  ne  leur  a  pas  donné  le  droit  de  blasphémer  contre  son  nom, 
de  commettre  n'importe  quel  péché  et  ensuite  de  ressusciter  pour  rece= 
voir  l'exaltation.  Nous  devons  tous  être  reconnaissants  du  merveilleux 
principe  de  la  repentance;  nous  en  avons  tous  besoin.  Mais  nous  ne 
devons  pas  perdre  de  vue  que  le  royaume  céleste  est  réservé  à  ceux  qui 
sont  sanctifiés  et  à  personne  d'autre.  Lisez  Mormon  9:3,4. 

Qu'on  se  souvienne  aussi  que  ceux  qui  pèchent  doivent  se  repentir  dans 
cette  vie;  s'ils  meurent  dans  leur  péché  sans  s'être  repentis,  quelles  que 
soient  les  bénédictions  qu'ils  aient  reçues,  ils  ne  les  retrouvent  pas32. 

Le  Saint=Esprit  scelle  et  descelle  à  la  fois.  Quand  un  homme  et  une 
femme  contractent  en  toute  sincérité  l'alliance  du  mariage  pour  le  temps 
et  toute  l'éternité  («vainquent  par  la  foi»  et  «sont  justes  et  fidèles»33), 
le  Saint=Esprit  —  qui  est  l'Esprit  de  promesse  —  rend  témoignage  de  ce 
scellement  ou  le  ratifie.  En  d'autres  termes,  il  scelle  sur  eux  les  promesses 
relatives  au  mariage. 

Or  le  Seigneur  a  dit:  «Mais  il  est  toujours  possible  que  l'homme  déchoie 
de  la  grâce  et  s'éloigne  du  Dieu  vivant.  C'est  pourquoi,  que  l'Eglise 
prenne  garde  et  prie  toujours  de  peur  de  tomber  en  tentation.  Oui,  et 
que  même  ceux  qui  sont  sanctifiés  prennent  gardeu.» 

Si  une  de  ces  deux  personnes  qui  ont  contracté  alliance,  ou  les  deux, 
enfreint  cette  alliance  par  laquelle  elle  a  été  scellée  par  le  Saint=Esprit 
de  promesse,  l'Esprit  retire  le  sceau  et  le  ou  les  coupables  sont  comme 
si  aucun  scellement  ni  aucune  promesse  n'avaient  été  donnés.  Toutes  les 
alliances  sont  scellées  à  condition  que  l'on  soit  fidèle. 


30  Lév.  20:10. 

31  Rom.  1:28—32;  Ex.  35:2;  Deut.  13:1—11;  17:1—7;  21:20—23. 

32  Aima  34:31—35;  3  Néphi  12:20;  27:17—19. 

33  D.  &A.  76:53. 

34  D.  &  A.  20:31—34. 
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Si  quelqu'un  s'efforce  de  recevoir  la  bénédiction  du  scellement  par  du= 
perie,  la  bénédiction  n'est  pas  scellée  malgré  l'intégrité  et  l'autorité  de 
l'officiant.  Au  lieu  d'une  bénédiction,  ils  recevront  une  malédiction,  la 
plus  sévère  de  toutes15.  C'est  pourquoi  quelqu'un  qui  trompe  l'évêque 
ou  n'importe  quel  autre  officier,  sera  condamné  devant  le  Seigneur,  car 
on  ne  peut  le  tromper,  lui,  et  la  justice  sera  appliquée  à  tous. 

Les  pécheurs  impurs  seront  damnés.  Si  quelqu'un  pense  que  le  Seigneur 
a  mis  sur  lui  un  sceau  grâce  auquel  il  est  exempté  de  ses  transgressions 
et  héritera  inévitablement  la  vie  éternelle  quoi  qu'il  fasse,  du  moment 
qu'il  ne  commet  pas  le  meurtre  ou  ne  verse  pas  le  sang  innocent,  ni  ne 
nie  le  Saint=Esprit/  il  est,  comme  l'aurait  dit  un  prophète  néphite,  dans 
le  fiel  de  l'amertume36. 

Le  salut  n'est  pas  promis  à  quelqu'un  qui  n'est  pas  purifié  de  tous  ses 
péchés,  et  si  quelqu'un  pèche  délibérément  pensant  être  exempté,  il  sera 
damné! 

«Car  voici,  la  justice  impose  toutes  ses  exigences  et  la  miséricorde  ré= 
clame  tout  ce  qui  lui  appartient;  et  ainsi,  nul  n'est  sauvé  si  ce  n'est  le 
vrai  pénitent.  Quoi!  Supposes=tu  que  la  miséricorde  puisse  dérober  la 
justice?  Je  te  le  dis,  non;  pas  un  iota.  Si  cela  était,  Dieu  cesserait  d'être 
Dieu37.» 


35  D.  &  A.  41:1. 

36  Aima  41:10,11. 

37  Correspondance  personnelle;  Aima  42:24,25. 
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Chapitre  6 

Elie  :  l'homme  et  le  prophète 

Elie  dans  la  légende 

Beaucoup  de  nations  ont  des  traditions  sur  Elie.  Elie  a  sa  place  dans  les 
légendes  de  beaucoup  de  peuples.  On  nous  dit  que,  parmi  les  Grecs,  il  est 
le  patron  des  montagnes  et  que  beaucoup  de  montagnes  de  Grèce  por= 
tent  son  nom.  Dans  l'Eglise  catholique  romaine,  il  est  considéré  comme  le 
fondateur  de  l'ordre  des  «Carmélites  déchaussés». 

Les  mahométans  l'ont  également  honoré  dans  leurs  traditions,  et  on  le 
confond  souvent  avec  le  grand  et  mystérieux  EUKhudr,  l'éternel  errant, 
qui,  ayant  bu  aux  eaux  de  la  vie,  demeure  dans  une  jeunesse  éternelle  et 
apparaît  de  temps  en  temps  pour  redresser  les  torts  des  hommes.  Bien 
entendu  ceci  a  pour  origine  la  translation  d'Elie. 

Dans  l'histoire  des  Juifs  il  a  une  place  d'honneur  qui  ne  le  cède  à  aucun 
des  prophètes.  Dans  le  Nouveau  Testament  on  parle  de  lui  à  de  nom= 
breuses  occasions,  tantôt  à  propos  de  ses  travaux  et  de  son  ministère  en 
Israël  lorsqu'il  demeurait  parmi  les  hommes,  tantôt  à  propos  de  sa  mis= 
sion  future1. 

Les  croyances  des  Juifs  en  la  venue  d'Elie.  Edersheim,  dans  son  oeuvre 
The  Temple,  dit:  «A  ce  jour,  dans  tous  les  foyers  juifs,  à  un  certain  mo= 
ment  du  service  pascal  [c  est=à=dire  lorsqu'ils  boivent  la  troisième  cou= 
pe>]  on  ouvre  la  porte  pour  laisser  entrer  Elie,  le  prophète,  comme  précur= 
seur  du  Messie,  tandis  qu'on  lit  par  la  même  occasion  des  passages  ap= 
propriés  qui  prédisent  la  destruction  de  toutes  les  nations  païennes. 
C'est  une  coïncidence  remarquable  que,  instituant  son  propre  Repas,  le 
Seigneur  Jésus  ait  rattaché  le  symbole,  non  pas  du  jugement,  mais  de  son 
amour  à  la  veille  de  sa  mort  à  sa  troisième  coupe>.» 

Il  paraît  que  c'est  le  3  avril  1836  que  les  Juifs  ouvrirent,  lors  de  la  fête 
pascale,  leurs  portes  pour  laisser  entrer  Elie.  C'est  exactement  ce  jour=là 


1  Elijah  the  Prophet  and  His  Mission,  p.  5;  Matt.  16:14;  27:47;  Marc  6:15;  15:35; 
Luc  4:25;  9:54;  Rom.  11:2;  Jacques  5:17. 
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qu'Elie  entra  —  non  pas  chez  les  Juifs  pour  prendre  la  Pâque  avec  eux  — 
mais  il  apparut  dans  la  Maison  du  Seigneur,  érigée  à  son  nom  et  reçue 
par  le  Seigneur  à  Kirtland,  et  y  conféra  ses  clefs  pour  réaliser  ces  choses 
mêmes  que  ces  Juifs,  assemblés  chez  eux,  désiraient2. 

Elie  le  Thischbite.  Je  voudrais  consacrer  quelques  instants  à  parler  de 
l'histoire,  aussi  brève  qu'elle  soit,  du  ministère  d'Elie. 

Il  vécut  vers  900  av.  J.=C.  sous  le  règne  du  roi  Achab  d'Israël  —  de  qui  il 
est  dit  qu'il  fit  plus  pour  pousser  Israël  à  pécher  que  tous  les  rois  qui 
l'avaient  précédé.  Elie  apparut  aussi  soudainement,  du  moins  dans  l'his= 
toire.  On  l'appelle  Elie  le  Tischbite,  l'un  des  habitants  de  Galaad;  et  c'est 
quasiment  tout  ce  que  nous  savons  de  son  lieu  de  naissance  et  de  sa  rési= 
dence. 

L'idée  qu'Elie  n'avait  pas  de  parents.  Le  fait  qu'il  apparaît  assez  soudai= 
nement  et  part  d'une  manière  qui  est  entourée  de  mystère,  et  apparem= 
ment  ne  se  mêle  aux  gens  que  lorsque  le  Seigneur  l'envoie  porteur  d'ins= 
tructions  ou  de  commandements,  a  incité  beaucoup  de  gens  à  considérer 
Elie  comme  semblable  à  Melchisédek  —  et  en  cela  ils  se  trompent,  bien 
entendu,  car  ils  comprennent  mal  les  Ecritures.  Vous  savez  que,  dans  le 
livre  des  Hébreux,  c'est  ainsi  que  l'on  parle  de  Melchisédek:  Il  était  «roi 
de  Salem,  c'est=à=dire  roi  de  paix  —  qui  est  sans  père,  sans  mère,  sans 
généalogie,  qui  n'a  ni  commencement  de  jours,  ni  fin  de  vie  —  mais  qui 
est  rendu  semblable  au  Fils  de  Dieu  —  ce  Melchisédek  sacrificateur  à 
perpétuité3.» 

Le  monde  a  énormément  commenté  ce  passage  et  a  conclu  de  ce  texte 
que  Melchisédek  n'était  pas  venu  au  monde  comme  les  autres  hommes, 
qu'il  n'avait  ni  père,  ni  mère.  Mais  ce  n'est  pas  le  texte  correct.  Et  on  a 
appliqué  la  même  chose  à  Elie  du  fait  que  sa  nature  était  quelque  peu 
mystérieuse.  Le  texte  correct  de  ce  passage  d'Ecriture  doit  être  le  suivant: 
«Car  Melchisédek  fut  ordonné  prêtre  selon  l'ordre  du  Fils  de  Dieu,  lequel 
ordre  était  sans  père,  sans  mère,  sans  généalogie,  n'ayant  ni  commence= 
ment  de  jours  ni  fin  de  vie.  Et  tous  ceux  qui  sont  ordonnés  à  cette  prêtrise 
sont  rendus  semblables  au  Fils  de  Dieu,  demeurant  sacrificateurs  à  per= 
pétuité4.» 


2  Conférence  Report,  avril  1936,  p.  75. 

3  Hébreux  7:2,3. 

4  Version  inspirée,  Hébr.  7:3. 
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Elie  dans  l'ancien  Israël 

Elie  scelle  les  deux.  La  première  apparition  d'Elie  dont  nous  sommes  in= 
formés  se  trouve  au  dix=septième  chapitre  du  premier  livre  des  Rois 
lorsqu'il  se  présente  devant  le  roi  et  dit:  «L'Eternel  est  vivant,  le  Dieu 
d'Israël,  dont  je  suis  le  serviteur!  Il  n'y  aura  ces  années=ci  ni  rosée  ni 
pluie,  sinon  à  ma  parole5.» 

Il  y  a  quelque  chose  de  très  significatif  dans  cet  édit.  Je  voudrais  que  vous 
le  saisissiez.  Suivez=moi  de  nouveau  attentivement:  «L'Eternel  est  vivant, 
le  Dieu  d'Israël,  dont  je  suis  le  serviteur!  Il  n'y  aura  ces  années=ci  ni  rosée 
ni  pluie,  sinon  à  ma  parole.»  La  raison  pour  laquelle  j'insiste  sur  ceci  c'est 
que  je  veux  que  vous  preniez  conscience  de  ce  qu'Elie  détenait  le  pouvoir 
du  scellement  qui  lui  permettait  de  fermer  les  cieux  pour  qu'il  n'y  ait  ni 
pluie,  ni  rosée  jusqu'à  ce  qu'il  parle. 

Lorsqu'il  eut  fait  cette  prédiction,  Elie  s'en  alla  soudain  et  alla  s'installer 
sur  les  rives  du  torrent  de  Kerith  où  des  corbeaux  le  nourrirent. 

Les  miracles  d'Elie.  Lorsque  le  torrent  se  fut  tari  à  cause  de  la  sécheresse, 
le  Seigneur  lui  commanda  d'aller  dans  un  pays  étranger.  Il  s'en  alla  donc 
et  se  rendit  à  la  ville  de  Sarepta,  qui  appartient  à  Sidon,  comme  il  est 
écrit,  où  une  veuve  avait  été  désignée  par  le  Seigneur  pour  le  nourrir; 
lorsqu'il  arriva  il  la  trouva  occupée  à  ramasser  du  bois  pour  faire  du  feu. 
Il  lui  demanda  quelque  chose  à  manger  et,  dans  sa  détresse  et  son  angois= 
se,  elle  dit  qu'elle  avait  juste  assez  de  farine  et  d'huile  pour  faire  un  gâ= 
teau;  elle  rassemblait  du  bois  pour  faire  ce  gâteau  pour  elle=même  et 
son  fils,  ensuite  ils  mourraient.  Mais  Elie  lui  commanda  d'aller  en  prépa= 
rer  d'abord  pour  lui.  Vous  croyez  que  c'était  égoïste?  Non,  pas  quand  on 
connaît  les  circonstances.  La  femme  reconnut  en  lui  un  détenteur  d'auto= 
rite  et  c'est  pourquoi  elle  alla  avec  foi  et  fit  ce  qu'il  lui  avait  commandé. 
Il  en  résulta  que  pendant  la  famine  la  cruche  à  huile  de  cette  femme  ne 
diminua  pas,  et  la  farine  qui  était  dans  le  pot  ne  manqua  pas. 

C'est  pendant  qu'il  faisait  ce  séjour  qu'Elie  ressuscita  son  fils  d'entre  les 
morts  et  le  lui  rendit. 

Rencontre  d'Elie  avec  Abdias.  Trois  ans  s'écoulèrent,  et  la  parole  du 
Seigneur  lui  parvint  et  lui  dit  de  retourner  au  pays  d'Israël  trouver 

5  1  Rois  17:1. 
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Achab,  le  roi,  avec  un  message.  EHe  retourna  donc,  et  en  chemin  il  ren= 
contra  Abdias,  chef  de  la  maison  du  roi.  Lorsqu'il  vit  Elie,  il  fut  surpris 
et  lui  dit:  «Ne  sais=tu  pas  que  mon  maître  te  cherche  partout  pour  te 
mettre  à  mort?»  mais  Elie  lui  commanda  d'aller  trouver  le  roi  avec  un 
message.  J'aimerais  vous  en  lire  un  extrait.  Abdias  dit: 

«L'Eternel  est  vivant!  Il  n'est  ni  nation  ni  royaume  où  mon  maître  n'ait 
envoyé  pour  te  chercher;  et  quand  on  disait  que  tu  n'y  étais  pas,  il  faisait 
jurer  le  royaume  et  la  nation  que  l'on  ne  t'avait  pas  trouvé.  Et  maintenant 
tu  dis:  Va,  dis  à  ton  maître:  Voici  Elie!  Puis,  lorsque  je  t'aurai  quitté»  (je 
voudrais  que  vous  fassiez  très  attention  à  ceci),  «l'Esprit  de  l'Eternel  te 
transportera  je  ne  sais  où,  et  j'irai  informer  Achab,  qui  ne  te  trouvera  pas, 
et  qui  me  tuera.  Cependant  ton  serviteur  craint  l'Eternel  dès  sa  jeunesse. 
N'a=t=on  pas  dit  à  mon  seigneur  ce  que  j'ai  fait  quand  Jézabel  tua  les  pro= 
phètes  de  l'Eternel?  J'ai  caché  cent  prophètes  de  l'Eternel,  cinquante  par 
cinquante  dans  une  caverne,  et  je  les  ai  nourris  de  pain  et  d'eau.  Et  main= 
tenant  tu  dis:  Va,  dis  à  ton  maître:  Voici  Elie!  Il  me  tuera6.»  Voilà  com= 
ment  il  voyait  les  choses. 

Elie  avertit  le  méchant  roi  Achab.  Je  voudrais  m'arrêter  ici  pour  dire  un 
mot  sur  le  méchant  Achab.  Il  avait  épousé  la  fille  d'Ethbaal,  roi  des  Si= 
doniens,  qui  bien  entendu  suivait  un  culte  idolâtre  et  incita  Achab  à  suivre 
ses  dieux  Baal  et  Astarté.  Quand  Elie  vint  trouver  le  roi  avec  son  message 
et  scella  les  cieux  pour  qu'il  ne  plût  pas,  elle  fut  prise  de  colère  et  se  mit  à 
la  recherche  des  prophètes  du  Seigneur  pour  les  mettre  à  mort,  et  Ab= 
dias,  étant  un  juste,  en  prit  cent  et  les  cacha  pour  qu'on  ne  les  trouvât 
pas.  C'est  donc  ce  qu'il  raconta  à  Elie,  pour  acquérir  sa  sympathie,  je 
suppose,  et  le  faire  renoncer  à  l'envoyer  porter  ce  message  au  roi. 

Mais  Elie  lui  répondit  comme  suit:  «L'Eternel  des  armées,  dont  je  suis 
le  serviteur,  est  vivant!  Aujourd'hui  je  me  présenterai  devant  Achab7.» 

Quand  Abdias  comprit  qu'il  allait  se  montrer  au  roi,  il  fut  prêt  à  porter 
le  message,  mais  Elie  alla  lui=même  et  fit  face  à  Achab.  Quand  ils  se  ren= 
contrèrent,  Achab  lui  dit:  «Est=ce  toi  qui  jette  le  trouble  en  Israël?»  et 
Elie  le  réprimanda,  disant  que  c'était  lui,  Achab,  qui  était  l'homme  qui 
jetait  le  trouble  en  Israël.  Puis  il  commanda  à  Achab  d'aller  rassembler 


6  i  Rois  18:10—14. 

7  1  Rois  18:15. 
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les  prêtres  et  les  faux  prophètes  de  Baal  et  de  les  amener  à  un  certain 
endroit  afin  de  les  y  rencontrer.  Et  le  roi  l'écouta  et  ainsi  fut  fait. 

Elie  jette  un  défi  aux  prêtres  de  Baal.  Lorsque  tout  le  peuple  fut  assemblé 
ainsi  que  les  prophètes  des  faux  dieux,  Elie  leur  fit  une  proposition.  Il 
dit:  «Nous  allons  prendre  deux  taureaux:  vous  en  prenez  un  et  j'en 
prends  un.  Offrez  le  vôtre  et  sacrifiez=le  à  Baal  et  j'offrirai  le  mien  en 
sacrifice  au  Dieu  d'Israël;  nous  n'y  mettrons  pas  le  feu,  mais  vous  allez 
prier  vos  dieux  et  moi  je  vais  prier  l'Eternel,  et  si  le  feu  descend  et  con= 
sume  votre  sacrifice,  nous  adorerons  Baal,  mais  si  le  feu  descend  et  con= 
sume  mon  sacrifice,  alors  nous  servirons  le  Seigneur.»  Il  n'est  pas  néces= 
saire  que  j'entre  dans  le  détail. 

Le  défi  qu'Elie  lança  aux  prêtres  était  un  défi  lancé  au  dieu  phénicien  du 
feu,  Baal,  le  «dieu  soleil».  Il  était  le  dieu  du  feu,  pourquoi  donc  ne  ferai t=il 
pas  descendre  du  feu  pour  consommer  le  sacrifice  offert  en  son  nom  et 
prouver  ainsi  aux  yeux  d'Israël  qu'il  était  véritablement  tout  ce  que  ses 
disciples  disaient  de  lui?  S'il  ne  pouvait  rien  faire  de  tel  et  si  le  Dieu 
d'Israël  qui  avait  été  abandonné  le  pouvait,  n'était=ce  pas  la  preuve  que 
les  enfants  d'Israël  avaient  enfreint  le  tout  premier  commandement  que 
le  Seigneur  leur  avait  donné  par  l'intermédiaire  de  Moïse?  «Tu  n'auras 
pas  d'autres  dieux  devant  ma  face.  Tu  ne  te  feras  point  d'image  taillée,  ni 
de  représentation  quelconque  des  choses  qui  sont  en  haut  dans  les  cieux, 
qui  sont  en  bas  sur  la  terre,  et  qui  sont  dans  les  eaux  plus  bas  que  la 
terre.  Tu  ne  te  prosterneras  point  devant  elles,  et  tu  ne  les  serviras 
point8.» 

Elie  fait  descendre  le  feu  du  ciel.  Les  prêtres  se  rassemblèrent,  bâtirent 
leur  autel  et  prièrent  dès  le  matin;  ils  prièrent  jusqu'à  midi  et  puis 
jusqu'au  moment  du  sacrifice  du  soir.  Et  Elie  se  moqua  d'eux  quand  il  n'y 
eut  pas  de  réponse  et  les  invita  à  crier  plus  fort,  car  peut=être  leur  dieu 
était=il  endormi  peut=être'  était=il  en  voyage,  peut=être  était=il  à  la  chasse: 
ils  devaient  crier  plus  fort  afin  d'attirer  son  attention.  Alors  ils  commen= 
cèrent  à  se  faire  des  incisions  selon  leur  coutume.  Lorsque  la  journée  fut 
passée  et  qu'aucune  réponse  ne  vint,  Elie  reconstruisit  un  vieil  autel  dé= 
truit.  Il  prit  douze  pierres,  une  pour  chaque  tribu  d'Israël,  y  plaça  son 
sacrifice,  fit  une  tranchée  tout  autour,  et  ordonna  à  ses  serviteurs  de 
verser  de  l'eau  dessus  jusqu'à  ce  que  la  tranchée  fût  pleine;  puis  il  s'age= 
nouilla  et  pria,  et  le  feu  descendit  et  consuma  son  offrande. 

8  Ex.  20:3—5. 
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Il  en  résulta  que  les  prêtres  de  Baal  furent  mis  à  mort,  ce  qui  mit  Jézabel 
en  colère,  et  Elie  fut  de  nouveau  obligé  de  fuir.  Cette  fois  il  s'en  alla  dans 
le  pays  du  sud  près  de  Beer=5chéba  —  où  il  se  découragea  et  souhaita  que 
le  Seigneur  mît  fin  à  sa  vie;  mais  il  fut  réconforté  par  un  ange  qui  lui  ap= 
porta  à  manger  et  à  boire;  il  mangea  et  fut  repu;  cela  lui  donna  des  forces 
pour  quarante  jours,  et  il  quitta  cet  endroit  pour  se  rendre  au  mont 
Horeb.  Une  fois  là=bas,  le  Seigneur  l'appela  et  lui  demanda  ce  qu'il  fai= 
sait  là;  et  dans  son  affliction  à  cause  de  la  dureté  de  cœur  de  son  peuple, 
il  parla  au  Seigneur  de  la  situation,  disant  que  lui  seul  restait,  qu'on  cher= 
chait  à  lui  ôter  la  vie.  Mais  le  Seigneur  lui  montra  qu'il  y  en  avait  d'autres, 
au  nombre  de  sept  mille,  qui  lui  étaient  restés  fidèles. 

Elie  appelle  Elisée  à  lui  succéder.  Puis  le  Seigneur  lui  donna  pour  mission 
de  retourner  en  Israël.  Il  devait  oindre  Hazaël  comme  roi  de  Syrie,  Jéhu 
comme  roi  d'Israël  à  la  place  d'Achab  et  Elisée  comme  prophète  à  sa 
place.  Il  partit  donc  pour  remplir  sa  mission  et  appela  Elisée  à  le  suivre. 

Entre=temps  Achab  avait  assassiné  un  homme  par  convoitise.  Naboth 
avait  un  vignoble  qu'Achab  voulait,  c'est  pourquoi  celui=ci  le  fit  mettre  à 
mort.  Et  Elie  se  retrouva  de  nouveau  soudain  devant  Achab,  lui  parla  de 
son  crime,  prédisant  la  mort  du  méchant  roi  ainsi  que  la  mort  de  sa  mé= 
chante  femme.  Et  il  en  fut  ainsi,  bien  qu'après  qu'Elie  eut  parlé  au  roi 
celui=ci  se  repentit  et  le  Seigneur  détourna  une  partie  de  sa  colère.  Toute= 
fois  les  jugements  du  Seigneur  poursuivirent  les  fils  d'Achab  qui  sui= 
vaient  le  chemin  impie  que  leur  avait  montré  leur  père. 

Elie  appela  Elisée  à  le  suivre  et  finalement  lorsqu'Elie  fut  enlevé  au  ciel 
sur  un  char  de  feu,  Elisée  devint  prophète  en  Israël  à  sa  place9. 

Or  il  y  avait  une  raison  à  la  translation  d'Elie.  Les  hommes  ne  sont  con= 
serves  dans  cet  état  que  s'il  y  a  une  raison  pour  cela.  Moïse  fut  de  même 
enlevé,  bien  que  les  Ecritures  disent  que  le  Seigneur  l'enterra  sur  la  mon= 
tagne.  Bien  entendu  celui  qui  écrivit  cela  le  fit  selon  sa  connaissance; 
mais  Moïse,  comme  Elie,  fut  enlevé  sans  goûter  la  mort,  parce  qu'il  avait 
une  mission  à  accomplir.  Nous  en  reparlerons  au  passage. 

Un  des  apocryphes  raconte  les  actes  d'Elie.  J'ai  dit  au  commencement  que 
les  Juifs  des  générations  ultérieures  avaient  un  grand  respect  pour  Elie. 


g  i  Rois  17;  18;  19;  21:17—29;  2  Rois  1;  2;  3:11;  9:36;  10:10,  17;  2  Chron.  21:12 — 15. 
106 


Ils  comprenaient  certaines  choses  concernant  sa  mission.  J'ai  ici  un  pas= 
sage  que  j'ai  copié  dans  l'Ecclésiastique,  les  écrits  du  fils  de  Sirach.  Il  ne 
faisait  pas  partie  des  écrivains  inspirés,  et  ce  livre  est  un  des  livres  des 
apocryphes,  mais  il  nous  donne  une  idée  des  sentiments  qui  existaient 
chez  les  Juifs  de  son  temps  à  propos  d'Elie.  Je  vous  le  lis: 

«Alors  le  prophète  Elie  se  leva  comme  un  feu,  sa  parole  brûlait  comme 
une  torche.  C'est  lui  qui  fit  venir  sur  eux  la  famine  et  qui,  dans  son  zèle, 
les  décima.  Par  la  parole  du  Seigneur,  il  ferma  le  ciel,  et  il  fit  aussi  trois 
fois  descendre  le  feu. 

«Comme  tu  étais  glorieux,  Elie,  dans  tes  prodiges!  Qui  peut  dans  son 
orgueil  se  faire  ton  égal?  Toi  qui  as  arraché  un  homme  à  la  mort  et  au 
shéol,  par  la  parole  du  Très=Haut.  Toi  qui  as  mené  des  rois  à  la  ruine, 
précipité  des  hommes  glorieux  de  leur  couche,  qui  entendis  au  Sinaï  des 
reproches,  à  l'Horeb  des  décrets  de  vengeance,  qui  oignis  des  rois  ven= 
geurs,  des  prophètes  pour  te  succéder,  qui  fus  emporté  dans  un  tourbillon 
de  feu,  par  un  char  aux  chevaux  de  feu,  toi  qui  fus  désigné  dans  des  me= 
naces  futures  pour  apaiser  la  colère  avant  qu'elle  n'éclate,  pour  ramener 
le  cœur  des  pères  vers  les  fils  et  rétablir  les  tribus  de  Jacob. 

«Bienheureux  ceux  qui  te  verront  et  ceux  qui  se  sont  endormis  dans 
l'amour,  car  nous  aussi  nous  posséderons  la  vie10.» 


La  doctrine  d'Elie  et  d'Elias  dans  le  Nouveau  Testament 

Elie,  Elias  et  Jean=Baptiste*.  Quand  Jean=Baptiste  sortit  du  désert  pour 
prêcher  —  et  c'était  un  personnage  plus  ou  moins  entouré  de  mystère  — 
les  Juifs  s'étonnèrent  et  les  pharisiens  envoyèrent  des  messagers  à  Jean 
pour  l'interroger  comme  suit: 

«Voici  le  témoignage  de  Jean  lorsque  les  Juifs  envoyèrent  de  Jérusalem 
des  sacrificateurs  et  des  Lévites,  pour  lui  demander:  Toi,  qui  es=tu?  Il 
déclara,  et  ne  le  nia  point,  il  déclara  qu'il  n'était  pas  le  Christ.  Et  ils  lui 


10  Bible  de  Jérusalem,  Ecclésiastique  48:1—11. 

*  Le  terme  Elie,  tel  qu'il  apparaît  dans  le  Nouveau  Testament,  est  utilisé  sans  es= 
sayer  de  faire  la  distinction  entre  Elie  le  Tischbite  et  une  autre  personne  appelée 
Elias  (Jésus  le  Christ,  p.  45g).  Lorsqu'il  sera  question  de  cette  dernière,  nous  met= 
trons  son  vrai  nom  —  Elias  —  entre  parenthèses  (N.  d.  T.). 
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demandèrent:  Quoi  donc?  Es=tu  Elie?  Et  il  dit:  Je  ne  le  suis  point.  Es=tu 
le  prophète?  Et  il  répondit:  Non.  Ils  lui  dirent  alors:  Qui  es=tu?  Afin  que 
nous  donnions  une  réponse  à  ceux  qui  nous  ont  envoyés.  Que  dis=tu  de 
toi=même?  Moi,  dit=il,  je  suis  la  voix  de  celui  qui  crie  dans  le  désert: 
Aplanissez  le  chemin  du  Seigneur,  comme  a  dit  Esaïe  le  prophète. 

«Ceux  qui  avaient  été  envoyés  étaient  des  pharisiens.  Ils  lui  firent  encore 
cette  question:  Pourquoi  donc  baptises=tu,  si  tu  n'es  pas  le  Christ,  ni  Elie, 
ni  le  prophète?  Jean  leur  répondit:  Moi,  je  baptise  d'eau,  mais  au  milieu 
de  vous  il  y  a  quelqu'un  que  vous  ne  connaissez  pas,  qui  vient  après  moi; 
je  ne  suis  pas  digne  de  délier  la  courroie  de  ses  souliers.  Ces  choses  se 
passèrent  à  Béthanie,  au=delà  du  Jourdain,  où  Jean  baptisait11.» 

Ils  se  demandaient  qui  était  Jean.  Il  venait  comme  quelqu'un  qui  avait 
l'autorité,  et  ils  savaient  que  les  prophètes  d'autrefois  avaient  témoigné 
qu'Elie  reviendrait.  Et  ils  se  demandaient  si  Jean  était  Elie.  Ils  lui  deman= 
dèrent  donc:  «Es=tu  le  Christ?»  parce  qu'z'/s  savaient  que  le  Christ  aurait 
ce  pouvoir.  Il  dit:  «Non.» 

«Es=tu  Elie?  Non.» 

«Alors,  pourquoi  fais=tu  cela:  Ne  sais=tu  pas  que  ces  choses=là  étaient 
réservées  à  Elie  qui  devait  être  le  précurseur  du  Christ?  Et  si  tu  n'es  pas  le 
prophète,  pourquoi  fais=tu  cela?»  Voilà  ce  qu'ils  demandaient  à  propos 
de  Jean. 

Moïse  et  Elie  apparaissent  sur  la  montagne  de  la  transfiguration.  Lorsque 
le  Sauveur  descendit  de  la  montagne,  ses  disciples  se  mirent,  eux  aussi, 
à  l'interroger: 

«Comme  ils  descendaient  de  la  montagne,  Jésus  leur  donna  cet  ordre: 
Ne  parlez  à  personne  de  cette  vision,  jusqu'à  ce  que  le  Fils  de  l'homme 
soit  ressuscité  des  morts.  Les  disciples  lui  firent  cette  question:  Pourquoi 
donc  les  scribes  disent=ils  qu'Elie  doit  venir  premièrement?» 

Voyez=vous  ces  trois  hommes,  Pierre,  Jacques  et  Jean,  qui  avaient  été 
sur  la  montagne  où  Moïse  et  Elie  leur  étaient  apparus,  commencèrent  à 
interroger  le  Sauveur  sur  la  signification  de  tout  cela.  C'est  pourquoi  ils 


11  Jean  1:19—28;  Luc  1:17;  Matt.  11:14. 
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demandèrent:   «Pourquoi  donc  les  scribes  disent=ils  qu'Elie  doit  venir 

premièrement?» 

«Il  répondit:  Il  est  vrai  qu'Elie  doit  venir,  et  rétablir  toutes  choses.  Mais 
je  vous  dis  qu'Elie  [Elias]  est  déjà  venu,  qu'ils  ne  l'ont  pas  reconnu,  et 
qu'ils  l'ont  traité  comme  ils  l'ont  voulu.  De  même  le  Fils  de  l'homme 
souffrira  de  leur  part.  Les  disciples  comprirent  alors  qu'il  leur  parlait  de 
Jean=Baptiste12.» 

Ce  passage  d'Ecriture  a  suscité  beaucoup  de  confusion  dans  l'esprit  de 
beaucoup  de  gens.  Et  du  fait  que  le  Seigneur  a  dit  qu'Elie  (Elias)  était 
déjà  venu,  le  monde  a  compris  que  Jean=Baptiste  était  l'Elie  (Elias)  ou 
l'accomplissement  de  la  venue  prédite  d'Elie  (le  Tischbite)  et  il  utilise  ce 
passage  comme  preuve.  Le  Seigneur  avait  deux  choses  à  l'esprit:  Elie 
doit  venir  premièrement  rétablir  toutes  choses,  mais  Elie  (Elias)  est  déjà 
venu. 


Elie  et  Moïse:  des  êtres  enlevés 

Moïse  et  Elie  donnèrent  des  clefs  à  Pierre,  Jacques  et  Jean.  Quand 
Moïse  et  Elie  apparurent  au  Sauveur  et  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  sur  la 
montagne,  pourquoi  venaient=ils?  N'était=ce  qu'une  manifestation  spiri= 
tuelle  pour  fortifier  ces  trois  apôtres?  Ou  venaient=ils  simplement  pour 
consoler  le  Fils  de  Dieu  dans  son  ministère  et  le  préparer  pour  sa  cruci= 
fixion?  Non!  Tel  n'était  pas  le  but.  Je  vais  vous  le  lire.  Le  prophète  Joseph 
Smith  l'a  expliqué  comme  suit: 

«La  prêtrise  est  éternelle.  Le  Sauveur,  Moïse  et  Elias  [en  d'autres  termes 
Elie]  donnèrent  les  clefs  à  Pierre,  Jacques  et  Jean,  lorsqu'ils  furent  trans= 
figurés  devant  lui.  La  prêtrise  est  éternelle,  elle  est  sans  commencement 
de  jours  ou  fin  d'années,  sans  père,  sans  mère,  etc.  S'il  n'y  a  pas  de  chan= 
gement  d'ordonnance,  il  n'y  a  pas  de  changement  de  prêtrise.  Partout  où 
sont  administrées  les  ordonnances  de  l'Evangile,  se  trouve  la  prêtrise  .  .  . 
Le  Christ  est  le  grand=prêtre  suprême,  puis  vient  Adam13.» 

Pourquoi  Moïse  et  Elie  furent  enlevés.  Ceci  nous  permet  de  comprendre 
pourquoi  Elie  et  Moïse  furent  préservés  de  la  mort:  parce  qu'ils  avaient 


12  Matt.  17:1—13;  Marc  9:2—13;  Luc  9:28—36. 

13  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  Prophète  Joseph  Smith,  p. 


p.  216. 
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une  mission  à  accomplir,  et  il  fallait  qu'elle  fût  accomplie  avant  la  cruci= 
fixion  du  Fils  de  Dieu  et  cela  ne  pouvait  pas  se  faire  dans  l'esprit.  Ils  de* 
voient  avoir  un  corps  tangible.  Le  Christ  est  les  prémices  de  la  résurrec= 
tion;  par  conséquent  si  l'un  quelconque  des  prophètes  antérieurs  avait 
une  œuvre  à  accomplir  en  préparation  de  la  mission  du  Fils  de  Dieu  ou 
de  la  dispensation  du  midi  des  temps,  il  était  essentiel  qu'il  fût  préservé 
pour  accomplir  cette  mission  dans  la  chair.  C'est  pour  cette  raison  que 
Moïse  disparut  d'entre  le  peuple  et  fut  emmené  sur  la  montagne,  et  le 
peuple  crut  que  le  Seigneur  l'avait  enterré.  Le  Seigneur  le  conserva  pour 
qu'il  pût  venir  au  moment  voulu  rendre  ses  clefs  sur  la  tête  de  Pierre, 
Jacques  et  Jean  qui  se  trouvaient  à  la  tête  de  la  dispensation  du  midi  des 
temps14.  Il  préserva  Elie  de  la  mort  pour  qu'il  pût  aussi  venir  conférer  ses 
clefs  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  et  les  préparer  à  leur  ministère. 

Mais,  dira=t=on,  le  Seigneur  aurait  pu  attendre  d'être  ressuscité,  et  alors 
ils  auraient  pu  le  faire.  Il  est  manifeste,  puisque  les  choses  se  sont  passées 
ainsi,  qu'il  fallait  que  cela  fût  fait  avant;  et  il  y  avait  une  raison  à  cela. 
Il  a  pu  y  avoir  d'autres  motifs,  mais  cela,  c'est  une  des  raisons  pour  les= 
quelles  Moïse  et  Elie  ne  subirent  pas  la  mort  dans  la  chair  comme  les 
autres  hommes. 

Ce  qu'Elie  rétablit.  Après  la  résurrection  du  Christ,  ils  passèrent  bien  en= 
tendu  par  la  mort  et  la  résurrection  et  puis,  en  tant  qu'êtres  ressuscites, 
vinrent  accomplir  une  mission  d'une  importance  équivalente  dans  la 
dispensation  de  la  plénitude  des  temps15. 

Pourquoi  Elie  fut=il  gardé  en  réserve?  Quelles  clefs  détenait=il?  Quelles 
clefs  conféra=t=il  à  Pierre,  Jacques  et  Jean?  Exactement  les  mêmes  clefs 
qu'il  conféra  à  Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery.  Et  qu'était=ce?  Cer= 
tains  d'entre  vous  diront  peut=être  que  c'étaient  les  clefs  du  baptême 
pour  les  morts.  Non,  ce  n'était  pas  cela  seulement.  Certains  parmi  vous 
penseront  peut=être  que  c'étaient  les  clefs  du  salut  pour  les  morts.  Non, 
ce  n'était  pas  cela  seulement,  ce  n'était  qu'une  partie  de  ces  clefs.  Les 
clefs  qu'Elie  détenait  étaient  les  clefs  de  la  prêtrise  éternelle,  les  clefs  du 
pouvoir  du  scellement  que  le  Seigneur  lui  avait  données.  Et  c'est  cela  qu'il 
vint  conférer  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  et  c'est  cela  qu'il  donna  au  pro= 
phète  Joseph  Smith,  et  cela  comprenait  le  ministère  du  scellement  pour 


14  Deut.  34:5,6;  Aima  45:18,19. 

15  D.  &  A.  110:11—16;  133:54,55. 
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les  vivants  aussi  bien  que  pour  les  morts  —  et  cela  ne  se  limite  pas  aux 
vivants  et  cela  ne  se  limite  pas  aux  morts,  mais  les  inclut  les  uns  et  les 
autres16. 


La  venue  d'Elie 

Le  retour  d'Elie  présage  le  second  avènement  du  Christ.  Un  des  événe= 
ments  les  plus  importants  liés  au  rétablissement  et  à  la  consommation 
des  desseins  du  Seigneur  dans  les  derniers  jours,  c'est  la  venue  du  pro= 
phète  Elie  avec  son  message  et  son  autorité  pour  tourner  le  cœur  des 
pères  vers  leurs  enfants  et  le  cœur  des  enfants  vers  les  pères  de  peur  que 
le  Seigneur  ne  vienne  frapper  la  terre  de  malédiction. 

Un  des  plus  grands  mystères  de  la  prophétie  biblique  a  été  de  savoir  ce 
que  Malachie  entend  au  juste  par  là  et  comment  cela  doit  s'accomplir17. 
Certains  commentateurs  ont  cru  que  cette  prophétie  s'accomplit  lors  de 
la  venue  de  Jean=Baptiste  au  midi  des  temps,  mais  il  suffit  de  lire  soigneu= 
sèment  le  texte  pour  éliminer  pareille  pensée.  L'époque  de  Jean  et  les 
jours  qui  suivirent  pendant  le  ministère  de  Jésus=Christ  et  de  ses  apôtres 
n'était  pas  les  jours  de  vengeance  et  de  flammes  où  les  méchants  seraient 
comme  du  chaume  et  où  la  terre  serait  purifiée  de  toute  son  iniquité. 

Ce  jour  de  préparation  qui  consiste  à  tourner  le  cœur  des  pères  vers  les 
enfants  et  celui  des  enfants  vers  les  pères  est,  et  cela  découle  bien  du 
contexte,  réservé  aux  derniers  jours  ou  au  jour  du  rétablissement  de  tou= 
tes  choses.  C'est  un  événement  qui  aura  lieu  selon  cette  prédiction,  qui 
est  très  claire,  peu  avant  le  jour  grand  et  redoutable  du  Seigneur.  Le  jour 
grand  et  redoutable  du  Seigneur,  proclame  cette  prophétie,  est  le  jour 
où  notre  Seigneur  viendra  dans  les  nuées  du  ciel  avec  grande  gloire  et 
quand  il  se  vengera  des  impies.  Ce  sera  un  jour  redoutable  pour  tous 
ceux  qui  ne  sont  pas  repentants  et  sont  pleins  de  péchés,  mais  pour  les 
justes  ce  sera  un  jour  de  paix  et  de  salut.  Cependant  avant  qu'il  ne  vien= 
ne,  une  grande  œuvre  sera  accomplie  par  le  rétablissement  de  l'autorité 
d'Elie,  qui  est  si  puissante  qu'elle  sauvera  la  terre  de  la  destruction  ou 
d'être  frappée  de  malédiction. 


16  Elijah  the  Prophet  and  His  Mission,  pp.  6—18. 

17  Malachie  4:5,6;  D.  &  A.  2:1— 3;  27:9;  110:13—16. 
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Seuls  les  saints  comprennent  les  prophéties  concernant  Elie.  Une  des 
doctrines  caractéristiques  des  saints  des  derniers  jours,  et  d'eux  seuls,  est 
la  doctrine  qu'Elie  est  déjà  venu  et  qu'il  a  rétabli  les  clefs  et  tourné  le 
cœur  des  pères  vers  les  enfants  et  le  cœur  des  enfants  vers  leurs  pères, 
en  vue  de  la  venue  de  notre  Rédempteur  avec  puissance  et  gloire  pour 
régner  sur  la  terre. 

De  plus  les  saints  des  derniers  jours  sont  le  seul  peuple  sur  la  terre  qui 
comprenne  clairement  la  signification  de  cette  prophétie  et  qui  peut 
l'appliquer  en  connaissance  de  cause.  Ceci  leur  est  accordé  par  révélation. 
C'est  le  3  avril  1836  qu'Elie  vint  accomplir  cette  prédiction,  et  à  cette 
date  il  conféra  à  Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery  les  clefs  de  sa  prêtrise 
et  leur  dit: 

«C'est  pourquoi  les  clefs  de  cette  dispensation  sont  remises  entre  vos 
mains,  et  vous  saurez  par  là  que  le  jour  de  l'Eternel,  ce  jour  grand  et  re= 
doutable,  est  proche,  et  même  à  la  porte18.» 

Pourquoi  Elie  fut  choisi  pour  rendre  le  pouvoir  de  scellement.  Pour  beau= 
coup  de  membres  de  l'Eglise,  la  raison  pour  laquelle  cette  mission  impor= 
tante  a  été  réservée  à  Elie  et  pour  laquelle  ces  autorités  n'auraient  pas  pu 
être  conférées  par  un  autre  ou  d'autres  prophètes,  sans  doute  Pierre, 
Jacques  et  Jean,  qui  détenaient  les  clefs  de  l'autorité  du  temps  de  la  dis= 
pensation  du  midi  des  temps,  a  été  un  mystère.  Il  ne  fait  pas  l'ombre  d'un 
doute  que  Pierre,  Jacques  et  Jean  auraient  pu  conférer  cette  autorité  s'ils 
avaient  été  chargés  de  le  faire;  Adam  aurait  pu  le  faire,  lui  aussi,  car  il 
détient  les  clefs  de  toutes  les  dispensations.  La  raison  pour  laquelle  cette 
mission  fut  réservée  à  Elie  fut,  selon  le  prophète  Joseph  Smith,  que: 

«Elie  fut  le  dernier  prophète  à  détenir  les  clefs  de  la  prêtrise,  et,  avant  la 
dernière  dispensation,  il  rétablira  l'autorité  et  remettra  les  clefs  de  la 
prêtrise,  afin  que  toutes  les  ordonnances  s'accomplissent  selon  la  justice. 
Il  est  vrai  que  le  Sauveur  avait  l'autorité  et  le  pouvoir  de  conférer  cette 
bénédiction;  mais  les  fils  de  Lévi  avaient  trop  de  préjugés  .  .  .  pourquoi 
envoyer  Elie?  Parce  qu'il  détient  les  clefs  de  l'autorité  pour  administrer 
toutes  les  ordonnances  de  la  prêtrise,  et  si  l'autorité  n'est  pas  donnée,  les 
ordonnances  ne  peuvent  pas  être  administrées  selon  la  justice19.» 


18  Church  News,  9  janvier  1932,  p.  8;  D.  &  A.  110:16. 

19  Smith,  ouvrage  cité,  p.  172. 
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Pas  de  baptême  pour  les  morts  du  temps  d'Elie.  Attendu  qu'Elie  fut  le 
dernier  des  anciens  prophètes  à  détenir  cette  autorité,  il  fut  le  prophète 
choisi  pour  venir  dans  les  derniers  jours  pour  rendre  cette  plénitude.  Mais 
quelle  était  la  nature  exacte  des  clefs  détenues  par  Elie?  Certains  ont 
pensé  que  c'étaient  les  clefs  du  baptême  pour  les  morts,  mais  ce  n'était 
pas  simplement  cela.  //  n'y  avait  pas  de  baptême  pour  les  morts  du  temps 
d'Elie,  ou  avant  que  le  Christ  ne  comblât  le  fossé  qui  séparait  le  paradis 
des  méchants  dans  le  monde  d'esprit.  Le  Christ  fut  le  premier  à  annoncer 
l'Evangile  aux  morts,  et  ce  ne  fut  qu'après  sa  résurrection  que  fut  accordé 
le  droit  d'accomplir  le  baptême  pour  les  morts. 

Les  clefs  détenues  par  Elie  étaient  les  clefs  du  pouvoir  de  scellement  de 
la  prêtrise20. 


20  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  27,  p.  50. 
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Chapitre  7 

Elie:  sa  mission  et  son  pouvoir  de  scellement 

La  mission  d'Elie 

La  mission  d'Elie  dans  les  derniers  jours  prédite.  «Voici,  je  vous  enverrai 
Elie,  le  prophète,  avant  que  le  jour  de  l'Eternel  arrive,  ce  jour  grand  et 
redoutable.  Il  ramènera  le  cœur  des  pères  à  leurs  enfants,  et  le  cœur  des 
enfants  à  leurs  pères,  de  peur  que  je  ne  vienne  frapper  le  pays  d'inter= 
dit1.» 

Je  crois  qu'il  n'y  a  pas  de  passage  d'Ecriture  qui  ait  causé  plus  de  contro= 
verse,  qui  ait  été  plus  contesté,  qui  ait  été  moins  compris  que  ce  passage 
du  dernier  chapitre  de  Malachie.  Il  a  fallu  une  révélation  de  Dieu  à 
l'époque  où  nous  vivons  pour  révéler  ce  qu'il  veut  dire.  Ce  passage  d'E= 
criture  concerne  le  salut  aussi  bien  des  vivants  que  des  morts. 

Elie  prouve  la  justice  et  la  miséricorde  de  Dieu.  Selon  la  justice  —  et  nous 
savons  que  le  Seigneur  est  juste  —  et  selon  la  miséricorde  —  et  nous  sa= 
vons  que  le  Seigneur  est  miséricordieux  —  il  faut  que  des  dispositions 
soient  prises  pour  permettre  aux  hommes  qui  meurent  dans  les  différen= 
tes  parties  de  la  terre  et  aux  diverses  époques  sans  avoir  entendu  l'Evan= 
gile  de  Jésus=Christ  et  sans  connaître  le  plan  de  salut  —  d'avoir  aussi 
l'occasion  de  se  repentir  et  d'accepter  les  principes  de  la  vérité  éternelle 
et  se  voir  ainsi  ouvrir  les  portes  de  la  vie  éternelle.  Sinon  il  n'y  aurait  pas 
de  justice.  Si  aucune  disposition  n'avait  été  prise  dans  ce  sens,  les  hom= 
mes  pourraient  dire  que  Dieu  est  injuste  et  qu'il  fait  acception  de  person= 
nés. 

La  mission  d'Elie  n'est  connue  que  par  la  révélation.  Et  cependant  cette 
doctrine  fut  perdue  lorsque  les  apôtres  moururent  et  ne  fut  pas  comprise. 
Elle  s'est  perpétuée  sous  une  forme  pervertie  dans  une  des  Eglises,  et 
dans  les  autres  elle  a  été  entièrement  abandonnée.  Et  il  a  fallu  une  révé= 
lation  du  Seigneur  pour  la  faire  connaître.  On  ne  la  comprenait  pas  au 


1  Malachie  4:5,6.  Le  texte  anglais  dit:  «de  peur  que  je  ne  vienne  frapper  la  terre  de 
malédiction»  (N.  d.  T.). 
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commencement  de  notre  Eglise.  Elie  vint  et  accomplit  sa  mission  le  3  avril 
18362. 

Je  crois  que  le  premier  aperçu  que  le  prophète  eut  de  cette  nouvelle  doc= 
trine  —  nouvelle  pour  le  monde,  mais  ancienne  parce  qu'elle  existait  dès 
le  commencement  —  ce  fut  dans  les  enseignements  qu'il  reçut  de  l'ange 
Moroni.  Mais,  dans  sa  jeunesse  et  son  inexpérience,  il  ne  put  en  com= 
prendre  l'importance,  et  ce  ne  fut  qu'en  janvier  1836,  juste  un  peu  avant 
la  venue  d'Elie,  que  la  vision  du  salut  pour  les  morts  fut  révélée  à  Joseph 
Smith3. 

La  mission  d'Elie  dans  l'ancien  Israël.  Bon  nombre  de  gens  s'imaginent 
qu'Elie  détenait  d'une  certaine  façon  les  clefs  du  baptême  pour  les  morts. 
La  mission  d'Elie  dans  l'ancien  Israël  n'était  pas  de  détenir  les  clefs  du 
baptême  pour  les  morts.  //  n'y  avait  pas  de  baptême  pour  les  morts  avant 
l'époque  du  Fils  de  Dieu  et  avant  qu'il  ne  fût  ressuscité  d'entre  les  morts, 
parce  qu'il  fut  le  premier  à  proclamer  l'Evangile  aux  morts.  Personne 
d'autre  n'a  prêché  aux  morts  avant  que  le  Christ  n'allât  leur  ouvrir  les 
portes,  et  depuis  ce  moment=là,  les  anciens  d'Israël  qui  sont  morts  ont  eu 
la  bénédiction  d'aller  dans  le  monde  d'esprit  et  d'annoncer  le  message 
du  salut4. 

La  mission  terrestre  d'Elie  n'était  pas  le  baptême  pour  les  morts;  sa  mis= 
sion  parmi  les  hommes  n'était  pas  une  mission  auprès  des  morts,  mais  une 
mission  auprès  des  vivants.  C'est  parce  qu'Elie  apparut  au  prophète 
Joseph  Smith  que  le  prophète  reçut  le  pouvoir  de  scellement  dans  le 
cadre  de  la  prêtrise,  ce  qui  donnait  valeur  à  ce  qu'il  faisait  pour  le  salut 
de  la  famille  humaine. 

La  mission  d'Elie  était  le  pouvoir  de  scellement.  Il  détenait  les  clefs  par 
lesquelles  les  parents  pouvaient  être  scellés  ensemble  et  les  enfants 
scellés  aux  parents.  Il  conféra  ces  clefs  au  prophète  Joseph  Smith.  Et 
cela  s'applique  aux  morts  aussi  bien  qu'aux  vivants  depuis  la  venue  du 
Seigneur  ]ésus=Christb. 


2  D.  &  A.  110:13—16. 

3  Church  News,  5  janvier  1935,  p.  6;  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  pro= 
phète  Joseph  Smith,  p.  145. 

4  Moïse  7:36 — 40;  Luc  16:10—31;  1  Pierre  3:18—21;  Esaïe  42:7;  61:1;  D.  &  A.  76:73; 
88:09;  le  président  Joseph  F.  Smith,  «Vision  de  la  rédemption  des  morts»,  Perle  de 
Grand  Prix. 

5  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  13,  pp.  57,  58. 
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La  mission  d'Elie  dans  l'Israël  moderne.  Mais  quelle  était  la  nature  de 
la  mission  sur  la  terre  en  ces  derniers  jours?  C'était  de  rétablir  le  pouvoir 
et  l'autorité  qui  furent  jadis  donnés  aux  hommes  sur  la  terre  et  qui  sont 
essentiels  au  salut  complet  et  à  l'exaltation  de  l'homme  dans  le  royaume 
de  Dieu.  En  d'autres  termes,  Elie  vint  rétablir  sur  la  terre,  en  la  conférant 
à  des  prophètes  mortels  dûment  autorisés  par  le  Seigneur,  la  plénitude 
du  pouvoir  de  la  prêtrise.  Cette  prêtrise  détient  les  clefs  permettant  de 
lier  et  de  sceller  sur  la  terre  et  dans  les  deux  toutes  les  ordonnances  et 
tous  les  principes  relatifs  au  salut  de  l'homme,  pour  qu'ils  soient  ainsi 
rendus  valides  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu. 

Au  cours  de  son  ministère,  Elie  détint  cette  autorité  et  le  Seigneur  lui 
donna  le  pouvoir  sur  tout  sur  la  terre,  de  sorte  que  par  son  ministère  tout 
ce  qui  était  fait  serait  ratifié  ou  scellé  dans  les  cieux  et  reconnu  par  le 
Père  éternel  comme  étant  pleinement  en  vigueur.  Ce  pouvoir  donne  effet 
et  vie  à  toutes  les  ordonnances  accomplies  par  les  officiers  dûment  auto= 
risés  détenant  le  pouvoir  divin  sur  la  terre. 

C'est  en  vertu  de  cette  autorité  qu'on  accomplit  des  ordonnances  au 
temple  tant  pour  les  vivants  que  pour  les  morts.  C'est  le  pouvoir  qui  unit 
pour  l'éternité  maris  et  femmes,  quand  ils  contractent  le  mariage  selon  le 
plan  éternel.  C'est  l'autorité  par  laquelle  les  parents  obtiennent  le  droit 
d'être  parents  de  leurs  enfants  à  toute  éternité,  pas  seulement  pour  le 
temps,  ce  qui  rend  éternelle  la  famille  dans  le  royaume  de  Dieu6. 


Le  rétablissement  du  pouvoir  de  scellement 

Moroni  prédit  le  retour  d'Elie.  La  nuit  du  21  septembre  1823,  Moroni, 
ange  venu  de  la  présence  de  Dieu,  apparut  à  Joseph  Smith  et  l'instruisit. 
Il  cita  les  derniers  versets  de  la  prophétie  de  Malachie,  mais  avec  quel= 
ques  divergences  par  rapport  à  la  version  biblique,  comme  suit: 

«Voici,  je  vous  révêlerai  la  prêtrise  par  la  main  d'Elie  le  prophète  avant 
que  le  jour  de  l'Eternel  arrive,  ce  jour  grand  et  redoutable.  Et  il  implan= 
tera  dans  le  cœur  des  enfants  les  promesses  faites  aux  pères,  et  le  cœur 
des  enfants  se  tournera  vers  leurs  pères;  s'il  n'en  était  pas  ainsi,  la  terre 
serait  entièrement  dévastée  à  sa  venue1 .» 


6  Church  News,  16  janv.  1932,  p.  8. 

7  Joseph  Smith  2:38,39;  D.  &  A.  2:1—3. 
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En  accomplissement  de  cette  promesse,  Elie  apparut  le  3  avril  1836  à 
Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery,  leur  donna  les  clefs  de  sa  prêtrise  et 
leur  dit  que  grâce  à  cet  événement  ils  pouvaient  savoir  que  le  jour  du 
Seigneur,  ce  jour  grand  et  redoutable,  était  proche  et  même  à  la  porte8. 

Le  pouvoir  de  scellement  de  la  prêtrise  rétablie.  Quelle  était  la  nature  de 
ce  rétablissement?  C'est  que  le  pouvoir  de  scellement  de  la  prêtrise,  par 
lequel  tout  est  lié  dans  le  ciel  aussi  bien  que  sur  la  terre,  a  été  conféré  à 
des  hommes  dans  notre  dispensation.  Il  donnait  à  Joseph  Smith  l'autorité 
d'accomplir  dans  le  temple  de  Dieu  toutes  les  ordonnances  essentielles  au 
salut  tant  pour  les  vivants  que  pour  les  morts. 

Grâce  au  pouvoir  de  cette  prêtrise  qu'Elie  conféra,  maris  et  femmes  peu= 
vent  être  scellés  ou  mariés  pour  l'éternité;  les  enfants  peuvent  être 
scellés  à  leurs  parents  pour  l'éternité,  et  ainsi  la  famille  est  rendue  éter= 
nelle  et  la  mort  ne  sépare  pas  les  membres.  C'est  le  grand  principe  qui 
sauvera  le  monde  de  la  destruction  totale. 

Les  morts  peuvent  obtenir  par  procuration  les  bénédictions  de  l'Evangile: 
le  baptême,  la  confirmation,  l'ordination  et  les  bénédictions  supérieures 
qui  sont  scellées  sur  eux  dans  les  temples  du  Seigneur  en  vertu  de 
l'autorité  rétablie  par  Elie.  Grâce  au  rétablissement  de  ces  clefs,  l'œuvre 
du  Seigneur  est  pleinement  inaugurée  avant  la  venue  de  Jésus=Christ  en 
gloire9. 

Nature  des  clefs  du  scellement.  Ces  clefs  du  pouvoir  qui  lie  ou  scelle,  qui 
furent  données  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  lors  de  leur  dispensation,  sont 
les  clefs  qui  rendent  valides  toutes  les  ordonnances  de  l'Evangile.  Elles 
concernent  plus  particulièrement  l'œuvre  dans  les  temples,  tant  pour  les 
vivants  que  pour  les  morts.  Ce  sont  les  autorités  qui  préparent  les  hom= 
mes  à  entrer  dans  le  royaume  céleste  et  à  être  couronnés  comme  fils  et 
héritiers  de  Dieu. 

Ces  clefs  détiennent  le  pouvoir  de  sceller  les  maris  et  les  femmes  pour 
l'éternité  aussi  bien  que  pour  le  temps.  Elles  détiennent  le  pouvoir  de 
sceller  les  enfants  aux  parents,  qui  est  la  clef  de  l'adoption,  par  laquelle 
l'organisation  familiale  est  rendue  éternellement  intacte.  C'est  le  pouvoir 


8  D.  &  A.  110:13—16. 

9  Millennial  Star,  vol.  89:774,775;   Joseph  Fielding  Smith,  ouvr.  cité,  pp.  453,  463, 
471—476. 
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qui  sauvera  de  la  malédiction  ceux  qui  obéissent  lorsque  viendra  le  jour 
grand  et  redoutable  du  Seigneur.  Grâce  à  ces  clefs  les  cœurs  des  enfants 
se  sont  tournés  vers  leurs  pères.10 

Elie  maintenant  ressuscité.  Quand  Elie  apparut  au  prophète  Joseph  Smith, 
il  n'était  pas  enlevé.  Il  était  ressuscité.  Il  avait  reçu  cette  résurrection  et 
il  apparut  à  Joseph  Smith  tout  comme  Pierre,  Jacques  et  Jean  et  donna 
à  Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery  —  comme  il  les  donna  à  Pierre,  Jac= 
ques  et  Jean  lors  de  la  transfiguration  —  les  clefs  du  pouvoir  de  scelle= 
mertt,  de  sorte  que  l'œuvre  puisse  s'accomplir  maintenant,  non  seulement 
pour  les  vivants,  mais  aussi  pour  les  morts.  Attendu  que  l'on  requiert  les 
mêmes  ordonnances  pour  les  morts  que  pour  les  vivants,  ces  clefs  con= 
cernent  aussi  le  salut  des  morts11. 

Les  êtres  d'esprit  participent  à  l'œuvre  d'Elie.  Nous  allons  dans  les  tem= 
pies  et  nous  sommes  scellés  pour  le  temps  et  pour  l'éternité  et  nous  ac= 
complissons  aussi  des  ordonnances  semblables  par  procuration  pour  nos 
morts.  Les  générations  seront  unies  aux  générations  dans  la  mesure  où 
il  est  en  notre  pouvoir  d'accomplir  ce  travail.  Les  obligations  reposent 
lourdement  sur  nous,  et  quand  nous  aurons  épuisé  toutes  les  infor= 
mations  que  nous  sommes  capables  d'obtenir  par  nos  recherches  et  aurons 
obtenu  tous  les  noms  des  morts  que  nous  avons  le  pouvoir  d'obtenir, 
nous  pourrons  être  satisfaits. 

Le  président  Brigham  Young  a  dit  que  pendant  le  millénium,  ceux  qui 
sont  de  l'autre  côté  travailleront  la  main  dans  la  main  avec  ceux  qui 
seront  dans  la  mortalité  et  fourniront  les  noms  des  morts  que  nous  ne 
pouvons  obtenir  par  nos  recherches,  et  ainsi  tous  les  hommes  qui  ont 
droit  à  ces  bénédictions  seront  découverts  et  l'œuvre  sera  faite  pour  eux. 
Je  crois  absolument  que  beaucoup  parmi  les  morts,  ceux  qui  sont  dignes, 
sont  occupés  dès  maintenant  à  établir  des  registres  et  à  arranger  des 
renseignements  si  ce  n'est  déjà  fait,  et  ce  dans  ce  but  même.  Pourquoi 
n'accompliraient=ils  pas  pareil  travail12? 


10  Church  News,  16  sept.  1933,  p.  4. 

11  Church  News,  5  janv.  1935,  p.  6;  D.  &  A.  133:55. 

12  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  5,  p.  678;  Discours  de  Brigham  Young,  pp.  419,  420. 
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Sans  Elie  la  terre  serait  maudite 

Pourquoi  la  terre  serait  maudite.  Celui  qui  est  curieux  posera  naturelle^ 
ment  la  question:  «Pourquoi  la  terre  serait=elle  frappée  de  malédiction  si 
Elie  n'était  pas  venu  avec  les  clefs  du  scellement  qu'il  détenait13?» 

L'organisation  familiale  doit  être  intacte.  Tout  d'abord  maris  et  femmes 
doivent  être  scellés  pour  le  temps  et  pour  toute  l'éternité.  Lorsque  c'est 
fait  les  enfants  qui  leur  naissent  leur  appartiennent  pour  le  temps  et 
toute  l'éternité  et  les  cellules  familiales  sont  préservées. 

Les  parents  qui  se  sont  mariés  en  dehors  de  la  nouvelle  alliance  éternelle 
doivent  être  scellés  pour  le  temps  et  pour  toute  l'éternité  et  ensuite  se 
faire  sceller  leurs  enfants.  Lorsque  c'est  fait,  l'ordonnance  est  tout  aussi 
valable  que  dans  le  cas  de  ceux  qui  étaient  mariés  au  départ  selon  la  loi 
du  Seigneur.  De  la  même  manière  les  enfants  qui  vivent  peuvent  voir  ac= 
complir  les  mêmes  ordonnances  pour  leurs  ancêtres  décédés. 

Ensuite  chaque  génération  doit  être  unie  à  celle  qui  l'a  précédée.  De  cette 
manière  toutes  les  familles  qui  ont  droit  au  royaume  céleste  seront  fina= 
lement  unies  les  unes  aux  autres  de  génération  en  génération  en  remon= 
tant  jusqu'à  l'époque  de  nos  premiers  parents,  Adam  et  Eve.  Ce  ne  sera 
pas  complètement  fait  avant  la  venue  de  notre  Seigneur,  mais  la  grande 
oeuvre  du  millénium  sera  constituée  par  les  ordonnances  du  temple  pour 
les  morts  qui  sont  dignes  de  les  recevoir. 

Le  pouvoir  de  scellement  d'Elie  permet  cette  union  des  familles  de  géné= 
ration  en  génération  jusqu'au  commencement .  Si  ces  éléments  d'autorité 
n'étaient  pas  là,  l'oeuvre  du  scellement  par  laquelle  les  cellules  familiales 
sont  préservées  ne  pourrait  être  accomplie;  alors  le  pouvoir  de  scellement 
grâce  auquel  toutes  les  bénédictions  sont  scellées  dans  les  cieux  aussi 
bien  que  sur  la  terre  manquerait.  S'il  en  était  ainsi  la  terre  serait  frappée 
de  malédiction,  car  toute  l'œuvre  accomplie  sans  ces  ordonnances  de 
scellement  tomberait  à  plat  sans  être  accomplie14. 

La  terre  serait  dévastée  sans  la  venue  d'Elie.  Tout  porte  à  croire  que  si 
Elie  n'était  pas  venu,  toute  l'œuvre  des  temps  passés  n'aurait  pas  servi 


13  Malachie  4:5,6. 

14  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  27,  pp.  52,  53. 
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à  grand=chose,  car  le  Seigneur  a  dit  que  dans  de  telles  conditions  la  terre 
serait  entièrement  dévastée  à  sa  venue15.  Sa  mission  avait  donc  une  vaste 
importance  pour  le  monde.  Ce  n'est  pas  seulement  la  question  du  baptê= 
me  pour  les  morts,  mais  aussi  le  scellement  des  parents  et  des  enfants 
aux  parents,  pour  qu'il  y  ait  «une  union  totale,  complète  et  parfaite  et 
une  fusion  de  dispensations,  de  clefs,  de  pouvoirs  et  de  gloires»  depuis 
le  commencement  jusqu'à  la  fin  des  temps16. 

Si  ce  pouvoir  de  scellement  n'était  pas  sur  la  terre,  la  confusion  régnerait 
et  le  désordre  remplacerait  l'ordre  au  jour  où  le  Seigneur  viendrait,  et 
bien  entendu  ceci  ne  pourrait  pas  être,  car  tout  est  gouverné  et  géré  par 
une  loi  parfaite  dans  le  royaume  de  Dieu17. 

Pourquoi  la  terre  serait=elle  dévastée?  Simplement  parce  que  s'il  n'y  a  pas 
de  fusion  entre  les  pères  et  les  enfants  —  qui  est  l'œuvre  pour  les  morts  — 
nous  serons  tous  rejetés;  l'œuvre  de  Dieu  échouera  et  sera  totalement 
dévastée.  Pareille  situation  ne  se  produira  naturellement  pas18. 

Le  salut  et  le  pouvoir  de  scellement  d'Elie.  «Il  ramènera  le  cœur  des  pères 
à  leurs  enfants,  et  le  cœur  des  enfants  à  leurs  pères.»  Le  prophète  dit  que 
cette  traduction  n'est  pas  correcte:  le  mot  ramènera  devrait  être  traduit 
par  scellera  ou  liera19.  Ceci  vous  donne  une  idée  de  ce  que  veut  dire  cette 
Ecriture  qui  dit  que  la  terre  tout  entière  serait  frappée  de  malédiction  si 
Elie  ne  venait  pas  auparavant. 

Pourquoi  serait=elle  frappée?  Parce  qu'elle  ne  pourrait  pas  être  scellée 
pour  le  jour  de  la  destruction,  qu'il  n'y  aurait  pas  de  scellement  des 
parents  l'un  à  l'autre,  pas  de  scellement  des  enfants  aux  parents,  pas  de 
contrats,  de  liens,  d'obligations  contractés  qui  seraient  valides  de  l'autre 
côté,  parce  que  le  pouvoir  de  ratification  ne  serait  pas  là;  il  fallait  qu'Elie 
vînt  conférer  ce  que  les  Ecritures  appellent  toutes  choses20.  .  . 

Il  y  a  dans  l'Eglise  un  pouvoir  pour  le  salut  et  l'exaltation,  et  le  Seigneur, 
quand  il  viendra,  ne  se  trouvera  pas  dans  la  nécessité  de  frapper  notre 
terre  de  malédiction,  parce  que  ce  pouvoir  de  scellement  est  là,  le  levain 


15  D.  &  A.  2  :i— 3. 

16  D.  &  A.  128:18. 

17  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  5,  pp.  677,  678. 

18  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  pp.  43,  44. 

19  Mal.  4:5,6;  Smith,  ouvr.  cité,  p.  330. 

20  Matt.  17:11;  Actes  3:21. 
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est  à  l'œuvre,  de  sorte  que  tous  les  hommes  qui  le  veulent  pourront  rece= 
voir  le  salut  et  l'exaltation  et  les  pouvoirs  de  scellement.  Grâces  soient 
rendues  à  Dieu  parce  qu'il  a  envoyé  Elie  dans  le  monde  pour  conférer  ces 
bénédictions21. 


La  preuve  qu'Elie  est  venu 

A  qui  Elie  est=il  apparu?  Le  monde  ne  croit  pas  qu'Elie  soit  apparu  à 
Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery,  mais  dans  le  monde  il  n'est  pas  rap= 
porté  qu'il  est  apparu  à  quelqu'un  d'autre.  Il  n'y  a  pas  d'apparition  ni  de 
prétention  à  une  apparition  et  à  un  rétablissement  de  sa  prêtrise  à  quel= 
qu'un  d'autre. 

Ne  pouvons=nous  donc  pas  prétendre  en  toute  logique  qu'il  est  venu  ce 
jour=là  et  qu'il  a  bel  et  bien  rétabli  les  clefs  de  son  autorité  à  ces  deux 
humbles  hommes,  ce  qui  a  tourné  le  cœur  des  pères  vers  leurs  enfants  et 
le  cœur  des  enfants  vers  leurs  pères? 

Personne  d'autre  n'a  jamais  contesté  cette  prétention  en  lui  opposant  une 
autre  prétention.  Et  pourquoi  ne  pouvait=il  pas  apparaître  à  Joseph  Smith 
et  à  Oliver  Cowdery  aussi  bien  qu'à  n'importe  qui  d'autre?  Je  vous  té= 
moigne  qu'il  est  venu,  et  si  le  monde  veut  le  savoir  aussi,  il  le  peut.  Nous 
avons  des  preuves  abondantes  de  ce  que  cette  vérité  est  réelle. 

Si  Joseph  Smith  et  Oliver  Cowdery  avaient  menti,  il  leur  aurait  été  im= 
possible  de  tourner  le  cœur  des  pères  vers  leurs  enfants  et  le  cœur  des 
enfants  vers  leurs  pères.  Assurément  ils  n'auraient  pas  le  pouvoir  de 
faire  cela.  Il  est  vrai  que  lorsqu'ils  eurent  déclaré  qu'Elie  était  venu,  le 
cœur  des  enfants  commença  à  se  tourner  vers  leurs  pères  décédés22. 

Le  monde  donne  la  preuve  de  la  venue  d'Elie.  Une  des  preuves  caractéris= 
tiques  qui  rendent  témoignage  de  ce  que  Joseph  Smith  et  Oliver  Cow= 
dery  disaient  la  vérité  quand  ils  déclarèrent  qu'Elie  leur  était  apparu  et 
leur  avait  conféré  la  prêtrise,  c'est  le  fait  que  depuis  ce  temps=là  le  cœur 
des  enfants  s'est  tourné  d'une  manière  miraculeuse  vers  leurs  pères. 

On  pourrait  avancer,  avec  une  certaine  logique,  que  Joseph  Smith  et  ses 
successeurs  purent  exercer  une  influence  sur  les  membres  de  l'Eglise  et 


21  Elijah  the  Prophet  and  His  Mission,  pp.  23,  32. 

22  Conf.  Rep.,  avril  1948,  pp.  132, 133. 
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les  faire  aller  dans  les  temples  pour  accomplir  des  ordonnances  pour 
leurs  morts  afin  que  l'on  pût  dire  partout  que  la  prophétie  de  Malachie 
s'était  accomplie  et  que  le  coeur  des  enfants  s'était  tourné  vers  leurs 
pères. 

Il  serait  toutefois  déraisonnable  de  dire  que  Joseph  Smith,  ou  l'Eglise  tout 
entière,  ait  pu  exercer  un  pouvoir  suffisant  pour  persuader  les  millions 
d'hommes  qui  ne  sont  pas  membres  de  l'Eglise  de  tourner,  eux  aussi,  leur 
attention  vers  leurs  ancêtres  décédés;  il  est  cependant  vrai  que  le  cœur 
de  millions  de  personnes  s'est  ainsi  tourné,  après  que  la  venue  d'Elie  eut 
été  proclamée  en  183623. 

Le  témoignage  de  Joseph  Smith  concernant  Elie.  Joseph  Smith  et  Oliver 
Cowdery  annoncent  formellement  au  monde  entier  qu'Elie,  accomplis= 
sant  la  prédiction  qui  avait  été  faite,  leur  est  apparu  en  1836  au  temple  de 
Kirtland  et  leur  a  conféré  la  prêtrise  que  le  prophète  Malachie  disait  de= 
voir  être  conférée  avant  la  venue  du  jour  du  Seigneur,  ce  jour  grand  et 
redoutable. 

Nous  avons  maintenant  le  témoignage  de  Joseph  Smith,  nous  avons  le 
témoignage  d'Oliver  Cowdery  et  leur  témoignage  persistera  à  tous  les 
temps  comme  témoin  contre  tous  ceux  qui  refusent  de  l'écouter. 

Mais  est=ce  là  tout?  Ne  dépendons=nous  que  du  témoignage  de  ces  deux 
hommes  pour  avoir  la  preuve  qu'Elie  vint  rétablir  sa  prêtrise?  Autant 
que  nous  sachions,  aucun  autre  homme  n'eut  cette  vision,  personne 
d'autre  n'était  présent  lorsque  l'ange  vint  accomplir  cette  remarquable 
prophétie;  mais  ne  peut=on  avancer  aucune  preuve  susceptible  de  confir= 
mer  leur  témoignage  et  de  prouver  qu'ils  disaient  la  vérité? 

La  recherche  généalogique  prouve  qu'Elie  est  venu.  Je  crois  que  je  peux 
avancer  une  preuve,  aussi  indirecte  qu'elle  soit,  mais  néanmoins  une 
preuve  qui  devrait  être  convaincante  devant  n'importe  quel  tribunal  du 
pays,  permettant  de  prouver  sans  qu'aucun  doute  ne  soit  possible  que 
Joseph  Smith  et  Oliver  Cowdery  ont  dit  la  vérité. 

Comment  fournirai^ e  cette  preuve?  Comme  ceci,  tout  simplement.  Avant 
l'année  1836,  on  ne  faisait  quasiment  aucune  recherche  dans  ce  monde  en 
faveur  des  morts.  Il  est  vrai  que  çà  et  là  l'un  ou  l'autre  a  pu  établir  un 


23  Church  News,  30  janvier  1932,  p.  4. 
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arbre  généalogique,  mais  quel  était  son  but?  Prouver  ses  droits  à  une 
propriété. 

Il  n'y  avait  pas  de  sociétés  généalogiques,  il  n'y  avait  pas  d'organisations 
généalogiques,  il  n'y  avait,  nulle  part  au  monde,  de  recherches  généa= 
logiques  de  caractère  systématique.  Voilà  qui  est  significatif,  n'est=ce 
pas? 

Que  voyons=nous  maintenant?  Un  an  après  que  cette  révélation  eut  été 
donnée  et  que  ces  clefs  furent  conférées,  nous  voyons  le  gouvernement 
britannique  passer  des  lois  ordonnant  aux  responsables  d'archives  de 
conserver  un  double  des  registres  des  morts.  C'est  là  un  fait  significatif, 
un  élément  qui  tend  à  confirmer  la  véracité  de  l'affirmation  du  prophète 
Joseph  Smith.  Cela  ne  s'est  pas  produit  l'année  avant  cette  vision. 

En  1844,  l'année  du  martyre,  la  première  organisation  visant  à  rassem= 
bler  les  registres  des  morts  et  à  établir  les  registres  généalogiques  fut 
constituée  à  Boston.  Ce  fut  la  New  England  Historical  and  Genealogical 
Society.  En  186g,  à  New  York,  une  autre  société,  la  New  York  Genealo= 
gical  and  Biographical  Society,  était  organisée. 

A  partir  de  ce  jour  des  sociétés  sont  nées  partout  aux  Etats=Unis.  Il  y  en 
a  des  centaines  le  long  de  la  côte  atlantique.  L'Etat  du  Massachussetts  en 
est  rempli.  Nous  constatons  la  même  chose  en  Virginie,  dans  les  Caroline 
et  le  long  de  la  côte  atlantique  depuis  le  Maine  jusqu'en  Géorgie,  où  ont 
été  créées  les  premières  colonies  américaines.  Depuis  ce  jour=là,  le  cœur 
des  enfants  s'est  tourné  vers  leurs  pères  et  ils  fouillent  les  registres  de 
leurs  morts. 

Caractère  passionnant  de  la  recherche  généalogique.  En  1902  j'ai  eu  le 
bonheur  de  retourner  au  Massachussetts  pour  rechercher  les  annales  de 
mes  morts,  et  pendant  que  j'étais  là,  j'ai  eu  l'occasion  de  parler  à  des 
hommes  qui  se  livrent  à  ces  recherches.  Je  leur  ai  demandé:  «Pourquoi 
faites=vous  cela?»  On  m'a  répondu:  «Cela  nous  intéresse.»  L'un  des  hom= 
mes  me  dit  que  quand  il  commença  il  ne  put  plus  s'arrêter.  Il  y  avait  là= 
dedans  quelque  chose  de  passionnant  et  quand  il  entreprit  cette  oeuvre  de 
recherche  généalogique,  il  lui  fallut  continuer.  Il  négligeait  son  métier  et 
passait  son  temps  à  rechercher  les  morts. 

Progrès  des  recherches  depuis  la  venue  d'Elie.  En  1902,  le  gouvernement 
de  l'Etat  du  Massachussetts  passa  une  loi  prévoyant  la  compilation  des 
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registres  d'état  civil  de  toutes  les  villes  de  l'Etat  depuis  leur  création-jus= 
qu'en  1850,  et  les  organisations  généalogiques  ont  le  plaisir  de  faire  ces 
compilations.  Robert  Henry  Eddy  laissa  une  part  de  ses  biens  pour  ras= 
sembler  les  registres  d'état  civil  du  Massachussetts,  et  c'est  ce  qui  incita 
le  gouvernement  à  prendre  ces  mesures. 

Après  cela  les  habitants  de  Rhode  Island,  et  je  crois  savoir  que  ce  fut 
aussi  le  cas  du  Connecticut  et  d'autres  Etats,  ont  suivi  l'exemple  du  Mas= 
sachussetts  et  veillent  à  la  publication  des  registres  d'état  civil  de  tous  les 
villages  et  villes  de  ces  Etats  depuis  le  commencement  jusqu'en  1850. 
Tout  cela  est  significatif24. 

En  Grande=Bretagne,  des  sociétés  généalogiques  ont  été  organisées  dans 
presque  tous  les  comtés  d'Angleterre  et  d'Ecosse.  Ces  annales  ont  été 
également  tenues  et  classées  dans  d'autres  pays  d'Europe,  des  pays  d'où 
viennent  les  saints  des  derniers  jours.  L'esprit  s'est  emparé  non  seule= 
ment  du  peuple  de  l'Eglise,  mais  aussi  de  beaucoup  qui  ne  sont  pas  de 
l'Eglise,  qui,  eux  aussi,  cherchent  les  annales  des  morts  et  les  compilent . . . 

Histoires  de  famille  publiées  depuis  la  venue  d'Elie.  Voici  maintenant 
quelque  chose  que  je  crois  être  intéressant.  En  1935,  M.  T.  B.  Thompson 
publia  un  Catalogue  of  British  Family  Historiés.  Il  comprenait  les  titres 
et  les  années  de  publication  de  quelque  2071  familles  et  était  censé  être 
la  liste  complète  de  toutes  les  annales  de  ce  genre  publiées  à  cette  date= 
là.  Voici  ces  chiffres  à  partir  de  la  date  de  l'invention  de  l'imprimerie  : 

De  1450  à  1600,  on  publia  2  histoires  de  famille. 

De  1600  à  1700,  on  publia  18  histoires  de  famille. 

De  1700  à  1800,  on  publia  72  histoires  de  famille. 

De  1800  à  1836,  quand  Elie  vint,  on  avait  publié  100  histoires  de  famille. 

De  1&37  à  193s  1  on  publia  1879  histoires  de  famille. 

C'étaient  là  des  annales  publiées  en  Europe  et,  depuis  1836,  on  a  publié 
en  Grande=Bretagne  et  aux  Etats=Unis  des  milliers  d'annales  des  morts25. 

Voilà  donc  cette  immense  armée  de  témoins,  occupée  à  la  recherche  gé= 
néalogique,  dispersée  aux  Etats=Unis  et  dans  tout  le  monde  civilisé,  ren= 


24  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  o,  pp.  10 — 21. 

25  Conf.  Rep.,  avril  1948,  pp.  132, 133,  135. 
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dant  témoignage  du  fait  que  Joseph  Smith  disait  vrai  quand  il  dit  qu'Elie 
lui  apparut  et  lui  conféra  les  clefs  de  sa  prêtrise,  qui  tourna  le  cœur  des 
enfants  vers  leurs  pères26. 

Tourner  le  cœur  des  enfants  et  des  pères.  Qui  sont  les  pères  dont  parle 
Malachie  et  qui  sont  les  enfants?  Les  pères  sont  nos  ancêtres  décédés 
qui  sont  morts  sans  avoir  eu  la  chance  de  recevoir  l'Evangile,  mais  qui 
ont  reçu  la  promesse  que  le  moment  viendrait  où  cette  bénédiction  leur 
serait  accordée.  Les  enfants  ce  sont  ceux  qui  vivent  maintenant,  qui  pré= 
parent  les  données  généalogiques  et  qui  accomplissent  les  ordonnances 
par  procuration  dans  les  temples27. 

Tourner  le  cœur  des  enfants  vers  les  pères  c'est  implanter  dans  le  cœur 
des  enfants  le  sentiment  et  le  désir  qui  les  pousseront  à  rechercher  les 
annales  des  morts.  De  plus,  il  est  nécessaire  que  le  désir  et  l'inspiration 
soient  implantés  dans  leur  cœur.  Il  faut  qu'ils  aient  cela  pour  entrer  dans 
la  Maison  du  Seigneur  et  accomplir  l'œuvre  nécessaire  pour  leurs  pères 
qui  sont  morts  sans  avoir  la  connaissance  de  l'Evangile  ou  sans  la  béné= 
diction  de  recevoir  la  plénitude  de  l'Evangile28. 

Notre  devoir  de  chercher  à  connaître  nos  pères.  Le  Seigneur  nous  a  de= 
mandé  de  nous  occuper  de  nos  morts,  de  rechercher  leur  généalogie.  Cet 
esprit  s'est  répandu;  les  clefs  qui  ont  été  conférées  par  Elie  sont  là  et  le 
cœur  des  enfants  s'est  tourné  vers  leurs  pères.  Une  des  plus  grandes 
preuves  de  la  véracité  de  l'histoire  racontée  par  le  prophète  Joseph  Smith 
lorsqu'il  dit  qu'Elie  leur  apparut,  à  Oliver  Cowdery  et  à  lui,  c'est  le  fait 
que  des  gens  qui  ne  sont  pas  membres  de  notre  Eglise,  qui  ne  sont  peut= 
être  même  pas  amicaux  vis=à=vis  de  l'Eglise,  rassemblent  les  annales  des 
morts.  Leur  cœur  s'est  tourné  vers  les  pères. 

Notre  devoir  c'est,  bien  entendu,  de  rechercher  nos  morts.  Nous  avons 
dans  l'Eglise  un  département,  la  Société  Généalogique,  où  nous  ras= 
semblons  ces  annales  pour  le  profit  des  membres  de  l'Eglise,  lorsque  nous 
pouvons  obtenir  des  renseignements,  et  pouvons  aider  et  encourager 
dans  ce  qui  a  trait  au  salut  de  nos  familles29. 


26  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  g,  p.  21. 

27  Millennial  Star,  vol.   89,  p.  775;  Moïse  7:36—40;    Esaïe  42:7;   61:1;  Abraham 
2:8 — 11;  Zacharie  11:9. 

28  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  g,  pp.  15, 16. 

29  Conf.  Rep.,  avril  1934,  pp.  19,  20. 
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Chapitre  8 

Le  salut  universel 

Le  salut  offert  à  tous 

La  justice  de  Dieu  opposée  aux  croyances  des  hommes.  Où  pouvez=vous 
trouver  dans  le  monde  entier  une  foi  qui  enseigne  la  justice  de  Dieu  ac= 
cordant  à  tous  les  hommes  le  même  droit  ou  un  droit  égal  de  recevoir  le 
salut?  J'entends  par  là,  où  toute  âme,  vivante  ou  morte,  reçoit  l'occasion 
d'obtenir  la  rémission  des  péchés  et  de  trouver  le  chemin  du  royaume  de 
Dieu  par  l'obéissance  à  l'Evangile? 

Les  croyances  des  hommes  ne  se  limitent=elles  pas  à  cet  égard  à  n'inclure 
que  ceux  qui  ont  cru  au  Christ  dans  cette  vie  mortelle?  Ce  genre  de  res= 
triction  est=il  justifié  par  l'Ecriture?  Pareille  doctrine  cadre=t=elle  avec  la 
raison,  avec  la  justice,  avec  l'amour  étemel? 

Les  vivants  et  les  morts  jugés  par  la  même  loi.  Il  est  de  fait  que  le 
royaume  de  Dieu  est  gouverné  par  la  loi  et  que  tous  ceux  qui  y  entrent 
doivent  accepter  les  conditions  et  obéir  aux  ordonnances  que  le  Père  a 
préparées  en  vue  de  cette  bénédiction.  Personne  ne  peut  venir  à  Dieu 
autrement  que  par  sa  loi,  et  cette  loi,  il  faut  qu'il  l'ait  lui=même  définie, 
et  non  l'homme. 

Il  n'appartient  pas  à  l'homme  de  dire  quelles  règles  il  faut  respecter  et 
quelles  sont  celles  qui  n'ont  pas  besoin  de  l'être.  //  n'appartient  pas  à 
l'homme  de  fonder  des  Eglises  et  de  créer  des  règles  de  conduite  assurant 
le  salut  dans  le  royaume  de  Dieu.  Seul  le  Seigneur  a  ce  droit.  Nous  autres 
mortels,  nous  avons  le  droit  d'obéir  à  la  loi  divine  ou  de  la  rejeter,  car 
nous  avons  notre  libre  arbitre;  mais  nous  ne  pouvons  pas  changer,  an= 
nuler  ou  contourner  les  lois  de  Dieu1. 

Et  les  morts  qui  n'ont  pas  connu  le  Christ?  Eux  aussi  doivent  obéir  à  la 
loi  au  même  titre  que  les  vivants,  car  les  mêmes  principes  et  les  mêmes 
ordonnances  s'appliquent  aux  uns  et  aux  autres.  Pendant  des  centaines 


1  D.  &  A.  1:38;  88:34—42;  130:20,21;  132:5,  8—12. 
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d'années  on  a  dit  et  répété  aux  habitants  de  la  terre  que  tous  ceux  qui 
mouraient  sans  confesser  le  Christ  étaient  damnés,  que  ce  fût  de  leur 
faute  ou  non.  On  enseignait  que  rien  n'était  prévu  dans  le  plan  de  l'Evan= 
gile  pour  la  rédemption  des  morts.  Quelle  sombre  perspective!  .  .  . 

Fausses  limitations  à  l'espérance  du  salut.  Réfléchissons  un  instant  à  cet 
enseignement  qui  prétend  que  seuls  ceux  qui  confessent  le  don  du  Christ 
ou  qui  sont  baptisés  dans  cette  vie  seront  sauvés,  que  tous  ceux  qui  sont 
morts  sans  confesser  le  Christ  ou  sans  avoir  eu  le  bonheur  de  l'entendre 
sont  perdus  à  jamais  et  sont  jetés  en  enfer,  qu'il  n'y  a  pas  de  salut  pour 
eux,  même  si  ce  n'est  pas  de  leur  faute  s'ils  n'ont  pas  entendu.  Pensez  aux 
innombrables  multitudes  de  gens  qui  sont  morts  sans  avoir  eu  le  bonheur 
d'entendre  parler  de  Jésus=Christ!  Toutes  ces  personnes  vont=elles  être 
éternellement  livrées  aux  tourments  avec  les  damnés?  Et  cela  parce 
qu'elles  ont  eu  la  malchance  de  ne  pas  naître  au  bon  moment  et  au  bon 
endroit! 

Les  vérités  de  l'Evangile  réfutent  les  fausses  croyances.  On  nous  enseigne 
que  Dieu  ne  fait  pas  acception  de  personnes2;  c'est  un  Dieu  de  miséricor= 
de  et  d'amour3.  Il  ne  veut  donc  certainement  pas  voir  ses  enfants  souf= 
frir.  Grâce  à  la  révélation  moderne  ou,  pour  parler  plus  exactement,  aux 
révélations  données  autrefois  et  maintenant  rétablies,  on  nous  enseigne 
que  sa  grande  oeuvre  et  sa  gloire  c'est  de  réaliser  l'immortalité  et  la  vie 
éternelle  de  l'homme4.  En  outre  que  l'homme  est  créé  pour  avoir  de  la 
joie5. 

Rien  de  ce  que  notre  Père  éternel  a  créé  ne  l'a  été  pour  être  détruit6.  Per= 
sonne  n'est  jamais  venu  au  monde  prédestiné  à  souffrir  éternellement 
sans  avoir  aucune  chance  d'être  délivré  de  la  douleur,  de  l'angoisse  ou 
du  remords.  Il  est  vrai  que  ceux  qui  combattent  contre  lui  et  pèchent  contre 
le  Saint=Esprit  après  avoir  reçu  ce  pouvoir  seront  chassés  sans  rédemp= 
tion,  mais  il  n'en  ira  pas  de  même  des  autres7. 

N'est=il  pas  dit  dans  les  Ecritures  que  les  péchés  peuvent  être  pardonnes 
au=delà  du  tombeau8?  Il  y  a  des  châtiments  à  subir  dans  le  monde  d'es= 


2  Actes  10:34,35;  Rom.  2:5—12. 

3  Ex.  34:6,7;  1  Jean  4:7—11. 

4  Moïse  1 :3Q. 

5  2  Néphi  2:25. 

6  D.  &  A.  93:33;  132:14;  Eccl.  3:14. 

7  D.  &  A.  76:30 — 49. 

8  Matt.  12:31,32. 
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prit;  mais  n'est=il  pas  promis  que  le  prisonnier  pourra  sortir  de  la  prison 
lorsqu'il  aura  payé  le  dernier  quadrant9?  Le  péché  peut  être  pardonné  si 
ce  n'est  pas  un  péché  qui  mène  à  la  seconde  mort.  La  seconde  mort  n'est 
pas  la  destruction  de  l'esprit  et  du  corps,  mais  le  fait  d'être  banni  de  la 
présence  du  Seigneur10. 

Les  morts  dignes  sauvés  dans  le  royaume  de  Dieu.  Le  Seigneur  n'est  pas 
limité,  car  il  a  accordé  à  tous  ceux  qui  sont  morts  ou  qui  mourront  sans 
connaître  les  principes  de  l'Evangile  et  sans  s'être  repentis  de  leurs  pé= 
chés  et  en  avoir  reçu  la  rémission,  la  chance  de  recevoir  ces  bénédictions 
dans  le  monde  d'esprit  et,  en  acceptant  les  principes  de  l'Evangile  grâce 
à  leur  foi  au  Seigneur  Jésus=Christ,  d'être  rachetés  de  leurs  péchés  et 
d'avoir  une  place  dans  son  royaume.  C'est  cela  qu'il  veut  faire,  et  il  n'a 
jamais  été  dans  ses  intentions  de  rejeter  et  de  précipiter  éternellement  en 
enfer  tous  ceux  qui  sont  morts  sans  recevoir  la  rémission  de  leurs  péchés 
ou  qui  n'ont  pas  eu  l'occasion  d'entendre  le  nom  du  Fils  de  Dieu. 

Les  morts  rebelles  sauvés  dans  des  royaumes  inférieurs.  Il  y  a  beaucoup 
de  maîtres  de  religion  dans  le  monde  qui  se  lèvent  devant  leur  peuple  et 
proclament  que  ceux  qui  meurent  sans  confesser  le  Seigneur  Jésus=Christ 
devront  subir  les  tourments  de  l'enfer  sans  pouvoir  en  être  rachetés.  Le 
Seigneur  n'a  jamais  dit  cela.  En  vérité  il  a  dit  que  ceux  qui  rejettent  sa 
vérité  seront  damnés,  mais  il  n'a  pas  dit  que  quand  ils  auront  payé  le 
châtiment  de  leur  transgression,  ils  ne  sortiront  pas  de  la  prison. 

Mais  d'un  autre  côté  il  a  dit  qu'après  qu'ils  auront  payé  le  châtiment  de 
leurs  transgressions,  ils  se  lèveront  et  recevront  leur  récompense.  Leur 
récompense  ne  sera  pas  aussi  grande  qu'elle  l'aurait  été  s'ils  avaient  ac= 
cepté  l'Evangile  et  avaient  vécu  fidèlement  tous  les  principes  de  l'Evan= 
gile,  mais  néanmoins  ceux  qui  n'ont  pas  commis  de  péchés  menant  à  la 
mort  seront  rachetés  dans  le  temps  voulu  du  Seigneur,  ressusciteront  des 
morts  et  recevront  une  place  dans  un  de  ses  royaumes11. 


Tous  les  hommes  entendront  l'Evangile 

L'Evangile  prêché  aux  vivants  et  aux  morts.  Dans  sa  justice,  le  Père  don= 
nera  à  tous  les  hommes  la  bénédiction  d'entendre  l'Evangile12.  Pas  une 


9  Esaïe  42:7;  61:1;  D.  &  A.  128:22;  Matt.  5:25,26. 

10  Millennial  Star,  vol.  91,  pp.  674—676;  1  Jean  5:16,16;  D.  &  A.  29:41. 

11  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  9,  p.  17;  D.  &  A.  76:71—112. 

12  D.  &  A.  1:1—3. 
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seule  âme  ne  sera  négligée  ou  oubliée.  Ceci  étant,  que  dire  des  myriades 
de  personnes  qui  sont  mortes  et  n'ont  jamais  entendu  parler  du  Christ, 
qui  n'ont  jamais  eu  l'occasion  de  se  repentir  et  de  recevoir  la  rémission 
des  péchés,  n'ont  jamais  rencontré  un  ancien  de  l'Eglise  détenant  l'auto= 
rite?  Certains  de  nos  braves  voisins  chrétiens  vous  diront  qu'ils  sont 
perdus  à  jamais,  qu'il  n'y  a  pas  d'espérance  au=delà  du  tombeau. 

Serait=ce  équitable?  Serait=ce  juste?  Non!  Le  Seigneur  donnera  à  tous  les 
hommes  l'occasion  d'entendre  et  de  recevoir  la  vie  éternelle  ou  une  place 
dans  son  royaume.  Nous  avons  beaucoup  de  chance  parce  que  nous  avons 
eu  cette  bénédiction  ici  et  que  nous  sommes  passés  de  la  mort  à  la  vie. 

Le  Seigneur  a  arrangé  son  plan  de  rédemption  de  telle  sorte  que  tous 
ceux  qui  sont  morts  sans  avoir  eu  cette  occasion  la  recevront  dans  le  mon= 
de  d'esprit.  Les  anciens  de  l'Eglise  qui  sont  morts  y  proclament  l'Evangile 
aux  morts.  Tous  ceux  qui  n'ont  pas  eu  ici  l'occasion  de  le  recevoir,  qui  s'y 
repentent  et  reçoivent  l'Evangile,  seront  héritiers  du  royaume  céleste  de 
Dieu.  Le  Sauveur  a  inauguré  cette  grande  œuvre  quand  il  est  allé  prêcher 
aux  esprits  retenus  en  prison,  afin  qu'ils  soient  jugés  selon  les  hommes 
quant  à  la  chair  (ou  en  d'autres  termes  selon  les  principes  de  l'Evangile) 
et  ensuite  vivent  selon  Dieu  quant  à  l'esprit  en  se  repentant  et  en  accep= 
tant  la  mission  de  Jésus=Christ  qui  est  mort  pour  eux13. 

Israël  accepte  l'Evangile  dans  le  monde  d'esprit.  Nous  avons  dans  notre 
dispensation  l'occasion,  la  bénédiction  et  le  devoir  de  passer  notre  temps 
à  chercher  nos  morts.  Nous  sommes  de  la  maison  d'Israël.  Nous  ap= 
prenons  cela  par  la  révélation  et,  cela  étant,  nous  en  concluons,  à  moins 
que  nous  n'ayons  été  adoptés  par  l'intermédiaire  de  l'Evangile  et  n'étions 
des  Gentils,  que  nos  ancêtres  étaient  aussi  de  la  maison  d'Israël.  En 
d'autres  termes,  la  promesse  faite  à  Abraham,  que  grâce  à  la  dispersion 
de  sa  postérité  toutes  les  nations  seraient  bénies,  s'est  accomplie  et  notre 
lignage  s'est  transmis  de  génération  en  génération  par  les  reins  d'Abra= 
ham  et  les  reins  d'Israël. 

C'est  pourquoi  nos  pères  ont  plus  de  chances  de  recevoir  l'Evangile  (s' ils  ne 
l'ont  pas  entendu  dans  cette  vie),  de  le  recevoir  dans  le  monde  d'esprit, 


13  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  17,  pp.  148,  149;  Jean  5:24—27;  1  Jean  3:14;  1  Pierre 
3:18—21;  4:6. 
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que  ceux  dont  les  descendants  ne  sont  pas  dans  l'Eglise  et  qui  ont  refusé 
de  recevoir  l'Evangile  ici14. 

Accepter  l'Evangile  sauve  les  vivants  et  les  morts.  Le  Seigneur  a  révélé 
que  sa  miséricorde  va  jusqu'aux  limites  extrêmes  et  que  toute  âme  a  le 
droit  d'entendre  le  plan  de  l'Evangile,  que  ce  soit  dans  cette  vie  ou  dans  le 
monde  d'esprit.  Tous  ceux  qui  entendent  et  croient,  se  repentent  et  re= 
çoivent  l'Evangile  dans  sa  plénitude,  qu'ils  soient  vivants  ou  morts,  hé= 
ritent  du  salut  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu.  Ceux  qui  rejettent  l'Evan= 
gile,  mais  qui  mènent  une  vie  honorable,  hériteront  aussi  du  salut,  mais 
pas  dans  le  royaume  céleste.  Le  Seigneur  a  préparé  une  place  pour  eux 
dans  le  royaume  terrestre. 

Ceux  qui  mènent  une  vie  de  méchanceté  peuvent  également  être  héritiers 
du  salut,  c'est=à=dire  qu'eux  aussi  seront  rachetés  de  la  mort  et  finale= 
ment  de  l'enfer.  Mais  ils  devront  subir  en  enfer  les  tourments  des  damnés 
jusqu'à  ce  qu'ils  aient  payé  le  prix  de  leurs  péchés,  car  le  sang  du  Christ 
ne  les  purifiera  pas.  Cette  foule  immense  trouvera  sa  place  dans  le  royau= 
me  téleste  où  leur  gloire  diffère  en  grandeur  comme  les  étoiles  du  ciel 
diffèrent  les  unes  des  autres. 

Les  fils  de  perdition  sont  ceux  qui  ont  rejeté  la  lumière  et  la  vérité  après 
avoir  reçu  le  témoignage  de  Jésus,  et  ce  sont  les  seuls  qui  ne  sont  pas 
rachetés  de  la  domination  du  diable  et  de  ses  anges15. 

Des  millions  de  personnes  n'entendent  jamais  parler  de  l'Evangile  dans 
la  mortalité.  Connaissant  l'amour  que  le  Père  a  pour  ses  enfants,  nous 
pouvons  en  conclure  en  toute  justice  que  le  Père  a  arrangé  le  plan  de  sa= 
lut  de  telle  manière  que  tous  ses  enfants  aient  pleinement  l'occasion  d'at= 
teindre  le  salut.  Comment  cette  occasion  leur  est=elle  donnée?  Nous  sa= 
vons  que  des  millions  de  personnes  sont  mortes  sans  connaître  l'Evangile 
ou  le  nom  du  Christ  notre  Rédempteur.  Il  y  en  a  maintenant  des  millions 
qui  vivent  qui  n'en  ont  jamais  entendu  parler.  Malgré  tous  les  efforts  que 
nous  pouvons  faire  pour  prêcher  la  vérité,  des  millions  de  personnes 
mourront  sans  l'avoir  entendue,  et  encore  moins  en  l'ayant  reçue. 

Il  serait  insensé  de  notre  part  de  penser  que  le  Seigneur  condamnerait 
tous  ces  gens  à  la  damnation  éternelle  sans  qu'on  leur  ait  donné  une 


14  Conf.  Rep.,  avril  1942,  p.  26;  Abraham  2:8—11;  Gen.  12:1—3. 

15  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  pp.  145,  146;  D.  &  A.  19:3—20;  29:17;  76:30—112. 
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chance.  Ce  ne  serait  pas  juste.  Et  cependant  le  Seigneur  n'a=t=il  pas  dit 
que  nul  ne  peut  entrer  dans  son  royaume  s'il  ne  naît  de  nouveau  et  que 
seuls  peuvent  entrer  ceux  qui  acceptent  ses  lois  et  persévèrent  jusqu'à  la 
fin1"? 

Le  salut  et  la  loi  de  l'acceptation  de  l'Evangile.  Personne  n'a  été  négligé, 
personne  ne  sera  oublié.  Celui  qui  peut  compter  les  étoiles  du  ciel  et  qui 
les  connaît  toutes,  celui  qui  remarque  quand  un  moineau  tombe,  remar= 
quera  aussi  tous  ses  enfants.  Tous  ceux  qui  n'ont  pas  eu  la  bénédiction 
de  se  repentir  et  d'accepter  le  plan  de  salut  dans  cette  vie  auront  cette 
occasion  dans  le  monde  d'esprit. 

Ceux  qui  se  repentent  là=bas  et  croient  lorsque  le  message  leur  est  pro= 
clamé  sont  héritiers  du  salut  et  de  l'exaltation.  Les  ordonnances  qui  ap= 
partiennent  à  la  vie  mortelle  seront  accomplies  pour  eux  dans  les  temples. 
Tous  les  hommes  qui  entendent  l'Evangile  ont  pour  devoir  de  se  repentir. 
S'ils  rejettent  l'Evangile  quand  il  leur  est  annoncé  ici,  ils  seront  damnés. 
Le  Sauveur  l'a  dit.  S'ils  reçoivent  et  persévèrent  jusqu'à  la  fin,  ils  obrien= 
dront  les  bénédictions.  Chacun  a  son  libre  arbitre.  «Je  sais»,  disait  Al= 
ma,  «qu'il  accorde  aux  hommes,  selon  ce  qu'ils  désirent,  soit  ce  qui  con= 
duit  à  la  mort,  soit  ce  qui  conduit  à  la  vie»17. 


La  vraie  Eglise  offre  le  salut  à  tous 

Les  saints  ouvrent  les  portes  de  la  prison  aux  morts.  Nous  accomplissons 
dans  ces  temples  l'œuvre  pour  ceux  qui  sont  morts  sans  connaître  l'Evan= 
gile.  Nous  avons  la  bénédiction  d'agir  par  procuration  pour  les  morts 
pour  accomplir  les  ordonnances  qui  ont  trait  à  cette  vie=ci.  Ceux  qui  vont 
dans  le  monde  d'esprit,  qui  détiennent  la  prêtrise  de  Dieu,  enseignent  aux 
morts  l'Evangile  éternel  dans  ce  monde  d'esprit;  et  quand  les  morts 
seront  disposés  à  se  repentir  et  à  recevoir  ces  enseignements  et  que 
l'œuvre  sera  faite  par  procuration  ici  pour  eux,  ils  auront  la  bénédiction 
de  sortir  de  la  prison  pour  trouver  leur  place  dans  le  royaume  de  Dieu;  et 
ainsi  le  Seigneur,  dans  sa  justice  et  sa  miséricorde,  répond  aux  exigences 
que  l'Evangile  nous  impose18. 


16  Jean  3:3—5;  Marc  16:15,16;  2  Néphi  9:23,24;  3  Néphi  27:10,20;  D.  &  A.  84:74. 

17  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  20,  pp.  40,  41;  Aima  29:4. 

18  Church  News,  12  février  1938,  p.  7. 
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Une  seule  Eglise  enseigne  le  salut  pour  les  morts.  Les  principes  de  l'Evan= 
gile  étant  d'application  générale  et  étant  exigés  de  toutes  les  générations, 
cela  suscite  tout  naturellement  la  question:  qu'advient=il  de  ceux  qui  sont 
morts  sans  avoir  eu  l'occasion  d'entendre  et  d'accepter  l'Evangile?  La 
justice  et  la  miséricorde  de  Dieu  sont  reconnues  par  tous  ceux  qui  pro= 
fessent  avoir  foi  en  lui;  et  pourtant  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des 
Derniers  Jours  est  la  seule  Eglise  qui  offre  l'espérance  à  ceux  qui  sont 
morts  sans  avoir  l'occasion  d'accepter  l'Evangile  dans  cette  vie  mortelle. 
Aucune  autre  Eglise  n'enseigne  la  doctrine  du  salut  pour  les  morts,  en 
fonction  de  leur  obéissance  aux  principes  de  l'Evangile,  cette  obéissance 
pouvant  être  manifestée  dans  le  monde  d'esprit. 

Comment  pourrions=nous  à  juste  titre  affirmer  que  le  Seigneur  ne  fait  pas 
acception  de  personnes  et  accorde  équitablement  la  justice  et  la  miséri= 
corde  à  tous,  si  les  morts  qui  n'ont  pas  eu  l'occasion  d'embrasser  cette 
vérité  éternelle,  qui  n'ont  jamais  entendu  parler  de  Jésus=Christ,  se 
voyaient  interdire  le  bonheur  de  prendre  part  aux  bénédictions  du  salut 
à  des  conditions  égales  à  ceux  qui  ont  reçu  le  message  dans  la  mortalité, 
et  si  cette  situation  existait  simplement  parce  que  les  morts  auraient  eu 
la  malchance  de  vivre  à  une  époque  et  à  un  endroit  où  le  message  ne  pou= 
vait  les  atteindre? 

Fausses  ordonnances  catholiques  pour  les  morts.  L'obéissance  à  l'Evan= 
gile  étant  essentielle  et  exigée  de  tous  ceux  qui  entrent  dans  le  royaume, 
et  la  miséricorde  et  la  justice  du  Seigneur  étant  parfaites,  nous  devons 
conclure  en  toute  logique  que  le  Seigneur  a  pris  ses  dispositions  pour  que 
ce  message  du  salut  touche  tout  le  monde  quelle  que  soit  l'époque  à  la= 
quelle  on  ait  vécu.  Le  plan  de  salut  serait  imparfait  si  tel  n'était  pas  le 
cas. 

Il  est  étonnant  que  dans  toutes  les  Eglises  chrétiennes  autres  que  l'Eglise 
de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours,  on  n'enseigne  pas  la  doc= 
trine  du  salut  pour  ceux  qui  sont  morts  sans  avoir  eu  l'occasion  d'en= 
tendre  l'Evangile.  Prier  pour  les  morts  et  brûler  des  chandelles  sont  des 
pratiques  qui  ne  répondent  pas  aux  exigences  de  la  loi  de  l'Evangile.  Il  faut 
que  ceux  qui  sont  morts  obéissent,  au  même  titre  que  les  vivants,  aux 
principes  et  aux  ordonnances  de  l'Evangile,  et  l'œuvre  par  procuration  doit 
être  accomplie  par  les  vivants  pour  les  morts. 

Les  Eglises  apostates  n'offrent  aucun  salut  pour  les  morts.  Dans  cet  ordre 

*33 


d'idées,  je  voudrais  rappeler  l'histoire  racontée  par  Motley  dans  Rise  of 
the  Dutch  Republic  [Naissance  de  la  république  hollandaise].  Lorsque 
le  christianisme  fut  porté  aux  tribus  d'Europe,  Radbod,  chef  frison,  fut 
apparemment  converti  et  était  prêt  pour  le  baptême.  Juste  avant  que  la 
cérémonie  ne  commençât,  une  pensée  étrange  lui  traversa  l'esprit  et  il  de= 
manda:  «Où  sont  actuellement  mes  ancêtres  décédés?»  Wolfran,  l'évêque 
catholique,  répondit  maladroitement  et  dans  son  ignorance:  «En  enfer, 
avec  tous  les  autres  incroyants.»  «Très  bien,  dit  le  chef  païen,  alors  je 
préfère  m'asseoir  au  festin  de  Wotan  avec  mes  ancêtres  qu'au  ciel  avec 
votre  petite  bande  miteuse  de  chrétiens19.» 

Qu'est=ce  que  l'Eglise  de  ce  temps=là  avait  à  offrir  d'autre  pour  les  morts? 
Qu'ont  à  offrir  aujourd'hui  ceux  qui  professent  être  chrétiens?  Posez= 
vous  la  question,  et  prenez  conscience  de  sa  portée.  Lequel  des  deux  avait 
raison,  l'évêque  qui  n'avait  rien  de  mieux  à  donner  ou  le  chef  païen?  Qui 
considérerait  le  royaume  de  Dieu  comme  un  endroit  très  désirable  si  ceux 
qu'il  a  aimés  se  voyaient  éternellement  interdire  le  salut  parce  que  dans 
cette  vie  mortelle  ils  n'ont  jamais  entendu  parler  de  l'Evangile? 

Des  milliers  et  des  milliers  de  personnes  sont  mortes  sans  se  repentir  et 
sans  avoir  la  rémission  des  péchés  tout  simplement  parce  qu'elles  n'ont 
jamais  entendu  parler  du  plan  de  salut,  et  cependant  elles  étaient  à  tous 
égards  aussi  dignes  que  vous  et  moi.  La  justice  de  Dieu  ne  les  empêchera 
pas  d'entrer  dans  son  royaume  pour  la  simple  raison  qu'elles  n'ont  jamais 
entendu  le  message  de  l'Evangile;  mais  le  Seigneur  exige  d'elles  qu'elles 
se  conforment  aux  principes  et  obéissent  à  la  loi  au  même  titre  que  les 
vivants.  Ceci  est  à  la  fois  juste  et  raisonnable;  c'est  scripturaire  aussi20. 

Le  salut  pour  les  morts  prouve  la  divinité  de  l'Eglise.  Cette  merveilleuse 
connaissance  révélée  dans  notre  dispensation  a  été  comme  les  rayons  du 
soleil  pénétrant  dans  l'abîme  des  ténèbres.  Avant  que  cette  connaissance 
ne  fût  révélée,  on  enseignait  que  tous  ceux  qui  mouraient  sans  confesser 
le  Christ  et  sans  croire  en  son  nom  étaient  éternellement  et  irrévocable= 


19  J.  L.  Motley,  The  Rise  of  the  Dutch  Republik  [Naissance  de  la  république  holIan= 
daise],  vol.  1,  pp.  20,  21.  Bien  que  l'on  convertît  les  Frisons  au  catholicisme  à  la 
manière  de  Lucifer,  sans  libre  arbitre,  à  la  pointe  de  l'épée,  cela  n'empêcha  pas 
Radbod  de  conserver  son  intégrité  personnelle  jusqu'au  bout.  «Supplications  et 
menaces,  dit  Motley,  ne  servirent  à  rien.  Le  Frison  rejeta  formellement  un  rite 
qui  allait  le  séparer  éternellement  de  sa  parenté  décédée,  et  il  mourut  comme  il 
avait  vécu,  païen.»  Radbod  fut  vaincu  en  692  ap.  J.  C. 

20  Millennial  Star,  vol.  89,  pp.  770,  771. 
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ment  perdus.  Il  n'y  avait  pas  de  rayon  d'espoir  pour  eux  quelque  pru= 
dente  qu'eût  été  leur  vie. 

La  miséricorde  d'un  juste  Rédempteur,  bannissant  les  ténèbres  et  l'igno= 
rance  de  ce  monde  religieux  enténébré  d'incrédulité  s'est  mise  à  briller 
d'une  gloire  resplendissante.  Des  milliers  de  personnes  ont  pu  se  réjouir 
parmi  les  vivants  et  des  centaines  de  milliers  parmi  les  morts.  N'est=il  pas 
bien  étrange  que  cette  doctrine  du  salut  par  l'obéissance  aux  principes  et 
aux  ordonnances  de  l'Evangile  pour  les  morts  soit  enseignée  uniquement 
par  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours,  alors  que  c'est 
un  des  signes  fondamentaux  de  la  vraie  Eglise  de  Jésus=Christ?  Et  tous 
les  hommes  peuvent  être  parfaitement  assurés  —  car  c'est  une  vérité  di= 
vine  —  que  l'on  ne  trouve  pas  la  vraie  Eglise  là  où  cette  doctrine  n'est  pas 
enseignée  et  pratiquée21. 


«La  foi  seule»  par  opposition  au  salut  pour  les  morts 

Fausse  doctrine  de  «la  foi  seule».  Les  saints  des  derniers  jours  ont  été 
vivement  critiqués  par  beaucoup  de  gens  qui  se  disent  chrétiens  parce 
qu'ils  croient  qu'il  est  nécessaire  de  se  conformer  à  ces  premiers  princi= 
pes  de  l'Evangile.  On  nous  dit  que  ces  idées  nous  rendent  mesquins  et 
étroits,  car  nous  rejetons  et  damnons  tous  ceux  qui  n'acceptent  pas  le 
mormonisme  et  le  ministère  de  nos  anciens,  alors  qu'eux  d'autre  part  in= 
terprètent  d'une  manière  plus  large  les  Ecritures,  considérant  qu'il  n'est 
nécessaire  que  de  croire  au  Christ  —  de  le  confesser  de  sa  bouche  et  de 
croire  dans  son  cœur  que  le  Christ  est  ressuscité  des  morts. 

Ou,  comme  on  l'a  dit:  il  ne  me  reste  plus  rien  à  faire,  que  ce  soit  grand 
ou  petit;  rien:  Jésus  a  tout  payé,  toute  la  dette  dont  je  suis  redevable. 

Le  salut  vient  par  la  foi  plus  l'obéissance.  Néanmoins  il  n'y  a  qu'tm  seul 
plan  de  salut  et  une  seule  porte  pour  entrer  dans  la  bergerie.  «Celui  qui 
n'entre  pas  par  la  porte  dans  la  bergerie,  mais  qui  y  monte  par  ailleurs, 
est  un  voleur  et  un  brigand22.» 

Ce  n'est  pas  nous  qui  avons  rendu  la  porte  étroite  et  le  chemin  resserré, 
pour  qu'il  y  en  ait  peu  qui  les  trouvent!  Ce  n'est  pas  nous  non  plus  qui 


21  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  26,  p.  5. 

22  Jean  10:1. 
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avons  décrété:  «Ceux  qui  me  disent:  Seigneur,  Seigneur!  n'entreront  pas 
tous  dans  le  royaume  des  deux,  mais  celui=là  seul  qui  fait  la  volonté  de 
mon  Père  qui  est  dans  les  deux23.» 

Le  fait  qu'il  faut  se  conformer  à  certaines  lois  et  observer  certaines  or= 
donnances  n'est  pas  une  règle  inventée  par  les  saints  des  derniers  jours, 
mais  la  volonté  divine  de  l'Auteur  de  notre  salut,  qui  a  dit  qu'il  jugera 
tous  les  hommes  selon  leurs  œuvres  et  leurs  possibilités.  Nous  ne  faisons 
que  nous  conformer  aux  enseignements  du  Maître  que  nous  avons  reçus 
et  qui  sont  exigés  pour  le  salut. 

Si  la  foi  seule  suffisait,  alors  même  les  démons,  qui  craignent  et  qui 
tremblent,  seraient  sauvés.  Ils  reconnurent  le  Sauveur  et  déclarèrent  en 
plusieurs  occasions  qu'il  était  le  Fils  de  Dieu.  Mais  les  démons,  du  temps 
des  fils  de  Scéva,  déclarèrent  qu'ils  connaissaient  Jésus  et  Paul,  et  pour= 
tant  ils  étaient  loin  du  chemin  du  salut24. 

L'humanité  damnée  par  la  doctrine  de  «la  foi  seule».  Malgré  l'interpré= 
tation  apparemment  étroite  que  les  saints  des  derniers  jours  donnent  aux 
Ecritures  —  et  nous  proclamons  formellement  que  tous  les  hommes  doi= 
vent  obéir  à  ces  lois  s'ils  veulent  être  sauvés,  sauf  ceux  qui  meurent  sans 
loi25,  et  par  conséquent  ne  sont  pas  jugés  par  la  loi  —  nous  sommes  beau= 
coup  plus  larges  et  plus  libéraux  dans  nos  enseignements  que  ceux  qui 
croient  en  la  théorie  du  salut  par  la  foi  seule. 

Ils  sauvent  tous  ceux  qui  professent  croire  au  nom  du  Rédempteur,  mais 
rejettent  tous  les  autres,  les  condamnent  à  la  destruction  éternelle  sans 
le  moindre  rayon  d'espoir,  simplement  parce  qu'ils  n'ont  pas  confessé 
que  Jésus  était  le  Christ.  Cette  vue  condamne  tous  ceux  qui  ont  vécu  à 
un  moment  ou  à  un  endroit  où  la  connaissance  du  Rédempteur  du  monde 
ne  pouvait  les  atteindre.  Ils  rejettent  cette  vaste  majorité  de  la  famille  hu= 
maine,  des  hommes,  des  femmes  et  des  enfants,  à  la  damnation  éternelle, 
sans  que  ce  soit  leur  f autel 

Il  n'en  va  pas  de  même  chez  les  saints  des  derniers  jours.  S'il  est  vrai  que 
nous  enseignons  qu'un  homme  doit  se  conformer  à  ce  principe  de  l'Evan= 
gile  pour  recevoir  le  salut  et  l'exaltation  dans  le  royaume  des  cieux  —  ce 


23  Matt.  7:13—23. 

24  Marc  5:2—9;  Luc  4:33,34;  Actes  19:13—16. 

25  Moroni  8:22. 
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qui  est  prouvé  par  beaucoup  de  passages  d'Ecriture  —  néanmoins  nous 
présentons  l'espérance  que  tous  peuvent  être  sauvés,  à  l'exception  des 
fils  de  perdition,  une  catégorie  de  gens  qui  rejettent  volontairement  l'ex= 
piation  du  Sauveur,  car  le  Seigneur  a  l'intention  de  sauver  toute  l'œuvre 
de  ses  mains,  à  l'exception  de  ce  petit  nombre  de  gens  qui  ne  veulent  pas 
recevoir  le  salut.  Notre  doctrine  n'en  condamne  aucun  autre  à  la  perdi= 
rion,  mais  leur  offre  l'espérance  que  tous  seront  finalement  sauvés  dans 
l'un  ou  l'autre  degré  de  gloire26. 

La  doctrine  de  «la  foi  seule»  nie  la  justice  de  Dieu.  Pendant  des  centaines 
d'années  a  régné  dans  une  vaste  fraction  du  monde  dit  chrétien  l'idée  que 
tout  ce  qui  est  nécessaire  pour  assurer  le  salut  à  chaque  âme,  c'est  que 
chacun  croie  en  Jésus=Christ .  .  . 

La  faiblesse  de  cette  doctrine  de  «la  foi  seule»  ressort  bien  dans  le  fait 
qu'elle  exclut  et  nie  le  salut  pour  tous  ceux  qui  ont  eu  la  malchance  de 
mourir  sans  avoir  le  bonheur  d'entendre  le  nom  du  Christ  ou  de  croire 
en  son  nom. 

Dans  les  révélations  que  le  Seigneur  a  données  aux  saints  des  derniers 
jours  par  l'intermédiaire  de  leur  prophète  Joseph  Smith,  nous  apprenons 
que  tous  les  hommes  auront  la  chance  d'entendre  le  nom  du  Christ  —  et 
pas  seulement  cela,  mais  aussi  de  recevoir  ou  de  rejeter  sa  vérité  évangé= 
lique,  le  plan  du  salut.  Cette  promesse  signifie  nécessairement  que  les 
morts  aussi  bien  que  les  vivants  s'entendront  prêcher  l'Evangile  .  .  . 

Cette  vue  plus  large,  si  elle  exige  de  tous  ceux  qui  reçoivent  une  place 
dans  le  royaume  de  Dieu  qu'ils  se  repentent  et  obéissent  aux  lois  et  aux 
ordonnances  de  l'Evangile,  est  néanmoins  juste  et  en  accord  parfait  avec 
la  miséricorde  de  notre  Père  éternel.  Elle  donne  à  chacun  la  possibilité 
d'échapper,  qu'il  soit  vivant  ou  mort,  au  pouvoir  du  péché  et  aux  chaînes 
de  l'enfer,  et  elle  ne  condamne  pas  à  un  tourment  éternel  ceux  qui  ont  eu 
la  malchance  de  ne  pas  entendre  l'Evangile  dans  cette  vie  mortelle  et  par 
conséquent  n'ont  pas  eu  l'occasion  de  se  repentir27. 


26  Salvation  Universal,  pp.  y,  8. 

27  Church  News,  13  février  1932,  p.  4. 
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La  loi  du  salut  par  procuration 

Les  ordonnances  par  procuration  font  partie  de  l'Evangile.  Puisqu'il  est 
nécessaire  que  tous  ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  de  Dieu  se  confor= 
ment  aux  ordonnances  de  l'Evangile,  il  doit  être  nécessaire  que  les  morts 
se  conforment  à  ce  plan.  Si  un  homme  ne  peut  entrer  dans  le  royaume 
de  Dieu  sans  baptême,  alors  les  morts  doivent  être  baptisés.  Mais  com= 
ment  peuvent=ils  être  baptisés  dans  l'eau  pour  la  rémission  de  leurs  pé=» 
chés? 

Il  est  facile  de  comprendre  comment  ils  pourraient  personnellement  croi= 
re  au  Christ  et  même  obtenir  l'esprit  de  repentance;  mais  l'eau  est  un 
élément  de  notre  monde,  et  comment  un  esprit  pourrait=il  y  être  baptisé 
ou  recevoir  l'imposition  des  mains  pour  le  don  du  5aint=Esprit?  La  seule 
manière  de  le  faire,  c'est  par  procuration:  quelqu'un  qui  est  vivant  agis= 
sant  à  la  place  du  mort. 

Le  salut  basé  sur  l'œuvre  par  procuration.  Mais,  dira=t=on,  cela  ne  se  peut 
pas;  il  est  impossible  que  quelqu'un  prenne  la  place  de  quelqu'un  d'autre. 
Nous  répondons  à  ceci:  Le  système  tout  entier  du  christianisme  est  basé 
sur  l'œuvre  par  procuration,  une  personne  sans  tache  et  sans  péché  pre= 
nant  la  place  de  tous  pour  être  le  Rédempteur.  Vous  répondez:  «D'accord 
dans  le  cas  de  Jésus=Christ,  car  il  est  Dieu,  mais  nous  ne  sommes  pas 
d'accord  dans  le  cas  d'un  homme  agissant  pour  un  homme.» 

Et  les  commandements  que  le  Seigneur  a  donnés  à  Moïse  dans  le  cas  des 
sacrifices  expiatoires  et  du  bouc  émissaire  pour  Israël?  Aaron  mettait  les 
mains  sur  la  tête  du  bouc  et  confessait  sur  cette  tête  toute  l'iniquité  des 
enfants  d'Israël,  toutes  leurs  transgressions  et  tous  leurs  péchés,  les  met= 
tant  sur  la  tête  du  bouc,  et  le  chassait  ensuite  «dans  le  désert,  à  l'aide  d'un 
homme  qui  aura  cette  charge».  Et  le  bouc  portait  sur  lui  toutes  leurs  ini= 
quités  dans  le  désert  «dans  une  terre  désolée».  Si  cela  pouvait  se  faire 
alors,  le  Seigneur  n'a=t=il  pas  le  pouvoir  de  permettre  aujourd'hui  à  un 
homme  d'agir  par  procuration  pour  l'homme  qui  est  mort  et  incapable 
de  travailler  personnellement  pour  lui=même28? 

Un  homme  ne  peut  pas  prendre  la  place  d'un  autre  ni  répondre  pour  les 
péchés  d'un  autre,  mais  chacun  doit  se  représenter  lui=même:  c'est  vrai 


28  Millennial  Star,  vol.  89:773,774. 
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dans  la  mesure  où  c'est  possible.  Mais  il  s'est  produit  des  situations  où 
l'homme  coupable  d'avoir  transgressé  la  loi  ne  pouvait  pas  se  racheter 
lui=même.  Et  si  le  péché  est  puni,  c'est  pour  qu'il  y  ait  une  propitiation, 
et  dans  de  tels  cas  rien  dans  les  Ecritures  n'interdit  que  quelqu'un  agisse 
par  procuration  pour  un  autre  lorsque  les  circonstances  mettent  ce  dernier 
dans  l'impossibilité  de  se  conformer  à  la  loi29. 

Les  morts  sont  représentés  au  temple.  Lorsque  nous  allons  au  temple  faire 
l'œuvre  pour  les  morts,  nous  y  allons  en  représentant  les  morts,  agissant 
par  procuration  pour  les  morts.  Nous  ne  traitons  pas  ces  personnes  décé= 
dées  comme  si  elles  étaient  décédées.  Que  faisons=nous?  Nous  les  trai= 
tons  comme  des  êtres  vivants  dans  la  chair  et  nous  les  représentons.  Que 
faisons=nous?  Nous  leur  donnons  en  personne,  par  procuration,  ce  qu'el= 
les  doivent  recevoir  et  ce  qu'elles  auraient  pu  recevoir  ici  et  auraient  reçu 
si  l'occasion  leur  en  avait  été  fournie. 

Nous  ne  faisons  donc  que  présenter  aux  morts  les  ordonnances  et  les 
bénédictions  qui  reviennent  à  ceux  qui  vivent  en  ce  moment.  En  ce  qui 
concerne  la  foi,  ils  l'exercent  là  où  ils  sont.  Pour  ce  qui  est  de  la  repen= 
tance,  ils  se  repentent  là  où  ils  sont.  Nous  sommes  baptisés  pour  eux  par= 
ce  qu'ils  ne  peuvent  pas  être  baptisés  là=bas.  Nous  sommes  confirmés  et 
ordonnés  pour  eux.  Pourquoi?  Parce  qu'ils  ne  peuvent  pas  recevoir  ces 
ordonnances  là=bas.  Pourquoi?  Parce  que  ces  ordonnances  se  rapportent 
à  la  vie  mortelle  et  tout  ce  que  nous  faisons  pour  les  morts  c'est  leur  don= 
ner  ce  qui  a  trait  à  cette  existence  mortelle  dans  laquelle  nous  nous  trou* 
vons30. 


Importance  du  salut  pour  les  morts 

But  des  ordonnances  pour  les  morts.  L'œuvre  du  temple  vise  à  donner  à 
tous  les  hommes  et  à  toutes  les  femmes  les  bénédictions  des  ordonnances 
supérieures  de  l'Evangile  qui  sont  essentielles  au  salut  dans  le  royaume 
de  Dieu.  On  n'accomplit  aucune  ordonnance  au  temple  qui  n'ait  trait  à 
cette  vie  mortelle. 

Quand  nous  allons  au  temple  et  que  nous  agissons  pour  quelqu'un 
d'autre,  nous  traitons  cette  personne  comme  si  nous  étions  à  sa  place,  vi= 


29  Salvation  Universal,  pp.  g,  10;  Lév.  4;  5;  16:20—22. 

30  Churdi  News,  5  janvier  1935,  p.  7. 
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vant  ici,  faisant  pour  elle  ce  qu'elle  devrait  faire  si  elle  était  dans  la  vie 
mortelle.  Noms  réalisons  ainsi  son  salut,  et  nous  apprenons  par  ces  clefs 
la  connaissance  de  Dieu  qui  se  manifeste  à  travers  ces  ordonnances,  ces 
bénédictions,  ces  signes,  tout  ce  qui  nous  est  donné  dans  le  temple  du 
Seigneur31. 

Noblesse  de  la  doctrine  du  salut  pour  les  morts.  Cette  doctrine,  qui  con= 
siste  à  donner  une  chance  égale  aux  morts  d'entendre  et  de  recevoir  la 
vérité  dans  les  choses  où  cette  bénédiction  leur  a  été  refusée  de  leur  vi= 
vant,  est  une  des  doctrines  les  plus  nobles,  les  plus  raisonnables  et  les 
plus  consolantes  pour  l'âme  qui  aient  jamais  été  révélées  à  l'homme.  Je 
souhaiterais  que  tous  les  hommes  la  méditent  et  puis,  obtenant  l'Esprit, 
cherchent  à  être  une  bénédiction  pour  leurs  morts  en  faisant  en  sorte  que 
les  ordonnances  de  l'Evangile  soient  accomplies  pour  eux  dans  les  tem= 
pies  du  Seigneur.  Nous  pouvons  ainsi  contribuer  à  sauver  ceux  qui  nous 
ont  précédés  et  dans  nos  limites,  devenir  des  sauveurs  pour  beaucoup  de 
gens.  Comme  elle  sera  grande  la  satisfaction  de  l'homme  et  de  la  femme 
qui  ont  accompli  ces  ordonnances  pour  leurs  morts,  lorsqu'ils  se  trou= 
veront  en  leur  présence,  verront  leur  joie  et  les  entendront  exprimer  leur 
reconnaissance32. 

Caractère  désintéressé  du  salut  pour  les  morts.  Il  n'est  pas  d'œuvre  liée 
à  l'Evangile  qui  soit  d'une  nature  plus  désintéressée  que  l'œuvre  dans  la 
Maison  du  Seigneur  pour  nos  morts.  Ceux  qui  travaillent  poux  les  morts 
ne  s'attendent  à  recevoir  aucune  rémunération  ou  récompense  terrestre. 
C'est  avant  tout  une  œuvre  d'amour  qui  naît  dans  le  cœur  de  l'homme 
grâce  au  travail  fidèle  et  constant  dans  ces  ordonnances  salvatrices.  Il 
n'y  a  pas  de  récompense  financière,  mais  il  y  aura  une  gTande  joie  dans 
les  cieux  avec  les  âmes  que  nous  aurons  aidées  à  atteindre  leur  salut. 

C'est  une  œuvre  qui  épanouit  l'âme  de  l'homme,  élargit  ses  horizons  en 
ce  qui  concerne  le  bien=être  de  ses  semblables  et  implante  dans  son  cœur 
l'amour  de  tous  les  enfants  de  notre  Père  céleste.  //  n'est  pas  d'œuvre 
égale  à  celle  du  temple  pour  les  morts  pour  enseigner  à  l'homme  à  aimer 
son  prochain  comme  lui=même.  Jésus  a  tant  aimé  le  monde  qu'il  était  dis= 
posé  à  se  donner  en  sacrifice  pour  le  péché  pour  que  le  monde  fût  sauvé. 
Nous  aussi  nous  avons,  en  petit,  le  bonheur  de  montrer  notre  grand 


31  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  30,  p.  3;  D.  &  A.  84  :io,2o;  124 :28— 41. 

32  Millennial  Star,  vol.  89,  pp.  782,  783;  Abdias  21. 
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amour  pour  lui  et  pour  notre  prochain  en  aidant  ce  dernier  à  obtenir  les 
bénédictions  de  l'Evangile  que,  pour  le  moment,  il  ne  peut  recevoir  sans 
notre  aide33. 

Le  sang  de  nos  morts  repose  sur  nous.  Dans  un  éditorial  du  Times  and 
Seasons,  dont  il  est  l'auteur,  le  prophète  parle  des  paroles  que  le  Sau= 
veur  adressa  aux  Juifs  quand  il  leur  dit  que  retomberait  sur  eux  le  sang 
des  justes  répandu  sur  la  terre  depuis  le  sang  d'Abel  le  juste,  jusqu'au 
sang  de  Zacharie,  fils  de  Barachie,  qui  fut  mis  à  mort  entre  le  temple  et 
l'autel34. 

Le  prophète  dit  ensuite,  en  des  termes  très  forts,  que  la  raison  pour 
laquelle  ce  sang  allait  retomber  sur  cette  génération  c'était  que  «parce 
qu'ils  possédaient  de  plus  grands  avantages  que  n'importe  quelle  autre 
génération,  non  seulement  pour  eux=mèmes,  mais  également  pour  leurs 
morts,  leur  péché  était  plus  grand,  car  ils  avaient  non  seulement  négligé 
leur  propre  salut  mais  aussi  celui  de  leurs  ancêtres;  c'est  pourquoi  leur 
sang  retombait  sur  eux»35. 

Or,  si  ces  Juifs  devaient  répondre  du  sang  de  leurs  ancêtres  parce  qu'ils 
négligeaient  le  salut  de  leurs  morts,  alors  ne  pouvons=nous  demander: 
N'aurons=nous  pas  à  répondre  du  sang  de  nos  morts  si  nous  négligeons 
ces  ordonnances  en  leur  faveur?  Peu  importe  que  nous  ayons  été  bapti= 
ses,  qu'on  nous  ait  fait  l'imposition  des  mains  pour  la  réception  du  Saint= 
Esprit,  si  nous  négligeons  volontairement  le  salut  de  nos  morts,  nous 
serons,  nous  aussi,  rejetés  par  le  Seigneur  parce  que  nous  aurons  rejeté 
nos  morts;  et  aussi  sûrement  leur  sang  retombera  sur  nous36. 


Nos  responsabilités  les  plus  importantes 

Notre  propre  salut  vient  d'abord.  Nous,  c'est=à=dire  tous  les  hommes 
qui  détiennent  la  prêtrise,  avons  ces  deux  grandes  responsabilités,  pre= 
mièrement  la  recherche  de  notre  propre  salut  et  deuxièmement  notre  de= 
voir  vis=à=vis  de  nos  semblables.  J'estime  donc  que  mon  premier  devoir, 
en  ce  qui  me  concerne  personnellement,  est  de  rechercher  mon  propre  sa= 


33  Era,  vol.  20,  p.  362. 

34  Matt.  23:35,36. 

35  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  Prophète  Joseph  Smith,  p.  310. 

36  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  pp.  45  ,46. 
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lut.  C'est  votre  premier  devoir  personnel  et  il  en  est  de  même  de  tout 
membre  de  notre  Eglise'17. 

Notre  devoir  vis=à=vis  de  nos  semblables  dans  le  monde  est  une  respon= 
sabilité  qui  repose  particulièrement  sur  les  épaules  des  hommes  qui  dé= 
tiennent  la  prêtrise.  Notre  devoir  est  de  prêcher  l'Evangile,  d'instruire  les 
nations  de  la  terre,  d'aller  amener  des  gens  dans  l'Eglise.  Ce  devoir  in= 
combe  à  l'Eglise.  Le  Seigneur  a  voulu  que  certains  hommes  soient  appe= 
lés  à  certains  offices  dans  l'Eglise  en  ayant  sur  les  épaules  ce  devoir  par= 
ticulier.  Les  Douze,  les  soixante=dix,  sont  les  missionnaires  de  l'Eglise, 
mais  tout  homme  de  l'Eglise  a  cette  responsabilité  en  tant  que  détenteur 
de  la  prêtrise. 

La  prêtrise  responsable  de  l'œuvre  du  temple.  Bien  entendu  le  Seigneur 
dit  que  notre  plus  grande  responsabilité  personnelle  est  de  rechercher  nos 
morts;  mais  en  tant  que  détenteurs  de  la  prêtrise,  notre  responsabilité 
est  —  en  ce  qui  concerne  l'œuvre  du  temple  —  d'enseigner,  d'instruire,  de 
persuader,  de  convaincre  les  hommes  et  les  femmes  qui  ne  sont  pas  en= 
clins  à  profiter  des  occasions  qui  leur  sont  fournies  et  de  recevoir  ces  bé= 
nédictions  pour  eux=mêmes,  d'aller  au  temple  où  ils  peuvent  accomplir 
cette  œuvre.  C'est  notre  responsabilité  en  tant  que  détenteurs  de  la 
prêtrise. 

Peu  importe  que  nous  soyons  grands=prêtres,  soixante=dix  ou  anciens. 
Nous  essayons  de  confier  ce  fardeau  spécialement  aux  grands=prêtres  de 
l'Eglise.  Les  soixante=dix  prêchent  l'Evangile  —  c'est  là  leur  devoir  — 
les  anciens  sont  des  ministres  résidents.  Les  grartds=prêtres  sont  eux  aussi 
des  ministres  résidents  et  nous  essayons  aussi  de  les  former  pour  qu'ils 
assument  cette  responsabilité  d'instruire  leurs  semblables  dans  tout  ce 
qui  a  trait  à  l'exaltation  et  de  contribuer  à  les  préparer  à  aller  au  temple 
pour  accomplir  ces  travaux  en  faveur  de  leurs  morts.  C'est  notre  respon= 
sabilité  et  elle  est  grande38. 

Responsabilités  de  l'Eglise  et  de  l'individu.  Le  Seigneur  a  donné  à  l'Eglise 
la  responsabilité  de  prêcher  l'Evangile  aux  nations  de  la  terre.  C'est  la 
plus  grande  responsabilité  de  l'Eglise39.  L'Evangile  doit  être  enseigné  aux 
hommes  et  ils  doivent  être  appelés  à  la  repentance  et  être  avertis.  S'ils 
refusent  de  faire  attention  à  l'avertissement,  ils  resteront  sans  excuse. 


37  Matt.  16:26;  Marc  8:36,37;  Luc  9:25. 

38  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  30,  pp.  3,  4. 

39  Smith,  ouvrage  cité,  p.  113. 
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Le  Seigneur  a  aussi  confié  une  responsabilité  à  chaque  membre  de  l'Egli= 
se.  Notre  devoir,  à  titre  privé,  est  de  rechercher  nos  morts  immédiats  — 
ceux  de  notre  propre  lignage.  C'est  la  plus  grande  responsabilité  person= 
nelle  que  nous  ayons  et  nous  devons  nous  en  acquitter  en  faveur  de  nos 
pères  qui  nous  ont  précédés40. 

Notre  plus  grande  responsabilité  personnelle.  Le  prophète  Joseph  Smith 
a  dit:  «La  plus  grande  responsabilité  dont  Dieu  nous  a  chargés  dans  ce 
monde,  c'est  de  rechercher  nos  morts41.»  La  raison  en  est  que  tous  les 
morts  doivent  être  rachetés  de  leurs  péchés  par  l'obéissance  à  l'Evangile 
tout  comme  les  vivants  doivent  l'être.  Il  est  exigé  de  nous  que  nous  ac= 
complissions  ce  travail  en  leur  faveur. 

De  plus,  nous  ne  pouvons  être  rendus  parfaits  sans  nos  morts  fidèles  qui 
sont  aussi  héritiers  de  l'exaltation  céleste.  Il  doit  y  avoir  une  fusion  ou 
union  des  générations  à  partir  d'Adam.  Les  parents  doivent  être  scellés 
les  uns  aux  autres  et  les  enfants  aux  parents  pour  recevoir  les  bénédic= 
rions  du  royaume  céleste.  C'est  pourquoi  notre  salut  et  notre  progression 
dépendent  du  salut  de  nos  morts  dignes  avec  lesquels  nous  devons  être 
unis  en  des  liens  familiaux.  Ceci  ne  peut  se  faire  que  dans  nos  temples. 

Le  prophète  a  dit  en  outre  que  la  doctrine  du  salut  pour  les  morts  est  «le 
plus  glorieux  de  tous  les  sujets  qui  appartiennent  à  l'Evangile  éternel»42. 
Les  raisons  en  sont  la  grande  ampleur  de  l'œuvre  et  le  fait  que  nous  avons 
la  bénédiction  d'officier  pour  les  morts  et  de  contribuer  à  leur  donner  les 
bénédictions  dont  nous  jouissons  aussi  grâce  à  notre  obéissance  à  l'Evan= 
gile43. 


Les  saints  doivent  chercher  à  sauver  leurs  morts 

La  grande  œuvre  de  notre  dispensation.  Si  beaucoup  d'hommes  et  de 
femmes  honorables  de  par  le  monde  accomplissent  un  grand  travail  de 
recherche  et  de  compilation  de  données  généalogiques,  leurs  travaux  ne 
sont  qu'un  moyen  en  vue  d'une  fin.  Après  tout  la  plus  grande  œuvre  in= 
combe  aux  membres  de  l'Eglise  qui  ont  la  prêtrise,  le  pouvoir  et  la  béné= 


40  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  20,  pp.  42,  43. 

41  Smith,  ouvrage  cité,  p.  356. 

42  D.  &  A.  128:17. 

43  Era,  vol.  20,  p.  361;  D.  &  A.  128:18. 
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diction  d'aller  dans  les  temples,  prenant  les  noms  de  ces  registres  compi  = 
lés  et  de  toutes  les  autres  sources  authentiques  et  accomplissant  les  or= 
donnances  en  faveur  de  leurs  morts. 

Nous  vivons  dans  la  plus  grande  dispensation  de  l'histoire  du  monde, 
celle  de  la  plénitude  des  temps,  où  tout  doit  être  rassemblé  et  rendu  à 
son  ordre  propre,  inaugurant  le  règne  millénaire  du  Rédempteur  et  des 
justes.  Nous,  les  saints  des  derniers  jours,  sommes=nous  pleinement 
conscients  de  l'importance  de  l'immense  responsabilité  qui  nous  est  con= 
fiée  dans  le  cadre  du  salut  du  monde? 

Progrès  de  l'Eglise  dans  de  nombreux  domaines.  Nous  faisons  beaucoup 
pour  essayer  de  convertir  et  de  sauver  une  génération  méchante  et  per= 
verse;  nous  envoyons  des  centaines  de  missionnaires  dans  tous  les  coins 
de  la  terre  et  nous  dépensons  chaque  année  des  centaines  de  milliers  de 
dollars  dans  cette  œuvre  très  nécessaire.  Nous  dépensons  des  centaines 
de  milliers  de  dollars  à  construire  des  chapelles,  des  écoles  de  l'Eglise  et 
d'autres  bâtiments  et  à  éduquer  les  jeunes  d'Israël,  à  développer  et  à 
améliorer  nos  terres,  à  construire  des  villes  et  à  augmenter  nos  commu= 
nautés,  à  publier  des  périodiques  et  des  magazines  et  à  chercher  diligem= 
ment  à  améliorer  notre  propre  peuple  et  à  diffuser  une  connaissance  qui 
convertira  le  monde  à  l'Evangile. 

Mais  que  faisons=nous  pour  le  salut  de  nos  morts?  Il  y  en  a,  il  est  vrai, 
beaucoup  qui  saisissent  cette  œuvre  importante  et  s'acquittent  fidèle= 
ment  de  leurs  devoirs  dans  les  temples  du  Seigneur,  mais  il  n'en  est  pas 
de  même  pour  d'autres.  Les  temples  sont  bondés  de  travailleurs  avides 
et  fervents.  (Nous  avons  maintenant  deux  nouveaux  temples  tout  près 
de  Sait  Lake  City:  les  temples  d'Ogden  et  de  Provo.)  C'est  là  un  bon 
signe  qui  montre  la  bonne  volonté  et  l'activité  des  saints. 

Personne  n'est  exempté  de  l'œuvre  pour  les  morts.  Mais  cette  situation 
n'exempte  pas  de  leur  responsabilité  les  membres  inactifs  qui  remettent 
à  plus  tard,  qui  ne  font  rien  pour  leurs  morts.  Ces  personnes  ne  peuvent 
pas  s'attendre  à  recevoir  le  mérite  de  ce  que  les  autres  font.  La  responsa= 
bilité  repose  d'un  poids  égal  sur  tous  selon  notre  capacité  et  nos  possibi= 
lités  personnelles. 

Quelles  que  soient  les  autres  choses  que  l'on  ait  été  appelé  à  faire,  ou  le 
poste  que  l'on  occupe,  ou  la  fidélité  avec  laquelle  on  a  travaillé  à  d'autres 
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égards  dans  l'Eglise,  personne  n'est  exempté  de  cette  grande  obligation. 
Elle  est  requise  de  l'apôtre  aussi  bien  que  du  plus  humble  ancien.  La 
place,  la  distinction,  les  longs  services  dans  l'Eglise,  dans  le  champ  de  la 
mission,  dans  les  pieux  de  Sion  ou  quoi  que  ce  soit  d'autre,  tout  cela  ne 
donne  pas  le  droit  de  négliger  le  salut  de  ses  morts. 

Certains  pourront  penser  que  s'ils  paient  leur  dîme,  assistent  à  leurs 
réunions  régulières  et  vaquent  à  d'autres  devoirs,  donnent  de  leurs  biens 
aux  pauvres,  et  passent  peut=être  une  ou  deux  années  ou  davantage  à 
prêcher  dans  le  monde,  ils  sont  exemptés  de  tout  autre  devoir.  Mais  le 
devoir  le  plus  grand  et  le  plus  important  de  tous,  c'est  de  travailler  pour 
les  morts. 

L'œuvre  pour  les  morts  est  obligatoire  pour  nous.  Nous  pouvons  et  nous 
devons  faire  toutes  ces  autres  choses  pour  lesquelles  nous  recevrons  une 
récompense,  mais  si  nous  négligeons  la  bénédiction  et  le  commandement 
le  plus  important,  quelles  que  soient  les  autres  bonnes  œuvres,  nous 
tomberons  sous  une  sévère  condamnation. 

Et  pourquoi  une  telle  condamnation?  Parce  que  «la  plus  grande  respon= 
sabilité  dont  Dieu  nous  a  chargés  dans  ce  monde,  c'est  de  rechercher  nos 
morts»,  parce  que  nous  ne  pouvons  pas  être  sauvés  sans  eux.  «Il  est 
nécessaire  que  ceux  qui  nous  précèdent  et  ceux  qui  nous  suivent  aient  le 
salut  en  commun  avec  nous;  et  c'est  ainsi  que  Dieu  a  imposé  cette  obliga= 
tion  à  l'homme»,  dit  le  prophète  Joseph  Smith44.  Ceci  nous  permet  de 
voir  que  s'il  est  nécessaire  de  prêcher  l'Evangile  aux  nations  de  la  terre  et 
de  faire  toutes  les  autres  bonnes  œuvres  dans  l'Eglise,  néanmoins  le  plus 
grand  commandement  qui  nous  est  donné,  qui  est  rendu  obligatoire,  c'est 
l'œuvre  au  temple  en  notre  faveur  et  en  faveur  de  nos  morts45. 

Les  êtres  ressuscites  fourniront  des  données  généalogiques.  Le  Seigneur 
attend  de  nous  tous  que  nous  fassions  ce  que  nous  pouvons  pour  nous= 
mêmes  et  pour  nos  morts.  Il  veut  que  nous  recherchions  nos  ancêtres 
parce  qu'il  ne  fait  pas  pour  nous  ce  que  nous  pouvons  faire  par  nous= 
mêmes.  Et  lorsque  nous  aurons  fait  tout  ce  que  nous  pouvions,  des 
moyens  nous  seront  fournis  ou  la  voie  sera  ouverte  pour  que  soient 
fournies  les  informations  que  nous  ne  sommes  pas  à  même  de  découvrir. 


44  Smith,  ouvrage  cité,  p.  502. 

45  Salvation  Universal,  pp.  24,  26. 
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Le  moment  viendra  où  les  morts,  ou  du  moins  ceux  qui  sont  revenus 
par  la  résurrection  à  la  vie,  travailleront  en  collaboration  avec  ceux  qui 
sont  encore  dans  la  mortalité  et  fourniront  les  renseignements.  Et  alors 
il  n'y  aura  pas  d'erreur  et  nous  aurons  la  bénédiction  d'aller  au  temple 
du  Seigneur  et  d'accomplir  l'œuvre  jusqu'à  ce  que  toutes  les  âmes  à  qui 
cette  œuvre  est  destinée  soient  découvertes,  et  pas  une  seule  âme  ne  sera 
négligée46. 

Accomplir  l'œuvre  pour  tous  les  ancêtres.  Nous  ne  devons  pas  nous  re= 
lâcher  dans  nos  efforts.  Le  Seigneur  nous  tiendra  pour  responsables  de 
nos  propres  actes  vis=à=vis  de  nous=mêmes.  Nous  devons  travailler  dili= 
gemment  pour  nos  morts,  afin  que  personne  ne  soit  négligé.  Nous  avons 
la  bénédiction  et  le  devoir  d'accomplir  au  temple  l'œuvre  pour  tous  nos 
ancêtres  dont  nous  pouvons  obtenir  les  noms  à  moins  que,  selon  les 
règles,  cette  œuvre  ne  doive  pas  être  faite  au  temple  pour  eux  pour  des 
raisons  suffisantes,  et  alors  nous  laissons  l'affaire  entre  les  mains  du 
Seigneur.  Si  certains  d'entre  eux  pour  qui  nous  faisons  le  travail  sont 
indignes,  le  Seigneur  les  éliminera.  Ce  n'est  pas  à  nous  à  le  faire.  Notre 
œuvre  est  d'aller  au  temple  et  de  faire  le  travail47. 

Jeunes  et  vieux  doivent  faire  l'œuvre  du  temple.  Il  n'est  pas  nécessaire 
qu'un  homme  soit  vieux,  pas  plus  qu'une  femme,  pour  comprendre 
l'œuvre  du  temple.  Nous  ne  devons  pas  être  avancés  en  âge  pour  obtenir 
l'esprit  du  salut  pour  les  morts.  Ce  sont,  il  est  vrai,  en  grande  partie  les 
gens  âgés  qui  vont  au  temple  et  y  consacrent  leur  temps.  Il  y  a  une  raison 
à  cela:  c'est  que  les  gens  plus  jeunes  sont  occupés  et  leur  temps  est  re= 
quis  pour  d'autres  activités  tandis  que  les  personnes  âgées  ont  plus  ou 
moins  mis  de  côté  les  soucis  du  monde  et  ont  plus  de  temps  pour  aller 
au  temple  et  consacrer  leur  temps  au  salut  des  morts.  Et  par  conséquent, 
nécessairement  et  logiquement,  nous  trouvons  plus  de  gens  âgés  au 
temple  que  de  jeunes. 

Mais  les  jeunes  ne  doivent  pas  s'imaginer  que  c'est  uniquement  le  travail 
d'une  personne  âgée.  C'est  pour  tous  les  saints  des  derniers  jours,  et  les 
jeunes  peuvent  s'occuper  de  ces  questions  et  recevoir  l'esprit  de  ce  tra= 
vail  tout  autant  que  ceux  qui  sont  d'un  âge  avancé48. 


46  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  13,  p.  58. 

47  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  14,  pp.  17— îi 

48  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  13,  p.  67. 
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Assistance  minimum  au  temple  suggérée.  Si  nous  passions  un  jour  par 
mois  au  temple  pour  sauver  nos  morts,  rien  que  douze  jours  sur  les  365 
de  l'année,  frères  et  sœurs,  ferions=nous  plus  que  notre  part?  Pourrions= 
nous  même  avoir  le  sentiment  que  nous  faisons  tout  notre  devoir,  alors 
que  la  responsabilité  qui  nous  est  donnée  est  si  grande;  et:  «Les  saints 
n'ont  pas  trop  de  temps  pour  sauver  et  racheter  leurs  morts,  et  rassembler 
leurs  parents  vivants,  afin  que  ceux=ci  puissent  être  sauvés  également, 
avant  que  la  terre  soit  frappée  d'un  fléau,  et  que  la  destruction  décrétée 
tombe  sur  le  monde?49» 

Supposons  encore  que  chacun  d'entre  nous  remplisse  quelques  formules 
d'inscription  et  les  envoie  chaque  mois  à  la  Société  Généalogique,  est=ce 
plus  que  ce  que  nous  devrions  faire?  Est=ce  plus  que  ce  que  nous  som= 
mes  capables  de  faire?  C'est  certainement  beaucoup  plus  que  nous  ne 
faisons;  et  d'autre  part  il  y  a  beaucoup  de  personnes  qui  font  des  ordon= 
nances  pour  plus  de  vingt  personnes  par  mois. 

Si  un  petit  nombre  peuvent  le  faire,  pourquoi  pas  davantage?  Le  fait  est 
que  cette  question  n'en  a  pas  intéressé  beaucoup  parmi  nous;  nous  avons 
été  si  occupés  à  faire  d'autres  choses,  surtout  à  accumuler  les  biens  de 
ce  monde  que  nous  ne  pourrons  emmener,,  que  nous  n'avons  ni  le  temps 
ni  l'envie  d'accomplir  l'œuvre  pour  nos  morts.  Si  les  membres  de  l'Eglise 
consacraient  la  centième  partie  de  l'énergie  qu'ils  dépensent  pour  d'au= 
très  choses  à  faire  l'œuvre  du  temple  à  laquelle  elle  devrait  être  consacrée, 
nous  pourrions  accomplir  bien  plus  de  travail  que  nous  n'en  faisons 
maintenant  pour  le  salut  des  morts. 

Aider  les  autres  à  faire  l'œuvre  du  temple.  On  dira:  «J'ai  accompli 
l'œuvre  pour  tous  mes  ancêtres  que  je  connais.  Je  ne  peux  faire  remonter 
ma  généalogie  que  jusqu'à  mon  arrière=grand=père,  et  au=delà  c'est  le 
noir.  Comment  puis=je  faire  chaque  année  les  ordonnances  pour  20,  40, 
60  ou  davantage  de  mes  morts  alors  que  je  n'ai  pas  leurs  annales?» 

Je  répondrai  à  ces  personnes:  «Si  vous  avez  fait  l'œuvre  pour  tous  vos 
morts  connus,  et  si  vous  ne  pouvez  faire  remonter  vos  annales  que  d'une 
ou  de  deux  générations,  vous  avez  cependant  l'occasion  d'aider  votre 
voisin  qui  n'y  arrive  pas  tout  seul  et  par  conséquent  ne  peut  pas  faire 
l'œuvre  pour  tous  ses  morts.  Aidez=le  et  aidez  les  temples  par  votre 


49  Smith,  ouvrage  cité,  p.  330. 
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soutien  financier  aussi  bien  que  moral,  et  la  voie  pourra  vous  être  ouverte 
pour  que  vous  obteniez  une  plus  grande  connaissance  de  vos  morts''".  » 

//  est  nécessaire  que  l'on  se  convertisse  à  l'œuvre  du  temple.  Nous  pou= 
vons,  sans  souffrances  de  notre  part,  agir  comme  sauveurs  sur  le  mont 
de  Sion  en  allant  au  temple  et  en  faisant  pour  nos  morts  ce  qu'ils  ne 
peuvent  faire  pour  eux=mêmes.  Mais  il  y  a  des  milliers  de  saints  des  der= 
niers  jours  qui  semblent  incertains  à  ce  sujet. 

Ils  sont  disposés  à  aller  aux  réunions,  disposés  à  payer  leur  dîme  et  à 
vaquer  aux  devoirs  ordinaires  de  l'Eglise,  mais  ils  ne  paraissent  pas  sen= 
tir  ou  comprendre  l'importance  de  recevoir  dans  le  temple  du  Seigneur 
les  bénédictions  qui  les  conduiront  à  l'exaltation.  C'est  étrange.  Les  gens 
semblent  se  contenter  de  laisser  aller  les  choses  sans  profiter  des  possibi= 
lités  qui  leur  sont  offertes  et  sans  recevoir  les  alliances  nécessaires  qui 
les  ramèneront  en  la  présence  de  Dieu  comme  ses  fils  et  ses  filles. 

Responsabilité  de  ceux  qui  font  la  généalogie.  C'est  là  votre  devoir  en 
tant  que  détenteurs  de  la  prêtrise:  les  instruire  et  leur  faire  comprendre 
l'importance  de  cela.  Nous  irons  à  eux  comme  missionnaires,  nous  tra= 
vaillerons  avec  eux,  nous  essayerons  de  leur  montrer,  nous  essayerons  de 
les  convaincre,  nous  essayerons  de  les  persuader  d'aller  au  temple  pour 
leur  propre  salut  et  pour  le  salut  de  leurs  morts,  et  quand  nous  aurons 
fait  cela,  nous  aurons  fait  notre  devoir.  Je  tiens  donc  à  dire  cela  à  tous 
ceux  qui  sont  occupés  à  l'œuvre  généalogique  dans  les  pieux  de  Sion: 
cette  œuvre  de  persuasion  vous  est  confiée.  Nous  voulons  que  vous  qui 
détenez  la  prêtrise  et  les  sœurs  qui  travaillent  avec  vous  persuadiez,  ins= 
truisiez,  fassiez  tout  ce  qui  est  en  votre  pouvoir  en  persuadant  et  en 
instruisant  les  membres  de  l'Eglise  pour  les  amener  au  temple  faire  ce  qui 
leur  apportera  la  plénitude  de  la  gloire  de  Dieu51. 


50  Salvation  Universal,  pp.  30,  31. 

51  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  30,  p.  4. 
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Chapitre  9 

Le  salut  pour  les  morts 

Les  promesses  faites  aux  pères 

Nature  des  promesses  faites  aux  pères.  Quelle  est  la  promesse  qui  fut 
faite  aux  pères  et  qui  devait  s'accomplir  dans  les  derniers  jours  lorsque 
le  cœur  des  enfants  se  tournerait  vers  leurs  pères?  C'est  la  promesse  que 
le  Seigneur  avait  faite  par  l'intermédiaire  d'Enoch,  d'Esaïe  et  des  pro= 
phètes  aux  nations  de  la  terre  que  le  moment  viendrait  où  les  morts  se= 
raient  rachetés.  Et  le  cœur  des  enfants  s'est  tourné  en  ce  qu'ils  accom= 
plissent  l'œuvre  au  temple  par  procuration  et  font  leur  généalogie1. 

A  diverses  époques  de  l'histoire  du  monde,  l'occasion  a  été  refusée  à 
l'humanité  de  recevoir  les  bénédictions  de  l'Evangile.  Par  exemple,  à 
l'époque  de  l'apostasie,  après  le  ministère  de  notre  Sauveur  et  de  ses 
apôtres  jusqu'au  moment  du  rétablissement,  il  était  impossible  aux  hom= 
mes  d'avoir  l'occasion  de  recevoir  la  rémission  de  leurs  péchés  par  le 
baptême  et  de  prendre  part  aux  autres  ordonnances  essentielles  au  salut. 
L'Eglise,  avec  ses  ministres  autorisés,  n'était  pas  sur  la  terre.  Il  est  vrai 
qu'une  situation  pareille  a  existé  à  d'autres  périodes  plus  reculées. 

Certaines  ordonnances  réservées  aux  saints  des  derniers  jours.  Même 
quand  la  prêtrise  s'est  trouvée  sur  la  terre  et  que  les  hommes  en  général 
ont  eu  toutes  les  occasions  de  se  repentir  et  d'embrasser  l'Evangile, 
beaucoup  de  personnes  sont  mortes  sans  avoir  cette  occasion,  des  gens 
qui  l'auraient  peut=être  accepté  s'ils  avaient  eu  la  chance  de  se  l'entendre 
présenter. 

De  plus,  n'est=il  pas  manifeste  que  dans  la  dispensation  actuelle  nous 
sommes  privilégiés  de  pouvoir  accomplir  pour  les  morts  des  ordonnan= 
ces  qui  leur  ont  été  refusées  de  leur  vivant  malgré  leur  fidélité  et  leur 
obéissance  à  l'Evangile  de  leur  temps?  Le  Seigneur  dit  à  Joseph  Smith: 
«Car  je  daigne  révéler  à  mon  Eglise  des  choses  qui  ont  été  cachées  dès 


1  Salvation  Universal,  pp.  30,  31. 

149 


avant  la  fondation  du  monde,  des  choses  qui  appartiennent  à  la  dispen= 
sation  de  la  plénitude  des  temps2  ...» 

Esaïe  promet  le  salut  pour  les  morts.  On  trouve  dans  les  Ecritures  quel= 
ques=unes  de  ces  promesses  faites  aux  pères.  Par  exemple,  Esaïe  dit  à 
propos  de  notre  Sauveur:  «Moi,  l'Eternel,  je  t'ai  appelé  pour  le  salut,  et 
je  te  prendrai  par  la  main,  je  te  garderai,  et  je  t'établirai  pour  traiter 
alliance  avec  le  peuple,  pour  être  la  lumière  des  nations,  pour  ouvrir  les 
yeux  des  aveugles,  pour  faire  sortir  de  prison  les  captifs,  et  de  leurs 
cachots  ceux  qui  habitent  dans  les  ténèbres3.» 

Esaïe  dit  aussi:  «En  ce  temps=là,  l'Eternel  châtiera  dans  le  ciel  l'armée 
d'en  haut,  et  sur  la  terre  les  rois  de  la  terre.  Ils  seront  assemblés  captifs 
dans  une  prison,  ils  seront  enfermés  dans  des  cachots,  et,  après  un  grand 
nombre  de  jours,  ils  seront  châtiés4.»  Ceci  est  dit  de  ceux  qui  ne  gardent 
pas  la  loi  et  qui  vivent  dans  les  derniers  jours. 

Il  dit  encore:  «L'esprit  du  Seigneur,  l'Eternel,  est  sur  moi,  car  l'Eternel 
m'a  oint  pour  porter  de  bonnes  nouvelles  aux  malheureux;  il  m'a  envoyé 
pour  guérir  ceux  qui  ont  le  cœur  brisé,  pour  proclamer  aux  captifs  la 
liberté  et  aux  prisonniers  la  délivrance^ .»  Ainsi  était  décrite  la  mission 
du  Rédempteur,  tant  son  œuvre  pour  les  vivants  que  celle  pour  les  morts, 
qui  étaient  les  captifs  et  les  prisonniers. 

Le  Christ  accomplit  les  promesses  d'Esaïe.  Quand  il  commença  son  mi= 
nistère,  le  Sauveur  entra  le  jour  du  sabbat  dans  la  synagogue  de  Naza= 
reth,  sa  ville  natale.  On  lui  remit  le  Livre  d'Esaïe,  et  il  prit  ce  passage, 
le  lut,  ferma  le  livre,  le  remit  à  l'officier,  et  alors  que  les  yeux  de  toute 
l'assemblée  étaient  rivés  sur  lui,  il  dit:  «Aujourd'hui  cette  parole  de 
l'Ecriture,  que  vous  venez  d'entendre,  est  accomplie6.» 

Mais  les  Juifs  le  rejetèrent,  et  son  témoignage  aussi,  et  le  chassèrent  avec 
violence  de  la  ville.  Néanmoins  il  continua  à  proclamer  la  liberté  aux 
captifs,  annonçant  qu'il  ne  venait  pas  seulement  pour  sauver  les  vivants, 
mais  aussi  pour  sauver  les  morts. 


2  D.  &  A.  124:41;  128:18. 

3  Era,  vol.  25.  pp.  829 — 831;  Esaïe  42:6,7. 

4  Esaïe  24:21,22.  La  version  anglaise  dit:  «Ils  seront  visités.» 

5  Esaïe  61:1. 

6  Luc  4:16 — 21. 
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Enoch  était  au  courant  du  salut  pour  les  morts.  Le  salut  par  procuration 
pour  les  morts  n'est  pas  une  doctrine  nouvelle.  Elle  est,  il  est  vrai,  nou= 
velle  et  étrange  pour  notre  génération,  mais  uniquement  parce  qu'on  ne 
comprend  pas  les  révélations  du  Seigneur.  Le  prophète  Joseph  Smith  dit 
que  c'est  la  teneur  des  Ecritures1.  On  l'enseigne  depuis  les  temps  les  plus 
reculés  parmi  le  peuple  du  Seigneur. 

Enoch  eut  la  vision  des  royaumes  du  monde  et  de  tous  leurs  habitants 
jusqu'à  la  fin  des  temps.  Le  Seigneur  lui  parla  de  Noé  et  du  déluge  et  lui 
dit  qu'il  détruirait  la  population  de  la  terre  pour  son  iniquité.  A  propos 
de  ces  rebelles  qui  rejetèrent  la  vérité  et  ne  firent  pas  attention  à  la  pré= 
dication  de  Noé  et  des  prophètes  d'autrefois,  le  Seigneur  dit:  «Je  peux 
étendre  les  mains  et  tenir  toutes  les  créations  que  j'ai  faites.  Mon  œil 
peut  aussi  les  percer,  et  parmi  toute  l'oeuvre  de  mes  mains,  il  n'y  a  pas 
eu  de  méchanceté  aussi  grande  que  parmi  tes  frères. 

«Mais  voici,  leurs  péchés  seront  sur  la  tête  de  leurs  pères;  Satan  sera 
leur  père  et  la  misère  sera  leur  destin;  et  les  deux  tout  entiers  pleureront 
sur  eux  à  savoir  toute  l'œuvre  de  mes  mains;  c'est  pourquoi,  les  deux  ne 
pleureraient=ils  pas  en  voyant  que  ceux=ci  vont  souffrir?  Mais  voici,  ceux 
sur  lesquels  reposent  ces  yeux  périront  dans  le  déluge;  et  voici,  je  les 
enfermerai;  je  leur  ai  préparé  une  prison.  Celui  que  j'ai  élu  a  plaidé  de= 
vant  ma  face.  C'est  pourquoi  il  souffrira  pour  leurs  péchés,  s'ils  veulent 
se  repentir,  le  jour  où  mon  Elu  reviendra  auprès  de  moi  et,  jusqu'à  ce 
jour=là  ils  seront  dans  les  tourments8.» 

Ceci  nous  apprend  que  le  Seigneur  a  préparé  une  prison  pour  l'âme  de 
tous  ceux  qui  rejetèrent  le  témoignage  des  prophètes  antédiluviens,  pri= 
son  dans  laquelle  ils  devaient  rester  dans  le  tourment  jusqu'au  moment 
où  Jésus  expierait  leurs  péchés  et  retournerait  au  Père9. 

Promesses  de  Malachie  et  d'Abdias.  La  promesse  la  plus  directe  rappor= 
tée  dans  les  Ecritures  est  sans  doute  celle  de  Malachie:  «Voici,  je  vous 
enverrai  Elie,  le  prophète,  avant  que  le  jour  de  l'Eternel  arrive,  ce  jour 
grand  et  redoutable.  Il  ramènera  le  cœur  des  pères  à  leurs  enfants,  et  le 
cœur  des  enfants  à  leurs  pères,  de  peur  que  je  ne  vienne  frapper  le  pays 
d'interdit10.» 


7  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  p.  267. 

8  Moïse  7:36—39. 

9  Salvation  Universal,  pp.  12—14. 

10  Era,  vol.  25,  pp.  829—831;  Mal.  4:5,6. 
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Le  prophète  dit  qu'Abdias  parlait  du  salut  pour  les  morts  quand  il  dit: 
«Des  libérateurs  monteront  sur  la  montagne  de  Sion,  pour  juger  la  mon= 
tagned'Esaïe;  et  à  l'Eternel  appartiendra  le  règne11.» 


Le  salut  dans  le  monde  d'esprit 

Un  abîme  entre  les  esprits  justes  et  mauvais.  Nous  entendons  de  temps 
en  temps  soulever  l'objection  que  Jésus  n'est  pas  venu  pour  sauver  les 
morts,  car  il  a  formellement  déclaré  lui=même  qu'il  y  avait  un  abîme  in= 
franchissable  qui  séparait  les  esprits  justes  des  méchants.  Pour  défendre 
leur  position,  ils  citent  ce  passage  de  Luc:  «D'ailleurs,  il  y  a  entre  nous 
et  vous  un  grand  abîme,  afin  que  ceux  qui  voudraient  passer  d'ici  vers 
vous,  ou  de  là  vers  nous,  ne  puissent  le  faire.» 

Ces  paroles,  selon  l'histoire,  furent  adressées  par  l'esprit  d'Abraham  au 
riche  qui  levait  les  yeux  et  demandait  que  Lazare  vienne  lui  toucher  les 
lèvres  pour  le  soulager  de  son  tourment.  Abraham  répondit  que  cela  ne 
pouvait  être,  car  un  abîme  était  fixé  entre  eux  qui  ne  permettait  à  aucun 
esprit  de  passer.  C'est  pourquoi,  disent  ceux  qui  font  objection  à  la 
doctrine  du  salut  universel,  «il  est  tout  à  fait  évident  que  les  justes  et 
les  méchants  qui  sont  morts  ne  peuvent  se  visiter  mutuellement,  et  par 
conséquent  il  n'y  a  pas  de  salut  pour  les  morts12». 

Le  Christ  a  comblé  l'abîme.  Ceci  était  vrai  avant  le  moment  où  Jésus 
expia  le  péché,  ce  qui  est  clairement  montré  dans  le  passage  du  Livre  de 
Mormon  précédemment  cité13.  Et  c'est  à  ce  moment=là  que  cet  événe= 
ment  se  produisit.  Mais  le  Christ  vint  et,  grâce  à  sa  mort,  combla  cet 
abîme,  proclama  la  liberté  aux  captifs  et  ouvrit  les  portes  de  la  prison  à 
ceux  qui  étaient  dans  les  ténèbres  et  la  captivité. 

Depuis  lors,  cet  abîme  est  comblé  de  sorte  que  les  captifs,  après  avoir 
payé  tout  le  châtiment  de  leurs  mauvaises  actions,  avoir  satisfait  la  jus= 
tice  et  accepté  l'Evangile  du  Christ,  les  ordonnances  ayant  été  accom= 
plies  en  leur  faveur  par  leurs  parents  ou  leurs  amis  vivants,  reçoivent 
le  passeport  qui  leur  donne  le  droit  de  sauter  l'abîme. 


11  Salvation  Universal,  p.  18;  Abdias  21;  Smith,  ouvrage  cité,  p.  223. 

12  Luc  16:19 — 31;  Aima  40:11—14. 

13  Moïse  7 :36— 39. 
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Le  Christ  promet  de  visiter  les  esprits  en  prison.  Le  Seigneur  en  parle 
lui=même:  «En  vérité,  en  vérité,  je  vous  le  dis,  celui  qui  écoute  ma  parole, 
et  qui  croit  à  celui  qui  m'a  envoyé,  a  la  vie  éternelle,  et  ne  vient  point  en 
jugement,  mais  il  est  passé  de  la  mort  à  la  vie.  En  vérité,  en  vérité,  je  vous 
le  dis,  l'heure  vient,  et  elle  est  déjà  venue,  où  les  morts  entendront  la  voix 
du  Fils  de  Dieu;  et  ceux  qui  l'auront  entendue  vivront.» 

Les  Juifs  s'étonnèrent.  Ils  pensaient  peut=être  qu'il  entendait  par  là  que 
ceux  qui  étaient  «morts  par  leurs  offenses  et  par  leurs  péchés»  enten= 
draient  sa  voix.  En  tout  cas,  ils  s'étonnèrent.  Il  s'en  aperçut  et  dit: 

«Ne  vous  étonnez  pas  de  cela;  car  l'heure  vient  où  tous  ceux  qui  sont 
dans  les  sépulcres  entendront  sa  voix,  et  en  sortiront.  Ceux  qui  auront 
fait  le  bien  ressusciteront  pour  la  vie,  mais  ceux  qui  auront  fait  le  mal 
ressusciteront  pour  le  jugement14.» 

Pierre  nous  dit  que  c'est  exactement  ce  que  le  Christ  a  fait:  «Christ  aussi 
a  souffert  une  fois  pour  les  péchés,  lui  juste  pour  des  injustes,  afin  de 
nous  amener  à  Dieu,  ayant  été  mis  à  mort  quant  à  la  chair,  mais  ayant 
été  rendu  vivant  quant  à  l'esprit,  dans  lequel  aussi  il  est  allé  prêcher  aux 
esprits  en  prison,  qui  autrefois  avaient  été  incrédules,  lorsque  la  pa= 
tience  de  Dieu  se  prolongeait,  aux  jours  de  Noé,  pendant  la  construction 
de  l'arche,  dans  laquelle  un  petit  nombre  de  personnes,  c'est=à=dire  huit, 
furent  sauvées  à  travers  l'eau15.» 

Pourquoi  le  Christ  exerça  un  ministère  parmi  les  esprits  en  prison.  Pour= 
quoi  prêcha=t=il  à  ces  esprits  désobéissants?  Certainement  pas  pour  aug= 
menter  leurs  tourments,  pour  se  gausser  d'eux  parce  qu'ils  n'avaient 
pas  accepté  sa  vérité  du  temps  des  prophètes!  Etait=ce  pour  les  mettre 
au  supplice  et  les  rendre  plus  malheureux  encore  à  cause  des  bénédic= 
tions  qu'ils  avaient  perdues!  Jésus  était  un  Rédempteur  miséricordieux 
qui  souffrit  comme  aucun  autre  homme  ne  le  fit  pour  sauver  les  enfants 
de  son  Père.  Il  ne  trouverait  aucun  plaisir  à  voir  souffrir  les  méchants. 

Il  était  de  sa  nature  de  plaider  pour  eux,  de  supplier  son  Père  de  faire 
preuve  de  miséricorde  à  leur  égard.  C'est  pourquoi,  quelle  que  fût  sa 
mission,  c'était  une  mission  de  miséricorde  et  de  consolation  pour  ces 
prisonniers.  Pierre  nous  dit  que  le  but  de  sa  visite  était  de  prêcher  égale= 


14  Jean  5:24,  25,  28,  29. 

15  1  Pierre  3  :i8— 20. 
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ment  l'Evangile  aux  morts,  «afin  que,  après  avoir  été  jugés  comme  les 
hommes  quant  à  la  chair,  ils  vivent  selon  Dieu  quant  à  l'esprit»"1. 

La  visite  du  Christ  aux  esprits  en  prison  ne  fut  pas  une  visite  de  ven= 
geance  pour  leur  montrer  qu'il  avait  le  pouvoir  de  triompher  du  tombeau, 
tandis  qu'eux,  qui  étaient  morts  sans  la  rémission  de  leurs  péchés,  al= 
laient  éternellement  rester  dans  cet  état  de  châtiment.  //  porta  le  message 
glorieux  de  l'Evangile  et  le  proclama  aux  morts  en  leur  promettant  que 
s'ils  y  obéissaient,  ils  prendraient  part  à  ses  bénédictions11 . 

La  repentance  met  fin  à  la  souffrance  éternelle.  Quelle  bonne  raison  peut= 
on  donner  pour  expliquer  que  le  Sauveur  ne  pardonne  pas  les  péchés  dans 
le  monde  à  venir?  Pourquoi  l'homme  souffrirait=il  à  travers  l'infini  de 
l'éternité  pour  les  péchés  commis  ici,  si  ces  péchés  ne  mènent  pas  à  la 
mort?  Il  y  a  beaucoup  d'hommes  bons  et  honorables  qui  n'ont  fait  vo= 
lontairement  de  tort  à  personne,  ont  vécu  au  mieux  de  leur  connaissance, 
dans  la  justice,  et  cependant  n'ont  pas  accepté  l'Evangile  pour  une  rai= 
son  ou  pour  une  autre.  Où  serait  la  justice  s'ils  étaient  éternellement 
condamnés  à  l'enfer  «là  où  leur  ver  ne  meurt  pas,  là  où  le  feu  ne  s'éteint 
pas»18? 

Les  Doctrine  et  Alliances  nous  apprennent  que  le  châtiment  éternel  ou 
châtiment  infini  ne  signifie  pas  qu'un  homme  condamné  subira  son 
châtiment  à  jamais,  mais  il  est  infini  et  éternel  parce  que  c'est  le  châti= 
ment  de  Dieu  et  qu'il  est  Infini  et  Eternel19.  C'est  pourquoi  quand  un 
homme  paie  le  châtiment  de  ses  mauvaises  actions  et  se  repent  humble= 
ment,  recevant  l'Evangile,  il  sort  de  la  prison  et  se  voit  affecter  un  degré 
de  gloire  conformément  à  sa  valeur  et  à  son  mérite20  .  .  . 

Le  pardon  des  péchés  dans  le  monde  d'esprit.  Pour  être  assuré  que  les 
péchés  sont  pardonnes  dans  le  monde  à  venir,  il  nous  suffit  de  nous  re= 
porter  aux  paroles  du  Sauveur:  «Tout  péché  et  tout  blasphème  sera  par= 
donné  aux  hommes,  mais  le  blasphème  contre  le  Saint=Esprit  ne  sera 
point  pardonné.  Quiconque  parlera  contre  le  Fils  de  l'homme,  il  lui  sera 
pardonné;  mais  quiconque  parlera  contre  le  Saint=Esprit,  il  ne  lui  sera 
pas  pardonné  ni  dans  ce  siècle  ni  dans  le  siècle  à  venir21.» 


16  Salvation  Universal,  pp.  14—16;  1  Pierre  4:6. 

17  Millennial  Star,  vol.  89,  pp.  772,  773. 

18  D.  &  A.  76:44;  Esaïe  66:24. 

19  D.  &  A.  19:4—12. 

20  D.  &  A.  76:38,  39, 104—106. 

21  Matt.  12:31,32. 
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Ceci  montre  que  certains  péchés  seront  pardonnes  dans  le  monde  à  ve= 
nir.  Nous  apprenons  aussi  dans  1  Corinthiens  que  «si  c'est  dans  cette 
vie  seulement  que  nous  espérons  en  Christ,  nous  sommes  les  plus  mal= 
heureux  de  tous  les  hommes»22.  Mais  nous  avons  l'espoir  en  Christ  tant 
dans  cette  vie  que  dans  la  vie  à  venir23. 


Le  baptême  pour  les  morts 

Pas  de  salut  sans  baptême.  Une  des  affirmations  les  plus  formelles  et  les 
plus  positives  de  notre  Sauveur,  ce  furent  ses  paroles  à  Nicodème:  «En 
vérité,  en  vérité,  je  te  le  dis,  si  un  homme  ne  naît  d'eau  et  d'esprit,  il  ne 
peut  entrer  dans  le  royaume  de  Dieu.»  Il  est  tellement  clair  que  naître 
d'eau  signifie  être  baptisé  qu'on  ne  peut  même  pas  envisager  de  le  con= 
tester.  Naître  de  l'Esprit  est  une  affirmation  tout  aussi  positive  en  ce 
qui  concerne  le  don  du  Saint=Esprit  que  l'on  reçoit  par  l'imposition  des 
mains. 

Le  Sauveur  ne  limita  pas  non  plus  la  portée  de  ses  paroles  en  les  nuan= 
çant  pour  dire  qu'elles  ne  s'appliquent  qu'aux  hommes  qui  vivent  et  qui 
ont  l'occasion  d'entendre  l'Evangile  ou  pour  éliminer  de  ce  commande= 
ment  ceux  qui  sont  passés  de  l'autre  côté.  L'affirmation  est  dogmatique, 
positive  et  sans  nuance:  «Si  un  homme  ne  naît  d'eau  et  d'Esprit,  il  ne 
peut  entrer  dans  le  royaume  de  Dieu2i!» 

Accomplissement  d'ordonnances  par  procuration.  Le  baptême  est  une 
ordonnance  qui  appartient  à  cette  vie=ci,  comme  la  confirmation  et  l'ordi= 
nation  à  la  prêtrise,  et  celui  qui  ne  reçoit  pas  ces  bénédictions  ici=bas  ne 
peut  les  recevoir  dans  le  monde  d'esprit.  Il  peut  s'y  repentir,  croire  et 
accepter  la  vérité,  mais  il  ne  peut  être  baptisé,  confirmé,  ordonné  ou 
doté,  car  ces  ordonnances  appartiennent  à  cette  vie=ci.  Que  faut=il  faire 
dans  ce  cas? 

Nous  allons  prendre  des  remplaçants  qui  agiront  par  procuration,  ce 
qui  signifie  que  l'un  agira  pour  l'autre,  et  dans  les  temples  ils  représente= 
ront  ceux  qui  sont  morts  et  là,  en  faveur  des  morts,  ils  recevront  toutes 
ces  bénédictions  pour  eux.  Quand  ils  auront  fait  cela,  si  les  morts  ac= 


22  i  Cor.  15:19. 

23  Salvation  Universal,  pp.  16, 17. 

24  Church  News,  12  mars  1932,  p.  7;  Jean  3:5. 
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ceptent  le  travail  accompli,  cela  leur  est  compté  comme  s'ils  avaient  agi 
par  eux=mêmes. 

Le  Seigneur  a  fait  une  grande  œuvre  par  procuration  pour  tous  les  hom= 
mes,  et  il  nous  a  délégué  à  un  moindre  degré  le  pouvoir  d'accomplir  une 
œuvre  par  procuration  pour  les  morts.  Nous  pouvons  ainsi,  nous  aussi, 
devenir  de  cette  façon  des  sauveurs  pour  nos  semblables,  accomplissant 
pour  eux  une  œuvre  qu'ils  ne  peuvent  accomplir  par  eux=mêmes. 

Les  jeunes  de  l'Eglise  peuvent  être  baptisés  pour  les  morts.  Toute  per= 
sonne  dans  notre  Eglise  qui  est  baptisée  et  confirmée,  qui  est  un  bon 
membre  et  a  plus  de  douze  ans  peut  aller  au  temple  pour  être  baptisée 
pour  les  morts.  C'est  ainsi  que  ces  jeunes  gens  et  ces  jeunes  filles,  ainsi 
que  les  membres  adultes  ont  l'occasion  d'aider  à  sauver  les  enfants  de 
notre  Père  céleste. 

Quelle  merveilleuse  bénédiction.  Comme  nous  devrions  être  heureux 
d'avoir  le  pouvoir  d'aider  les  autres  à  atteindre  de  cette  façon  le  salut  et 
de  donner  à  quelqu'un  d'autre  l'occasion  d'obtenir  la  vie  éternelle  qu'il 
ne  pourrait  recevoir  sans  notre  aide.  Pensez=y:  en  allant  au  temple  et 
en  y  étant  baptisés  et  confirmés  pour  des  hommes  et  des  femmes  qui 
sont  morts  et  qui  ont  accepté  l'Evangile  dans  le  monde  d'esprit,  nous 
contribuons  à  les  libérer  de  la  prison  s'ils  acceptent  ce  que  nous  faisons 
pour  eux.  Quel  service  merveilleux  à  rendre! 

Quand  nous  devenons  plus  âgés,  nous  pouvons  accomplir  d'autres  rra= 
vaux  pour  les  morts  dans  le  cadre  des  dotations  et  des  scellements  du 
temple.  Aucun  homme,  aucune  femme  ne  peut  agir  pour  quelqu'un 
d'autre  quand  il  ou  elle  n'est  pas  passé  par  les  eaux  du  baptême  et  n'a 
pas  obtenu  les  bénédictions  pour  lui=même  ou  elle=même.  Les  jeunes 
gens  qui  détiennent  la  moindre  prêtrise  ont  l'autorité  d'être  baptisés  et 
confirmés,  et  c'est  ainsi  que  l'Evangile  est  donné  aux  vivants  et  aussi 
aux  morts  dans  le  monde  d'esprit.  De  cette  façon,  le  Seigneur  ouvre  les 
bras  à  tous  ses  enfants  et  est  disposé  à  les  bénir  du  moment  qu'ils  obéis= 
sent  à  son  œuvre,  et  pas  une  seule  âme  ne  sera  oubliée2"5. 

Les  saints  du  midi  des  temps  pratiquaient  le  baptême  pour  les  morts.  Le 
salut  pour  les  morts  était  compris  à  l'époque  de  l'Eglise  chrétienne  primi= 


25   Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  17,  p.  14g. 
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tive,  et  dans  une  certaine  mesure  on  continua  à  accomplir  le  baptême 
pour  les  morts  jusqu'en  379  de  notre  ère,  date  à  laquelle  le  concile  de 
Carthage  interdit  la  poursuite  de  l'administration  de  cette  ordonnance 
et  «la  sainte  communion»  pour  les  morts.  Paul  utilise  le  baptême  pour 
les  morts  comme  argument  contre  les  saints  de  Corinthe  qui,  déjà  à 
l'époque,  s'éloignaient  du  véritable  Evangile.  Ces  saints  comprenaient 
la  doctrine  du  baptême  pour  les  morts  et  cependant  ils  doutaient  de  la 
résurrection  générale26. 

L'Eglise  apostate  supprime  le  baptême  pour  les  morts.  Dans  la  Catholic 
Encyclopedia,  sous  la  rubrique  «Baptême»,  il  est  dit  que  le  baptême 
pour  les  morts  était  pratiqué  par  des  «sectes  hérétiques»  et  aussi  que  les 
Juifs  pratiquaient  cette  ordonnance,  ce  qui  dut,  bien  entendu,  se  pro= 
duire  après  la  résurrection  de  notre  Seigneur.  Cet  article  laisse  aussi  en= 
tendre  que  certains  des  premiers  pères  croyaient  que  cette  ordonnance 
était  pratiquée  dans  l'Eglise  primitive27.  Bien  entendu  nous  en  avons  la 
preuve  dans  les  paroles  de  Paul. 

Naturellement  l'Eglise  catholique  considérait  tous  ceux  qui  pratiquaient 
le  baptême  pour  les  morts  comme  «hérétiques».  Il  va  de  soi  que  si  c'était 
de  coutume  parmi  les  saints  de  Corinthe,  c'était  aussi  de  coutume  parmi 
les  autres  branches  du  premier  siècle.  La  pratique  dut  être  étouffée,  car 
elle  fut  certainement  abandonnée  et  à  sa  place  vint  la  coutume  de  faire 
sortir  les  gens  du  «purgatoire»  à  force  de  prières.  Je  suis  fermement  con= 
vaincu  que  cet  enseignement  et  cette  pratique  de  l'Eglise  catholique  ne 
sont  qu'une  perversion  de  la  doctrine  du  baptême  pour  les  morts28. 


Le  salut  pour  les  morts  à  diverses  époques 

Pas  d'oeuvre  pour  les  morts  avant  le  Christ.  Les  Ecritures  prouvent  abon= 
damment  que  tant  que  le  Christ  n'eut  pas  ouvert  la  porte  après  sa  cruci= 
fixion,  aucune  œuvre  ne  fut  accomplie  pour  les  morts  qui  étaient  décé= 
dés  sans  avoir  eu  la  chance  de  se  conformer  aux  principes  de  l'Evangile; 
mais  que  toutes  les  ordonnances,  y  compris  les  scellements  accomplis 
par  Elie  se  limitaient  aux  vivants29. 


26  Salvation  Universal,  pp.  17, 18;  1  Cor.  15:20—30. 

27  Catholic  Encyclopedia,  vol.  z,  pp.  271,  272. 

28  Correspondance  personnelle;  1  Cor.  15:29. 

29  Moïse  7:36—39;   Luc  16:19—31;  Aima  40:11—14;  1  Pierre  3:18—20;  4:6;  Esaïe 
24:21,22;  42:6,7;  61:1;  D.  &  A.  128:18—25. 
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Après  la  résurrection  du  Christ,  les  portes  furent  ouvertes  aux  morts  et 
l'œuvre  par  procuration  pour  les  morts  fut  instituée  et  l'autorité  de  la 
prêtrise  détenue  par  Elie  fut  alors  étendue  pour  apporter  des  bénédic= 
tions  aux  morts  qui  auraient  reçu  l'Evangile  s'ils  en  avaient  eu  l'occasion 

ici=bas. 

Le  pouvoir  d'Elie  existait  au  midi  des  temps.  Parlant  de  la  mission  d'Elie, 
le  prophète  Joseph  Smith  a  dit:  «L'esprit,  le  pouvoir  et  l'appel  d'Elie, 
c'est  que  vous  avez  le  pouvoir  de  détenir  la  clef  des  révélations,  des  or= 
donnances,  des  oracles,  des  pouvoirs  et  des  dotations  de  la  plénitude  de 
la  Prêtrise  de  Melchisédek  et  du  royaume  de  Dieu  sur  la  terre  et  à  rece= 
voir,  obtenir  et  accomplir  toutes  les  ordonnances  appartenant  au  roy= 
aume  de  Dieu™.» 

C'est  cette  autorité  qui  dut  être  conférée  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  ainsi 
qu'à  Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery.  Nous  en  concluons  que  les 
saints  de  cette  dispensation  eurent  la  bénédiction  de  recevoir  toutes  les 
clefs  et  toutes  les  autorités  qui  sont  nécessaires  au  salut  et  à  l'exaltation  de 
l'homme.  Toutefois  ces  pouvoirs  ne  furent  exercés  que  pour  les  vivants 
jusqu'après  la  résurrection  du  Christ,  et  à  ce  moment=là  ils  furent  exer= 
ces  également  en  faveur  des  morts31. 

Le  Christ  a  préparé  le  chemin  pour  le  salut  des  morts.  Il  ne  pouvait  y 
avoir  ni  baptême,  ni  dotation,  ni  aucune  autre  oeuvre  pour  les  morts 
avant  la  mort  de  Jésus=Christ.  Ce  fut  lui  qui  porta  le  message  de  l'Evan= 
gile  aux  morts  et  combla  l'abîme  dont  il  est  parlé  dans  la  parabole  du 
riche  et  de  Lazare.  C'est  lui  qui,  accomplissant  les  paroles  des  prophètes, 
ouvrit  la  porte  de  la  prison  et  permit  aux  prisonniers  d'en  sortir  libres. 
Jusqu'alors  les  morts  attendaient  leur  salut  ou  leur  rédemption  qui  vien= 
drait  par  le  sang  du  Christ. 

Les  disciples  de  l'époque  avaient  les  clefs  de  cette  œuvre.  Ces  clefs  furent 
données  à  Pierre,  Jacques  et  Jean  sur  la  montagne  quand  ils  reçurent  ce 
pouvoir  d'Elie  et  de  Moïse,  ces  derniers  leur  conférant  les  clefs  du  ras= 
semblement  d'Israël.  Le  Christ  dit  à  ces  trois  hommes,  qui,  je  le  crois, 
reçurent  leurs  dotations  sur  la  montagne,  qu'ils  ne  devaient  pas  parler  de 
cette  vision  et  de  ce  qui  s'était  passé,  avant  qu'il  ne  fût  ressuscité.  Par 


30  Smith,  ouvrage  cité,  p.  337. 

31  Era,  vol.  30,  pp.  736,  737. 
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conséquent,  l'exercice  de  cette  autorité  devait  attendre  que  le  Christ  eût 
préparé  la  voie. 

Ordonnances  par  procuration  accomplies  au  midi  des  temps.  Nous  sa= 
vons  qu'à  l'époque  on  baptisait  pour  les  morts.  Qu'y  avait=il  pour  les 
empêcher  de  donner  des  dotations?  Cela  ne  pouvait  se  faire,  il  est  vrai,  au 
temple  de  Jérusalem,  car  il  était  tombé  entre  des  mains  apostates.  Mais 
ils  pouvaient  donner  et  donnèrent  très  vraisemblablement  leurs  dota= 
rions  aux  autres  apôtres  et  à  beaucoup  d'autres  en  un  endroit  isolé  ou  sur 
une  montagne. 

Les  premières  dotations  d'Utah  furent  données  sur  l'Ensign  Peak.  On 
prétendra  peut=être  que  les  dotations  de  l'époque  se  limitaient  aux  vi= 
vants.  Peut=être  bien,  mais  le  fait  que  le  Sauveur  dit  que  tout  le  sang  des 
prophètes  d'Abel  à  Zacharie  serait  imputé  à  cette  génération  parce  qu'ils 
avaient  de  plus  grandes  bénédictions  que  n'importe  quelle  autre  géné= 
ration,  cela  impliquerait  qu'ils  étaient  capables  de  faire  cette  œuvre 
même  pour  les  morts  dans  des  conditions  limitées32  . . . 

Nous  n'avons  aucun  document  historique  concernant  cette  œuvre  si  ce 
n'est  la  déclaration  de  Paul33.  Mais  le  fait  reste  que  cette  œuvre  a  été  lais= 
sée  presque  entièrement  à  la  dispensarion  actuelle.  Notre  devoir  est  de 
sauver  les  morts,  et  cette  œuvre  continuera  pendant  le  millénium  jusqu'à 
ce  que  soient  dotés  et  scellés  tous  ceux  qui  ont  droit  à  cette  bénédiction34. 

Le  salut  pour  les  morts  dans  les  derniers  jours.  L'œuvre  du  salut  pour 
les  morts  a  été  pratiquement  réservée  à  la  dispensarion  de  la  plénitude 
des  temps  où  le  Seigneur  rétablira  tout.  Les  saints  des  derniers  jours  ont 
donc  le  devoir  de  veiller  à  ce  qu'elle  soit  accomplie.  Nous  ne  pouvons 
tout  faire  d'un  coup,  mais  nous  aurons  les  mille  ans  du  millénium  pour  le 
faire.  A  ce  moment=là,  l'œuvre  sera  faite  en  faveur  des  morts  des  six 
mille  années  précédentes  pour  tous  ceux  qui  en  ont  besoin.  Des  temples 
seront  construits  à  cette  fin  et  le  travail  qui  s'y  produira  occupera  la  plus 
grande  partie  du  temps  des  saints35. 

Lorsque  le  Christ  viendra,  nous  serons  censés  avoir  fait  tout  ce  qu'il  est 
maintenant  en  notre  pouvoir  de  faire  pour  nos  morts.  Cela  ne  veut  pas 


32  Matthieu  23:34—36;  Smith,  ouvrage  cité,  p.  310. 

33  1  Cor.  15:29. 

34  Church  News,  13  janvier  1934,  p.  8. 

35  Salvation  Universal,  pp.  18, 19. 
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dire  que  nous  allons  faire  tout  ce  qui  est  à  faire,  parce  que  cela  continuera 
pendant  le  millenium.  La  grande  œuvre  du  millenium  sera  le  salut  pour 
les  morts  et  ceux  qui  sont  de  l'autre  côté  nous  aideront  aussi  en  nous  ap= 
portant  des  renseignements.  Les  ordonnances  pour  le  salut  des  morts 
sont  des  ordonnances  mortelles,  parce  que  toutes  ces  ordonnances  ont 
trait  à  cette  vie=ci  et  les  êtres  immortels  ne  peuvent  pas  les  accomplir36. 

Le  millenium:  la  grande  ère  du  salut  pour  les  morts.  Certains  penseront 
qu'il  nous  est  impossible  d'accomplir  cette  oeuvre  pour  les  morts  parce 
que  nous  n'avons  pas  les  noms  des  gens  qui  vivaient  dans  les  temps  pas= 
ses.  Nous  n'avons  pas  les  registres,  nous  ne  savons  pas  comment  les  at= 
teindre  avec  ce  que  nous  possédons  dans  cette  vie,  et  il  y  a  eu  des  mil= 
lions  de  personnes  qui  ont  certainement  été  honnêtes  et  ont  agi  du  mieux 
qu'elles  le  pouvaient,  mais  sont  mortes  sans  connaître  l'Evangile  et  dont 
il  nous  est  impossible  d'obtenir  les  noms.  Comment  vont=elles  être  sau= 
vées? 

Notre  devoir  est  d'aller  au  temple,  d'y  porter  nos  documents  et  de  tra= 
vailler  pour  les  morts  de  notre  lignage  en  remontant  aussi  loin  que  nous 
le  pouvons,  mais  les  autres?  Je  vais  vous  le  dire.  La  grande  œuvre  du 
millenium,  des  mille  ans,  sera  pour  le  salut  de  ces  âmes. 

Maintenant  gardons  bien  clairement  à  l'esprit  le  fait  que  nous  n'entre= 
rons  dans  l'exaltation  qu'après  la  résurrection.  Nous  n'entrons  pas 
dans  l'exaltation  dans  le  monde  d'esprit.  Nous  y  avons  bien  entendu 
des  avantages  basés  sur  notre  fidélité  et  notre  obéissance  à  l'Evangile, 
mais  dans  le  millenium  —  et  c'est  le  grand  but  du  millenium  —  nous  irons 
dans  les  temples. 

Les  annales  généalogiques  seront  révélées  dans  le  millenium.  Ceux  qui 
vivront  ici  à  ce  moment=là  communiqueront  quotidiennement  avec 
ceux  qui  auront  passé  par  la  résurrection,  et  ils  viendront  avec  certains 
renseignements,  cette  connaissance  que  nous  n'avons  pas  et  la  donne= 
ront  à  ceux  qui  sont  dans  la  mortalité,  disant:  «Maintenant  allez  dans  les 
temples  et  faites  cette  œuvre;  quand  vous  aurez  fini  cela,  nous  vous  ap= 
porterons  d'autres  noms.»  Et  c'est  de  cette  façon  que  toute  âme  qui  a 
droit  à  une  place  dans  le  royaume  céleste  sera  trouvée,  et  aucune  âme 
ne  sera  négligée. 


36  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  p.  200. 
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Le  Seigneur  n'a  pas  négligé  ces  choses=là.  Il  a  vu  la  fin  dès  le  début.  Tous 
les  noms  sont  inscrits.  Quand  le  Seigneur  dit  qu'un  moineau  ne  peut  pas 
tomber  sans  que  le  Père  le  remarque,  croyez=vous  qu'il  négligera  les  gens 
qui  ont  vécu  sur  cette  terre,  qui  ont  essayé  du  mieux  de  leurs  capacités 
de  vivre  dans  la  justice,  mais  n'ont  jamais  eu  la  bénédiction  de  recevoir 
l'Evangile?  Il  leur  donnera  ces  bénédictions  du  salut  et  le  droit,  par  leur 
obéissance  à  l'Evangile  qui  leur  sera  donné,  de  recevoir  l'exaltation  dans 
son  royaume. 

Voir  les  choses  en  moins  grand  que  ceci  serait  une  pensée  mauvaise. 
Dieu  est  juste.  Il  est  miséricordieux,  et  si  la  miséricorde  ne  peut  pas 
dépouiller  la  justice,  néanmoins,  dans  la  sagesse  de  notre  Père  céleste, 
toute  âme  recevra  des  bénédictions  selon  ses  mérites  et  selon  la  miséri= 
corde  de  notre  Père  céleste,  et  il  fera  pour  les  gens  du  mieux  qu'il  peut37. 


Le  rétablissement  du  salut  pour  les  morts 

Révélée  ligne  par  ligne.  Cette  œuvre  du  salut  pour  les  morts  fut  donnée 
au  prophète  comme  toutes  les  autres  doctrines:  morceau  par  morceau. 
Elle  ne  fut  pas  entièrement  révélée  d'un  coup.  Lorsque  l'ange  Moroni 
vint  auprès  du  prophète  Joseph  Smith,  une  des  choses  qu'il  lui  dit  ce  fut 
que  le  cœur  des  enfants  se  tournerait  vers  leurs  pères  et  le  cœur  des  pères 
vers  les  enfants,  de  sorte  que  quand  le  Seigneur  viendrait,  la  terre  ne  serait 
pas  frappée  de  malédiction.  C'est  significatif.  Ce  fut  le  premier  aperçu 
qui  fut  donné  au  prophète  concernant  le  salut  pour  les  morts,  et  il  ne 
savait  pas  au  juste  ce  que  cela  signifiait.  Il  avait  une  très  vague  idée  de  la 
signification  des  paroles  qu'Elie  viendrait  «implanter  dans  le  cœur  des 
enfants  les  promesses  faites  aux  pères»,  et  je  suppose  qu'il  médita  con= 
sidérablement  à  ce  sujet38. 

Puis,  en  janvier  1836,  il  reçut  une  révélation  dans  laquelle  le  Seigneur 
disait:  «Tous  ceux  qui  sont  morts  sans  connaître  cet  Evangile,  qui  l'au= 
raient  reçu  s'il  leur  avait  été  permis  de  demeurer,  seront  héritiers  du 
royaume  céleste  de  Dieu;  en  outre,  tous  ceux  qui  mourront  dorénavant 
sans  le  connaître  et  qui  l'auraient  reçu  de  tout  leur  cœur,  seront  héritiers 
de  ce  royaume»;  et  de  plus  que  les  petits  enfants  qui  meurent  sont  héri= 
tiers  du  royaume  céleste39. 


37  Church  News,  5  janvier  1935,  pp.  7,  8. 

38  Malachie  4:5,6;  D.  &  A.  2:1—3;  Joseph  Smith  2:38,39. 

39  Smith,  ouvrage  cité,  p.  144. 
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Révélation  de  la  plénitude  de  la  gloire  du  salut  pour  les  morts.  Ce  fut 
une  nouvelle  étape  à  propos  du  salut  pour  les  morts;  le  prophète  s'en 
étonnait  encore  et,  je  suppose,  se  demandait  au  juste  ce  que  cela  voulait 
dire  et  comment  cela  se  réaliserait.  Et  puis  cette  même  année,  le  3  avril, 
Elie  vint  et  rendit  ses  clefs,  et,  après  le  rétablissement  des  clefs,  le  pro= 
phète  reçut  l'inspiration  de  l'œuvre  du  salut  pour  les  morts  et  cette  doc= 
trine  fut  révélée  dans  toute  sa  gloire™. 

Après  la  venue  de  l'ange  et  le  rétablissement  de  ces  clefs,  Joseph  Smith 
reçut  de  nouvelles  lumières  et  il  lui  fut  révélé  clairement  que  tous  les 
principes  de  la  vérité  qui  ont  trait  au  salut  de  l'homme  vivant  doivent 
être  appliqués  au  salut  de  ceux  qui  sont  dignes  du  salut  et  qui  sont  morts; 
par  conséquent  on  commença  à  enseigner  la  doctrine  du  salut  pour  les 
morts. 

Lors  des  expulsions  et  des  persécutions  qui  s'ensuivirent  au  Missouri,  on 
parla  très  peu  de  la  question;  les  premiers  discours  publics  sur  la  ques= 
tion  du  salut  pour  les  morts  furent  prononcés  en  1840  lors  du  service 
funèbre  de  Seymour  Brunson41. 

Premiers  baptêmes  modernes  pour  les  morts.  Les  premiers  baptêmes 
pour  les  morts  de  notre  dispensation  eurent  bien  entendu  lieu  dans  le 
Mississippi  à  Nauvoo.  C'était  un  droit  qui  était  accordé  dans  des  condi= 
rions  bien  spéciales  à  l'Eglise.  Aujourd'hui  aucun  baptême  pour  les  morts 
ne  serait  valide  s'il  était  accompli  dans  un  cours  d'eau  quelconque,  dans 
un  lac  ou  n'importe  quel  plan  d'eau  important,  parce  que  le  Seigneur  a 
décrété  que  l'œuvre  pour  les  morts  —  que  ce  soit  les  baptêmes,  les  dota= 
rions  ou  les  scellements  —  doit  se  faire  dans  une  maison  construite  en 
son  saint  nom,  un  temple;  et  il  nous  dit  que  ce  n'est  que  dans  les  jours  de 
pauvreté  que  ce  rite  peut  être  accompli  ailleurs  que  dans  la  Maison  du 
Seigneur42. 

Les  saints  de  l'Eglise  chrétienne  primitive  n'avaient  pas  accès  à  un 
temple.  Le  temple  de  Jérusalem  était  le  seul,  et  il  était  tombé  entre  les 
mains  d'incroyants  —  de  gens  méchants  —  et  par  conséquent  ces  mem= 
bres  de  l'Eglise  de  cette  dispensation=là  ne  pouvaient  accomplir  cette 


40  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  pp.  198, 199;  D.  &  A.  110:13—16. 

41  Church  News,  5  janvier  1935,  p.  6. 

42  D.  &  A.  124:25—39. 
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œuvre  pour  les  morts  dans  le  temple.  C'est  pourquoi  toutes  les  ordon= 
nances  qu'ils  accomplirent  pour  les  morts,  ils  durent  les  faire  ailleurs. 

Dotation  de  Pierre,  Jacques  et  Jean.  Dans  de  telles  conditions,  quand  il 
n'y  a  pas  de  Maison  du  Seigneur  et  que  l'œuvre  est  urgente,  le  Seigneur 
permet  que  l'on  accomplisse  non  seulement  le  baptême  pour  les  morts, 
mais  aussi  les  ordonnances  relatives  à  la  Maison  du  Seigneur  dans  le 
désert,  sur  un  sommet  de  montagne,  dans  un  lac  ou  un  cours  d'eau.  Je 
suis  convaincu  que  quand  le  Sauveur  emmena  les  disciples  sur  la  mon= 
tagne  qu'on  appelle  «la  montagne  de  la  transfiguration»,  il  leur  donna 
là=bas  des  ordonnances  relatives  à  la  Maison  du  Seigneur  et  ils  y  furent 
dotés.  C'était  le  seul  endroit  où  ils  pouvaient  aller.  Cet  endroit  devint 
sacré  à  cause  des  rites  du  salut  qui  furent  accomplis  en  cette  occasion43. 

Le  baptême  pour  les  morts  dans  le  temple  de  Nauvoo.  Ce  droit  de  bapti= 
ser  dans  Feau  continua  depuis  le  moment  où  il  leur  fut  accordé  en  1840 
jusqu'à  la  conférence  d'octobre  1841  et  lors  de  cette  conférence  d'octo= 
bre,  le  prophète  déclara  qu'il  ne  devait  plus  y  avoir  de  baptêmes  pour  les 
morts  dans  le  fleuve  et  qu'il  n'y  aurait  plus  de  baptêmes  pour  les  morts 
nulle  part  ailleurs  tant  que  cette  ordonnance  pourrait  être  accomplie 
dans  la  Maison  du  Seigneur. 

Or  le  temple  de  Nauvoo  n'était  pas  fini,  mais  le  bâtiment  était  suffisant 
ment  avancé  pour  que  le  sous=sol  pût  être  couvert,  et  c'est  bien  entendu 
le  sous=sol  qui  est  l'endroit  où  se  trouvent  les  fonts  baptismaux  du 
temple.  On  mit  dans  ce  sous=sol  des  fonts  temporaires;  on  les  consacra 
et,  le  21  novembre,  les  baptêmes  pour  les  morts  commençaient  pour  de 
bon  dans  le  temple  du  Seigneur.  Le  président  Brigham  Young  consacra 
ces  fonts.  Les  baptêmes  pour  les  morts  continuèrent  sous  la  direction  du 
prophète  dans  le  temple  de  Nauvoo  depuis  le  moment  de  la  consécration 
des  fonts  jusqu'au  moment  où  notre  peuple  fut  chassé  de  Nauvoo44. 

L'œuvre  du  temple  continue  dans  l'Eglise.  L'Esprit  de  cette  œuvre,  qui 
avait  reposé  si  abondamment  sur  le  prophète  Joseph  Smith,  continua 
avec  toute  sa  puissance  et  toute  son  autorité  avec  le  président  Brigham 
Young.  Un  des  premiers  commandements  qu'il  reçut  du  Seigneur  après 


43  Matt.  17  :i— 13. 

44  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  pp.  193, 194;  D.  H.  C,  vol.  4,  pp.  426,  466. 
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être  entré  dans  la  vallée  du  Lac  Salé  fut  de  construire  au  nom  du  Seigneur 
un  temple  où  ses  ordonnances  pour  le  salut  des  vivants  et  des  morts  pou= 
vaient  être  accomplies.  A  partir  de  ce  jour=là  jusqu'à  maintenant  l'esprit 
de  construction  de  temples  et  de  l'œuvre  du  temple  a  continué  sans  arrêt 
dans  l'Eglise45. 

Les  premières  dotations  pour  les  morts  de  notre  dispensation  furent 
accomplies  dans  le  temple  de  St=George.  Les  dotations  pour  les  vivants 
furent  accomplies  à  Nauvoo.  Dès  l'époque  du  temple  de  Kirtland  des 
dotations  partielles  étaient  données  pour  les  vivants46. 

L'Eglise  serait  rejetée  si  l'œuvre  du  temple  n'était  pas  accomplie.  Cer= 
tains  de  ceux  qui  voudraient  détruire  l'œuvre  de  Dieu  ont  déclaré  que 
l'Eglise  fut  rejetée  avec  ses  morts  parce  que  le  temple  de  Nauvoo  n'était 
pas  fini;  et,  disent=ils,  le  Seigneur,  par  révélation,  a  déclaré  qu'il  don= 
nerait  aux  saints  suffisamment  de  temps  pour  lui  construire  une  maison 
(temple),  et  s'ils  n'arrivaient  pas  à  la  construire  en  temps  voulu,  ils  se= 
raient  rejetés  avec  leurs  morts47.  Le  fait  est  que  le  temple  de  Nauvoo  fut 
construit  et  que  beaucoup  de  saints  y  reçurent  leurs  dotations  et  travail= 
lèrent  pour  leurs  morts  avant  d'être  finalement  chassés  de  Nauvoo  par 
leurs  ennemis. 

Mais  la  signification  de  cette  révélation  est  déformée;  le  Seigneur  n'a 
pas  dit  qu'il  rejetterait  l'Eglise  avec  ses  morts  s'ils  n'arrivaient  pas  à 
construire  le  temple,  mais  qu'ils  seraient  rejetés  s'ils  n  accomplissaient 
pas  les  ordonnances  pour  leurs  morts  dans  le  temple  lorsqu'il  serait  cons= 
truit  dans  ce  but. 

Les  ordonnances  par  procuration  doivent  être  accomplies  au  temple. 
Voici  le  commandement  en  question:  «Mais  je  vous  commande  à  vous, 
tous  mes  saints,  de  me  bâtir  une  Maison,  et  je  vous  accorde  suffisamment 
de  temps  pour  me  construire  une  Maison;  et  durant  ce  temps,  vos  bap= 
têmes  [c'est=à=dire  les  baptêmes  pour  les  morts  en  dehors  d'un  temple] 
seront  acceptables  devant  moi. 


45  Era,  vol.  20,  p.  198. 

46  Correspondance  personnelle;  D.  H.  C,  vol.  2,  pp.  379,  380. 

47  «Ceux  qui  voudraient  détruire  l'œuvre  de  Dieu»  sont  membres  de  l'Eglise  ré= 
organisée  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours»  organisée  le  6  avril 
1860  à  Amboy  en  Illinois.  Joseph  Smith,  fils  du  prophète,  fut  présenté  et  accepté 
comme  chef  de  cette  organisation.  En  1908,  le  siège  de  l'Eglise  réorganisée  fut 
transféré  à  Independence  (Etat  du  Missouri). 
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«Mais  voici  à  la  fin  de  ce  temps  [c'est=à=dire  le  temps  suffisant]  vos 
baptêmes  pour  vos  morts  ne  seront  pas  acceptables  pour  moi  [c'est=à=dire 
en  dehors  d'un  temple]  ;  et  si  vous  ne  faites  pas  cela  [c'est=à=dire  les  or= 
donnances  du  temple]  à  la  fin  du  temps  fixé,  vous  serez,  vous,  l'Eglise, 
rejetés  avec  vos  morts,  dit  le  Seigneur  votre  Dieu. 

«Car  en  vérité  je  vous  le  dis,  lorsque  vous  aurez  eu  suffisamment  de 
temps  pour  me  bâtir  une  Maison,  qui  est  le  lieu  où  doit  se  faire  l'ordon= 
nance  du  baptême  pour  les  morts  et  qui  a  été  instituée  pour  cela  dès 
avant  la  fondation  du  monde,  vos  baptêmes  pour  vos  morts  [c'est=à=dire 
dans  n'importe  quel  autre  endroit  que  dans  un  temple]  ne  pourront  être 
acceptables  devant  moi;  car  c'est  là  que  sont  conférées  les  clefs  de  la 
Sainte  Prêtrise  afin  que  vous  receviez  de  l'honneur  et  de  la  gloire.  Et  après 
ce  temps=là  [quand  une  Maison  sera  construite],  vos  baptêmes  pour  les 
morts  par  ceux  qui  sont  dispersés  au  loin  ne  seront  pas  acceptables  de= 
vant  moi,  dit  le  Seigneur48.» 

Les  ordonnances  sont  plus  grandes  que  le  temple.  «Et  si  vous  ne  faites 
pas  cela  à  la  fin  du  temps  fixé»,  ne  veut  manifestement  pas  dire  «si  vous 
ne  construisez  pas  un  temple  à  la  fin  du  temps  fixé»,  comme  l'impliquent 
nos  critiques,  mais  désigne  les  ordonnances  qui  devaient  être  accomplies 
dans  le  temple;  et  ce  serait  la  négligence  des  saints  à  accomplir  ces  or= 
donnances  pour  leurs  morts  qui  les  ferait  rejeter  avec  leurs  morts  et  non 
la  négligence  à  construire  un  temple  qui  était  simplement  l'édifice  dans 
lequel  les  principes  sauveurs  devaient  être  accomplis.  Ceci  est  en  accord 
avec  les  enseignements  du  prophète  Joseph  Smith  qui  disait  que  si  nous 
négligeons  le  salut  pour  nos  morts,  nous  le  faisons  au  péril  de  notre  pro= 
pre  salut!  Pourquoi?  Parce  que  sans  eux  nous  ne  pouvons  pas  être  rendus 
parfaits49. 

La  vertu  du  salut  pour  les  morts  ne  réside  pas  dans  l'édifice  qu'est  le 
temple,  mais  dans  les  ordonnances  qui  sont  accomplies  dans  le  temple. 
Le  temple  n'est  aux  ordonnances  que  ce  qu'est  le  récipient  à  la  nourriture 
génératrice  de  vie  qu'il  contient.  Ceux  qui  veulent  nous  rejeter  pour  un 
vice  de  forme  parce  que,  comme  ils  le  disent,  «nous  n'avons  pas  fini  le 
temple»,  ne  construisent  pas  de  temple  ni  n'accomplissent  d'ordonnances 
pour  les  morts,  en  quoi  ils  prouvent  que  le  Seigneur  les  a  rejetés  confor= 
mément  aux  révélations  de  Joseph  Smith  le  prophète50. 


48  D.  &  A.  124:31—35. 

49  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  267,  474,  476. 

50  Salvation  Universal,  pp.  21,  22. 
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Pas  de  salut  sans  nos  morts 

Le  pouvoir  de  scellement  perpétue  la  famille  dans  l'éternité.  La  doctrine 
du  salut  pour  les  morts,  de  l'œuvre  du  temple,  nous  présente  la  merveiU 
leuse  perspective  de  la  perpétuation  des  liens  familiaux.  Grâce  à  elle 
nous  apprenons  que  les  familles  ne  seront  pas  brisées,  que  mari  et  femme 
auront  éternellement  droit  l'un  à  l'autre  et  à  leurs  enfants  jusqu'à  la  der= 
nière  génération.  Mais  pour  recevoir  ces  avantages,  il  faut  que  l'on  ob= 
tienne  les  ordonnances  du  scellement  dans  le  temple  de  notre  Dieu. 

Tous  les  contrats,  liens,  obligations  et  accords  contractés  par  les  hommes 
prennent  fin,  mais  les  obligations  et  les  accords  contractés  dans  la  Mai= 
son  de  Dieu,  si  on  les  respecte  fidèlement,  dureront  éternellement.  Cette 
doctrine  nous  donne  une  idée  plus  claire  des  desseins  du  Seigneur  à 
l'égard  de  ses  enfants.  Elle  montre  sa  miséricorde  et  son  amour  abondant 
et  illimité  à  tous  ceux  qui  lui  obéissent,  oui  même  à  ceux  qui  sont  rebel= 
les,  car,  dans  sa  bonté,  il  leur  accordera  de  grandes  bénédictions,  même  à 
eux51. 

Etre  membre  de  la  famille  de  Dieu.  Lorsque  tout  sera  terminé,  nous,  tous 
les  membres  de  l'Eglise,  serons  tous  une  seule  famille,  membres  d'une 
seule  famille,  la  famille  de  Dieu.  Et  nous  serons  tous  assujettis  à  notre 
premier  ancêtre,  Adam,  Michel,  l'archange,  qui  a  été  désigné  et  a  reçu 
l'autorité,  sous  la  direction  de  Jésus=Christ,  de  se  tenir  à  la  tête  et  de 
présider  sur  toute  sa  postérité52.  Nous  sommes  une  seule  famille.  Et  nous 
devons  tous  être  unis  à  cette  famille.  Il  ne  suffit  donc  pas  que  nous 
soyons  baptisés  pour  nos  morts  ou  pour  nous=mêmes,  mais  nous  devons 
aussi  être  scellés  à  nos  parents.  Il  faut  que  nos  parents  soient  scellés  à 
leurs  parents  et  ainsi  de  suite  en  remontant  aussi  loin  que  nous  pouvons 
et  finalement  en  remontant  jusqu'à  Adam. 

Il  y  aura  des  cas  où  certains  de  nos  ancêtres  ne  seront  pas  dignes  et  se= 
ront  écartés,  mais  les  maillons  seront  réunis  sans  eux.  Ainsi  lorsque  le 
prophète  dit  que  nous  ne  pouvons  être  sauvés  ou  exaltés  sans  nos  morts, 
c'est  à  cela  qu'il  pensait53.  Supposons  que  nous  ne  fassions  aucun  travail 
pour  nos  ancêtres.  Alors  où  sommes=nous?  Nous  sommes  à  l'extérieur 
d'une  branche.  Nous  nous  mettons  sur  le  côté.  Nous  ne  sommes  pas  unis 


51  Era,  vol.  20,  pp.  362,  363;  D.  &  A.  132:7—17. 

52  D.  &  A.  78:15,16. 

53  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  474—476;  D.  &  A.  128:15. 
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à  cette  grande  famille.  Nous  pouvons  naître  dans  l'alliance  et  ainsi  ap= 
partenir  à  nos  parents,  mais  quand  il  y  a  des  ruptures  dans  ce  lignage 
nous  ne  sommes  pas  unis. 

Les  scellements  sont  essentiels  pour  être  membres  de  la  famille  de  Dieu. 
Par  conséquent  quand  le  prophète  dit  que  nous  ne  pouvons  être  exaltés 
sans  eux,  il  pense  aux  liens  familiaux  —  de  génération  en  génération.  Et 
si  nous  nous  asseyons  et  ne  faisons  rien  et  laissons  nos  ancêtres,  dont 
nous  pouvons  obtenir  l'histoire,  sans  faire  le  travail  pour  eux,  nous  ne 
faisons  que  nous  mettre  nous=mêmes  de  côté.  Nous  ne  sommes  pas 
membres,  nous  n'avons  pas  les  qualifications  qui  nous  permettent  d'en= 
trer  dans  cette  famille.  Vous  voyez  à  quel  point  il  est  important  que  nous 
travaillions  pour  nos  morts54? 

Pourquoi  allons=nous  dans  les  temples  pour  être  scellés  maris  et  femmes, 
enfants  aux  parents,  et  pourquoi  nous  est=il  commandé  que  cette  oeuvre 
soit  faite,  non  seulement  pour  nous=mêmes,  mais  aussi  pour  être  scellés 
à  nos  pères  et  mères,  et  leurs  pères  et  leurs  mères  avant  eux,  en  remon= 
tant  aussi  loin  que  nous  le  pouvons?  Parce  que  nous  voulons  appartenir 
à  cette  grande  famille  de  Dieu  qui  est  dans  le  ciel  et,  en  ce  qui  concerne 
l'Eglise,  sur  la  terre.  Voilà  pourquoi55. 

Pas  de  perfection  sans  nos  morts.  Il  y  a  des  membres  de  l'Eglise  qui  se 
sont  demandé  ce  que  le  prophète  entendait  au  juste  par  ces  paroles  où 
il  dit  que  sans  nos  morts  nous  ne  pouvons  être  rendus  parfaits.  Un  hom= 
me  qui  garde  les  commandements  du  Seigneur,  qui  est  loyal  et  fidèle  en 
ce  qui  le  concerne  personnellement  ne  recevra=t=il  pas  la  perfection?  Si, 
à  condition  que  ses  morts  dignes  reçoivent  aussi  les  mêmes  avantages, 
parce  qu'ils  doivent  être  une  organisation  familiale,  une  cellule  familiale, 
et  chaque  génération  doit  être  liée  à  la  chaîne  qui  la  précède  pour  obtenir 
la  perfection  dans  une  organisation  familiale.  C'est  ainsi  que  finalement 
nous  serons  une  seule  grande  famille  avec  Adam  à  la  tête,  Michel,  l'ar= 
change,  présidant  sur  sa  postérité  .  .  . 

La  perfection  est  possible  grâce  à  l'organisation  familiale  céleste  On 
nous  enseigne  dans  l'Evangile  de  Jésus=Christ  que  l'organisation  familiale 
sera,  en  ce  qui  concerne  l'exaltation  céleste,  une  famille  qui  est  complète 
—  une  organisation  comprenant,  père,  mère  et  enfants  d'une  génération 


54  Correspondance  personnelle. 

55  Conf.  Rep.,  octobre  1948,  p.  154. 
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liée  au  père,  à  la  mère  et  aux  enfants  de  la  génération  suivante,  s'éten= 
dant  et  se  répandant  ainsi  jusqu'à  la  fin  des  temps.  Si  nous  n'accomplis= 
sons  donc  pas  l'œuvre  dans  le  temple  pour  nos  morts,  nos  maillons  dans 
cette  chaîne  —  cette  chaîne  généalogique—  seront  brisés;  nous  devrons 
nous  tenir  sur  le  côté  au  moins  jusqu'à  ce  qu'il  y  soit  remédié. 

Noms  ne  pourrons  être  rendus  parfaits  dans  cette  organisation  si  nous 
n'y  sommes  introduits  par  ce  pouvoir  sélectif,  ou  pouvoir  de  scellement, 
et  si  nous  n'avons  pas  accompli  l'œuvre  pour  ceux  de  notre  lignage  qui 
nous  ont  précédé,  nous  nous  tiendrons  sur  le  côté  jusqu'à  ce  que  vienne 
quelqu'un  qui  le  fera  pour  nous.  Et  si  nous  avons  eu  l'occasion  et  ne 
l'avons  pas  fait,  nous  serons  naturellement  sous  la  condamnation  et  je 
crois  que  tout  au  long  de  l'éternité  nous  regretterons  le  fait  que  nous 
aurons  négligé  de  faire  ce  qui  nous  était  confié  et  qu'il  était  de  notre  de= 
voir  d'accomplir  pour  le  salut  des  enfants  des  hommes56. 

Pas  de  salut  sans  nos  morts  dignes.  La  formule  «ne  pas  être  sauvés  sans 
nos  morts»  est  très  mal  comprise.  Nous  serons  tous  sauvés  sans  certains 
de  nos  morts,  sans  aucun  doute.  Le  Seigneur  ne  peut  pas  sauver  ceux 
qui  sont  volontairement  méchants,  et  ils  ne  seront  pas  sauvés,  pas  plus 
que  ceux  qui  auront  refusé  d'accepter  l'œuvre.  Cette  expression  signifie 
que  nous  ne  pouvons  pas  être  sauvés  sans  nos  morts  qui  se  montrent 
dignes  du  salut.  Le  Seigneur  ne  sauvera  pas  toute  sa  famille.  Le  tiers 
s'est  révolté  dans  la  préexistence.  Nous  accomplissons  l'œuvre  généalo= 
gique  pour  ceux  qui  sont  morts  avant  que  l'Evangile  ne  fût  rétabli  et  qui 
n'ont  pas  eu  la  chance,  pas  pour  ceux  qui  ont  eu  toute  la  chance  qu'on 
pouvait  leur  donner  ici=bas  et  qui  n'ont  pas  voulu  la  recevoir57. 

Règles  gouvernant  les  scellements  au  temple 

Les  ordonnances  ne  doivent  pas  être  accomplies  pour  tous.  Certains  pen= 
sent  que  nous  devons  faire  l'œuvre  du  temple  pour  tout  le  monde.  L'œu= 
vre  du  temple  appartient  au  royaume  céleste,  pas  aux  autres  royaumes. 
Il  y  aura  des  millions  de  gens,  aussi  innombrables  que  le  sable  au  bord 
de  la  mer,  qui  n'entreront  pas  dans  le  royaume  céleste.  C'est  ce  que  nous 
apprenons  dans  ces  révélations58.  //  ne  sera  pas  nécessaire  de  faire 
l'œuvre  du  temple  pour  eux. 


56  Conf.  Rep.,  avril  1942,  p.  26. 

57  Correspondance  personnelle. 

58  Church  News,  5  janvier  1935,  p.  7;  D.  &  A.  76:108—112. 
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Pour  être  exalté  dans  le  royaume  céleste,  on  doit  être  doté  et  recevoir  les 
bénédictions  du  scellement.  Il  y  en  aura  beaucoup  qui  entreront  dans  ce 
royaume  comme  serviteurs,  mais  ce  ne  sont  que  ceux  qui  se  conforment 
à  toutes  les  lois  et  à  toutes  les  alliances  qui  seront  exaltés. 

Aucune  bénédiction  ne  sera  refusée  aux  fidèles.  Ceux  qui  auront  été 
membres  fidèles  de  l'Eglise  et  n'auront  pas  pu  atteindre  un  temple  de 
leur  vivant,  verront  l'œuvre  faite  pour  eux  après  leur  mort. 

Nous  avons  l'assurance  que  le  Seigneur  récompensera  toute  âme  selon 
ses  œuvres.  Il  jugera  chacun  de  nous  selon  les  intentions  du  cœur.  Si 
quelqu'un  de  digne  se  voit  refuser  dans  cette  vie  les  bénédictions  qui 
sont  si  facilement  accordées  aux  autres,  mais  vit  fidèlement  et  au  mieux 
de  ses  capacités,  s'efforçant  de  garder  les  commandements  du  Seigneur, 
rien  ne  sera  perdu  pour  lui.  Cette  personne  recevra  toutes  les  bénédic= 
tions  qui  peuvent  être  données.  Le  Seigneur  lui  donnera  la  plénitude  lors= 
que  cette  vie  est  terminée  et  que  la  vie  pleine  sera  arrivée.  Le  Seigneur 
n'oubliera  aucune  âme  digne,  mais  lui  accordera  tout  ce  qui  peut  être 
donné  et  que  les  personnes  qui  ont  eu  plus  de  chance  ont  reçu  dans  cette 
vie. 

On  n'arrange  pas  de  mariage  pour  les  morts.  Nous  n'arrangeons  jamais 
de  mariage  pour  les  morts  dans  les  temples.  Le  Seigneur  bénira  tous 
ceux  qui  sont  dignes  de  recevoir  les  bénédictions  et  ils  ne  perdront  rien. 
L'œuvre  du  millenium  sera  essentiellement  une  œuvre  pour  les  morts 
qui  n'ont  pas  l'occasion  de  leur  vivant  d'obtenir  les  bénédictions,  mais 
qui  auraient  accepté  les  bénédictions  s'ils  avaient  vécu  quand  elles 
étaient  là.  La  justice  exige  cela.  Nous  ne  devons  donc  pas  nous  en  faire 
si  des  jeunes  gens  ou  des  jeunes  filles  meurent  sans  être  mariés.  Tous 
ceux  qui  sont  dignes  seront  bénis  au  même  titre  que  s'ils  avaient  vécu 
et  obtenu  les  bénédictions.  Mais  quand  un  couple  est  fiancé  et  que  la 
femme  meurt,  elle  peut  être  scellée  à  son  futur  mari. 

Adaptation  des  scellements  pendant  le  millenium.  Les  enfants  qui  sont 
légalement  adoptés  peuvent,  dans  des  circonstances  appropriées,  être 
scellés  aux  familles  qui  les  ont  adoptés.  Mais  il  n'est  pas  possible  de  dé= 
pouiller  les  morts  de  leurs  enfants  s'ils  ont  droit  à  eux,  même  s'ils  sont 
adoptés  par  d'autres. 

Si  un  homme  ou  une  femme  qui  a  été  scellé  pèche  et  perd  le  droit  de 
recevoir  l'exaltation  dans  le  royaume  céleste,  il  (ou  elle)  ne  pourra  pas 
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retarder  la  progression  du  conjoint  lésé  qui  a  été  fidèle.  Chacun  sera 
jugé  selon  ses  œuvres  et  il  n'y  aurait  pas  de  justice  à  condamner  l'inno= 
cent  pour  les  péchés  du  coupable. 

Nous  pouvons  être  certains  que  le  Seigneur  ne  permettra  pas  qu'une  or= 
donnance  que  nous  accomplissons  incorrectement,  par  notre  manque  de 
compréhension,  reste  éternellement  en  vigueur  sans  correction.  Pendant 
le  millenium,  il  y  aura  beaucoup  d'adaptations  dans  les  domaines  où,  par 
manque  de  connaissance,  nous  avons  accompli  des  scellements  dans 
l'ignorance,  mais  selon  notre  meilleur  jugement. 

Seuls  les  mortels  peuvent  accomplir  les  ordonnances  du  temple.  Des  per= 
sonnes  ressuscitées  participeront=elles  pendant  le  millenium  aux  dota= 
tions  du  temple  côte  à  côte  avec  des  mortels? 

La  réponse  à  cette  question  est  non!  C'est=à=dire  qu'ils  n'aideront  pas  à 
accomplir  les  ordonnances.  Les  gens  ressuscites  aideront  à  fournir  des 
renseignements  dont  on  ne  pourrait  disposer  autrement,  mais  ce  sont  des 
mortels  qui  devront  accomplir  les  ordonnances  dans  les  temples. 

Le  baptême,  la  confirmation,  l'ordination,  la  dotation  et  les  scellements 
sont  tous  en  rapport  avec  cette  vie  mortelle  et  sont  les  ordonnances  re= 
quises  de  ceux  qui  sont  dans  la  mortalité.  Des  dispositions  ont  été  prises 
pour  que  ces  ordonnances  soient  accomplies  par  procuration  pour  ceux 
qui  sont  dignes,  mais  qui  sont  morts  sans  avoir  eu  dans  cette  vie  l'oc= 
casion  de  recevoir  ces  ordonnances  en  personne. 

Il  est  facile  de  voir  qu'il  serait  illogique  qu'un  être  ressuscité  vienne  pour 
être  baptisé  pour  les  morts.  La  personne  ressuscitée  est  passée  dans  une 
autre  sphère  où  les  lois  et  les  bénédictions  n'ont  pas  trait  à  cette  vie  mor= 
telle.  Ceci  est  également  vrai  pour  toutes  les  autres  ordonnances.  S'il 
était  permis  à  des  personnes  ressuscitées  de  venir  travailler  dans  les 
temples,  il  n'y  aurait  pas  de  raison  pour  que  nous,  dans  cette  vie  mor= 
telle,  agissions  par  procuration  pour  elles,  parce  qu'elles  le  feraient  pour 
elles-mêmes. 

Après  combien  de  temps  on  peut  accomplir  l'oeuvre  après  un  décès.  Com= 
bien  de  temps  après  la  mort  peut=on  accomplir  l'œuvre  du  temple  pour 
une  personne?  Le  temps  qui  doit  s'écouler  avant  que  l'on  ne  fasse  l'œuvre 
pour  quelqu'un  qui  meurt  sans  avoir  obtenu  les  bénédictions  du  temple 
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n'a  pas  d'importance.  Les  Frères  ont  décidé  qu'un  temps  assez  long  de= 
vait  s'écouler  parce  que  les  gens  voulaient  que  la  dotation  fût  accomplie 
pour  les  morts  avant  l'ensevelissement,  et  ceci  n'a  pas  été  considéré 
comme  juste. 

Si  une  personne  est  à  tous  égards  digne  des  bénédictions  et  se  les  a  vu 
refuser  de  son  vivant,  les  ordonnances  peuvent  être  accomplies  n'importe 
quand  après  la  mort.  Si  la  personne  a  eu  toutes  les  occasions  possibles 
de  recevoir  cette  bénédiction  en  personne  et  les  a  refusées,  ou  ne  les  a 
pas  reçues  parce  qu'elle  a  remis  à  plus  tard  et  qu'elle  a  manqué  de  foi, 
alors  elle  n'y  a  pas  droit  et  il  est  douteux  que  l'œuvre  pour  elle  soit  va= 
lable,  qu'elle  soit  accomplie  dans  la  semaine  ou  après  mille  ans.  Le  Sei= 
gneur  a  déclaré  que  c'est  celui  qui  persévère  jusqu'à  la  fin  qui  sera  sauvé 
et  celui  qui  rejette  et  néglige  ces  bénédictions  jusqu'à  la  mort,  lorsqu'il  a 
eu  l'occasion  de  les  recevoir,  n'en  est  pas  digne59. 

Obtenir  les  recommandations  du  temple  longtemps  à  l'avance.  Un  pré= 
sident  de  pieu  se  plaignait  récemment  d'être  assiégé  à  toute  heure,  fa= 
vorable  ou  non,  par  des  gens  qui  venaient  à  la  dernière  minute  demander 
une  recommandation  pour  le  temple.  On  vient  le  trouver  au  milieu  des 
réunions  publiques,  on  fait  irruption  dans  son  bureau  pendant  qu'il  est 
en  consultation  avec  des  clients  pour  des  affaires  importantes;  quelqu'un 
lui  a  même  demandé  sa  signature  pendant  qu'il  était  à  la  piscine  dans  le 
Deseret  Gymnasium  à  Sait  Lake  City.  Il  supplie  pour  que  l'on  fasse  quel= 
que  chose  pour  persuader  les  gens  qui  veulent  une  recommandation  pour 
aller  au  temple  d'y  réfléchir  suffisamment  pour  savoir  un  certain  temps 
à  l'avance  quand  ils  veulent  aller  au  temple  et  pouvoir  ainsi  voir  l'évêque 
et  leur  président  de  pieu  d'une  manière  appropriée60. 

On  a  besoin  de  frères  de  la  prêtrise  pour  faire  l'œuvre  du  temple.  Le  mo= 
ment  est  venu  où  la  prêtrise  de  l'Eglise  doit  prendre  la  place  qui  lui  re= 
vient  dans  le  service  du  temple  et  donner  l'exemple  à  tous  pour  accom= 
plir  les  ordonnances  pour  ceux  qui  sont  maintenant  dans  le  monde 
d'esprit,  et  qui  n'ont  pas  eu  l'occasion  d'accepter  l'Evangile  dans  la  vie  .  .  . 

Maintenant  encore  il  y  a  de  nombreux  esprits  qui  ont  vécu  sur  la  terre  et 
qui,  indépendamment  de  leur  volonté,  doivent  attendre  de  recevoir  les 


59  Correspondance  personnelle;  Aima  34:31—34;  2  Néphi  27:15—19,  33;   D.  &  A. 
132:20 — 25. 

60  Era,  vol.  48,  p.  671. 
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bénédictions  des  ordonnances  de  l'Evangile.  Leurs  épouses  et  leurs  filles 
ont  peut=être  été  baptisées  et  dotées  il  y  a  des  années,  eux  et  leurs  fils 
sont  forcés  d'attendre  parce  qu'aucun  homme  détenant  la  prêtrise  n'est 
venu  à  la  rescousse.  Aucune  de  ces  familles  ne  peut  ainsi  être  scellée  pour 
l'éternité  en  une  union  familiale  éternelle.  Les  retards  pour  eux  doivent 
être  extrêmement  décevants61. 

Des  bénédictions  découlent  de  l'œuvre  du  temple.  Je  voudrais  féliciter 
tous  ceux  qui  ont  consacré  leur  temps  et  leurs  moyens  à  cette  cause  de 
valeur.  Il  y  a  beaucoup  d'âmes  bonnes  et  humbles  qui  se  sont  privées  de 
confort  et  parfois  du  nécessaire  dans  la  vie  pour  établir  les  annales  et 
accomplir  l'œuvre  pour  leurs  morts,  afin  que  le  don  du  salut  leur  fût 
porté.  Ce  travail  d'amour  ne  sera  pas  inutile,  car  tous  ceux  qui  auront 
travaillé  dans  cette  grande  cause  trouveront  leur  trésor  et  leur  richesse 
dans  le  royaume  céleste  de  Dieu.  Grande  sera  leur  récompense,  oui, 
même  au=delà  de  ce  qu'il  est  possible  aux  mortels  de  comprendre62. 


61  Church  News,  27  mars  1949,  p.  21. 

62  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  26,  p.  6. 
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Chapitre  10 

Le  salut  pour  les  vivants 

Pas  de  seconde  chance  pour  le  salut 

Le  jour  de  notre  salut,  c'est  maintenant.  Nos  Ecritures  sont  très  explicites 
dans  ce  qu'elles  disent  à  propos  de  ce  qui  est  exigé  des  fils  et  des  filles  de 
Dieu.  Ceux  qui  vainquent  tout  seront  couronnés  fils  et  filles  de  Dieu  et 
seront  membres  de  l'Eglise  du  Premier=né1. 

Le  Livre  de  Mormon  nous  enseigne:  «Car  voici,  le  moment  et  le  jour  de 
votre  salut,  c'est  maintenant  .  .  .  Cette  vie  est  le  moment  où  les  hommes 
doivent  se  préparer  à  rencontrer  Dieu;  oui,  voici,  le  jour  de  cette  vie  est 
le  jour  où  les  hommes  doivent  accomplir  leurs  œuvres2.»  Les  personnes 
à  qui  Amulek  parlait  avaient  entendu  la  vérité  et  n'ignoraient  pas  totale= 
ment  le  plan  de  salut,  parce  qu'elles  avaient  quitté  l'Eglise  par  apostasie. 
Il  leur  déclarait  donc  que  c'était  aujourd'hui  qu'il  leur  fallait  se  repentir 
et  se  tourner  vers  Dieu,  sinon  elles  seraient  perdues3. 

Le  Seigneur,  dans  sa  miséricorde,  accorde  à  toute  âme  la  possibilité  de  se 
repentir  et  de  recevoir  les  bénédictions  de  l'Evangile.  Si  les  hommes  ne 
reçoivent  pas  cette  bénédiction  ici,  ils  la  recevront  dans  le  monde  d'esprit, 
car  elle  doit  être  accordée  à  tous.  S'ils  la  rejettent  ici,  ils  ne  peuvent  pas 
recevoir  la  plénitude  dans  l'éternité*. 

Ceux  dont  le  salut  est  pour  un  jour  futur.  Le  21  janvier  1836,  Joseph 
Smith  reçut  la  révélation  suivante:  «Tous  ceux  qui  sont  morts  sans  con= 
naître  cet  Evangile,  qui  l'auraient  reçu  s'il  leur  avait  été  permis  de  de= 
meurer,  seront  héritiers  du  royaume  céleste  de  Dieu;  en  outre,  tous  ceux 
qui  mourront  dorénavant  sans  le  connaître,  qui  l'auraient  reçu  de  tout 
leur  cœur,  seront  héritiers  de  ce  royaume,  car  moi,  le  Seigneur,  je  jugerai 
tous  les  hommes  selon  leurs  œuvres,  selon  le  désir  de  leur  cœur5.» 


i  Apoc.  21  :y;  D.  &  A.  76:51—60. 

2  Church  News,  1er  février  1936,  p.  5;  Aima  34:31,32. 

3  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  p.  466. 

4  Church  News,  1er  février  1936,  p.  5. 

5  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  p.  145;  D.  &  A. 
128:5. 
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Quel  merveilleux  rayon  de  lumière  est  jeté  ici  sur  la  question  de  la  ré= 
demption  de  l'homme!  Si  Joseph  Smith  n'avait  rien  apporté  d'autre  au 
monde  que  le  rétablissement  de  cette  vérité  divine,  cela  aurait  fait  de  lui 
un  des  plus  grands  bienfaiteurs  du  genre  humain. 

Une  chose  très  significative  dans  cette  révélation,  dont  il  faut  se  sou= 
venir,  c'est  que  le  Seigneur  n'a  pas  dit  que  tous  ceux  qui  sont  morts  ont 
droit  à  ces  bénédictions  dans  le  royaume  céleste  s'ils  entendent  l'Evan= 
gile  dans  le  monde  d'esprit,  mais  uniquement  tous  ceux  qui  auraient  ac= 
cepté  l'Evangile  si  l'occasion  leur  en  avait  été  donnée  dans  cette  vie 
mortelle.  Les  bénédictions  de  l'exaltation  ne  sont  pas  offertes  à  ceux  qui 
ont  eu  l'occasion  d'accepter  le  Christ  et  d'obéir  à  sa  vérité  et  qui  l'ont 
refusée. 

Le  salut  est  offert  soit  maintenant  soit  dans  le  monde  d'esprit.  La  justice 
du  Seigneur  se  manifeste  dans  le  droit  qu'il  accorde  à  tous  les  hommes 
d'entendre  le  plan  du  salut  et  de  le  recevoir.  Certains  ont  cette  béné= 
diction  dans  cette  vie;  s'ils  obéissent  à  l'Evangile,  c'est  bien;  s'ils  le  rejet= 
tent,  ils  ne  recevront  pas  dans  le  monde  d'esprit  les  mêmes  occasions 
avec  la  même  plénitude. 

S'ils  meurent  sans  avoir  cette  occasion  dans  cette  vie,  elle  leur  parviendra 
dans  le  monde  des  esprits.  L'Evangile  leur  y  sera  proclamé,  et  s'ils  sont 
disposés  à  l'accepter,  cela  leur  sera  imputé  exactement  de  la  même  façon 
que  s'ils  l'avaient  accepté  dans  la  mortalité.  De  cette  façon  la  justice  est 
accordée  à  tous  les  hommes,  tous  sont  mis  sur  un  plan  d'égalité  devant 
la  barre  de  Dieu6. 

Ceux  qui  ont  l'occasion  ici=bas,  ceux  à  qui  le  message  du  salut  est  pro= 
clamé,  qui  sont  instruits  et  à  qui  cette  vérité  a  été  présentée  dans  cette  vie 
—  mais  qui  la  nient  et  refusent  de  la  recevoir  —  n'auront  pas  de  place 
dans  le  royaume  de  Dieu.  Ils  ne  seront  pas  avec  ceux  qui  sont  morts  sans 
cette  connaissance  et  qui  l'acceptent  néanmoins  dans  le  monde  d'esprit. 

Certains  ne  sont  pas  éligibles  pour  le  salut  par  procuration.  Il  y  a  trop 
de  gens  dans  ce  monde  qui  ont  entendu  le  message  de  l'Evangile,  qui  pen= 
sent  qu'ils  peuvent  continuer  jusqu'à  la  fin  de  cette  vie  mortelle,  vivant 
comme  cela  leur  plaît,  et  ensuite  accepter  l'Evangile  après  la  mort  pendant 


6  Millennial  Star,  vol.  89,  pp.  771,  772. 
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que  les  amis  accompliront  les  ordonnances  qu'ils  ont  négligé  d'accom= 
plir  pour  eux=mêmes/  et  qu'ils  recevront  finalement  les  bénédictions  dans 
le  royaume  de  Dieu.  C'est  une  erreur. 

Les  hommes  ont  le  devoir  dans  cette  vie  de  se  repentir.  Tout  homme  qui 
entend  le  message  de  l'Evangile  est  tenu  de  le  recevoir.  S'il  ne  le  fait  pas, 
dans  le  monde  d'esprit  il  sera  appelé  à  le  recevoir  mais  il  se  verra  refuser 
la  plénitude  qui  sera  accordée  à  ceux  qui,  dans  leur  fidélité,  ont  été 
loyaux  et  fidèles,  que  ce  soit  dans  cette  vie  ou  dans  le  monde  d'esprit7. 

La  seconde  chance  mène  au  royaume  terrestre.  Nous  apprenons  en  outre 
que  ceux  qui  ont  rejeté  l'Evangile  quand  il  leur  a  été  offert  dans  les  temps 
anciens,  mais  ont  par  après  accepté  «le  témoignage  de  Jésus»  dans  le 
monde  d'esprit  quand  il  leur  a  été  proclamé  et  qui  ont  été  les  hommes 
honorables  de  la  terre  se  verront  affecter  à  la  gloire  terrestre  et  non  à  la 
céleste8. 

Nous  apprenons  en  outre  que  les  méchants  de  la  terre  qui  ne  se  repentent 
pas  dans  cette  vie  et  ne  reçoivent  pas  l'Evangile  se  verront  affecter  au 
royaume  téleste.  Dans  ce  royaume,  ils  deviendront  «les  serviteurs  du 
Très=Haut;  mais  ils  ne  peuvent  aller,  aux  siècles  des  siècles,  là  où  Dieu 
et  le  Christ  demeurent»9. 

Mais  tous  ceux=là  seront  invités  à  se  repentir.  Ils  devront  subir  les  tour= 
ments  des  damnés  jusqu'à  ce  qu'ils  l'aient  fait,  et  grâce  à  cette  souffrance, 
ils  seront  amenés  à  se  repentir  et  à  reconnaître  que  Jésus=Christ  est  le 
Rédempteur  et  le  Fils  de  Dieu.  Tout  genou  doit  fléchir  et  toute  langue 
confesser,  dans  quelque  royaume  que  les  habitants  de  la  terre  entrent10 . . . 

Idées  fausses  concernant  le  salut  pour  les  morts.  Beaucoup  de  saints  des 
derniers  jours  se  méprennent  gravement  sur  le  salut  pour  les  morts.  C'est 
à  la  justice  de  notre  Père  éternel  que  nous  devons  qu'une  chance  de  salut 
et  d'exaltation  soit  donnée  à  toute  âme.  Certains  esprits  ont  rejeté  la 
bénédiction  qui  leur  était  donnée,  se  sont  révoltés  dans  l'existence  pré= 
cédente  et  ont  dû  être  punis.  Tous  les  autres  se  sont  vu  accorder  un 
corps  et  la  bénédiction  de  respecter  ici  des  alliances  qui  leur  donneraient 


7  Church  News,  5  août  1939,  p.  5. 

8  D.  &  A.  76:73—75;  1  Pierre  3:18—21;  Moïse  8:19 — 30. 

9  D.  &  A.  76:112. 

10  Church  News,  1er  février  1936,  p.  5;  D.  &  A.  76:109—112. 
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le  salut,  étant  bien  entendu  que  ceux  qui,  parmi  ceux  qui  viendraient  sur 
la  terre,  se  verraient,  pour  des  raisons  indépendantes  de  leur  volonté, 
refuser  les  bénédictions  de  l'obéissance  aux  alliances  de  l'Evangile  dans 
la  vie  mortelle  auraient  ces  bénédictions  après  la  mort  dans  le  monde 
d'esprit.  Mais  le  Seigneur  n'a  pas  offert  à  ceux  qui  en  ont  largement  eu 
l'occasion  pendant  qu'ils  étaient  dans  cette  existence  mortelle  la  possibi= 
lité  d'avoir  une  nouvelle  chance  dans  le  monde  des  esprits. 

La  dotation  et  l'œuvre  du  scellement  pour  les  morts  sont  pour  ceux  qui 
sont  morts  sans  avoir  eu  l'occasion  d'entendre  et  de  recevoir  l'Evangile 
ainsi  que  pour  ceux  qui  ont  été  membres  fidèles  de  l'Eglise,  qui  ont  vécu 
en  terre  étrangère  ou  à  un  endroit  où,  de  leur  vivant,  ils  n'ont  pas  eu  la 
possibilité  d'aller  au  temple  et  cependant  étaient  convertis  et  membres 
fidèles  de  l'Eglise.  L'œuvre  pour  les  morts  n'est  pas  destinée  à  ceux  qui 
ont  eu  toute  possibilité  de  la  recevoir,  à  qui  elle  a  été  enseignée  et  qui  ont 
ensuite  refusé  de  la  recevoir  ou  ne  s'y  intéressaient  pas  suffisamment 
pour  vaquer  à  ces  ordonnances  de  leur  vivant. 

Tant  de  membres  de  l'Eglise  se  sont  dit  que  s'ils  ne  font  pas  l'œuvre 
pour  les  morts  décédés,  ils  seront  certainement  négligés  et  que  l'occasion 
ne  leur  sera  jamais  donnée.  Nous  devons  nous  souvenir  que  dans  sa  jus= 
tice,  le  Seigneur  ne  permettra  jamais  que  soit  perdue  une  seule  âme  qui 
est  digne  du  salut.  Quiconque  a  droit  aux  bénédictions  les  recevra11. 


L'œuvre  du  temple  n'est  pas  pour  les  rebelles 

On  ne  peut  pas  imposer  les  bénédictions  du  temple  aux  morts.  Certains 
d'entre  nous  s'imaginent  qu'on  peut  aller  au  temple  accomplir  les  ordon= 
nances  pour  des  gens  qui  ont  été  hostiles  à  la  vérité,  ont  connu  la  vérité 
et  ont  eu  toute  occasion  de  recevoir  l'Evangile,  mais  ont  refusé  de  le  re= 
cevoir,  que  quand  ils  meurent  nous  pouvons  aller  au  temple  et  faire 
l'œuvre  pour  eux.  Cette  idée  n'est  absolument  pas  en  accord  avec  les 
révélations  que  le  Seigneur  nous  a  données12. 

Nous  pouvons  être  certains  que  le  Seigneur  est  juste  et  que  personne  ne 
se  verra  refuser  une  bénédiction  à  laquelle  il  a  droit.  De  même  personne 


il    Correspondance  personnelle. 
12  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  p.  197. 
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ne  recevra  ce  à  quoi  il  n'a  pas  droit,  même  si  nous  nous  efforçons  de  le 
lui  donner  par  les  ordonnances  de  la  Maison  du  Seigneur.  Il  vaut  beau= 
coup  mieux  que  nous  laissions  certaines  choses  entre  les  mains  du 
Seigneur,  surtout  dans  le  cas  de  ceux  qui  se  détournent  de  l'Eglise  et 
meurent  sans  se  repentir13. 

Nous  ne  sauverons  ni  n'exalterons  dans  le  royaume  céleste  tous  les  en= 
fants  de  notre  Père  céleste  grâce  à  son  œuvre  par  procuration.  Seuls 
entreront  dans  la  gloire  céleste  ceux  qui  en  sont  dignes,  et  si  nous  travail= 
Ions  dans  les  temples  pour  ceux  qui  sont  indignes,  ils  n'auront  pas  droit 
à  cette  bénédiction  simplement  parce  que  nous  avons  travaillé  pour  eux. 

Les  morts  sont  jugés  conformément  à  leurs  œuvres.  Notre  devoir  est 
d'accomplir  les  ordonnances  pour  les  morts,  ensuite  le  Seigneur  fera  les 
adaptations  nécessaires.  Je  crois  que  tout  homme  responsable,  s'il  veut 
obtenir  le  salut,  doit  recevoir  la  rémission  des  péchés  par  le  baptême,  que 
ce  soit  dans  cette  vie  ou  par  procuration  s'il  est  mort.  Il  faut  que  nous 
accomplissions  les  baptêmes  et  toutes  les  autres  ordonnances  pour  ceux 
qui  sont  morts. 

Tous  ceux  pour  qui  on  aura  été  baptisé  n'auront  pas  droit  aux  bénédic= 
tions  de  la  dotation.  Tous  n'auront  pas  droit  aux  ordonnances  du  scelle= 
ment,  mais  cela  c'est  entre  les  mains  du  Seigneur,  et  il  jugera  si  un  hom= 
me  est  digne  ou  non.  Nous  accomplirons  l'œuvre  et  le  Seigneur  décidera 
du  résultat  final. 

Jean  dit  ce  qui  suit  dans  l'Apocalypse:  «Et  je  vis  les  morts,  les  grands  et 
les  petits,  qui  se  tenaient  devant  le  trône.  Des  livres  furent  ouverts.  Et  un 
autre  livre  fut  ouvert,  celui  qui  est  le  livre  de  vie.  Et  les  morts  furent 
jugés  selon  leurs  œuvres,  d'après  ce  qui  était  écrit  dans  ces  livres14.» 

Ceci  nous  apprend  que  les  morts  seront  jugés  selon  leurs  œuvres,  d'après 
ce  qui  est  écrit  dans  les  livres,  et  le  jugement  sera  juste.  Si  quelqu'un  a 
mené  une  vie  telle  qu'il  est  indigne  de  la  gloire  céleste,  rien  de  ce  que 
nous  pouvons  faire  pour  lui  par  procuration  ne  l'y  mettra.  Le  salut  sera 
basé  sur  le  mérite. 

Le  salut  sera  refusé  aux  morts  rebelles.  Le  21  janvier  1836,  il  fut  révélé 
au  prophète  Joseph  Smith  dans  une  vision  dans  le  temple  de  Kirtland  que 


13  Corresp.  personnelle;  3  Néphi  12:20;  28:34,35. 

14  Apoc.  20:12. 
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«tous  ceux  qui  sont  morts  sans  connaître  cet  Evangile,  qui  l'auraient  reçu 
s'il  leur  avait  été  permis  de  demeurer,  seront  héritiers  du  royaume  céleste 
de  Dieu;  en  outre  tous  ceux  qui  mourront  dorénavant  sans  le  connaître, 
qui  l'auraient  reçu  de  tout  leur  cœur»;  en  outre  que  les  petits  enfants  «qui 
meurent  avant  de  parvenir  à  l'âge  de  responsabilité  sont  sauvés  dans  le 
royaume  céleste  de  Dieu»15. 

Il  ne  vit  cependant  pas  comme  héritiers  de  ce  royaume  les  rebelles,  les 
impies,  les  corrompus  et  les  impurs,  et  ceux  qui  aiment  et  pratiquent  le 
mensonge.  Un  autre  endroit  est  prévu  pour  eux16.  On  ne  peut  pas  para= 
chuter  les  hommes  dans  le  royaume  de  Dieu,  quelle  que  soit  leur  dignité 
ou  leur  indignité,  simplement  parce  que  leurs  amis  font  un  travail  pour 
eux  après  leur  mort. 

Les  ordonnances  par  procuration  ne  sont  pas  pour  les  rebelles.  J'ai  connu 
des  cas  de  gens  qui  sont  morts,  qui  étaient  férocement  hostiles  à  l'Eglise 
et  avaient  nié  la  foi  et  quitté  l'Eglise,  et  à  peine  étaient=ils  morts  que  la 
parenté  faisait  appel  à  la  Première  Présidence  pour  pouvoir  accomplir 
l'œuvre  pour  eux  dans  le  temple.  Ces  appels  ont  été  lancés  de  temps  en 
temps  pour  que  la  parenté  de  la  personne  décédée  dans  des  circonstances 
aussi  défavorables  puisse  donner  à  la  personne  décédée  un  enterrement 
conforme  aux  rites  et  aux  coutumes  des  saints  des  derniers  jours.  Tout 
ceci  est  erroné. 

Quel  bien  cela  va=t=il  nous  faire  d'accomplir  dans  les  temples  des  ordon= 
nances  pour  des  gens  qui  meurent  ainsi  sans  s'être  repentis?  S'ils  ont  eu 
l'occasion  et  n'ont  pas  voulu  accepter  la  vérité  de  leur  vivant,  pouvons= 
nous  la  leur  imposer  quand  ils  sont  morts?  Est=il  en  notre  pouvoir,  parce 
que  nous  travaillons  par  procuration  pour  eux,  de  les  rendre  héritiers  du 
royaume  céleste?  Non! 

Mais,  dira=t=on:  «Peut=être  ne  recevront=ils  pas  ces  bénédictions  main= 
tenant,  mais  peut=être  plus  tard,  et  par  conséquent  nos  efforts  ne  seraient 
pas  vains.»  Laissez=moi  vous  poser  ces  questions:  Où  dans  les  Ecritures, 
où  dans  la  révélation  du  Seigneur  est=il  écrit  que  celui  qui  meurt  en  rébel= 
lion  et  en  opposition  à  l'Evangile,  ayant  jadis  eu  la  lumière  et  s'en  étant 
détourné  par  la  transgression,  ou  l'ayant  rejetée  après  qu'elle  lui  ait  été 


15  Smith,  ouvrage  cité,  p.  145. 

16  D.  &  A.  76:98—112;  Apoc.  22:14—15. 
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présentée  et  qu'il  l'ait  bien  connue  toute  sa  vie,  deviendra  héritier  du 
royaume  céleste  même  s'il  se  repent  dans  le  monde  des  esprits?  Le  Sei= 
gneur  a=t=il  promis  que  les  rebelles,  les  méchants,  ceux  qui  rejettent  cette 
vérité  deviendront  finalement,  après  s'être  repentis,  héritiers  du  royaume 
céleste?  D'après  ce  que  j'ai  lu  dans  les  Ecritures,  je  ne  peux  parvenir  à 
aucune  conclusion  de  ce  genre17. 

Les  apostats  exclus  du  salut  pour  les  morts.  Comme  je  voudrais  que  nous 
puissions  détruire  dans  l'esprit  de  certains  l'idée  que  nous  pouvons  vivre 
dans  l'injustice  et  aller  jusqu'à  nous  tourner  contre  la  vérité,  et  qu'ensuite 
nos  enfants  viendront  après  notre  mort  faire  l'œuvre  pour  nous,  et  que 
tout  ira  bien  et  que  nous  recevrons  les  bénédictions.  Le  Seigneur  est  juge 
de  tous  les  hommes,  et  si  une  telle  personne  a  le  droit  de  recevoir  des 
bénédictions  quelconques,  elle  les  recevra.  Mais  lisez  la  section  76  des 
Doctrine  et  Alliances  en  ce  qui  concerne  ceux  qui  entrent  dans  le  royaume 
terrestre,  et  voyez  ce  qu'elle  dit18. 

Si  les  gens  honorables  de  la  terre  qui  n'acceptent  pas  l'Evangile  dans 
cette  vie  quand  ils  en  ont  l'occasion  se  voient  affectés  à  ce  royaume,  sera= 
t=il  en  notre  pouvoir  d'agir  pour  l'apostat  —  celui  qui  est  hostile  dans  son 
âme,  qui  a  connu  la  vérité  mais  s'est  détourné  de  la  lumière  et  a  rejeté 
l'Evangile  —  et  d'aller  dans  la  Maison  du  Seigneur  et  de  le  tirer  à  nous 
dans  le  royaume  céleste?  Cette  doctrine  règne  effectivement  dans  l'esprit 
de  certains  .  .  . 

L'Eglise  apostate  et  le  salut  pour  les  morts.  Dans  l'Eglise  catholique  existe 
la  doctrine  des  indulgences,  et  vous  vous  souviendrez  avoir  lu  dans  l'his= 
toire  qu'au  Moyen  Age  en  particulier  un  homme  pouvait,  en  payant  le 
prix,  recevoir  le  droit,  autant  que  l'Eglise  pouvait  le  donner  —  et  elle  n'en 
avait  pas  le  pouvoir!  —  de  s'en  aller  pécher.  Avant  même  que  le  péché  ne 
fût  commis,  il  pouvait  avoir  la  promesse  du  pardon. 

On  vendait  ces  indulgences.  C'est  là  une  des  choses  principales  qui  firent 
sortir  Martin  Luther  de  l'Eglise  catholique.  Il  commença  à  se  rendre 
compte  que  cette  pratique  était  erronée;  il  n'était  pas  possible,  ni  juste, 
ni  correct  que  quelqu'un  vende  le  pardon  des  péchés  pour  une  somme 
d'argent,  que  ce  fût  avant  ou  après  le  péché;  et  c'était  cela  que  l'on  fai= 


17  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  5,  pp.  678—680. 

18  D.  &  A.  76:71—80,  86,  87. 
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sait.  Si  un  homme  voulait  pécher,  on  avait,  nous  dit  Motley  dans  son  livre 
Rise  of  the  Dutch  Republic,  un  tarif19.  Dans  l'Eglise  catholique  on  prie 
pour  les  morts  pour  les  faire  sortir  du  purgatoire.  Et  les  gens  paient  les 
prêtres  pour  prier  pour  les  morts.  Ceci  est  une  corruption  de  la  doctrine 
du  salut  pour  les  morts. 

Tendance  vers  les  conceptions  apostates  du  salut  pour  les  morts.  Je  nous 
vois  affronter  un  danger,  un  danger  très  grave,  parce  que  certains  parmi 
nous  sont  d'avis  que  l'œuvre  peut  être  faite  pour  eux  ou  leur  parenté 
après  leur  mort,  de  sorte  qu'il  n'est  pas  nécessaire  qu'ils  soient  justes  ici= 
bas.  Ils  pensent  que  quand  ils  mourront,  ils  recevront  cette  œuvre  dans 
sa  plénitude  et  que  les  ordonnances  nécessaires  seront  accomplies  pour 
eux  dans  le  temple,  ce  qui  leur  donnera  droit  à  la  récompense  complète 
des  fidèles.  Cette  fausse  croyance  incite  des  hommes  et  des  femmes  à 
mener  une  vie  d'injustice,  indifférente  à  l'Evangile,  s'imaginant  que 
quand  ils  seront  partis  leurs  enfants  accompliront  l'œuvre  et  qu'ils  re= 
cevront  la  bénédiction.  C'est  une  doctrine  pernicieuse! 

J'ai  entendu  un  homme  dire:  «Je  ne  vaux  pas  assez  pour  aller  dans  le 
temple  du  Seigneur.  J'ai  mes  défauts,  j'ai  mes  appétits  que  j'ai  acquis 
avant  même  d'avoir  entendu  parler  de  l'Evangile.  Je  ne  suis  pas  assez  bon 
pour  entrer  au  temple,  mais  lorsque  je  mourrai,  mes  enfants  pourront  y 
aller  et  accomplir  l'œuvre.» 

Or  je  vous  ai  lu  l'Ecriture20.  Je  crois  que  c'est  la  parole  claire  et  nette  de 
Dieu  où  le  prophète  du  Seigneur  déclare  aux  apostats  et  à  ceux  qui  ont 
entendu  l'Evangile  que  s'ils  ne  se  repentent  pas  et  ne  viennent  pas  main= 
tenant  dans  l'Eglise  en  ce  jour  de  repentance,  mais  continuent  à  remettre 
à  plus  tard  leur  repentance  jusqu'à  la  fin,  alors  viendra  la  nuit  où  aucune 
œuvre  ne  pourra  être  accomplie  pour  eux,  et  leur  âme  sera  perdue.  Je  crois 
que  c'est  bon  comme  Ecriture.  Je  ne  sais  pas  comment  le  Seigneur  pour= 
rait  faire  autrement  en  justice. 

Notez  bien  que  je  ne  dis  pas  qu'il  n'y  a  pas  des  gens  qui  sont  entrés  dans 
l'Eglise  et  l'ont  quittée  sans  comprendre  la  vérité  et  que  le  Seigneur  n'en 
tiendra  pas  compte.  C'est  bien  entendu  lui  qui  va  juger  tous  les  cas! 
Ce  n'est  pas  à  moi  à  juger.  Je  parle  pour  le  moment  d'une  manière  géné= 


19  J.  L.  Motley,  Rise  of  the  Dutch  Republic  [Naissance  de  la  république  hollandaise], 
vol.  1,  pp.  71,  72. 

20  Aima  34:30 — 35. 
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raie,  je  n'ai  pas  de  cas  précis  à  l'esprit.  Mais  il  n'en  reste  pas  moins  vrai 
que  le  Seigneur  a  dit  ce  que  nous  devons  faire  pour  recevoir  la  plénitude 
de  l'Evangile  et  devenir  fils  et  filles.  Il  nous  a  dit  quelle  est  la  catégorie  de 
gens  qui  entrera  dans  son  royaume.  Il  nous  a  dit  quelles  sont  les  person= 
nés  qui  entreront  dans  le  troisième  royaume,  et  nous  avons  la  possibilité 
de  choisir  le  royaume  dans  lequel  nous  entrerons21. 


Le  salut  seulement  pour  les  morts  dignes 

Les  ordonnances  de  l'Evangile  ne  sont  que  pour  le  royaume  céleste.  Je 
tiens  à  corriger  une  idée  qui  règne  d'une  manière  très  générale  dans  l'es= 
prit  de  beaucoup  de  membres  de  l'Eglise.  Je  sais  qu'on  en  discute  dans 
nos  cours  de  doctrine  de  l'Evangile,  dans  nos  SAM  et  ailleurs,  parce  qu'on 
me  pose  souvent  la  question  et  on  se  querelle  à  ce  sujet:  la  question  de  sa= 
voir  si  l'œuvre  du  temple  devra  ou  non  être  accomplie  pour  tous  les  ha= 
bitants  de  la  terre.  Je  tiens  à  vous  dire  que  non,  absolument  non. 

Que  ceci  soit  bien  clair  à  notre  esprit.  Je  crois  que  c'est  une  vérité  éviden= 
te  que  nous  ne  devrions  même  pas  discuter.  Toutes  les  ordonnances  de 
l'Evangile:  le  baptême,  l'imposition  des  mains  pour  le  don  du  Saint=Es= 
prit,  l'œuvre  dans  les  temples  pour  le  salut  des  vivants  et  des  morts,  ces 
ordonnances,  tout  le  reste,  toutes  les  ordonnances  de  l'Evangile  ont  trait 
au  royaume  céleste  de  Dieu22. 

Nous  ne  prêchons  pas  l'Evangile  dans  l'idée  d'essayer  de  sauver  des  gens 
dans  le  monde  terrestre.  Notre  salut  est  le  salut  de  l'exaltation.  Ce  que 
nous  essayons  de  faire  dans  l'Evangile  de  Jésus=Christ  c'est  de  ramener 
les  gens  par  le  pouvoir  de  la  prêtrise  et  les  ordonnances  de  l'Eglise  com= 
me  fils  et  filles  de  Dieu,  recevant  la  plénitude  du  royaume  du  Père.  Voilà 
notre  effort. 

Les  ordonnances  par  procuration  ne  sont  pas  pour  tout  le  monde.  Nous 
n'allons  pas  faire  l'œuvre  du  temple  pour  tout  le  monde,  parce  que  cela 
ne  s'adresse  pas  à  tout  le  monde.  Nous  allons  faire  l'œuvre  du  temple 
pour  ceux  qui  ont  le  droit,  à  cause  de  leur  foi  et  de  leur  repentance,  d'en= 
trer  dans  le  royaume  céleste.  Mais  on  dira:  «Comment  le  savons=nous? 
Nous  fouillons  nos  annales  sur  des  centaines  d'années  et  nous  faisons 


21  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  pp.  469—472. 

22  Smith,  ouvrage  cité,  p.  10;  D.  &  A.  76:51,52,70;  84:74,75;  2  Néphi  9:23,24. 
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l'œuvre  pour  eux  tous.»  Bien  entendu,  parce  que  nous  ne  pouvons  pas 
juger.  Je  ne  sais  pas  si  un  homme  est  digne  et  si  un  autre  ne  l'est  pas. 

Le  Seigneur  nous  a  donné  l'occasion  d'accomplir  l'œuvre  pour  toute 
notre  famille,  dans  l'espoir,  bien  entendu,  de  notre  part  que  tous  accep= 
teront  la  vérité.  Puisque  nous  sommes  de  la  maison  d'Israël,  nos  parents, 
de  génération  en  génération,  seraient  aussi  de  la  maison  d'Israël  et  par 
conséquent  auraient  plus  de  chance  d'accepter  l'Evangile  que  ceux  qui 
sont  purement  Gentils. 

S'il  y  en  a  dans  notre  lignage  pour  qui  nous  faisons  l'œuvre  dans  le 
temple  qui  sont  indignes  ou  ne  sont  pas  disposés  à  recevoir  les  ordonnan= 
ces  de  la  Maison  du  Seigneur,  c'est  le  Seigneur  qui  jugera.  Il  mettra  cette 
ordonnance  de  côté  et  elle  ne  sera  pas  comptée  comme  faite.  Ceci  est  entre 
ses  mains.  Notre  devoir  est  d'accomplir  l'œuvre  que  le  Seigneur  a  exigée 
de  nous  pour  le  salut  de  nos  morts23. 

Le  salut  seulement  pour  les  justes  décédés.  Le  Seigneur  nous  a  donné 
l'occasion  d'accomplir  dans  les  temples  l'œuvre  nécessaire  pour  les  morts 
justes  et  qui  se  sont  repentis.  Le  Seigneur  ne  sauvera  pas  le  monde  entier 
dans  le  royaume  céleste.  Mais  tous  ceux  qui  auraient  reçu  l'Evangile  s'il 
leur  avait  été  annoncé  dans  la  chair  l'accepteront  dans  le  monde  d'esprit 
et  deviendront  héritiers  du  royaume  céleste.  C'est  ce  que  le  prophète  Jo= 
seph  Smith  nous  a  enseigné.  Des  millions  de  personnes  entreront  dans  les 
autres  royaumes.  Le  Seigneur  a  dit  que  le  royaume  téleste  sera  rempli  de 
gens  aussi  innombrables  que  le  sable  au  bord  de  la  mer  ou  les  étoiles  du 
ciel24. 

Les  ordonnances  par  procuration  sont  refusées  aux  assassins.  Nous  som= 
mes  invités  à  aider  à  sauver  notre  propre  famille.  Tel  est  le  grand  devoir 
que  le  Seigneur  nous  a  donné.  Nous  avons  l'occasion  de  remonter  dans  le 
temps  et  de  retrouver  nos  ancêtres  aussi  loin  que  nous  le  pouvons  et  en= 
suite  d'aller  au  temple  et  faire  l'œuvre  pour  eux  tous.  Le  Seigneur  jugera 
s'ils  sont  dignes  ou  non  de  recevoir  ce  que  nous  avons  fait.  Souvenez= 
vous  cependant  que  nous  n'avons  pas  le  droit  d'accomplir  les  ordonnan= 
ces  pour  les  assassins  qui  versent  le  sang  innocent,  ni  pour  ceux  qui  se 
suicident.  Ceux=ci  sont  laissés  entre  les  mains  du  Seigneur.  Si  nous  en 


23  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  p.  196. 

24  D.  &  A.  76:109. 
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trouvons  un  de  ce  genre  dans  nos  annales,  nous  devons  le  sauter  et  ne 
pas  essayer  d'accomplir  l'œuvre  pour  lui .  .  . 

Je  ne  peux  pas  m'imaginer,  par  exemple,  que  l'œuvre  soit  accomplie  pour 
un  assassin  comme  Néron  et  qu'il  ait  droit  aux  bénédictions  du  royaume 
céleste  au  même  titre  qu'Esaïe  qui  a  donné  sa  vie  pour  la  vérité.  Les  hom= 
mes  doivent  être  classifiés  et  chacun  recevra  tout  ce  qu'il  a  le  droit  de  re= 
cevoir  selon  les  lois  de  la  justice  et  de  la  miséricorde.  C'est  dans  ce  but 
que  le  Seigneur  a  préparé  plusieurs  gloires  ou  royaumes  et,  comme  Paul 
l'a  vu,  il  y  aura  des  gloires  aussi  diversifiées  que  la  grandeur  des  étoiles. 
Aucun  de  ceux  qui  ont  droit  au  salut  ou  à  l'exaltation  ne  sera  négligé25. 


L'œuvre  du  temple  et  la  persévérance  jusqu'à  la  fin 

Suivre  la  lumière  disponible  pour  être  sauvé.  Ceux  qui  meurent  sans 
loi  seront  rachetés  parce  qu'ils  seront  jugés  sans  loi.  Mais  tous  ceux  qui 
ont  reçu  une  loi  et  qui  ont  connu  la  vérité  dans  une  certaine  mesure  se= 
ront  jugés  selon  la  vérité  qu'ils  ont  connue,  et  s'ils  n'ont  pas  vécu  de 
manière  à  être  dignes  de  ce  qu'ils  ont  connu  ou  de  ce  qui  leur  a  été  en= 
seigné  ou  qu'ils  ont  eu  l'occasion  de  recevoir,  ils  ne  peuvent  entrer  dans 
le  royaume  céleste26.  Notre  devoir  est  toutefois  de  sauver  le  monde,  les 
morts  aussi  bien  que  les  vivants.  Nous  sauvons  les  vivants  qui  se  re= 
pentent  en  prêchant  l'Evangile  parmi  les  nations  et  en  faisant  sortir  les 
enfants  d'Israël,  ceux  qui  ont  le  cœur  honnête.  Nous  sauvons  les  morts 
en  allant  dans  la  Maison  du  Seigneur  et  en  accomplissant  en  leur  faveur 
ces  cérémonies:  le  baptême,  l'imposition  des  mains,  la  confirmation  et  les 
autres  choses  que  le  Seigneur  exige  de  nous27. 

Les  bénédictions  du  temple  perdues  par  l'indifférence.  Si  vous  glissez, 
si  vous  êtes  insouciants  et  indifférents  et  que  vous  enfreignez  les  allian= 
ces  que  vous  avez  contractées  quand  vous  êtes  allés  au  temple  et  si  vous 
continuez  à  faire  cela,  souvenez=vous  que  le  Seigneur  a  dit  à  maintes  re= 
prises  que  c'est  celui  qui  persévère  jusqu'à  la  fin  qui  sera  sauvé.  Et  si  vous 
n'avez  fait  que  cela  jusqu'à  présent,  vous  serez  exclu.  Vous  n'obtiendrez 
pas  le  salut. 


25  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  pp.  152, 153;  1  Cor.  15:40,41. 

26  2   Néphi  9:25—27;   Mosiah  2:32—51;   3:11,12;   20:27;   4:5—7;  15:25—27;   Aima 
34:30—35;  Moroni  8:22—26. 

27  Conférence  Report,  octobre  1911,  p.  120. 
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Je  vais  vous  lire  ces  paroles  du  Sauveur  lui=même  quand  il  se  trouva  de= 
vant  ses  disciples  en  Amérique.  Il  répondit  à  leurs  questions,  leur  donna 
des  instructions  et  leur  dit  qu'il  était  venu  au  monde  pour  mourir,  afin 
d'attirer  tous  les  hommes  à  lui,  mais  pas  dans  le  royaume  céleste:  «Et 
mon  Père  m'a  envoyé  pour  que  je  sois  élevé  sur  la  croix;  afin  que,  après 
avoir  été  élevé  sur  la  croix,  je  puisse  attirer  tous  les  hommes  à  moi;  pour 
que,  de  même  que  j'ai  été  élevé  par  les  hommes,  de  même  les  hommes 
soient  élevés  par  le  Père,  pour  se  tenir  devant  moi  et  être  jugés  selon 
leurs  œuvres,  bonnes  ou  mauvaises  —  et  c'est  pour  cette  raison  que  j'ai 
été  élevé;  c'est  pourquoi,  selon  le  pouvoir  du  Père,  j'attirerai  tous  les 
hommes  à  moi  pour  qu'ils  soient  jugés  selon  leurs  œuvres.» 

Les  infidèles  n'obtiendront  jamais  le  salut.  «Et  il  arrivera  que  quiconque 
se  repentira  et  sera  baptisé  en  mon  nom,  sera  rassasié;  et  s'il  persévère 
jusqu'à  la  fin,  voici,  celui=là  je  le  tiendrai  pour  innocent  devant  mon 
Père  en  ce  jour  où  je  me  tiendrai  pour  juger  le  monde.  Et  celui  qui  ne 
persévère  pas  jusqu'à  la  fin,  celuUlà  sera  abattu  et  jeté  au  feu,  d'où  per= 
sonne  ne  revient  plus  à  cause  de  la  justice  du  Père.  C'est  pour  cela  qu'il 
accomplit  les  paroles  qu'il  a  données  et  il  ne  ment  pas,  mais  il  accomplit 
toutes  ses  paroles.» 

«Oh,  dira=t=on,  le  Seigneur  est  juste  et  miséricordieux.  C'est  un  Dieu 
miséricordieux,  et  si  un  homme  se  repent,  Dieu  lui  donnera  ces  béné= 
dictions.  Le  Seigneur  le  réhabilitera  après  sa  mort  quand  il  se  repentira.» 
Tout  le  monde  doit  finalement  se  repentir  et  tout  genou  fléchir,  même 
ceux  qui  iront  dans  le  royaume  téleste. 

Or,  il  est  dit  ici  que  c'est  la  parole  qu'il  a  donnée  aux  hommes  et  qu'il 
ne  ment  pas  mais  accomplit  sa  parole.  Je  poursuis  ma  citation:  «Et  aucune 
chose  impure  ne  peut  rentrer  dans  son  royaume;  c'est  pourquoi  n'entrent 
dans  son  repos,  que  ceux  qui  ont  lavé  leurs  vêtements  dans  mon  sang,  à 
cause  de  leur  foi,  du  repentir  de  tous  leurs  péchés,  et  de  leur  fidélité 
jusqu'à  la  fin'28.» 

Ainsi  donc  tout  genou  doit  fléchir,  a  dit  le  Seigneur,  et  toute  langue  con= 
fesser  que  Jésus  est  le  Christ;  mais  cela  ne  veut  pas  dire  que  le  fait  de 
s'incliner  ou  de  fléchir  le  genou  et  de  confesser  que  Jésus  est  le  Fils  de 
Dieu  fera  entrer  les  gens  dans  le  royaume  céleste.  Les  démons  l'ont  re= 

28  3  Néphi  27:14—19. 
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connu  quand  il  était  sur  la  terre  et  ils  ont  crié  et  l'ont  appelé  le  Saint. 
Pensez=y;  et  ils  savaient  pourquoi  il  était  venu.  Ils  le  reconnaissaient 
comme  Fils  de  Dieu29.  Mais  ils  ne  se  sont  pas  repentis.  Ils  ne  peuvent  pas 
se  repentir. 

La  repentance  et  le  salut  refusés  à  ceux  qui  se  rebellent  sciemment.  Il  est 
possible  que,  par  rébellion  et  méchanceté,  des  gens  aillent  si  loin  dans  les 
ténèbres  que  l'esprit  de  repentance  les  quitte.  C'est  un  don  de  Dieu,  et 
ils  se  mettent  au=delà  du  pouvoir  de  la  repentance.  Mormon  en  parle  si 
bien  quand  il  parle  des  gens  qui  s'écartèrent  sciemment  et  se  tournèrent 
contre  la  vérité  deux  cents  ans  environ  après  la  venue  du  Christ.  Le  peuple 
se  rebella;  Mormon  parle  d'eux  et  de  leur  état  qui  échappe  au  pouvoir  de 
la  rédemption  à  cause  de  leur  méchanceté  et  de  la  dureté  de  leur  cœur 
que  l'Esprit  de  Dieu  ne  pouvait  pénétrer. 

Ils  ont  péché  sciemment  et  c'est  pourquoi  le  salut  ne  peut  leur  être  donné. 
Il  leur  fut  offert  et  ils  ne  voulurent  pas  l'avoir.  Ils  le  rejetèrent.  Ils  le 
combattirent  et  préférèrent  prendre  fait  et  cause  pour  la  rébellion;  et  le 
Seigneur  dit  un  jour  à  Mormon:  «Tu  ne  prêcheras  pas  à  ces  gens;  ils  se 
sont  tournés  contre  moi  et  tu  ne  leur  prêcheras  pas.»  Il  avait  le  droit  de 
le  dire.  Et  pourquoi  l'a=t=il  dit?  Parce  qu'ils  avaient  eu  toutes  les  occasions 
d'accepter  la  vérité  et  ne  le  firent  pas.  Ils  s'en  moquaient  et  c'est  pour= 
quoi  le  Seigneur  dit:  «Tu  n'as  pas  besoin  de  leur  parler;  il  n'est  pas  né= 
cessaire  de  les  appeler  encore  à  la  repentance.»  Au  bout  d'un  temps, 
Mormon  continua  encore  à  plaider  auprès  du  Seigneur  pour  qu'il  lui  per= 
mît  d'essayer  de  nouveau.  Ce  fut  inutile30. 

Le  président  Brigham  Young  a  dit:  «Les  gens  qui  combattent  la  vérité 
ne  cessent  pas  de  la  combattre  après  leur  mort.»  Ne  vous  imaginez  pas 
que  tout  le  monde  va  se  repentir  et  être  sauvé.  Le  Seigneur  fera  pour  tou= 
tes  les  âmes  du  mieux  qu'il  peut.  Mais  la  justice  exige  que  chacun  soit 
mis  à  l'endroit  où  il  convient  selon  ses  œuvres,  et  la  miséricorde  ne  peut 
dépouiller  la  justice31. 

Destin  terrible  des  rebelles.  Il  ne  peut  y  avoir  de  salut  sans  repentance. 
Un  homme  ne  peut  entrer  dans  le  royaume  de  Dieu  dans  ses  péchés.  Il 


29  Matt.  8:28—31;  Marc  5:6—10;  Luc  8:2.8—31;  Actes  19:13—16. 

30  Mormon  1;  2;  3;  4;  5;  Moroni  9;  Hélaman  13 124— 39. 

31  Correspondance  personnelle;  Discours  de  Brigham  Young,  pp.  386 — 391. 
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serait  tout  à  fait  illogique  qu'un  homme  entre  en  la  présence  du  Père  et 
demeure  en  la  présence  de  Dieu  dans  ses  péchés  .  .  . 

Je  crois  qu'il  y  a  beaucoup  de  gens  sur  la  terre,  dont  beaucoup  sont 
peut=être  dans  l'Eglise  —  en  tout  cas  quelques=uns  sont  dans  l'Eglise  — 
qui  s'imaginent  qu'ils  peuvent  passer  leur  vie  à  faire  ce  qu'il  leur  plaît, 
violant  les  commandements  de  Dieu,  et  que  cependant  ils  finiront  par 
entrer  en  sa  présence.  Ils  pensent  qu'ils  vont  se  repentir,  peut=être  dans 
le  monde  d'esprit. 

Ils  devraient  lire  ces  paroles  de  Moroni:  «5upposez=vous  que  vous  ha= 
biterez  avec  lui  [le  Christ]  avec  la  conscience  de  votre  culpabilité?  Sup= 
posez=vous  que  vous  pourriez  être  heureux  d'habiter  avec  cet  Etre  Saint, 
pendant  que  votre  âme  est  tourmentée  de  la  conscience  de  votre  cul= 
pabilité  d'avoir  constamment  abusé  de  ses  lois? 

«Voici,  je  vous  dis  que  vous  seriez  plus  malheureux  d'habiter  avec  un 
Dieu  juste  et  saint,  avec  la  conscience  de  votre  impureté  devant  lui,  que 
vous  ne  le  seriez  d'habiter  l'enfer  avec  les  âmes  damnées.  Car  voici,  lors= 
que  vous  serez  amenés  à  voir  votre  nudité  devant  Dieu,  et  aussi  la  gloire 
de  Dieu  et  la  sainteté  de  Jésus=Christ,  cela  allumera  en  vous  la  flamme 
d'un  feu  inextinguible32.» 

Croyez=vous  qu'un  homme  dont  la  vie  a  été  remplie  de  corruption,  qui 
a  été  rebelle  envers  Dieu,  qui  n'a  pas  eu  l'esprit  de  repentance  serait 
heureux  ou  à  l'aise  si  on  lui  permettait  d'entrer  en  la  présence  de  Dieu33? 


32  Mormon  9:3— 5. 

33  Churài  News,  29  avril  1939,  pp.  3,  6. 
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Chapitre  il 

La  loi  divine  de  la  tenue  d'annales 

La  place  de  l'histoire  dans  le  plan  de  salut 

L'histoire:  un  guide  vers  le  progrès.  L'histoire  est  le  registre  des  progrès 
humains  et  l'accumulation  des  expériences  du  passé.  Ceci  peut  s'appli= 
quer  à  tous  les  faits  de  la  vie,  que  ce  soit  l'histoire  des  nations  ou  des 
personnes,  l'histoire  de  la  terre  ou  l'histoire  de  la  recherche  scientifique. 
Bien  entendu,  quand  nous  parlons  de  l'histoire,  nous  limitons  ordinaire= 
ment  nos  pensées  aux  annales  du  genre  humain. 

L'histoire  se  crée  dans  les  annales  écrites  et  la  tradition.  Toutes  les  an= 
nales  sont  histoire,  quelles  qu'elles  soient.  Tout  ce  qui  traite  de  science, 
de  littérature,  d'art  ou  de  tout  ce  qui  a  trait  aux  actions  ou  au  bien=être 
de  l'homme,  ses  recherches,  ses  études,  ses  actes,  tout  cela  est  englobé 
dans  l'histoire.  Cependant  nous  traitons  des  activités  des  hommes  et  des 
nations. 

L'importance  des  annales  écrites  sur  la  vie  des  hommes  et  sur  les  activi= 
tés  des  nations  est  manifeste  pour  tout  le  monde,  parce  que  grâce  à  elles 
nous  avons  progressé  en  connaissance  et  en  pouvoir.  Nous  profitons  des 
pensées  et  des  actes  de  ceux  qui  nous  ont  précédés,  parce  que  leurs  expé= 
riences  deviennent  les  nôtres  quand  nous  les  mettons  en  action.  Nous  pro= 
fitons  de  leurs  erreurs  et  de  leurs  réalisations.  Nous  acceptons  les  actions 
des  temps  passés  et  ainsi,  utilisant  notre  bon  sens,  nous  retirons  de  ce 
qui  a  été  enregistré  ce  qui  nous  profitera,  et  nous  l'intégrons  ainsi  à  notre 
vie. 

L'histoire:  une  aide  pour  la  civilisation.  Sans  l'histoire  et  notre  connais= 
sance  des  pays  et  des  peuples,  nous  ne  vaudrions  pas  mieux  que  les  sau= 
vages,  nous  ne  serions  pas  des  civilisés.  Ceci  Néphi  le  montre  très  claire= 
ment  dans  ses  écrits  dans  le  Livre  de  Mormon.  Il  raconte  comment  le 
Seigneur  donna  à  son  père  le  commandement  de  les  renvoyer  à  Jérusalem, 
ses  frères  et  lui,  afin  de  ramener  les  plaques  d'airain  de  Jérusalem  à  la 
terre  de  promission.  Ces  annales  contenaient  la  généalogie  de  la  famille 
de  Léhi,  elles  contenaient  les  cinq  livres  de  Moïse  et  les  prophéties  des 
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prophètes  d'autrefois  jusqu'à  Esaïe  et  même  quelques=unes  des  paroles  de 
Jérémie.  Ce  document,  ils  eurent  du  mal  à  l'obtenir,  et  il  fut  la  base  de 
la  civilisation  néphite  dans  le  nouveau  monde1. 

D'autre  part,  nous  avons  l'expérience  des  Mulékites,  qui  vinrent  eux 
aussi  de  Jérusalem,  mais  sans  aucune  annale.  Au  lieu  de  progresser  dans 
la  connaissance  et  la  sagesse,  ce  fut  l'inverse  qui  se  produisit,  et  lorsque 
les  Néphites  les  découvrirent,  ils  étaient  dans  un  état  de  semi=civilisation. 
Les  Néphites  durent  les  former  en  connaissance  et  en  sagesse.  Les  Mulé= 
kites  étaient  plus  nombreux  que  leurs  parents  néphites,  mais  ces  derniers, 
étant  plus  sages  et  ayant  plus  de  connaissance,  absorbèrent  la  nation 
moins  chanceuse2. 

Fausse  conception  de  l'histoire.  Pour  ce  qui  est  de  l'enregistrement  de 
l'histoire,  ce  qui  est  le  plus  important,  c'est  la  précision.  Si  l'histoire  n'est 
pas  précise,  elle  est  nuisible.  On  a  dit  que  l'histoire  est  ce  qu'en  décident 
les  historiens,  et  beaucoup  d'historiens  écrivent  dans  cette  optique.  C'est 
bien  entendu  une  situation  déplorable  que  nous  ne  pouvons  empêcher. 

Si  vous  prenez  l'histoire  écrite  il  y  a  cinquante  ans  par  certains  écrivains 
du  Nord  à  propos  de  la  Guerre  de  Sécession  et  la  comparez  aux  écrits  de 
quelqu'un  des  Etats  du  Sud,  vous  y  découvrirez  une  immense  différence. 
Si  vous  remontez  de  cent  ans  et  que  vous  prenez  l'histoire  des  Etats=Unis 
et  y  lisez  le  récit  des  luttes  pour  l'indépendance  et  les  comparez  aux 
histoires  publiées  par  les  Britanniques,  vous  y  découvrirez  beaucoup  de 
différences,  parce  que  les  hommes  sont  remplis  de  préjugés  et  que  les 
préjugés  entrent  dans  leurs  écrits.  Ainsi,  lorsque  vous  lisez  l'histoire, 
vous  ne  savez  pas  toujours  si  vous  lisez  la  vérité  ou  non  .  .  . 

Fausses  histoires  de  l'Eglise  par  des  non=mormons.  On  a  publié  dans  les 
magazines  de  l'Ouest  des  Etats=Unis  des  articles  prétendant  être  l'histoire 
du  président  Brigham  Young,  mais  qui  ne  sont  que  des  sottises,  et  pour= 
tant  beaucoup  continuent  à  les  lire  et  à  y  croire. 

Par  exemple,  un  écrivain  dit  qu'un  homme  qui  avait  perdu  la  jambe  vint 
trouver  le  président  Young,  ayant  la  foi  et  désirant  être  guéri  et  se  voir 
rendre  sa  jambe,  et  le  président  Young  dit:  «Oui,  je  peux  le  faire.  Je  peux 


i  i  Néphi  3;  4;  5. 
2  Omni  1  :i2— 18. 
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vous  rendre  une  nouvelle  jambe,  mais  si  je  fais  cela  vous  vous  retrou= 
verez  dans  la  résurrection  avec  trois  jambes,  et  il  vaut  mieux  traverser  la 
vie  avec  une  seule  que  de  ressusciter  avec  trois.»  Voilà  le  genre  de  sornet= 
tes  que  les  hommes  font  passer  pour  de  l'histoire,  et  beaucoup  de  gens 
sont  suffisamment  naïfs  pour  le  gober.  Ainsi  donc  quand  vous  lisez  des 
choses  qui  prétendent  être  de  l'histoire,  vous  ne  savez  pas  toujours  si 
vous  lisez  la  vérité. 

Je  pourrais  vous  conduire  à  la  bibliothèque  du  bureau  de  l'historien  à 
Sait  Lake  City  et  vous  montrer  des  rangées  entières  de  livres  écrits  par 
les  ennemis  des  saints  des  derniers  jours,  des  livres  bourrés  de  menson= 
ges.  Quand  vous  lisez  l'histoire  de  Rome,  de  la  Grèce  ou  de  l'un  quelcon= 
que  de  ces  anciens  pays,  savez=vous  si  vous  lisez  véritablement  les  événe= 
ments  qui  se  sont  produits?  Certainement  pas.  Vous  lisez  ce  que  cet 
historien  rapporte,  et  cela  peut  être  partiellement  faux.  Tel  ne  devrait 
pas  être  le  cas  des  saints  des  derniers  jours,  et  ce  n'est  pas  le  cas  des 
annales  écrites  sous  l'inspiration  du  Seigneur. 

Le  jugement  sortira  des  livres  et  de  l'histoire  de  l'Eglise.  L'histoire  la 
plus  importante  du  monde  est  l'histoire  de  notre  Eglise,  et  c'est  l'histoire 
la  plus  précise  du  monde  entier.  Il  doit  en  être  ainsi.  Elle  est  la  plus  im= 
portante  pour  nous  parce  que  cette  histoire  contient  les  relations  directes 
de  Dieu  avec  nous  par  la  révélation  donnée  dans  les  Doctrine  et  Allian= 
ces,  dans  le  Livre  de  Mormon  et  dans  toute  révélation  qui  nous  est  ap= 
portée  par  l'intermédiaire  des  serviteurs  du  Seigneur  pour  nous  guider. 

Savez=vous  que  le  moment  vient  où  nous  allons  être  jugés  d'après  les 
livres  qui  sont  écrits?  Nous  devons  donc  veiller  à  ce  que  ces  annales 
soient  précises,  nous  devons  être  sûrs  des  mesures  que  nous  prenons. 
Nous  allons  être  jugés  d'après  ce  qui  est  écrit  dans  les  livres,  d'après  les 
révélations  de  Dieu,  d'après  les  annales  des  temples,  d'après  les  choses 
que  le  Seigneur  nous  a  commandé  de  tenir  et  de  classer  concernant  les 
annales  du  peuple3. 

Il  y  aura  d'autres  annales,  bien  entendu,  parce  que  s'il  nous  arrive  de 
commettre  des  erreurs,  il  y  aura  les  annales  tenues  dans  les  cieux  qui 
sont  des  annales  parfaites4.  S'il  y  a  des  erreurs  dans  notre  histoire,  nous 


3  2  Néphi  29:11;  3  Néphi  27:23—26;  Apoc.  20:12,13. 

4  D.  &  A.  128:6—8. 
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pourrons  dire  comme  Moroni  dans  le  Livre  de  Mormon:  «Ce  sont  les 
fautes  d'un  homme5.» 


La  place  de  l'Eglise  dans  la  tenue  des  annales 

//  fut  commandé  à  Adam  de  tenir  des  annales  généalogiques.  Le  Seigneur 
a  toujours  insisté  auprès  de  son  peuple  sur  la  nécessité  de  tenir  des  an= 
nales.  Du  temps  d'Adam,  nous  apprend  Moïse,  le  Seigneur  commanda 
que  des  annales  fussent  tenues.  Nous  lisons  dans  la  Perle  de  Grand  Prix 
qu'un  livre  de  souvenir  fut  écrit  dans  la  langue  d'Adam  et  que  ses  en= 
fants  apprirent  à  lire  et  à  écrire,  ayant  une  langue  qui  était  pure  et  sans 
corruption.  «Or  cette  même  prêtrise  qui  était  au  commencement  sera 
également  à  la  fin  du  monde.  Adam  fit  cette  prophétie  sous  l'inspiration 
du  Saint=Esprit,  et  l'on  tint  une  généalogie  des  enfants  de  Dieu.  Ce  fut 
le  livre  des  générations  d'Adam,  disant:  Le  jour  où  Dieu  créa  l'homme, 
il  le  fit  à  l'image  de  Dieu6.» 

Il  leur  fut  donc  commandé  de  tenir  des  annales.  Non  seulement  on  leur 
commanda  de  tenir  des  annales  sur  les  événements  importants,  mais  ils 
devaient  aussi  tenir  les  annales  de  leur  famille  et  les  conserver  pour  que 
l'on  pût  en  profiter  dans  les  temps  à  venir. 

Je  voudrais  dire  ici  un  mot  ou  deux  à  propos  de  l'idée  qui  est  si  généralisée 
dans  le  monde  d'aujourd'hui  qu'au  commencement  l'homme  n'avait  pas 
de  langue  écrite:  cet  enseignement  est  faux.  C'est  par  la  transgression  et 
parce  qu'ils  se  sont  détournés  de  ce  canal  de  la  vérité  que  les  hommes 
ont  perdu  le  pouvoir  d'enregistrer  leurs  pensées  et  de  les  exprimer  con= 
venablement.  Ce  n'est  pas  la  faute  de  Dieu  et  cela  ne  montre  aucun  dé= 
faut  dans  son  œuvre. 

Le  Seigneur  commande  la  tenue  d'histoire  et  d'annales.  Pour  en  arriver 
à  notre  époque,  nous  avons  des  paroles  du  Seigneur  qui  nous  sont  don= 
nées,  enregistrant  notre  devoir  vis=à=vis  de  la  tenue  des  annales.  Le  jour 
même  où  l'Eglise  fut  organisée,  le  Seigneur  donna  une  révélation  dans 
laquelle  il  dit:  «Voici,  un  registre  sera  tenu  parmi  vous,  et  tu  y  seras 
appelé  Voyant  [parlant  de  Joseph  Smith],  Traducteur,  Prophète,  Apôtre 


5  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  16,  pp.  52 — 55,  58,  59;  Mormon  8 — 17. 

6  Moïse  6:5—8,  46;  Abraham  1:28,31;  Mal.  3:16;  3  Néphi  24:16;  Ether  8:9;  D.  &  A. 
85:9. 
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de  Jésus=Christ,  Ancien  de  l'Eglise,  par  la  volonté  de  Dieu  le  Père  et  par 
la  grâce  de  ton  Seigneur  Jésus=Christ7.»  Ce  commandement  fut  donné 
dès  le  début,  le  premier  jour  de  l'organisation  de  l'Eglise. 

Le  8  mars  1831,  le  Seigneur  donna  une  autre  révélation  dans  laquelle  il 
dit:  «Voici,  il  me  convient  que  mon  serviteur  John  [Whitmer]  écrive  et 
tienne  à  jour  une  histoire  régulière,  et  t'aide,  toi,  mon  serviteur  Joseph, 
à  transcrire  tout  ce  qui  te  sera  donné,  jusqu'à  ce  qu'il  soit  appelé  à  d'au= 
très  devoirs8.» 

Oliver  Cowdery  fut  le  premier  désigné  pour  aider  Joseph  à  transcrire  et 
à  écrire  l'histoire  de  l'Eglise;  John  Whitmer  le  remplaça  lorsqu'  Oliver 
Cowdery  reçut  quelque  chose  d'autre  à  faire.  Nous  avons  dans  les  ar= 
chives  du  bureau  de  l'historien  les  annales  écrites  de  la  main  d'Oliver 
Cowdery,  le  premier  historien  de  l'Eglise9. 

Les  histoires  et  les  annales  inspirées  sont  précises.  Lorsque  vous  lisez  le 
Livre  de  Mormon,  vous  savez  que  vous  lisez  la  vérité.  Pourquoi?  Parce 
que  Dieu  a  commandé  à  des  hommes  d'écrire  les  événements  au  fur  et  à 
mesure  qu'ils  se  produisaient  et  leur  a  donné  la  sagesse  et  l'inspiration 
pour  le  faire.  C'est  ainsi  que  les  annales  ont  été  écrites  par  des  hommes 
qui  croyaient  en  Dieu.  Ces  annales  ne  sont  jamais  tombées  entre  les 
mains  d'apostats,  mais  les  historiens  ont  écrit  et  parlé  selon  que  le  Saint= 
Esprit  les  y  poussait,  et  nous  savons  que  ce  qu'ils  ont  écrit  est  vrai,  parce 
que  le  Seigneur  leur  a  conféré  son  approbation10. 

Qu'en  est=il  de  l'histoire  des  Hébreux?  Nous  savons  que  ce  que  Moïse 
a  écrit  est  vrai,  parce  que  le  Seigneur  lui  a  donné  l'inspiration.  Les  cinq 
livres  de  Moïse,  commençant  par  la  création  de  notre  terre,  sont  des 
annales  dont  nous  pouvons  être  sûrs  qu'elles  sont  vraies,  parce  que  cela 
a  été  fait  sous  la  supervision,  si  vous  voulez,  de  notre  Père  céleste. 

Dans  le  bureau  de  l'historien  nous  rassemblons  pas  mal  de  choses  qui  ne 
sont  pas  vraies.  Nous  devons  faire  attention  aux  expressions  et  aux 
déclarations  des  ennemis  du  peuple;  nous  les  mettons  dans  notre  biblio= 
thèque  et  nous  les  conservons  comme  le  Seigneur  nous  a  commandé  de 


7  D.  &  A.  21:1. 

8  D.  &  A.  47:1. 

9  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  16,  pp.  53,  55,  56. 

10  Préface  du  Livre  de  Mormon  et  «Témoignage  de  trois  témoins»;  Moroni  10:4,5; 
D.  &  A.  1:29;  6:17;  17:6;  18:2,3. 
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le  faire11.  Cependant  ce  qui  restera  comme  histoire  de  l'Eglise  lorsque 
cette  histoire  sera  compilée  sera  précis,  et  si  des  erreurs  s'y  glissent,  le 
Seigneur  lui=même  suscitera  les  moyens  de  les  éliminer. 

Prenez  un  registre  de  l'histoire  de  l'Eglise:  ce  registre  est  précis.  Il  m'a 
été  donné  d'écrire  un  ouvrage  d'histoire1-,  et  parce  que  je  ne  considérais 
pas  comme  vrai  ce  que  nos  ennemis  ont  dit,  j'ai  été  quelque  peu  critiqué 
moi=même.  Autant  dire  que  le  Livre  de  Mormon  n'est  pas  vrai  parce  qu'il 
n'accorde  aucun  crédit  à  l'histoire  que  les  Lamanites  racontaient  sur  les 
Néphites. 

Tout  au  long  des  siècles,  rien  n'a  eu  sur  le  genre  humain  l'influence  que 
les  annales  hébraïques  ont  eue.  Elles  sont  à  la  base  des  civilisations  des 
temps  modernes.  Il  y  a  des  hommes  qui  se  moquent  de  la  Bible;  ils  rient 
des  prophètes  d'autrefois,  et  pourtant  la  Bible  est  la  base  sur  laquelle 
notre  civilisation  est  édifiée. 

Responsabilité  des  officiers  de  l'Eglise  en  matière  de  tenue  d'annales.  La 
tenue  des  annales  comporte  de  nombreux  devoirs,  notamment  celui  du 
greffier  ou  de  l'historien  d'établir  des  annales  précises,  enregistrant  non 
seulement  les  événements  qui  se  produisent,  mais  la  biographie  des  gens, 
leur  foi,  leurs  œuvres  et  leur  diligence  à  garder  les  commandements  du 
Seigneur,  et  c'est  ce  que  nous  faisons  dans  notre  Eglise. 

Nous  avons  un  très  bon  système  de  registres  dans  l'Eglise,  et  cela  grâce 
au  commandement  que  le  Seigneur  nous  a  donné13. 

Je  voudrais  maintenant  que  ceux  qui  tiennent  les  registres  de  l'Eglise 
comprennent  bien  l'importance  de  leur  travail.  Nous  essayons  d'amener 
les  greffiers  à  suivre  les  instructions  qui  leur  ont  été  données  et  à  nous 
envoyer  une  histoire  détaillée  des  pieux.  Nous  voulons  que  les  greffiers 
de  paroisse  rédigent  une  histoire  détaillée  et  nous  fournissent  trimestrieU 
lement  des  informations  pour  que  nous  puissions  les  classer  dans  les 
archives  de  l'Eglise. 

Nous  demandons  aux  présidents  de  pieu,  aux  évêques  de  paroisse  et 
aussi  aux  présidents  de  mission  de  superviser  et  d'examiner  soigneuse= 


11  D.  &  A.  123:1—17. 

12  Joseph  Fielding  Smith,  Essentiel  de  l'histoire  de  l'Eglise. 

13  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  16,  pp.  55—57. 
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ment  l'histoire  écrite  sur  les  missions,  les  pieux  et  les  paroisses  et  de 
signer  personnellement  l'histoire  avant  qu'elle  ne  soit  classée  dans  les 
archives  de  l'Eglise,  disant  qu'autant  qu'ils  puissent  en  juger,  ce  qui  est 
écrit  est  correct.  Nous  voulons  qu'ils  veillent  à  ce  que  tout  ce  qui  est 
important  soit  inscrit.  Nous  devons  très  souvent  envoyer  des  lettres  à 
beaucoup  de  pieux  et  à  certaines  missions  pour  leur  demander  qu'on 
envoie  les  registres  historiques  qui  manquent.  Nous  voudrions  qu'on 
nous  les  envoie  à  temps  .  .  . 

Qualifications  des  greffiers  et  des  historiens.  Frères,  je  lance  un  appel 
aux  présidents  de  pieu  et  aux  évêques  pour  qu'ils  veillent  à  ce  que  ces 
registres  soient  convenablement  tenus.  Je  voudrais  dire  en  outre  que  le 
choix  des  greffiers  et  historiens  est  quelque  chose  de  très  important.  Nous 
pensons  parfois  que  n'importe  qui  peut  tenir  un  registre.  Il  faut  de  l'in= 
telligence  pour  le  faire.  Il  faut  avoir  du  discernement,  il  faut  être  capable 
de  trier  les  faits,  il  faut  être  capable  de  choisir  et  d'enregistrer  ce  qui  est 
important  et  le  séparer  de  ce  qui  est  sans  importance,  et  l'inscrire. 

Lorsque  nous  enregistrons,  nous  avons  coutume  de  prendre  plus  qu'il 
nous  en  faut  plutôt  que  moins.  Nous  pouvons  toujours  éliminer  si  on  en= 
registre  quelque  chose  dont  nous  n'avons  pas  besoin,  mais  il  est  parfois 
très  difficile  de  trouver  quelque  chose  que  l'on  a  oublié14. 


La  loi  des  annales  personnelles 

Responsabilité  personnelle  d'écrire  son  histoire.  Quel  est  notre  devoir 
vis=à=vis  des  annales?  Est=il  nécessaire  que  nous  tenions  chacun  quoti= 
diennement  un  journal  personnel?  Je  dirai  que  non.  //  est  nécessaire  que 
nous  tenions  des  annales  précises  de  notre  famille  et  enregistrions  avec 
précision  les  dates  de  naissance,  de  mariage  et  de  décès,  les  ordonnances 
et  tout  ce  qui  est  vital.  Tous  les  événements  importants  de  notre  vie, 
nous  devons  personnellement  les  inscrire  dans  un  registre.  Nous  ne  le 
faisons  pas.  Il  y  a  des  gens  qui  tiennent  un  livre  quotidien  qui  dit  à  peu 
près  ceci:  «Me  suis  levé  le  matin,  ai  fait  les  lits,  ai  fait  la  vaisselle,  suis 
allée  au  cinéma,  suis  rentrée,  suis  allée  au  lit»  et  ainsi  de  suite.  Cela  ne 
veut  rien  dire.  Si  vous  avez  accompli  quelque  chose  de  valeur  pendant  la 
journée,  inscrivez=le;  cela  peut  être  utile  à  la  postérité.  Si  seulement  nos 


14  Conf.  Rep.,  avril  1934,  pp.  17—19. 
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pères  l'avaient  fait,  cela  nous  aurait  beaucoup  aidé  aujourd'hui  à  ras= 
sembler  les  annales  de  nos  morts. 

Du  temps  d'Adam,  on  tenait  la  généalogie.  Du  temps  de  Néphi,  les  gens 
furent  très  heureux  de  recevoir  les  annales  de  leurs  pères,  et  des  cen= 
taines  d'années  après  que  Léhi  fut  arrivé  à  la  terre  de  promission  les 
hommes  purent  se  lever  et  dire:  «Je  suis  descendant  de  Néphi,  ou  de 
Jacob  ou  de  Zoram»  parce  qu'ils  avaient  tenu  ces  annales. 

Il  est  tout  aussi  important  que  je  connaisse  la  date  de  mon  baptême  que 
la  date  de  ma  naissance.  Pourquoi?  Parce  que  c'est  un  événement  vital 
dans  ma  vie. 

Quelles  annales  nous  devons  tenir.  Qu'entendons=nous  par  annales  vi= 
taies?  Nous  entendons  par  là  les  annales  contenant  les  dates  de  nais= 
sance,  de  mariage  et  de  décès,  les  trois  grands  événements  de  la  vie  de 
chacun.  Les  autres  choses  vitales  de  la  vie  des  membres  de  l'Eglise  con= 
sistent  à  connaître  les  dates  de  bénédiction,  de  baptême,  d'ordination  et 
les  autres  points  qui  ont  trait  à  notre  bien=être  et  peuvent  être  profitables 
à  notre  postérité. 

Je  me  demande,  si  nous  posions  ici  la  question,  qui  pourrait  se  lever  et 
me  dire  la  date  de  son  baptême,  qui  l'a  confirmé  membre  de  l'Eglise,  qui 
l'a  ordonné  à  la  prêtrise?  Naître  dans  notre  Eglise  est  aussi  important 
que  naître  dans  ce  monde,  et  cependant  nous  n'y  faisons  pas  grande 
attention.  Les  gens  viennent  au  temple  pour  travailler  et  ne  savent  pas 
quand  ils  ont  été  baptisés  et  ils  doivent  supposer  que  cela  a  été  tel  ou  tel 
jour  et  que  c'était  peut=être  en  tel  ou  tel  endroit,  mais  ils  ne  savent  pas. 

Nous  ne  devons  pas  trop  compter  sur  les  registres  de  l'Eglise,  car  ceux=ci 
peuvent  se  perdre,  d'autres  peuvent  être  accidentellement  détruits. 

Lorsque  les  pionniers  traversèrent  le  fleuve  Mississipi,  arrivant  dans  des 
conditions  pénibles  dans  le  pays  qu'on  appelle  maintenant  l'Utah,  cer= 
taines  des  annales  des  branches  furent  perdues.  Une  des  raisons  pour 
lesquelles,  lorsque  les  gens  arrivèrent  ici,  le  président  Young  institua  le 
baptême,  fut  que  des  gens  prétendaient  être  membres  de  l'Eglise  alors 
qu'ils  n'avaient  aucun  document  pour  le  prouver;  mais  ce  n'était  pas  la 
seule  raison.  Ces  registres  sont  importants,  et  si  l'Eglise  a  pour  devoir  de 
tenir  des  annales  précises  sur  chaque  membre  de  l'Eglise,  sa  naissance, 
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sa  bénédiction  d'enfant,  son  baptême,  ses  ordinations  et  ainsi  de  suite, 
néanmoins  chaque  membre  doit,  lui  aussi,  les  noter,  parce  qu'il  risque  un 
jour  d'avoir  besoin  de  ce  renseignement  sans  pouvoir  l'obtenir  dans  les 
annales  de  l'Eglise15. 

Registres  patriarcaux  et  journaux  privés.  Tous  les  registres  patriarcaux 
appartiennent  à  l'Eglise  et  non  aux  patriarches  qui  ont  donné  les  béné= 
dictions.  Ils  n'appartiennent  pas  non  plus  aux  familles  des  patriarches. 
Quand  un  patriarche  a  rempli  son  registre  et  qu'il  meurt,  le  registre  doit 
être  envoyé  au  bureau  de  l'historien  pour  y  être  classé.  Beaucoup  de  ces 
registres  n'ont  pas  été  reçus  et,  dans  certains  cas,  les  descendants  des 
patriarches  en  ont  revendiqué  la  possession,  disant  que  c'était  leur  pro= 
priété  personnelle;  ceci  est  erroné. 

De  plus  il  y  a  beaucoup  de  journaux  privés  importants  qui  sont  dispersés 
un  peu  partout  et  que  nous  aimerions  avoir  pour  les  conserver  à  des  fins 
historiques.  Nous  découvrons  que  lorsqu'on  les  laisse  à  la  garde  des  en= 
fants  des  pionniers,  ils  se  perdent  souvent  ou  perdent  leur  valeur  lors= 
qu'ils  arrivent  à  la  troisième  ou  à  la  quatrième  génération,  et  on  les  jette. 
Si  on  nous  les  donne,  nous  les  classerons  et  ils  seront  conservés16. 


La  recherche  généalogique 

But  de  la  recherche  généalogique.  Le  devoir  d'un  homme  vis=à=vis  de  sa 
famille  est  de  veiller  à  ce  que  sa  femme  et  lui  soient  scellés  à  l'autel  dans 
un  de  nos  temples.  S'ils  étaient  mariés  dans  le  monde  avant  d'entrer  dans 
l'Eglise  ou  s'ils  ont  été  dans  l'Eglise  et  qu'ils  n'ont  pas  pu  aller  au  temple, 
l'homme  a  le  devoir  d'y  aller,  de  se  faire  sceller  sa  femme  et  d'avoir  leurs 
enfants  scellés  pour  que  ce  groupe  familial,  cette  cellule  à  laquelle  il  ap= 
partient,  soit  rendue  intacte  de  manière  à  continuer  à  toute  éternité.  Tel 
est  le  premier  devoir  qu'un  homme  se  doit  à  lui=même,  à  sa  femme  et  à 
ses  enfants.  Il  reçoit  cette  bénédiction  en  vertu  de  la  prêtrise. 

Ensuite  il  a  pour  devoir  de  sonder  ses  annales  en  remontant  aussi  loin 
que  possible  et  faire  la  même  chose  pour  chaque  unité.  Il  doit  commen= 
cer  par  son  père,  sa  mère  et  leurs  enfants,  son  grand=père  et  ses  enfants, 
son  arrière=grand=père  et  ses  enfants  et  faire  l'œuvre  de  la  même  ma= 


15  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  16,  pp.  57,  58. 

16  Conf.  Rep.,  avril  1934,  p.  20. 
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nière,  reliant  chaque  génération  à  celle  qui  la  précède.  Telle  est  la  respon= 
sabilité  qui  repose  sur  quiconque  est  à  la  tête  d'un  foyer  dans  notre 
Eglise. 

Le  Seigneur  n'a  imposé  à  aucun  homme  de  notre  Eglise  la  responsabilité 
de  faire  l'œuvre  du  temple  pour  son  voisin.  Si  vous  voulez  aider  votre 
voisin,  rien  ne  s'y  oppose.  S'il  a  besoin  d'aide  et  que  vous  pouvez  la  lui 
donner,  il  l'appréciera.  Mais  votre  responsabilité  est  de  faire  votre  propre 
œuvre  pour  votre  propre  lignage,  allant  de  fils  à  père,  remontant  aussi 
loin  que  vous  le  pouvez.  Quand  vous  faites  cela,  vous  vous  mettez  sur  la 
voie,  grâce  à  la  plénitude  de  la  prêtrise,  pour  recevoir  finalement  la  pléni= 
tude  de  la  gloire  de  Dieu17. 

Limitez  vos  recherches  à  votre  propre  parenté.  Personne  n'a  le  droit  de 
choisir  n'importe  comment  les  noms  d'une  famille  et  d'aller  au  temple 
pour  accomplir  l'œuvre  pour  eux.  Ceci  ne  peut  être  toléré,  car  cela  con= 
duirait  à  la  confusion  et  à  des  chevauchements  dans  l'œuvre.  Que  cha= 
que  famille  accomplisse  l'œuvre  pour  sa  propre  parenté  décédée,  comme 
elle  en  a  le  droit,  et  si  elle  accomplit  l'œuvre  pour  d'autres,  ce  doit  être 
à  la  demande  et  avec  le  consentement  de  la  parenté  vivante  qui  est  di= 
rectement  concernée. 

Un  petit  nombre  de  personnes  ont  désiré  accomplir  l'œuvre  pour  des 
hommes  renommés,  des  généraux,  des  présidents,  des  magistrats  et 
d'autres  qui  se  sont  élevés  à  des  postes  éminents  dans  le  monde.  Un  des 
buts  qu'ils  ont  apparemment  en  vue,  c'est  de  pouvoir  dire  qu'ils  ont  fait 
l'œuvre  pour  telle  et  telle  personne.  Mais  il  y  a  un  ordre  dans  cette  œuvre, 
comme  dans  tout  ce  qui  a  trait  à  l'Evangile,  et  on  ne  doit  en  aucun  cas 
accomplir  l'œuvre  de  cette  façon  à  moins  que  les  circonstances  ne  soient 
telles  que  les  autorités  des  temples  puissent  donner  l'accord  approprié18. 

Certains  d'entre  nous  sont  si  enthousiastes  pour  cette  œuvre  qu'ils  ne 
sont  pas  disposés  à  respecter  des  règles  et  à  se  limiter  à  leur  propre  li= 
gnage,  mais  veulent  déborder  sur  le  lignage  des  autres  et  veulent  accom= 
plir  l'œuvre  parce  qu'ils  trouvent  facilement  des  noms  qui  appartiennent 
à  quelqu'un  d'autre;  mais  cette  méthode  de  travail  n'est  pas  permise.  Il 
est  bien  d'aider  les  autres  à  faire  leur  travail,  si  on  fait  cela  avec  le  ccm= 


17  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  30,  pp.  1—3. 

18  Salvation  Universal,  pp.  31,  32. 
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sentement  approprié,  mais  chaque  groupe  familial  a  le  droit  d'accomplir 
l'œuvre  pour  son  lignage  particulier. 

Limitation  dans  V accomplissement  de  l'œuvre  du  temple  pour  des  amis. 
Un  très  grand  nombre  de  personnes  sont  vivement  désireuses  d'accom= 
plir  l'œuvre  pour  des  amis,  et  ceci  a  été  poussé  à  l'extrême.  Nous  n'avons 
pas  besoin  de  beaucoup  nous  préoccuper  de  nos  amis.  Un  homme  est 
venu  me  trouver  il  y  a  quelques  jours,  m'a  présenté  deux  listes  et  m'a  dit 
qu'il  voulait  accomplir  l'œuvre  pour  ces  gens=là  parce  qu'ils  étaient  ses 
amis.  L'homme  le  plus  âgé  du  groupe  était  né  en  1710  et  ses  enfants 
étaient  nés  entre  1730  et  1740,  et  cependant  il  les  appelait  ses  amis. 

Nous  devons  limiter  nos  activités  à  notre  propre  lignage.  Si  nous  avons 
une  bonne  raison  d'accomplir  l'œuvre  pour  quelqu'un  qui  s'est  lié  d'ami= 
tié  avec  nous,  quelqu'un  qui  aurait  accepté  l'Evangile,  mais  n'en  a  pas 
eu  l'occasion  et  qui  n'a  pas  de  parenté  dans  l'Eglise,  c'est  une  toute  autre 
question,  et  nous  pouvons  avoir  la  bénédiction  d'accomplir  l'œuvre,  mais 
nous  ne  devons  pas  être  trop  vivement  désireux  de  travailler  pour  ceux 
qui  ne  sont  pas  de  notre  lignage  et  que  nous  appelons  nos  amis19. 

Faire  l'œuvre  du  temple  d'une  manière  ordonnée.  Le  royaume  de  Dieu 
est  une  maison  d'ordre  parce  que  tout  s'y  fait  selon  la  loi.  Les  temples 
du  Seigneur  sur  la  terre  doivent  aussi  être  des  maisons  d'ordre  pour  la 
même  raison.  L'œuvre  du  temple  ne  doit  pas  se  faire  au  petit  bonheur  la 
chance.  Ceux  qui  travaillent  pour  les  morts  doivent  s'efforcer  d'établir 
leurs  annales  d'une  manière  ordonnée  et  systématique. 

Lorsque  l'on  copie  mal  les  noms  et  que  l'on  envoie  des  documents  in= 
complets  au  temple,  il  n'en  résulte  qu'une  seule  chose:  la  confusion.  Ceux 
qui  établissent  des  annales  doivent  essayer  de  trouver  des  informations 
utiles  pour  que  l'on  puisse  transformer  les  annales  en  groupes  de  familles 
portant  toutes  les  données  nécessaires  pour  assurer  une  identification 
correcte.  Lorsque  l'on  sort  des  noms  de  livres  sans  les  accompagner  des 
renseignements  qui  permettront  de  les  identifier  ou  de  montrer  leur  lien 
de  parenté  avec  d'autres  membres  de  la  famille,  cela  ne  peut  pas  apporter 
grand=chose  de  bon. 

Si  l'œuvre  dans  les  temples  est  accomplie  pour  de  telles  personnes,  elle 
est  très  incomplète  et  de  valeur  douteuse.  Quand  l'œuvre  du  temple  se 


19  Conf.  Rep.,  avril  1942,  pp.  26,  27. 

197 


limite  nu  baptême  et  à  la  dotation  parce  que  l'on  ne  peut  accomplir  les 
autres  ordonnances  par  manque  d'informations,  il  est  plus  que  vraisem= 
blable  qu'il  faudra  recommencer.  De  cette  manière  les  registres  sont 
encombrés  de  données  inutiles  qu'on  ne  peut  pas  convenablement  clas= 
ser. 

Les  chercheurs  généalogistes  commettront  moins  d'erreurs  et  finalement 
épargneront  du  temps  et  de  l'argent  en  faisant  plus  attention  à  la  façon 
dont  ils  écrivent.  Beaucoup  de  gens  ont  tendance  à  faire  du  travail  pré= 
cipité  d'une  manière  désorganisée  à  cause  de  leur  zèle  pour  l'œuvre  du 
temple.  La  patience  accompagnée  de  prières  et  de  recherches  approfon= 
dies  se  révéleront  finalement  être  ce  qu'il  y  a  de  mieux20. 

Etablir  et  envoyer  les  feuilles  longtemps  à  l'avance.  On  doit  accorder  un 
maximum  de  soin  et  d'étude  intensive  à  chaque  feuille  de  famille  en= 
voyée  pour  les  baptêmes  et  les  dotations.  Ceci  demande  du  temps.  Ceux 
qui  envisagent  de  se  rendre  à  un  temple  lointain  devraient,  chaque  fois 
que  c'est  possible,  prévoir  plusieurs  mois  à  l'avance  et  envoyer  leurs 
feuilles  à  la  Société  Généalogique  longtemps  avant  leur  visite,  donnant 
la  date  à  laquelle  les  noms  seront  requis  au  temple. 

Si  un  membre  de  votre  famille  immédiate  (conjoint,  enfant,  parent,  frère 
ou  sœur)  est  décédé  et  qu'il  faut  accomplir  les  ordonnances  du  temple 
par  procuration,  vous  pouvez  inscrire  ces  renseignements  sur  une  feuille 
de  groupement  de  famille  et  porter  celle=ci  directement  au  temple  où 
vous  allez  accomplir  la  ou  les  ordonnances.  Il  n'est  pas  nécessaire  dans 
ce  cas  d'envoyer  la  formule  à  la  Société  Généalogique.  Toutefois  le  docu= 
ment  doit  être  vérifié  par  les  examinateurs  de  feuilles  de  paroisse  et 
porter  leurs  initiales.  Mais  pour  éviter  les  déceptions,  étant  donné  que 
certains  temples  demandent  que  les  formules  soient  envoyées  quinze 
jours  à  l'avance,  téléphonez  ou  écrivez  à  n'importe  quel  temple  avant 
d'aller  accomplir  les  ordonnances  de  cette  manière.  Prenez  vos  disposi= 
tions  pour  être  suffisamment  tôt  au  temple  pour  avoir  le  temps  de  pro= 
céder  au  baptême,  à  la  dotation  et  au  scellement  ce  jour=là  si  vous  ne 
restez  pas  plus  longtemps*. 

Importance  de  la  précision  dans  les  feuilles  généalogiques.  Une  des  cau= 
ses  principales  de  retard  dans  l'envoi  de  noms  au  temple  pour  l'œuvre, 


20  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  20,  pp.  41,  42. 
*  Manuel  d'instructions  généalogiques,  élaboration  des  documents. 
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c'est  le  grand  nombre  de  documents  erronés.  Des  centaines  et  des  cen= 
taines  de  feuilles  doivent  être  renvoyées  parce  qu'on  ne  peut  pas  les  lire 
et  les  interpréter  correctement. 

Si  toutes  les  feuilles  envoyées  étaient  précises,  le  temps  nécessaire  pour 
les  contrôler  pourrait  être  divisé  par  dix.  Un  contrôleur  peut  rapidement 
examiner  un  document  véridique  et  le  passer  aux  employés  des  bureaux 
de  l'index  pour  voir  s'il  n'y  a  pas  de  chevauchement,  mais  un  document 
qui  est  manifestement  erroné  et  incomplet  peut  obliger  le  contrô= 
leur  à  se  rendre  à  la  bibliothèque  et  à  se  reporter  à  chacun  des  do= 
cuments  dont  les  données  portées  sur  la  formule  d'inscription  ont  été 
tirées,  à  évaluer  convenablement  ce  qu'il  y  trouve  et  à  décider  de  l'inter= 
prétation  qu'il  faut  en  donner.  Pareille  procédure  a  déjà  exigé  dans  cer= 
tains  cas  un  jour  et  demi  du  temps  du  contrôleur  et  également  plusieurs 
heures  d'attention  de  la  part  d'un  surveillant.  Comme  plusieurs  retards 
de  ce  genre  se  produisent,  cela  augmente  bien  sûr  considérablement  le 
temps  qu'il  faut  pour  traiter  toutes  les  formules  d'inscription  ou  feuilles 
de  groupements  de  famille  que  l'on  reçoit. 

Le  but  de  la  Société  Généalogique.  La  Société  Généalogique  fait  bien 
plus  que  jamais  auparavant  pour  veiller  à  ce  que  tous  les  documents  ap= 
prouvés  pour  l'œuvre  du  temple  soient  précis  à  cent  pour  cent.  Notre 
peuple  doit  être  conscient  et  reconnaissant  de  cette  aide  excellente  qui 
lui  est  apportée  et  faire  tout  ce  qui  est  en  son  pouvoir  pour  accélérer  le 
processus  en  faisant  efficacement  et  bien  sa  part.  Il  doit  se  donner  tout 
le  mal  nécessaire  pour  remplir  toutes  les  feuilles  pour  l'oeuvre  du  temple 
et  indiquer  sur  les  formules  d'inscription  à  quel  temple  les  documents 
doivent  être  envoyés  une  fois  approuvés21. 

La  Société  a  été  organisée  dans  les  buts  suivants: 

1.  Aider  les  saints  à  obtenir  la  généalogie  de  leurs  ancêtres. 

2.  Se  procurer  autant  que  possible  auprès  de  toutes  les  nations  de  tous 
les  peuples  les  annales  généalogiques  et  les  mettre  en  dépôt  dans  des 
lieux  convenables  où  elles  peuvent  être  conservées  pour  l'utilisation  et  le 
profit  des  membres  de  la  Société. 

3.  Fournir  un  endroit  où  les  saints  peuvent  être  instruits  des  méthodes 
les  meilleures  à  utiliser  pour  tenir  des  annales  précises  et  intelligentes  de 
leur  travail  au  temple  et  recevoir  de  l'aide  dans  le  travail  de  rédaction. 


21  Era,  vol.  48,  p.  671. 
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4.  Augmenter  l'intérêt  des  saints  des  derniers  jours  pour  l'œuvre  im= 
portante  du  salut  pour  les  morts. 

La  Société  Généalogique  n'est  pas  une  organisation  auxiliaire.  Cette  or= 
ganisation  fut  créée  peu  après  que  le  temple  de  Sait  Lake  City  eut  été 
ouvert  au  printemps  de  1893.  A  l'automne  de  1894,  le  président  Wilford 
Woodruff,  assisté  de  ses  conseillers  et  d'un  certain  nombre  d'autres 
frères  dirigeants,  dont  l'un  était  Franklin  D.  Richards,  organisa  la  Société 
Généalogique.  Cette  organisation  est  très  intimement  liée  au  temple.  Ce 
n'est  pas  une  auxiliaire.  Mettez=vous  bien  cela  dans  la  tête.  L'Ecole  du 
Dimanche,  la  Primaire,  les  SAM  et  la  Société  de  Secours  sont  des  organi= 
sations  auxiliaires,  mais  cette  organisation  fait  partie  du  grand  système 
de  l'œuvre  des  temples  de  l'Eglise.  Cette  organisation  aide  les  temples 
et  les  saints  des  derniers  jours  à  accomplir  leur  travail  dans  les  temples. 
Elle  a  sa  place  sans  pareille  bien  à  elle.  Elle  a  une  place  qui  est  absolument 
nécessaire  dans  l'Eglise  et  le  Royaume22. 

Attention  aux  faussaires  en  généalogie.  Il  nous  arrive  d'être  ennuyés  par 
des  faussaires,  des  gens,  dans  le  monde,  qui  fabriquent  des  noms  pour 
parvenir  à  une  lignée  familiale  ininterrompue.  On  fait  cela  pour  gagner 
de  l'argent,  et  c'est  bien  entendu  la  pire  des  malhonnêtetés.  Ceux  qui  se 
rendent  coupables  de  cette  tricherie  ne  comprennent  pas  le  salut  pour  les 
morts  et  ne  sont  pas  pleinement  conscients  de  la  perversité  d'une  telle 
action23. 

Qualifications  des  travailleurs  généalogiques  de  paroisse.  La  première 
chose  qui  importe  pour  se  qualifier  comme  travailleur  dans  l'œuvre  gé= 
néalogique  de  la  paroisse,  c'est  de  connaître  à  fond  les  principes  de 
l'Evangile,  d'avoir  le  témoignage  de  la  mission  du  Rédempteur  et  de  la 
mission  du  prophète  Joseph  Smith,  d'avoir  une  foi  ferme  en  l'efficacité 
de  l'œuvre  du  salut  pour  les  morts.  C'est  la  base  sur  laquelle  nous  édi= 
fions. 

Si  nous  ne  sommes  pas  nous=mêmes  convertis  à  un  principe  ou  à  une 
vérité,  il  nous  est  impossible  de  réussir  à  l'enseigner  à  d'autres.  Personne 
ne  peut  comprendre  l'œuvre  du  temple  s'il  n'a  pas  le  témoignage  perma= 
nent  de  l'Esprit  du  Seigneur  que  l'Evangile  est  vrai  à  moins  qu'il  ne  soit 
convaincu  dans  son  cœur  que  le  principe  du  salut  n'englobe  toute  âme 


22  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  13,  p.  75. 

23  Salvation  Universal,  p.  32. 
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qui  est  morte  qui  a  le  droit  de  recevoir  la  rémission  des  péchés  et  que  les 
morts  ont  cette  occasion  aussi  bien  que  les  vivants. 

Ensuite,  pour  être  bonne  travailleuse,  que  ce  soit  dans  la  paroisse  ou  ail= 
leurs  dans  cette  œuvre,  il  faut  qu'une  personne  ait  la  connaissance  que 
l'on  obtient  dans  le  temple  du  Seigneur.  Personne  ne  peut  pleinement  se 
qualifier  comme  instructeur  ou  travailleur  dans  l'œuvre  généalogique  tant 
qu'il  n'est  pas  allé  lui=même  au  temple  et  n'y  a  reçu  les  bénédictions  pour 
lui=même.  Alors  seulement  il  comprendra  la  nécessité  de  ces  ordonnan= 
ces  en  faveur  des  morts. 

Choisir  des  personnes  dotées  pour  s'occuper  de  généalogie.  Je  sais  bien 
qu'une  personne  peut  être  enthousiaste  et  convertie  à  cette  œuvre  et  en 
sentir  dans  une  certaine  mesure  la  nécessité  sans  avoir  reçu  elle=même 
les  bénédictions  de  la  Maison  du  Seigneur,  mais  elle  ne  sera  pas  pleine= 
ment  équipée,  parce  qu'il  lui  manque  la  connaissance  et  la  compréhension 
si  elle  n'est  pas  allée  au  temple  et  ne  s'est  pas  familiarisée  avec  les  ordon= 
nances  qu'on  doit  y  obtenir. 

Bien  des  fois  de  braves  sœurs  qui  s'intéressent  à  cette  œuvre  n'ont  pas 
eu  la  bénédiction  d'aller  au  temple,  peut=être  parce  qu'elles  se  sont  ma= 
riées  en  dehors  de  l'Eglise,  ce  qui  est  regrettable.  Et  cependant  conscien= 
tes  dans  une  certaine  mesure  de  cette  œuvre,  elles  s'y  intéressent  et  dé= 
sirent  y  travailler.  Mais  ma  recommandation  est  que  seules  les  personnes 
qui  ont  eu  l'occasion  d'aller  dans  la  Maison  du  Seigneur  doivent  être  invi= 
tées  à  agir  comme  travailleuses  pour  visiter  les  gens  et  les  instruire  de 
ces  devoirs  importants. 

Je  ne  voudrais  pas  décourager  les  autres,  je  voudrais  plutôt  les  encoura= 
ger  à  faire  tout  ce  qu'ils  peuvent  pour  rassembler  les  annales,  pour  les 
compiler  convenablement  ainsi  que  pour  régler  les  autres  détails  relatifs 
à  la  préparation  de  l'œuvre  pour  le  temple.  Mais  je  maintiens  que  dans 
les  paroisses  aussi  bien  que  dans  les  pieux,  pour  être  pleinement  équi= 
pées  et  qualifiées,  les  personnes  qui  agissent  dans  de  telles  fonctions 
doivent  recevoir  les  bénédictions  de  la  Maison  du  Seigneur. 

On  a  besoin  de  personnes  capables  pour  travailler  à  la  généalogie.  Le 
travailleur  généalogique  de  paroisse  doit  avoir  de  l'initiative,  doit  être 
plein  de  suggestions,  comprendre  plus  ou  moins  la  façon  de  lire  les  per= 
sonnalités,  de  discerner  les  esprits  des  hommes  et  de  savoir  comment 
aborder  les  gens  pour  leur  communiquer  le  message  du  salut.  Tout  le 
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monde  ne  peut  pas  être  abordé  de  la  même  manière;  il  faut  fane  preuve 
de  tact.  Si  une  personne  n'est  pas  convertie  à  l'œuvre  du  temple,  il  serait 
impossible  d'aller  chez  elle  lui  enseigner  l'oeuvre  du  temple  de  la  même 
manière  qu'on  pourrait  instruire  quelqu'un  qui  est  déjà  converti.  Une  ap= 
proche  différente  serait  nécessaire. 

Je  regrette  de  dire  que  dans  certains  milieux  règne  généralement  l'idée 
qu'une  personne  qui  est  bonne,  mais  qui  n'a  jamais  fait  grand=chose, 
pourrait  être  appelée  à  travailler  dans  l'œuvre  généalogique,  soit  dans  le 
pieu,  soit  dans  la  paroisse.  C'est  bien  entendu  une  idée  dont  on  se  débar= 
rasse  actuellement.  Mais  nous  devons  plus  ou  moins  lutter  contre  cela 
dans  certains  pieux  et  certaines  paroisses  parce  que  les  officiers  prési= 
dents,  l'évêque  peut=être,  estiment  que  ce  n'est  qu'un  poste  honoraire 
et  que  par  conséquent  on  pourrait  appeler  quelqu'un  dans  cette  organisa= 
tion  simplement  pour  lui  donner  un  peu  d'honneur,  sans  qu'aucun  tra= 
vail  ne  doive  être  fait.  On  a  donc  choisi  des  personnes  âgées  qui  auraient 
été  capables,  mais  qui  à  cause  de  leur  grand  âge  n'avaient  pas  la  santé 
nécessaire  pour  visiter  les  gens  et  leur  porter  ce  message  de  salut24. 

Le  choix  de  consultants  à  la  recherche  généalogique.  L'Eglise  n'approuve 
pas  la  pratique  de  se  proposer  dans  les  classes  de  l'Ecole  du  Dimanche 
ou  à  d'autres  réunions  de  l'Eglise  pour  effectuer  des  recherches  généa= 
logiques  sur  commande.  Les  officiers  de  la  société  recommandent 
qu'avant  d'employer  quelqu'un  comme  consultant  généalogique  on  exa= 
mine  soigneusement  ses  qualifications. 

Certains  chercheurs  se  sont  proposés  pour  fournir  à  notre  peuple  des 
noms  pour  l'œuvre  du  temple  pour  un  prix  fixe  par  nom.  Cette  façon  de 
faire  doit  mettre  en  garde  quiconque  a  la  moindre  expérience:  la  précision 
et  le  soin  ne  seront  que  secondaires  dans  cette  méthode  de  recherche. 
Nous  ne  connaissons  aucun  généalogiste  de  bonne  réputation  qui  con= 
sentirait  à  faire  des  recherches  sur  de  telles  bases25. 

Notre  devoir  d' accomplir  des  ordonnances  pour  les  morts.  La  grande 
responsabilité  qui  incombe  aux  membres  de  l'Eglise  d'aujourd'hui  est  de 
rassembler  les  annales  de  leurs  ancêtres  et  de  leurs  familles  et  d'ac= 
complir  les  ordonnances  du  salut  pour  ceux  dont  on  peut  se  procurer  les 
noms20. 


24  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  13,  pp.  66,  67. 

25  Era,  vol.  48,  p.  408. 
26.  Era,  vol.  20,  p.  363. 
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Chapitre  12 

La  vie  et  la  mort  spirituelles 

La  seconde  mort 

Nature  de  la  mort  temporelle  ou  physique.  Qu'est=ce  que  la  mort  spiri= 
tuelle?  Cette  question  a  troublé  la  paix  de  l'esprit  de  beaucoup  de  braves 
gens  et  a  fait  l'objet  de  discussions  dans  les  groupes  religieux  où  le  té= 
moignage  de  l'Esprit  du  Seigneur  ne  gouverne  pas.  Et  pourtant  il  n'est 
pas  difficile  de  répondre  à  cette  question  et  n'importe  quel  membre  de 
l'Eglise  qui  connaît  bien  les  Ecritures  devrait  pouvoir  le  faire  facilement. 

La  mort,  selon  la  définition  courante  du  mot  quand  on  l'applique  à 
l'homme  mortel,  est  un  état  de  cessation  totale  et  permanente  de  toutes  les 
fonctions  vitales;  elle  est  suivie  par  la  décomposition  du  corps  qui  re= 
tourne  aux  divers  éléments  dont  il  est  composé.  «Car  tu  es  poussière,  et 
tu  retourneras  dans  la  poussière»1,  décréta  le  Seigneur,  parlant  à  Adam 
après  sa  chute.  Lorsque  la  mort  se  produit,  l'esprit  libéré  se  rend  dans 
l'endroit  qui  est  préparé  pour  les  esprits  des  morts,  pour  y  attendre  la 
résurrection  où  l'esprit  et  le  corps  seront  de  nouveau  unis  pour  rester 
inséparables  et  immortels  à  toute  éternité. 

La  mort  physique,  situation  temporaire.  Le  fait  qu'après  la  mort  le  corps 
se  décompose  et  redevient  poussière  a  amené  beaucoup  de  personnes  à 
en  conclure  à  tort  que  la  seconde  mort  ou  mort  spirituelle  sera  la  dissolu= 
tion  de  l'esprit  aussi  bien  que  celle  du  corps  et  que  cette  mort  sera  infligée 
à  tous  les  méchants.  Ceci  est  cependant  une  erreur.  En  dépit  du  fait  que  le 
corps  retourne  à  ses  éléments  constitutifs,  la  mort  physique,  la  mort  de 
l'homme  mortel,  n'est  pas  une  séparation  permanente  de  l'esprit  et  du 
corps  de  chair.  Ce  n'est  qu'une  séparation  temporaire  qui  cessera  le  jour 
de  la  résurrection,  lorsque  le  corps  se  relèvera  de  la  poussière,  animé  par 
l'esprit,  pour  vivre  de  nouveau. 

Cette  bénédiction  est  accordée  à  tous  les  hommes  grâce  à  l'expiation  du 
Christ,  qu'ils  aient  été  bons  ou  méchants  dans  la  vie  mortelle.  Paul  a  dit 

1  Gen.  3:19. 
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qu'il  y  aurait  une  résurrection  des  justes  et  des  injustes2,  et  le  Sauveur  a 
dit  que  tous  ceux  qui  étaient  dans  leur  tombeau  entendraient  sa  voix  et  se 
lèveraient;  «ceux  qui  auront  fait  le  bien  ressusciteront  pour  la  vie,  mais 
ceux  qui  auront  fait  le  mal  ressusciteront  pour  le  jugement»1. 

Nature  de  la  mort  spirituelle  ou  seconde  mort.  La  définition  de  la  mort 
spirituelle  est  le  fait  d'être  spirituellement  éloigné  de  Dieu,  d'être  êter= 
nellement  séparé  de  l'Etre  suprême;  la  condamnation  à  un  châtiment 
éternel  est  aussi  appelée  la  seconde  mort.  En  d'autres  termes,  la  seconde 
mort  ou  mort  spirituelle,  qui  est  le  jugement  final  infligé  aux  méchants, 
est  la  même  que  la  première  mort,  le  fait  d'être  banni  de  la  présence  du 
Seigneur4. 

Nature  de  la  vie  spirituelle  ou  éternelle.  Le  plus  grand  don  de  Dieu  est  le 
don  de  la  vie  éternelle5.  La  vie  éternelle  est  la  récompense  que  recevra 
l'homme  qui  obéit  à  toutes  les  lois  et  à  toutes  les  alliances  de  l'Evangile  et 
qui,  grâce  à  sa  fidélité,  a  été  sanctifié  par  le  sang  de  Jésus=Christ.  Celui 
qui  reçoit  ce  grand  don  sera  semblable  à  Jésus=Christ6,  non  seulement 
sous  la  forme  corporelle,  mais  aussi  comme  fils  de  Dieu;  il  «héritera  tou= 
tes  choses»  et  le  Père  a  dit:  «Je  serai  son  Dieu,  et  il  sera  mon  fils»7.  La  vie 
éternelle  est  la  vie  de  Dieu.  C'est  grâce  à  ce  don  que  les  justes  non  seule= 
ment  demeurent  en  sa  présence,  mais  deviennent  semblables  à  lui. 

Paul  a  dit:  «Car  tous  ceux  qui  sont  conduits  par  l'Esprit  de  Dieu  sont  fils 
de  Dieu.  Et  vous  n'avez  point  reçu  un  esprit  de  servitude,  pour  être  en= 
core  dans  la  crainte;  mais  vous  avez  reçu  un  Esprit  d'adoption,  par  lequel 
nous  crions:  Abba!  Père!  L'Esprit  lui=même  rend  témoignage  à  notre 
esprit  que  nous  sommes  enfants  de  Dieu.  Or,  si  nous  sommes  enfants, 
nous  sommes  aussi  héritiers:  héritiers  de  Dieu,  et  cohéritiers  de  Christ, 
si  toutefois  nous  souffrons  avec  lui,  afin  d'être  glorifiés  avec  lui9.» 

Tous  ceux  qui  parviennent  à  cette  gloire  auront  le  bonheur  de  \'accroisse= 
ment  éternel  et  auront  en  bénédiction  la  connaissance,  la  puissance  et  la 


2  Actes  24:15. 

3  Jean  5:29.  La  version  anglaise  du  roi  Jacques  dit:  «La  résurrection  de  la  dam= 
nation.»  N.d.T. 

4  Era,  vol.  21,  pp.  191, 192;  D.  &  A.  29:41. 

5  D.  &  A.  6:13;  11:7;  14:7;  1  Né.  15:36;  Rom.  6:23. 

6  1  Jean  3:1—3. 

7  Apoc.  21:7.  La  version  anglaise  du  roi  Jacques  donne  comme  texte  principal: 
«héritera  toutes  choses»  mais  donne  en  note  la  variante  «ces  choses».  La  version 
Segond  dit:  «héritera  ces  choses»  N.d.T. 

8  Rom.  8:14—17. 
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domination  jusqu'à  ce  qu'ils  reçoivent  une  plénitude.  «Ce  sont  ceux  qui 
sont  prêtres  et  rois,  qui  ont  reçu  de  sa  plénitude  et  de  sa  gloire  .  .  .  c'est 
pourquoi,  comme  il  est  écrit,  ils  sont  dieux,  oui,  les  fils  de  Dieu  —  c'est 
pourquoi  tout  est  à  eux,  que  ce  soit  la  vie  ou  la  mort,  le  présent  ou  l'ave= 
nir,  tout  est  à  eux,  et  ils  sont  au  Christ,  et  le  Christ  est  à  Dieu.  Et  ils  vain= 
cront  tout  .  .  .  Ceux=là  demeureront  pour  toujours  et  à  jamais  dans  la 
présence  de  Dieu  et  de  son  Christ9.» 

La  mort  spirituelle  ou  éternelle  est  l'opposé  de  la  vie  éternelle.  Comme 
tout  a  son  opposé,  il  y  a  un  châtiment  qui  est  l'opposé  de  la  vie  éternelle, 
châtiment  qui  est  «la  plus  grande  de  toutes  les  malédictions»10.  C'est  la 
seconde  mort  ou  mort  spirituelle  qui  consiste  à  être  banni  à  jamais  de  la 
présence  de  Dieu,  de  sa  lumière  et  de  sa  vérité.  Quand  nous  disons  que 
la  seconde  mort  est  la  mort  éternelle,  nous  ne  voulons  pas  dire  que  ceux 
qui  la  subissent  sont  éternellement  condamnés  à  la  dissolution  du  corps 
et  de  l'esprit.  L'esprit  de  l'homme  est  éternel  et  ne  peut  pas  mourir  dans 
le  sens  de  cesser  d'exister. 


Les  fils  de  perdition 

Révolte  de  Lucifer  dans  la  vie  prémortelle.  Les  Ecritures  nous  ap= 
prennent  que  Lucifer  —  jadis  Fils  du  Matin  qui  exerçait  de  l'autorité  en  la 
présence  de  Dieu  avant  que  les  fondations  de  notre  terre  fussent  posées 
—  se  rebella  contre  le  plan  de  salut  et  contre  Jésus=Christ  qui  fut  choisi 
pour  être  le  Sauveur  du  monde  et  qui  est  appelé  «l'Agneau  qui  a  été 
immolé  dès  la  fondation  du  monde»11. 

Dans  cette  révolte  dans  laquelle  il  essaya  de  détruire  le  libre  arbitre  de 
l'esprit  des  hommes,  Lucifer  persuada  le  tiers  des  esprits  de  le  suivre.  Ses 
partisans  et  lui  furent  chassés  du  ciel  et,  lorsque  la  terre  fut  prête,  ils 
y  vinrent  en  tant  qu'esprits,  se  voyant  refuser  la  bénédiction  de  naître 
et  de  recevoir  un  corps  de  chair  dans  le  monde. 

C'est  de  cette  expulsion  de  Satan  que  le  Christ  parla  quand  il  dit  à  ses 


9  D.  &  A.  76:56—62. 

10  D.  &  A.  41:1. 

11  Apoc.  13:8,  selon  la  version  anglaise  du  roi  Jacques.  La  version  Segond  dit: 
«...  ceux  dont  le  nom  n'a  pas  été  écrit  dès  la  fondation  du  monde  dans  le  livre 
de  vie  de  l'Agneau  qui  a  été  immolé»  N.d.T.,  Esaïe  14:12 — 20;  Moïse  4:1 — 4; 
Abraham  22:28. 
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disciples:  «Je  voyais  Satan  tomber  du  ciel  comme  un  éclair'-.»  C'est  ce 
même  «dragon»  dont  parle  Jean  dans  l'Apocalypse  dont  la  queue  entraîna 
le  tiers  des  étoiles  du  ciel  et  qui  lutta  contre  Michel  et  ses  anges,  fut 
chassé  du  ciel  et  vint  sur  la  terre  pour  continuer  la  lutte  contre  l'Eglise  de 
Jésus=Christ  et  la  prêtrise111. 

Deux  catégories  de  fils  de  perdition.  Le  grand  châtiment  infligé  à  ces 
esprits  rebelles  est  qu'ils  resteront  éternellement  sans  corps  et  se  voient 
refuser  la  rédemption  par  l'expiation  de  Jésus=Christ.  Ils  sont  éternelle* 
ment  bannis  de  la  présence  de  Dieu,  parce  qu'ils  ont  perdu  le  pouvoir  de 
se  repentir,  car  ils  ont  choisi  délibérément  le  niai  après  avoir  eu  la  lu= 
mière.  Tandis  qu'ils  demeuraient  dans  la  présence  de  Dieu,  ils  sont  sciem= 
ment  entrés  en  rébellion.  Leur  mission  sur  la  terre  est  d'essayer  de  dé= 
truire  l'âme  des  hommes  et  de  les  rendre  aussi  malheureux  qu'eux= 
mêmes.  Ce  sont  les  esprits  que  l'on  appelle  fils  de  perditionu. 

Il  y  a  une  autre  catégorie  de  fils  de  perdition.  Elle  se  compose  de  tous 
ceux  qui  ont  connu  la  puissance  de  Dieu  dans  cette  vie  mortelle  et  puis, 
ayant  pleinement  la  connaissance  du  pouvoir  et  des  desseins  de  Dieu,  se 
révoltent  contre  lui,  exposant  Jésus=Christ  à  l'ignominie. 

Le  Seigneur  a  défini  cette  catégorie  d'hommes  comme  suit:  «Ainsi  dit  le 
Seigneur  concernant  tous  ceux  qui  connaissent  mon  pouvoir  et  à  qui  il  a 
été  donné  d'y  prendre  part,  qui  ont  permis  au  pouvoir  du  diable  de  les 
vaincre  et  de  leur  faire  renier  la  vérité  et  défier  mon  pouvoir:  Ce  sont 
ceux  qui  sont  les  fils  de  perdition,  de  qui  je  déclare  qu'il  aurait  mieux  valu 
pour  eux  qu'ils  ne  fussent  jamais  nés;  car  ils  sont  des  vases  de  colère, 
condamnés  à  subir  la  colère  de  Dieu  dans  l'éternité  avec  le  diable  et  ses 
anges;  à  propos  desquels  j'ai  dit  qu'il  n'y  a  pas  de  pardon  dans  ce  monde 
ni  dans  le  monde  à  venir:  Car  ils  ont  renié  le  Saint=Esprit  après  l'avoir 
reçu,  ont  renié  le  Fils  unique  du  Père,  l'ont  crucifié  et  l'ont  exposé  à  l'igno= 
minie. 

«Ce  sont  eux  qui  s'en  iront  dans  le  lac  de  feu  et  de  soufre  avec  le  diable 
et  ses  anges,  les  seuls  sur  lesquels  la  seconde  mort  aura  un  pouvoir  quel= 
conque;  oui,  en  vérité,  les  seuls  qui  ne  seront  pas  rachetés  au  temps  fixé 
par  le  Seigneur,  après  avoir  souffert  sa  colère15.» 


12  Luc  10:18. 

13  Apoc  12:7—9;  D.  &  A.  76:25—31. 

14  2  Néphi  9:8,9. 

15  D.  &  A.  76:31—38. 

206 


Châtiment  des  fils  de  perdition.  Personne  ne  connaîtra  jamais  l'étendue 
de  ce  châtiment  si  ce  n'est  ceux  qui  le  subissent16.  Il  est  évident  que  c'est 
le  châtiment  le  plus  sévère  qui  puisse  être  infligé  à  l'homme.  Les  ténk= 
bres  du  dehors  sont  quelque  chose  qu'on  ne  peut  pas  décrire,  si  ce  n'est 
que  nous  savons  que  cela  se  trouvera  au=delà  de  l'influence  bienveillante 
et  consolatrice  de  l'Esprit  de  Dieu,  le  fait  d'être  entièrement  banni  de  sa 
présence. 

Ce  châtiment  extrême  ne  sera  infligé  qu'aux  fils  de  perdition.  Même  les 
méchants  de  la  terre  qui  n'ont  jamais  connu  le  pouvoir  de  Dieu,  lorsqu'ils 
auront  payé  pour  leurs  péchés  —  car  ils  doivent  souffrir  le  tourment  atro= 
ce  qu'entraîne  le  péché  —  sortiront  finalement  de  la  prison,  repentants  et 
disposés  à  fléchir  le  genou  et  à  reconnaître  le  Christ  pour  recevoir  une 
certaine  influence  de  l'Esprit  de  Dieu  dans  le  royaume  téleste. 

«Car  ils  seront  jugés  selon  leurs  œuvres,  et  chacun  recevra  selon  ses  pro= 
près  œuvres  sa  propre  domination  dans  les  demeures  qui  sont  préparées. 
Ils  seront  les  serviteurs  du  Très=Haut;  mais  ils  ne  peuvent  aller,  aux 
siècles  des  siècles,  là  où  Dieu  et  le  Christ  demeurent17.» 

Même  cette  bénédiction  est  refusée  aux  fils  de  perdition.  Ils  se  sont  vo= 
lontairement  rendus  serviteurs  de  Satan  et  ils  resteront  ses  serviteurs  à 
jamais.  Ils  se  placent  hors  de  portée  du  pouvoir  de  la  repentance  et  hors 
de  portée  de  la  miséricorde  de  Dieu. 

Nature  du  péché  qui  entraîne  la  seconde  mort.  C'est  de  cette  catégorie 
de  gens  que  Jésus  parlait  quand  il  dit:  «C'est  pourquoi  je  vous  dis:  Tout 
péché  et  tout  blasphème  sera  pardonné  aux  hommes,  mais  le  blasphème 
contre  l'Esprit  ne  sera  point  pardonné.  Quiconque  parlera  contre  le  Fils 
de  l'Homme,  il  lui  sera  pardonné;  mais  quiconque  parlera  contre  le  5aint= 
Esprit,  il  ne  lui  sera  pardonné  ni  dans  ce  siècle  ni  dans  le  siècle  à  venir18.» 

Jean  dit  également  de  ce  péché  qu'il  «mène  à  la  mort»19  et  l'auteur  des 
Hébreux  dit,  dans  les  termes  suivants,  qu'on  ne  peut  pas  le  pardonner: 
«Car  il  est  impossible  que  ceux  qui  ont  été  une  fois  éclairés,  qui  ont  goûté 
le  don  céleste,  qui  ont  eu  part  au  Saint=Esprit,  qui  ont  goûté  la  bonne  pa= 


16  D.  &  A.  29:27—29;  76:44—48. 

17  D.  &  A.  76:111,112. 

18  Matt.  12:31,32. 

19  1  Jean  5:16,17. 
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rôle  de  Dieu  et  les  puissances  du  siècle  à  venir  —  et  qui  sont  tombés  — 
soient  encore  renouvelés  et  amenés  à  la  repentance,  puisqu'ils  crucifient 
pour  leur  part  Je  Fils  de  Dieu  et  l'exposent  à  l'ignominie20.» 

Résurrection  des  fils  de  perdition.  Tous  les  hommes  qui  sont  sur  la  terre, 
ayant  reçu  en  bénédiction  un  corps  de  chair  et  d'os,  sont  ici  parce  qu'ils 
ont  obéi  à  la  loi  dans  leur  premier  état.  Ce  premier  état  était  le  monde  des 
esprits  où  nous  demeurions  avant  que  la  vie  terrestre  ne  commence.  Tous 
ceux  qui  ont  obéi  à  la  loi  là=bas  et  ne  se  sont  pas  rebellés  avec  Lucifer  ont 
eu  le  droit  de  venir  sur  cette  terre  recevoir  un  corps  de  chair,  et  puisque 
les  hommes  ne  sont  pas  punis  pour  la  transgression  d'Adam,  le  Seigneur 
a  racheté  tous  les  hommes  de  la  mort  physique  produite  par  la  chute 
d'Adam.  «Et  comme  tous  meurent  en  Adam,  de  même  aussi  tous  re= 
vivront  en  Christ21»,  c'est=à=dire  qu'ils  se  lèveront  dans  la  résurrection, 
leur  esprit  et  leur  corps  s'unissant  de  nouveau  pour  ne  plus  jamais  être 
séparés. 

Les  Ecritures  nous  apprennent  que  «cette  restauration  sera  pour  tous  les 
hommes,  jeunes  et  vieux,  esclaves  et  libres,  hommes  et  femmes,  mé= 
chants  et  justes;  et  pas  même  un  seul  cheveu  de  leur  tête  ne  sera  perdu». 
Mais  «les  méchants  restent  comme  si  aucune  rédemption  n'avait  été 
faite,  si  ce  n'est  que  les  liens  de  la  mort  seront  détachés;  car  voici,  le  jour 
viendra  où  tous  ressusciteront  de  la  mort,  se  tiendront  devant  Dieu  et 
seront  jugés  selon  leurs  œuvres»22. 

Comparaison  entre  la  première  et  la  seconde  mort  spirituelle.  La  seconde 
mort  n'est  donc  pas  la  décomposition  ou  l'annihilation  de  l'esprit  et  du 
corps,  mais  le  fait  d'être  banni  de  la  présence  de  Dieu  et  de  se  voir  re= 
fuser  la  participation  aux  choses  de  la  justice. 

Parlant  de  la  transgression,  le  Seigneur  a  dit:  «C'est  pourquoi,  moi,  le 
Seigneur  Dieu,  je  le  fis  chasser  du  jardin  d'Eden,  de  ma  présence,  à  cause 
de  sa  transgression,  ce  qui  le  rendit  spirituellement  mort,  laquelle  mort 
est  la  première,  à  savoir  cette  mort  qui  est  la  dernière,  qui  est  spirituelle, 
qui  sera  infligée  aux  méchants  lorsque  je  dirai:  Eloignez=vous,  mau= 
dits23.» 


20  Hébr.  6:4—6. 

21  1  Cor.  15  :22. 

22  Aima  11  =41 — 44. 

23  D.  &  A.  29:41. 
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La  seconde  mort  est  spirituelle.  C'est  le  fait  d'être  banni  de  la  présence 
du  Seigneur.  Elle  ressemble  à  la  première  mort  spirituelle  qui  a  été  im= 
posée  à  tous  les  hommes  qui  ne  se  sont  pas  repentis  et  n'ont  pas  reçu 
l'Evangile.  Ceux  qui  ont  souffert  la  première  mort  ou  éloignement  spiri= 
tuel,  ce  qui  signifie  être  exclu  de  la  présence  de  Dieu,  ont  la  possibilité 
d'être  rachetés  de  cette  mort  en  obéissant  aux  principes  de  l'Evangile. 
Grâce  au  baptême  et  à  la  confirmation,  ils  naissent  de  nouveau  et  ainsi 
rentrent  dans  la  vie  spirituelle,  et,  en  continuant  à  obéir  jusqu'à  la  fin, 
ils  participeront  aux  bénédictions  de  la  vie  éternelle  dans  le  royaume  cé= 
leste  de  Dieu. 

Ceux  qui  participent  à  la  seconde  mort  sont  ceux  qui  ont  eu  la  lumière 
spirituelle  et  se  sont  rebellés  contre  elle.  Ceux=là  restent  dans  leurs  pé= 
chés  dans  leur  bannissement. 

La  résurrection  sans  la  rédemption  pour  les  fils  de  perdition.  Dans  le 
Livre  de  Mormon,  Aima  décrit  en  termes  clairs  et  forts  leur  situation 
comme  suit: 

Et  maintenant,  je  vous  le  dis,  c'est  alors  que  vient  une  mort,  une  seconde 
mort,  qui  est  la  mort  spirituelle;  c'est  alors  le  moment  où  quiconque 
meurt  dans  ses  péchés,  quant  à  la  mort  temporelle,  mourra  aussi  de  la 
mort  spirituelle;  oui,  il  mourra  à  tout  ce  qui  tient  à  la  justice. 

«C'est  alors  le  temps  où  leurs  tourments  seront  un  lac  de  feu  et  de  sou= 
fre,  dont  la  flamme  monte  pour  toujours  et  à  jamais;  et  c'est  alors  le 
temps  où  ils  seront  enchaînés  à  une  destruction  éternelle,  selon  le  pouvoir 
et  la  captivité  de  Satan,  qui  les  a  assujettis  à  sa  volonté. 

«Alors,  je  vous  le  dis,  ils  seront  comme  s'il  n'y  avait  point  eu  de  rédemp= 
tion,  car  ils  ne  peuvent  être  rachetés  selon  la  justice  de  Dieu  et  ils  ne  peu= 
vent  mourir,  car  il  n'y  a  plus  de  corruption24.» 

Ceci  nous  apprend  que  la  résurrection  sera  accordée  à  tous  ceux  qui  ont 
reçu  un  corps  de  chair  et  ceci  parce  qu'ils  ont  gardé  leur  premier  état  qui 
leur  a  donné  droit  à  la  présente  existence  mortelle  dans  la  chair.  Attendu 
qu'ils  ne  seront  pas  punis  pour  la  transgression  d'Adam,  ils  auront  droit  à 
la  résurrection  grâce  à  la  miséricorde  et  à  la  justice  de  Dieu  ainsi  qu'à 

24  Aima  12:16— 18. 
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l'effusion  du  sang  et  à  la  résurrection  de  Jésus=Christ,  car  ils  n'étaient  pas 
responsables  de  la  mort  temporelle  ou  physique. 

Toutefois,  parce  qu'ils  n'ont  pas  gardé  leur  deuxième  état,  lorsqu'ils  se 
lèveront  dans  la  résurrection,  leur  corps  et  leur  esprit  étant  inséparable= 
ment  liés,  ils  resteront,  comme  l'ont  dit  les  prophètes,  comme  si  aucune 
rédemption  n'avait  été  accomplie  pour  eux  «si  ce  n'est  que  les  liens  de  la 
mort  seront  détachés-''-»,  entendons  par  là  la  mort  physique.  Alors  ils  su= 
biront  la  condamnation  finale  et,  avec  Lucifer  et  ceux  qui  l'ont  servi  au 
commencement,  ils  seront  jetés  dans  les  ténèbres  du  dehors. 

Nature  du  tourment  du  feu  éternel.  Voici  ce  que  dit  à  propos  de  cette 
mort  Samuel,  le  prophète  lamanite:  «Oui,  voici,  cette  mort  [du  Christ] 
réalise  la  résurrection  et  rachète  toute  l'humanité  de  la  première  mort,  de 
cette  mort  spirituelle;  car  toute  l'humanité,  étant  retranchée  de  la  présen= 
ce  du  Seigneur  par  la  chute  d'Adam,  est  considérée  comme  morte,  tant 
aux  choses  temporelles  qu'aux  choses  spirituelles.  Mais  voici,  la  résurrec= 
tion  du  Christ  rachète  l'humanité,  oui,  même  toute  l'humanité  et  la  ra= 
mène  dans  la  présence  du  Seigneur. 

«Oui,  et  elle  engendre  l'état  qui  permet  le  repentir,  de  sorte  que  quicon= 
que  se  repent  ne  sera  pas  abattu  et  jeté  au  feu;  mais  quiconque  ne  se  re= 
pent  pas,  est  abattu  et  jeté  au  feu;  et  une  mort  spirituelle,  oui,  une  se= 
conde  mort  vient  de  nouveau  sur  lui,  car  il  est  de  nouveau  retranché  des 
choses  de  la  justice26.» 

Ce  feu  et  ce  soufre,  nous  dit=on,  représentent  le  tourment  que  souffriront 
les  méchants.  Ce  n'est  pas  un  feu  véritable,  mais  c'est  le  tourment  de 
l'esprit;  en  d'autres  termes,  c'est  le  châtiment  dont  le  Sauveur  dit  que 
c'est  le  ver  qui  ne  meurt  pas  et  le  feu  qui  ne  s'éteint  pas27,  qui  durera 
éternellement. 

Soyons  reconnaissants  de  ce  qu'il  n'y  en  aura  que  peu  qui  subiront  ce 
terrible  châtiment28. 

Lucifer  devint  perdition  par  rébellion.  Si  Lucifer  n'avait  pas  connu  les 
effets  de  sa  rébellion,  comment  serait=il  jamais  devenu  perdition?  S'il 


25  Aima  11:41;  D.  &  A.  76:42—48. 

26  Hélaman  14:16— 18. 

27  Marc  9:48;  2  Néphi  9:16. 

28  Church  News,  7  octobre  1933,  pp.  1,  6,  8. 
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était  ignorant,  il  n'aurait  pas  pu  devenir  perdition.  Il  n'était  pas  ignorant, 
et  par  conséquent,  /'/  devint  perdition  et  ceux  qui  le  suivirent  furent  les 
fils  de  perdition,  parce  que  eux  et  lui  ont  péché  sciemment.  Ils  ont  fait 
ce  qu'ils  ont  fait  les  yeux  ouverts  et  ils  étaient  en  révolte  contre  Dieu. 
Toutefois,  comme  nous  l'apprend  la  Perle  de  Grand  Prix,  Moïse  4:6,  Lu= 
cifer  ne  connaissait  pas  tous  les  desseins  du  Père.  Par  conséquent  le 
Seigneur  utilisa  les  actes  mauvais  de  Satan  pour  réaliser  ses  propres 
desseins29. 


L'Evangile  apporte  la  vie  spirituelle 

L'Evangile  sauve  de  la  mort  spirituelle.  Il  fallut,  après  qu'Adam  eût  été 
expulsé  du  jardin,  que  le  Seigneur  mît  à  sa  disposition  et  à  celle  de  sa 
postérité  le  moyen  d'échapper  à  la  mort  spirituelle.  Le  plan  de  l'Evangile 
leur  fut  présenté  dans  ce  but  pour  qu'ils  pussent  être  remis  en  contact 
avec  le  Seigneur  par  son  Saint=Esprit. 

Mais  il  n'était  pas  utile  qu'ils  fussent  à  l'époque  rachetés  de  la  mort  phy= 
sique,  car  l'état  probatoire  leur  était  donné  pour  se  préparer  pour  leur 
récompense  éternelle.  Car  cet  état  préparatoire  était  un  temps  d'épreuve 
pour  toute  l'humanité  et  (par  son  libre  arbitre),  elle  pourrait  travailler  à 
son  salut  par  l'obéissance  ou  à  sa  condamnation  par  la  désobéissance  aux 
lois  de  l'Evangile30. 

La  régénération  spirituelle  par  l'obéissance  à  l'Evangile.  Quand  les  hom= 
mes  pèchent,  ils  doivent  se  conformer  à  certaines  lois  pour  être  délivrés 
du  péché.  Nous  lisons  qu'Adam  fut  tenté  par  Satan  et  céda  à  la  tentation, 
et  à  cause  de  ce  péché  il  devint  spirituellement  mort,  ce  qui  signifiait  être 
banni  de  la  présence  du  Seigneur.  Il  n'y  avait  qu'une  manière  de  le  ra= 
mener  en  la  présence  de  Dieu,  c'était  par  la  régénération  spirituelle,  de 
l'état  de  mort  spirituelle  à  un  retour  à  un  état  de  vie  spirituelle. 

Le  Seigneur  envoya  un  ange  à  Adam  pour  lui  révéler  le  plan  de  la  ré= 
demption  par  lequel  il  pouvait  rentrer  en  la  présence  du  Père,  et  de  cette 
manière  il  lui  fut  révélé  que  Jésus=Christ  aurait  la  mission  d'être  notre 
Rédempteur.  Ainsi  le  Seigneur  a  fourni  à  tous  les  hommes  —  par  la  foi, 
la  repentance,  les  eaux  du  baptême  et  le  don  du  Saint=Esprit  —  une  régé= 


29  Churdi  News,  9  mars  1935,  p.  8. 

30  Era,  vol.  21,  p.  193. 
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nération  spirituelle,  grâce  à  laquelle  les  hommes  —  tous  ceux  qui  le  vou= 
dront  —  peuvent  rentrer  en  sa  présence.  Car  cette  situation  de  mort,  tous 
les  enfants  d'Adam  en  ont  hérité,  et  tous  ceux  qui  arrivent  à  l'âge  de 
responsabilité  sont  bannis  de  la  présence  de  Dieu,  ou  subissent  la  mort 
spirituelle  s'ils  ne  sont  pas  rachetés  de  cette  mort  spirituelle  par  l'obéis= 
sance  aux  principes  de  l'Evangile*1. 

Passage  de  la  mort  à  la  vie  par  l'Evangile.  Dans  ses  enseignements,  le 
Sauveur  a  dit  que  ceux  qui  accepteraient  ses  doctrines  passeraient  de  la 
mort  à  la  vie32,  qu'il  était  venu  pour  leur  donner  la  vie  et  qu'ils  «soient 
dans  l'abondance»33  et  que  s'ils  croyaient  en  lui,  ils  ne  mourraient  ja= 
mais34,  c'est=à=dire  de  la  mort  spirituelle.  «Celui  qui  ne  veille  pas  sur  sa 
voie  mourra»  car  il  est  décrété  que  la  mort  spirituelle  sera  infligée  à  tous 
ceux  qui  refusent  de  vivre  dans  la  vie  spirituelle36. 

«En  vérité,  en  vérité,  je  vous  le  dis,  celui  qui  écoute  ma  parole,  et  qui  croit 
à  celui  qui  m'a  envoyé,  a  la  vie  éternelle  et  ne  vient  point  en  jugement, 
mais  il  est  passé  de  la  mort  à  la  vie37.» 

Le  Christ  ne  veut  bien  entendu  pas  dire  par  là  que  l'homme  en  question 
ne  va  pas  mourir  et  que  son  corps  ne  va  pas  être  mis  au  tombeau.  Il  parle 
de  la  mort  spirituelle.  Quiconque  croit  en  lui  et  accepte  ses  commande^ 
ments  est  ramené  de  cette  mort  spirituelle,  par  les  eaux  du  baptême,  à  la 
vie  éternelle.  Et  il  ne  mourra  plus  s'il  reste  loyal  et  fidèle  à  ses  alliances, 
car  il  est  passé  de  la  mort  à  la  vie.  Nous  sommes  passés  de  la  mort  à  la 
vie  parce  que  nous  avons  accepté  l'Evangile  de  Jésus=Christ38. 


La  damnation 

Ce  que  signifie  être  damné.  Qu'est=ce  que  la  damnation?  C'est  se  voir 
interdire  ou  refuser  les  bénédictions  de  la  progression  parce  que  l'on  ne 
s'est  pas  conformé  à  la  loi.  Tous  ceux  qui  n'arrivent  pas  à  entrer  dans  le 


31  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  17,  pp.  145, 146;  D.  &  A.  29:36 — 45. 

32  Jean  5:24. 

33  Jean  10:10. 

34  Jean   11:25,26.    La   version  anglaise   du   roi   Jacques   dit:    «et   qu'ils   l'aient   plus 
abondamment»  N.d.T. 

35  Prov.  19:16. 

36  Church  News,  8  mai  1937,  p.  5. 

37  Jean  5:24. 

38  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  17,  p.  147. 
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royaume  céleste  sont  damnés  ou  arrêtés  dans  leur  progression,  mais  ils 
entreront  dans  une  autre  gloire  qu'ils  ont  le  droit  de  recevoir. 

Le  Seigneur  ne  prend  aucun  plaisir  à  châtier  les  hommes.  Il  est  suffisant 
ment  bon  pour  accorder  à  chacun  sa  liberté  de  mériter  les  bénédictions 
ou  la  punition  selon  son  bon  plaisir.  Le  Seigneur  n'a  jamais  eu  l'intention 
de  détruire,  dans  le  sens  d'annihiler,  une  âme  quelconque  d'entre  ses  en= 
fants.  Son  grand  but  est  de  les  sauver  tous  s'ils  participent  libéralement 
aux  bénédictions  du  salut39. 

Signification  de  la  destruction  de  l'âme.  Voici  une  autre  idée  qui  suscite 
beaucoup  de  commentaires:  «Les  éléments  sont  la  demeure  de  Dieu;  oui, 
l'homme  est  la  demeure  de  Dieu,  à  savoir  son  temple;  et  si  un  temple  est 
souillé,  Dieu  le  détruira40.»  Or  destruction  ne  signifie  pas  anéantisse= 
ment.  Nous  le  savons,  parce  qu'il  nous  est  enseigné  dans  les  révélations 
du  Seigneur  qu'une  âme  ne  peut  être  détruite. 

Toute  âme  qui  vient  en  ce  monde  recevra  la  résurrection  et  l'immortalité 
et  durera  à  jamais.  Destruction  ne  signifie  donc  pas  anéantissement. 
Lorsque  le  Seigneur  dit  qu'elle  sera  détruite,  il  veut  dire  qu'elle  sera  ban= 
nie  de  sa  présence,  qu'elle  se  verra  retranchée  de  la  présence  de  la  lumière 
et  de  la  vérité  et  n'aura  pas  la  bénédiction  d'obtenir  cette  exaltation,  et 
cela,  c'est  la  destruction41. 

Signification  du  châtiment  éternel.  Le  châtiment  éternel,  ou  le  châtiment 
infini,  ne  veut  pas  dire  que  ceux  qui  y  sont  soumis  doivent  le  subir  à 
jamais.  «Il  n'est  pas  écrit  qu'il  n'y  aura  pas  de  fin  à  ce  tourment,  mais 
il  est  écrit  tourment  infini.  Il  est  aussi  écrit  damnation  éternelle;  ceci  est 
plus  explicite  que  d'autres  écritures  afin  d'agir  sur  le  coeur  des  enfants 
des  hommes,  le  tout  pour  la  gloire  de  mon  nom  .  .  .  car  voici,  qu'il  est 
grand  le  mystère  de  la  piété!  Car  voici,  je  suis  infini  et  le  châtiment  qui 
vient  de  ma  main  est  un  châtiment  infini,  car  Infini  est  mon  nom.  C'est 
pourquoi:  Le  châtiment  éternel  est  le  châtiment  de  Dieu.  Le  châtiment  in= 
fini  est  le  châtiment  de  Dieu42.» 

Les  lois  de  Dieu  sont  immuables,  et  cette  explication  nous  apprend  que 
le  même  châtiment  suit  toujours  la  même  offense  selon  les  lois  de  Dieu 


39  Era,  vol.  19,  pp.  427,  428. 

40  D.  &  A.  93:35. 

41  Church  News,  30  mars  1940,  p.  4;  Matt.  10:28. 

42  D.  &  A.  19:6—12. 
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qui  est  éternel  et  infini,  et  par  conséquent  on  l'appelle  châtiment  infini 
et  châtiment  éternel,  parce  que  c'est  le  châtiment  que  Dieu  a  fixé  confor= 
mément  à  une  loi  immuable.  Un  homme  peut  être  soumis  aux  tour= 
ments  infinis,  et  lorsqu'il  aura  payé  le  châtiment  de  sa  transgression,  il 
sera  libéré,  mais  le  châtiment  reste  et  attend  le  coupable  suivant  et  ainsi 
de  suite  à  jamais43. 


Le  paradis  et  l'enfer 

Les  rebelles  vont  dans  une  prison  d'esprit.  Il  y  a  une  parole  que  le 
Seigneur  a  adressée  à  Enoch  en  ce  qui  concerne  ceux  qui  seraient  détruits 
dans  le  déluge  au  temps  de  Noé.  Il  dit  qu'il  avait  préparé  une  prison  pour 
eux  à  cause  de  leur  désobéissance  et  les  y  enfermerait.  Ils  y  resteraient 
jusqu'au  moment  où  ils  seraient  visités  par  le  Fils  de  Dieu,  où  il  leur  ap= 
porterait  de  nouveau  le  message  qu'ils  avaient  rejeté  venant  de  Noé44. 

Nous  lisons  dans  les  Ecritures  qu'après  sa  mort  le  Fils  de  Dieu  alla  parmi 
les  esprits  en  prison  et  leur  enseigna  les  principes  de  l'Evangile,  afin 
qu'ils  vécussent  selon  Dieu  quant  à  l'esprit  et  fussent  jugés  selon  les  hom= 
mes  quant  à  la  chair.  Ces  mêmes  esprits  qui  désobéirent  du  temps  de  Noé 
entendirent  la  voix  du  Fils  de  Dieu  lorsqu'il  alla  à  eux,  pendant  que  son 
corps  était  au  tombeau,  et  tous  ceux  qui  étaient  disposés  à  recevoir  son 
témoignage  et  à  obéir  à  ses  commandements  furent  soulagés  de  leurs 
tourments45. 

Mais  à  partir  du  moment  de  leur  mort  dans  le  déluge  jusqu'au  moment 
de  la  crucifixion  du  Sauveur,  ils  furent  enfermés  dans  les  tourments  en 
prison,  subissant  le  châtiment  de  leurs  transgressions,  parce  qu'ils  re= 
fusaient  d'écouter  un  prophète  du  Seigneur  —  et  il  en  sera  de  même  pour 
tout  homme  qui  rejette  l'Evangile,  qu'il  ait  vécu  dans  le  temps  ou  qu'il 
vive  maintenant,  peu  importe.  Quiconque  rejette  le  témoignage  de  Jésus, 
nie  la  vérité,  refuse  de  recevoir  le  témoignage  tel  qu'il  lui  est  annoncé 
par  les  anciens  d'Israël,  sera  châtié  et  sera  mis  en  prison  où  il  restera 
jusqu'à  ce  qu'il  ait  payé  le  châtiment  de  ses  transgressions46. 


43  Era,  vol.  19,  pp.  197, 198. 

44  Moïse  7:37— 39. 

45  1  Pierre  3:18— 20. 

46  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  g,  p.  1) 
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Les  justes  vont  au  paradis.  Ce  sont  les  justes  qui  vont  au  paradis.  Ce 
sont  les  justes  qui  sont  libérés  des  tourments.  Il  n'en  va  pas  de  même 
pour  les  méchants.  Eux  restent  dans  les  tourments.  L'angoisse  de  leur 
âme  est  intensifiée  lorsqu'ils  arrivent  de  l'autre  côté,  parce  qu'ils  se 
souviennent  constamment  de  leurs  mauvaises  actions.  Ils  se  rendent 
compte  des  occasions  qu'ils  ont  négligées,  des  occasions  dans  lesquelles 
ils  auraient  pu  servir  le  Seigneur  et  recevoir  le  repos  comme  récompense 
plutôt  que  le  châtiment.  Ils  restent  ainsi  dans  les  tourments  jusqu'à  ce 
que  vienne  le  moment  de  leur  délivrance  .  .  . 

Les  justes,  ceux  qui  ont  gardé  les  commandements  du  Seigneur,  ne  sont 
pas  enfermés  dans,  un  lieu  de  ce  genre,  mais  sont  au  paradis  dans  le  bon= 
heur.  Ils  sont  libérés  de  tous  ces  ennuis,  des  épreuves,  des  tribulations 
et  de  l'angoisse.  Ils  sont  délivrés  de  tous  ces  tourments,  parce  qu'ils  ont 
été  loyaux  et  fidèles  à  leurs  alliances47. 

Divisions  dans  le  monde  d'esprits.  L'esprit  de  tous  les  hommes  retourne 
après  la  mort  dans  le  monde  des  esprits.  Là,  comme  je  comprends  les 
choses,  les  justes  —  c  est=a=dire  ceux  qui  ont  été  baptisés  et  fidèles  — 
sont  rassemblés  dans  une  partie,  et  tous  les  autres  dans  une  autre  partie 
du  monde  des  esprits.  C'est  ce  qui  découle  de  la  vision  donnée  au  pré= 
sident  Joseph  F.  Smith  et  reproduite  dans  la  Perle  de  Grand  Prix48. 

Ce  que  le  Seigneur  dit  en  réalité  au  malfaiteur  c'est  qu'il  serait  avec  lui 
dans  le  monde  des  esprits  et  que  la  vérité  lui  serait  enseignée  là=bas 
comme  cela  paraissait  être  son  désir  pendant  qu'  il  était  sur  la  croix. 

Comme  je  comprends  les  choses,  les  justes  peuvent  maintenant  aller  parmi 
les  autres  esprits,  et  l'Evangile  est  enseigné  là=bas,  mais  les  esprits  à  qui 
la  fréquentation  des  justes  est  interdite  ne  peuvent  aller  là  où  ceux=ci  se 
trouvent49. 

Selon  l'histoire  du  riche  et  de  Lazare,  un  abîme  séparerait  les  justes  des 
injustes  (parmi  lesquels  se  trouvaient  tous  les  esprits  non  baptisés),  et 


47  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol  29,  pp.  11, 12;  Aima  40:11—14. 

48  Joseph  F.  Smith,  Gospel  Doctrine,  4e  édition,  pp.  5ç6—6o2. 

49  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  pp.  433—435; 
Luc.  23:39-43. 
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aucune  des  deux  catégories  ne  pouvait  passer  dans  l'autre  avant  que  le 
Sauveur  eût  comblé  l'abîme  pour  que  ceux  qui  détenaient  la  prêtrise 
pussent  passer  de  l'autre  côté  pour  instruire  les  autres50. 


50  Correspondance  personnelle;  Luc  16:19 — 31- 
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Chapitre  13 

La  loi  de  la  construction  de  temples 

Les  temples:  leur  nature  et  leur  antiquité 

Qu'est=ce  qu'un  temple?  Les  temples,  selon  les  révélations  du  Seigneur, 
sont  des  sanctuaires  spécialement  consacrés  à  des  cérémonies  et  à  des 
rites  sacrés  relatifs  à  l'exaltation  dans  le  royaume  céleste  de  Dieu.  Leur 
but  est  séparé  et  distinct  des  maisons  de  culte  ordinaires.  Une  église, 
quelque  splendide  et  coûteuse  qu'elle  soit,  si  elle  est  à  l'usage  des  ré= 
unions  générales  du  peuple,  n'est  pas  un  temple.  Les  temples  sont  sancti= 
fiés  dans  le  but  d' accomplir  des  rites  pour,  et  de  contracter  des  alliances 
avec  ceux  qui  ont  le  cœur  pur,  qui  ont  fait  leurs  preuves  par  un  service 
fidèle  méritant  les  bénédictions  de  l'exaltation1. 

Un  principe  vital  de  l'Evangile  est  la  construction  de  temples  et  l'ac= 
complissement  dans  ces  temples  d'ordonnances  relatives  au  salut  et  à 
l'exaltation  des  vivants  et  des  morts.  Un  temple  n'est  pas  une  maison 
conçue  pour  le  culte  public,  comme  une  cathédrale,  une  chapelle,  une 
église  ou  une  synagogue;  le  peuple  ne  s'assemble  pas  non  plus  dans  les 
temples  pour  recevoir  des  enseignements  généraux.  Un  temple  est  un 
sanctuaire  sacré  construit  au  nom  du  Seigneur. 

Le  temple  de  Jacob  à  Bethel.  Le  latin  templum  et  l'hébreu  béthel,  ont 
virtuellement  la  même  signification:  la  maison  du  Seigneur.  Quand  Ja= 
cob  fuyait  devant  son  frère  furieux,  il  s'arrêta  en  un  certain  endroit  ap= 
pelé  Luz.  Il  y  prit  quelques  pierres  comme  oreiller  et  s'endormit.  La  nuit, 
le  Tout=Puissant  lui  apparut  et  renouvela  sur  lui  les  promesses  faites  à 
Abraham.  Jacob  fut  si  profondément  impressionné  que  quand  il  se  leva, 
il  arrangea  les  pierres  pour  en  faire  un  monument  et  appela  l'endroit 
Béthel  parce  que,  dit-il:  «L'Eternel  est  en  ce  lieu,  c'est  ici  la  porte  des 
deux!»  Il  appela  donc  cet  endroit  la  maison  de  Dieu2. 

Sanctuaires  servant  de  temples  sans  bâtiments.  A  cause  des  imperfec= 
tions  de  l'histoire,  nous  ne  savons  pas  quand  les  premiers  temples  furent 


1  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  p.  53. 

2  Gen.  28:10— 22;  35:1— 15. 
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construits.  Les  patriarches  inspirés  ont  pu  construire  des  sanctuaires 
sacrés  avant  le  déluge.  Qu'il  en  ait  été  ainsi  ou  non,  ce  que  nous  savons, 
c'est  que  les  principes  et  ordonnances  de  l'Evangile  étaient  les  mêmes 
alors  que  maintenant  et  que  tous  les  hommes  qui  cherchent  la  vie  éter= 
nelle  sont  tenus  de  recevoir  les  mêmes  alliances  et  les  mêmes  obligations. 

Le  Seigneur  a  révélé  qu'en  temps  de  pauvreté  et  lorsqu'on  ne  peut  pas 
avoir  un  sanctuaire  sacré  à  son  nom,  il  révèle  ses  desseins  dans  le  désert, 
dans  un  bosquet  choisi  ou  au  sommet  d'une  montagne'. 

Beaucoup  d'alliances  relatives  à  l'exaltation  furent  révélées  aux  anciens 
selon  des  décrets  créés  avant  que  le  monde  fût.  Dans  des  circonstances 
bien  déterminées,  ces  alliances  et  ces  obligations  peuvent  être  révélées 
en  plein  air.  Lorsque  la  nécessité  l'exigeait,  on  consacrait  des  sanctuaires 
au  sommet  d'une  montagne,  dans  le  désert  ou  le  bosquet,  mais  unique^ 
ment  quand  on  ne  disposait  pas  d'un  temple  normal .  .  . 

Sanctuaires  au  sommet  des  montagnes.  Les  premiers  temples  sanctifiés 
furent  nécessairement  les  sommets  des  montagnes  et  les  endroits  isolés 
du  désert.  Si  notre  information  est  correcte,  Adam  bâtit  son  autel  sur 
une  colline  au=dessus  de  la  vallée  d'Adam=ondi=Ahman.  A  cet  endroit, 
le  Seigneur  lui  révéla  le  but  de  la  chute  et  la  mission  du  Sauveur4. 

Lorsque  Enoch  se  trouvait  à  l'endroit  appelé  Mahujah,  «une  voix  descen= 
dit  du  ciel  disant:  Tourne=toi  et  monte  à  la  montagne  de  Siméon».  Sur 
cette  montagne,  Enoch  vit  les  cieux  ouverts,  il  fut  revêtu  de  la  gloire  du 
Seigneur,  il  vit  le  Seigneur  et  lui  parla  face  à  face.  Sur  cette  montagne, 
le  Seigneur  lui  révéla  la  plénitude  du  plan  de  salut  et  il  vit  les  peuples  de 
la  terre  jusqu'aux  dernières  générations5. 

C'est  sur  la  grande  montagne  de  Shelem,  qui  était  sanctifiée,  que  le  frère 
de  Jared  fut  revêtu  d'autorité  et  reçut  une  des  plus  grandes  bénédictions 
jamais  données  à  l'homme,  car  tout  lui  fut  montré  depuis  le  commence^ 
ment  jusqu'à  la  fin  du  temps.  Cette  vision,  le  Seigneur  a  promis  de  la 
révéler  aux  hommes  lorsque  la  méchanceté  cessera  sur  la  terre6. 


3  Era,  vol.  39,  p.  204;  D.  &  A.  124:28—36. 

4  D.  &  A.  107:53—57;  116;  117:8,11;  Moïse  5:5—8;  Joseph  Fielding  Smith,  Enseigne* 
ments  du  prophète  Joseph  Smith,  pp.  164,  216. 

5  Moïse  7:2 — 69. 

6  Ether  3:1— 28;  4:1— 8. 
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Jacob  appela  l'endroit  où  le  Seigneur  lui  était  apparu  Béthel,  ce  qui  signi= 
fie  par  interprétation  la  maison  de  Dieu'. 

C'est  au  sanctuaire  sacré  sur  le  mont  Horeb,  appelé  la  montagne  du 
Seigneur,  que  Moïse  reçut  sa  mission  de  délivrer  Israël8.  Sur  le  Sinaï, 
autre  endroit  consacré,  Moïse  parla  face  à  face  avec  le  Seigneur  et  reçut 
la  loi  pour  guider  Israël9.  De  plus,  ce  fut  sur  «une  très  haute  montagne», 
dont  le  nom  est  inconnu,  que  Moïse  eut  la  vision  de  la  création  et  reçut 
l'ordre  de  l'écrire10.  C'est  dans  ces  endroits  consacrés  que  Moïse  con= 
versa  avec  le  Seigneur  jusqu'à  ce  que  la  tente  d'assignation  fût  terminée 
dans  le  désert. 

La  révélation  sur  la  montagne  de  la  transfiguration.  Le  Sauveur  emmena 
Pierre,  Jacques  et  Jean  sur  une  haute  montagne  et  là,  avec  Moïse  et  Elie, 
il  conféra  à  ses  apôtres  les  clefs  de  la  prêtrise11.  A  ce  moment=là,  beaucoup 
de  choses  relatives  à  la  terre  et  à  ses  habitants  furent  révélées  à  ces 
apôtres,  car  la  terre  fut  transfigurée  devant  eux  telle  qu'elle  apparaîtra 
quand  elle  recevra  sa  gloire12.  Le  Seigneur  consacra  et  sanctifia  le  som= 
met  de  la  montagne  au  lieu  de  conduire  les  apôtres  au  temple  de  Jérusa= 
lem,  parce  que  le  temple  était  devenu  «une  caverne  de  voleurs»,  étant 
tombé  entre  les  mains  de  Juifs  apostats  qui  n'adoraient  pas  le  Dieu  vrai 
et  vivant13. 

Sanctuaires  des  derniers  jours.  Le  Seigneur  envoya  Michel  et  Gabriel  à 
Daniel  avec  des  révélations  importantes  qui  furent  révélées  au  bord  des 
fleuves  Ulaï  et  Hiddékel14.  Ces  endroits  devinrent  consacrés,  parce  qu'il 
n'y  avait  pas  de  temple  à  l'époque  sur  la  terre.  Joseph  Smith  pria  dans 
le  bosquet  proche  de  la  maison  de  son  père,  et  cet  endroit  fut  rendu  saint 
par  la  vision  du  Père  et  du  Fils15.  Jean=Baptiste  rétablit  la  Prêtrise 
d'Aaron  sur  les  rives  de  la  Susquehanna  et  la  Prêtrise  de  Melchisédek  fut 
rétablie  par  Pierre,  Jacques  et  Jean  dans  le  désert,  car  il  n'y  avait  pas  sur 
la  terre  de  Maison  du  Seigneur  où  ils  pussent  venir16. 


7  Gen.  28:10 — 22;  35:1 — 15. 

8  Ex.  3:1— 22;  4:1— 22. 

9  Ex.  19;  20;  21;  22;  23. 

10  Moïse  1:1—42. 

11  Smith,  ouvrage  cité,  p.  216. 

12  D.  &  A.  63:20,21. 

13  Matt.  21:12,13. 

14  Dan.  7;  8;  9;  10;  11;  12. 

15  Joseph  Smith  2:16 — 20. 

16  D.  &  A.  13;  128:20. 
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Peu  après  l'organisation  de  l'Eglise,  alors  que  le  nombre  des  membres 
était  réduit,  le  Seigneur  commanda  aux  saints  de  construire  un  temple 
où  il  pourrait  révéler  les  clefs  de  l'autorité  et  où  les  apôtres  pourraient 
être  dotés  et  préparés  pour  tailler  sa  vigne  pour  la  dernière  fois17.  Ce 
temple  fut  construit,  et,  le  3  avril  1836,  le  Sauveur  y  vint.  Le  même  jour 
Moïse  rétablit  les  clefs  pour  rassembler  Israël  des  quatre  coins  de  la  terre 
et  ramener  les  Dix  Tribus  du  pays  du  nord. 

Elias  remit  les  clefs  de  la  dispensation  d'Abraham  et  Elie  rétablit  les 
clefs  du  pouvoir  de  scellement  grâce  auquel  les  ordonnances  accomplies 
au  temple  sont  liées  au  ciel  aussi  bien  que  sur  la  terre,  tant  pour  les  vi= 
vants  que  pour  les  morts18. 

S'il  y  avait  eu  une  maison  de  ce  genre  quand  ]ean=Baptiste  et  Pierre,  ]ac= 
ques  et  Jean  vinrent,  c'est  là  qu'ils  auraient  remis  leur  autorité.  La  néces= 
site  les  obligeait  à  venir  dans  le  désert. 

Les  temples  dans  l'ancien  Israël.  Le  Seigneur  exigea  de  Moïse  qu'il  mît 
de  la  hâte  à  construire  la  tente  d'assignation  pour  pouvoir  s'y  révéler. 
Lorsque  sa  construction  fut  terminée,  c'est  dans  ce  sanctuaire  portatif 
mais  coûteux  que  le  Seigneur  instruisit  Moïse.  Pendant  plusieurs  siècles, 
la  tente  d'assignation  desservit  le  peuple  d'Israël  et  était  connue  sous  le 
nom  de  temple  de  Dieu19. 

Du  temps  de  Salomon,  on  construisit  le  temple  le  plus  splendide  et  le 
plus  coûteux  jamais  édifié  et  on  y  administra  les  ordonnances  du  salut 
pour  les  vivants20.  Ceci  continua  jusqu'à  ce  que  le  temple  fût  détruit  à 
cause  de  la  méchanceté  du  peuple  d'Israël.  Après  le  retour  de  captivité, 
il  fut  remplacé  par  le  temple  de  Zorobabel-1,  temple  qui  fut  pillé  et  pro= 
fané  par  Antiochus  Epiphane  et  partiellement  détruit  par  lui. 

Peu  avant  la  naissance  du  Sauveur,  Hérode  commença  à  restaurer  le 
temple  et  la  construction  prit  de  nombreuses  années.  Ce  temple  fut  dé= 
truit  en  70  ap.  J.=C.  par  les  Romains  de  sorte  qu'il  n'en  resta  pas  pierre 
sur   pierre.   Autant  que  nous  sachions,   depuis  ce  moment=là   jusqu'en 


17  D.  &  A.  88:119,120;  95:3 — 17;  109. 

18  D.  &  A.  110. 

19  Ex.  35;  36;  37;  38;  39;  40;  1  Sam.  1:9;  3:1—18. 

20  2  Chron.  3;  4;  5;  6;  7. 

21  Esdras  1;  2;  3;  4;  5;  6;  7;  8. 
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1836,  on  ne  construisit  plus,  dans  l'ancien  monde,  de  temple  au  nom  du 
Seigneur. 

Les  temples  prouvent  la  divinité  de  l'Eglise.  Il  est  probable  que  les  saints 
de  l'Eglise  primitive  de  Jésus=Christ  n'avaient  pas  de  temple  parce  qu'ils 
étaient  dispersés  et  à  cause  des  persécutions  qu'ils  devaient  endurer.  Les 
ordonnances  qu'ils  pratiquaient  pour  les  vivants  et  pour  les  morts  et  qui 
doivent  normalement  se  faire  dans  la  maison  du  Seigneur  furent  accom= 
plies  dans  les  endroits  désignés  par  le  Seigneur,  étant  donné  qu'ils  étaient 
incapables  de  se  conformer  pleinement  à  son  décret  de  construire  une 
maison. 

Il  est  assez  étrange  et  significatif  qu'il  n'y  eut  plus  dans  l'ancien  monde 
de  temples  sacrés  où  l'on  aurait  pu  accomplir  les  ordonnances  pour  les 
vivants  et  pour  les  morts.  Le  fait  qu'il  n'y  avait  pas  d'édifice  de  ce  genre 
et  qu'aucune  dotation  cérémonielle  ne  fut  donnée  est  une  preuve  frap= 
pante  de  ce  que  le  peuple  s'était  écarté  de  l'Evangile  révélé  de  Jésus= 
Christ.  Il  est  aussi  significatif  que  parmi  les  prétendues  «factions»  qui 
se  sont  écartées  de  l'Eglise  de  Jésus=Christ  des  Saints  des  Derniers  Jours, 
il  n'y  en  a  pas  une  seule  qui  accomplisse  de  telles  ordonnances  ou  y 
croie. 

Le  Seigneur  a  commandé  à  l'Eglise  d'accomplir  ces  rites,  parmi  lesquels 
le  baptême  pour  les  morts,  dans  une  maison  bâtie  et  consacrée  à  son 
nom,  disant  que  si  l'Eglise  n'accomplissait  pas  de  telles  ordonnances,  elle 
serait  rejetée  avec  ses  morts22.  Ces  «factions»  se  condamnent  elles=mê= 
mes  puisqu'elles  ne  construisent  pas  de  temples  ni  ne  croient  aux  dota= 
tions  essentielles  qui  doivent  s'y  pratiquer.  La  construction  de  temples  et 
les  ordonnances  de  la  Maison  du  Seigneur  pour  les  vivants  et  les  morts 
donnent  un  cachet  distinctif  à  la  vraie  Eglise  de  ]ésus=Christ. 

Comparaison  entre  les  temples  de  Kirtland  et  de  Nauvoo.  Le  temple  de 
Kirtland  n'était  qu'un  temple  préparatoire  qui  fut  construit  avant  que  la 
nature  des  ordonnances  du  temple  ne  fût  révélée.  Le  but  principal  de  sa 
construction  était  de  fournir  un  sanctuaire  où  le  Seigneur  pourrait  en= 
voyer  de  sa  présence  des  messagers  pour  rétablir  la  prêtrise  et  les  clefs 
détenues  dans  les  dispensations  précédentes,  afin  de  permettre  le  ras= 
semblement  de  toutes  choses  en  une  seule  dans  la  dispensation  de  la 
plénitude  des  temps. 

22  D.  &  A.  124:25—48. 
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Au  temple  de  Kirtland  aucune  disposition  ne  fut  prise  pour  les  ordon= 
nances  en  faveur  des  morts,  bien  que  certaines  dotations  y  fussent  don= 
nées  en  partie  pour  les  vivants.  Lorsque  le  temple  de  Nauvoo  fut  cons= 
truit,  il  fut  rendu  parfait  dans  tous  les  détails  conformément  à  la  vision 
donnée  au  prophète  Joseph  Smith.  Ceci  est  également  vrai  pour  tous  les 
temples  construits  dans  l'Eglise  depuis  ce  temps=là2'5. 

Temples  néphites.  Les  Néphites  construisirent  des  temples  et  y  adorè= 
rent  jusque  vers  200  ap.  J.=C,  époque  à  laquelle  ils  tombèrent,  eux  aussi, 
dans  l'apostasie,  et  il  ne  resta  plus  sur  la  terre  de  sanctuaire  reconnu  par 
le  Seigneur  où  il  pût  venir24. 

Vrais  et  faux  temples.  Nous  ne  savons  pas  quand  les  premiers  temples 
ont  été  construits  sur  commandement  du  Seigneur.  Il  est  bien  connu  que 
parmi  les  nations  païennes  on  construisait  des  temples  et  des  autels  qui 
étaient  des  lieux  de  culte  et  de  sacrifice  à  leurs  dieux. 

Il  est  connu  aussi  que  la  plénitude  de  l'Evangile  fut  donnée  à  Adam  et 
enseignée  par  lui  à  ses  enfants  et  que  le  Seigneur  renouvela  ses  alliances 
avec  Noé  et  avec  ses  fils.  A  partir  de  Noé  la  vérité  se  répandit,  et  la  loi 
du  sacrifice,  selon  laquelle  certains  animaux  étaient  offerts  en  similitude 
du  sacrifice  de  Jésus=Christ,  fut  également  pratiquée  et  enseignée.  Lors= 
que  les  hommes  commencèrent  à  se  répandre  sur  la  terre,  ils  emmenèrent 
ces  principes  qui  furent  d'abord  révélés  à  Adam. 

Avec  le  temps  les  hommes  s'écartèrent  de  la  vérité  et  les  saintes  ordon= 
nances  furent  perverties.  Les  sacrifices  humains  remplacèrent  le  sacrifice 
de  chèvres  et  d'agneaux.  Ne  pouvons=nous  pas  en  conclure  à  juste  titre 
que  ces  temples  païens  découlent  de  la  connaissance  donnée  au  départ 
concernant  la  construction  de  temples  et  que  les  cérémonies  qui  y  furent 
accomplies  étaient  des  formes  perverties  également  basées  sur  les  vraies 
ordonnances  du  temple25? 


23  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  pp.  53—56. 

24  Era,  vol.  39,  p.  205;  2  Né.  5:15,16;  Jac.  1:17;  2:2,11;  Mosiah  1:18;  3  Né.  11:1. 

25  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  p.  53. 
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Le  temple  de  Kirtland 

Le  Seigneur  commande  la  construction  d'un  temple.  Ce  ne  fut  que  quel= 
ques  brefs  mois  après  l'organisation  de  l'Eglise  que  la  doctrine  de  la  con= 
struction  de  temples  et  d'ordonnances  cérémonielles  dans  ces  temples  fut 
partiellement  révélée.  Les  saints  apprirent  qu'une  maison  sacrée  du 
Seigneur  devrait  être  construite  dans  le  comté  de  Jackson  au  Missouri26. 
L'emplacement  fut  choisi  et  consacré,  mais  à  cause  de  la  haine  et  de  l'hos= 
tilité  déclarée  des  habitants  de  cette  région,  aucun  temple  n'y  fut  con= 
struit,  bien  que  ce  jour  doive  arriver  au  temps  voulu  par  le  Seigneur. 

Le  premier  temple  érigé  dans  notre  dispensation  le  fut  à  Kirtland  (Ohio). 
Le  27  décembre  1832,  le  Seigneur  commanda  qu'on  y  construisît  une 
maison,  «une  maison  de  prière,  une  maison  de  jeûne,  une  maison  de  foi, 
une  maison  de  science,  une  maison  de  gloire,  une  maison  d'ordre,  une 
maison  de  Dieu»27. 

Les  clefs  et  les  dotations  promises  aux  saints.  Il  fut  dit  en  outre  dans  les 
révélations  que  le  Seigneur  avait  à  conférer  à  ses  anciens  des  clefs  et  des 
dotations  exigeant  la  construction  d'une  telle  maison.  En  décembre  1830 
le  Seigneur  commanda  aux  saints  de  déplacer  leur  siège  de  l'Etat  de  New 
York  en  Ohio28.  Une  des  raisons  expliquant  ce  changement  d'emplace= 
ment  c'était  que  le  Seigneur  désirait  donner  sa  loi  à  l'Eglise.  De  plus,  il 
désirait  doter  tous  les  anciens  de  l'Eglise. 

Le  Seigneur  dit  dans  une  révélation  ultérieure  donnée  en  janvier  1831: 
«Pour  cette  raison,  je  vous  ai  donné  le  commandement  d'aller  en  Ohio, 
et  je  vous  y  donnerai  ma  loi  et  vous  y  serez  investis  du  pouvoir  d'en  haut. 
Et  c'est  de  là  qu'iront  parmi  toutes  les  nations  ceux  que  je  désignerai,  et 
il  leur  sera  dit  ce  qu'ils  devront  faire;  car  j'ai  une  grande  œuvre  en  réser= 
ve,  car  Israël  sera  sauvé;  je  le  mènerai  là  où  je  le  veux  et  aucun  pouvoir 
n'arrêtera  ma  main29.» 

Les  saints  reçoivent  le  commandement  de  construire  le  temple  de  Kirt= 
land.  En  mai  1833,  le  Seigneur  donna  par  révélation  les  dimensions  de  sa 
maison.  Elle  devait  avoir  «une  largeur  de  cinquante=cinq  pieds  [i6m5o] 
et  une  longueur  de  soixante=cinq  pieds  [1911150]  dans  la  salle  intérieure». 


26  D.  &  A.  57:1—5;  58:57;  84:2—5,  31,  32;  97:10—20;  124:51. 

27  D.  &  A.  88:119. 

28  D.  &  A.  37:1—4. 

29  D.  &  A.  38:32,33. 
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Il  devait  y  avoir  une  salle  inférieure  et  une  salle  supérieure  et  le  bâtiment 
devait  être  consacré  selon  l'ordre  de  la  prêtrise  «dès  sa  fondation». 

Le  Seigneur  dit  aussi:  «[vous  ne  permettrez]  pas  que  quoi  que  ce  soit 
d'impur  y  entre,  et  ma  gloire  y  sera  et  ma  présence  y  sera.  Mais  si  quoi 
que  ce  soit  d'impur  y  entre,  ma  gloire  n'y  sera  pas  et  ma  présence  n'y 
entrera  pas30.» 

Le  1er  juin  1833  le  Seigneur  réprimanda  les  saints  pour  leur  inactivité. 
La  nécessité  d'un  tel  bâtiment  se  faisait  pressante  et  le  Seigneur  dit:  «Car 
vous  avez  commis  envers  moi  un  péché  très  grave  en  ne  suivant  pas 
en  tout  le  grand  commandement  que  je  vous  ai  donné  concernant  la  con= 
struction  de  ma  maison.»  Il  s'efforça  de  nouveau  de  faire  sentir  à  l'Eglise 
la  nécessité  d'un  tel  bâtiment,  car  des  clefs  devaient  y  être  données  «en 
vue  de  la  préparation  que  j'ai  le  dessein  de  donner  à  mes  apôtres  pour 
qu'ils  taillent  ma  vigne  pour  la  dernière  fois,  afin  que  je  puisse  réaliser 
mon  œuvre  étrange  et  que  je  puisse  répandre  mon  Esprit  sur  toute 
chair»31. 

Les  saints  construisirent  le  temple  de  Kirtland  dans  leur  pauvreté.  Il  est 
douteux  que  les  frères  dirigeants  aient  été  conscients  de  ce  qu'il  était  im= 
portant  de  se  dépêcher  et  de  ce  que  les  clefs  devaient  être  conférées  de 
toute  urgence  pour  qu'ils  puissent  aller  prêcher  avec  un  plus  grand  pou= 
voir  parmi  les  nations  de  la  terre.  Néanmoins  après  cette  réprimande,  ils 
travaillèrent  de  toutes  leurs  forces  à  terminer  le  sanctuaire.  Un  comité 
de  construction  composé  de  Reynolds  Cahoon,  Jared  Carter  et  Hyrum 
Smith  fut  désigné,  et  ces  frères  se  mirent  immédiatement  en  devoir  d'éri= 
ger  le  temple. 

Le  5  juin  1833,  George  A.  Smith  traîna  le  premier  chargement  de  pierres 
pour  le  temple  et  Hyrum  Smith  et  Reynolds  Cahoon  commencèrent  à 
creuser  la  tranchée  pour  les  murs  et  la  finirent  de  leurs  propres  mains.  Le 
23  juillet  1833,  le  jour  même  où  les  saints  étaient  chassés  avec  violence 
de  leurs  maisons  dans  le  comté  de  Jackson,  la  pierre  angulaire  du  temple 
était  posée.  Le  travail  progressa  rapidement  à  partir  de  ce  moment=là. 

Il  faut  se  souvenir  qu'à  l'époque  les  saints  étaient  peu  nombreux  et  très 
pauvres,  et  cependant  on  leur  demandait  de  faire  des  efforts  presque 

30  D.  &  A.  94:3 — 9. 

31  D.  &  A.  95:3,4. 
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surhumains  pour  construire  au  nom  du  Seigneur  un  bâtiment  qui  fût 
digne  de  son  nom.  En  temps  voulu  l'édifice  fut  terminé.  La  date  de  la 
consécration  fut  fixée  au  27  mars  1836. 

Le  temple  avait  vingt=quatre  mètres  sur  dix=huit  et  les  murs  avaient  une 
hauteur  de  quinze  mètres.  Il  y  avait  une  tour  de  trente=trois  mètres.  Les 
deux  salles  principales  «les  salles  inférieure  et  supérieure»  étaient  con= 
formes  aux  dimensions  données  par  la  révélation.  Le  bâtiment  disposait 
de  quatre  pièces  devant  et  cinq  en  mansarde  qu'on  utilisait  à  des  fins 
scolaires  et  pour  les  collèges  de  la  prêtrise. 

A  chaque  extrémité  de  la  salle  principale,  il  y  avait  quatre  rangées  de 
chaires  étagées.  Du  côté  est,  les  chaires  étaient  pour  la  Prêtrise  de  Melchi= 
sédek,  à  l'ouest  pour  la  Prêtrise  d'Aaron.  La  salle  était  construite  de  telle 
manière  que  l'on  pouvait  descendre  des  voiles  ou  des  tentures,  la  divisant 
ainsi  en  quatre  compartiments  ou  pièces  pour  des  services  spéciaux  et 
séparés. 

Manifestations  merveilleuses  au  temple  de  Kirtland.  Lors  de  la  consécra= 
tion,  les  saints  eurent  des  manifestations  merveilleuses.  La  maison  était 
remplie  d'êtres  célestes  que  ne  vit  qu'une  partie  de  l'assemblée.  Certains 
eurent  le  privilège  de  voir  le  Sauveur.  L'esprit  de  prophétie  reposa  sur  un 
certain  nombre  de  frères  dirigeants,  et  ce  fut  une  fête  de  Pentecôte  pour 
tous  ceux  qui  étaient  assemblés  là32.  La  prière  de  consécration  fut  don= 
née  par  révélation  au  prophète  Joseph  Smith  et  se  trouve  à  la  section  109 
des  Doctrine  et  Alliances. 

Tandis  que  le  temple  de  Kirtland  était  en  cours  de  construction,  et  dès 
que  les  dispositions  le  permirent,  des  parties  du  bâtiment  furent  utilisées 
pour  l'enseignement  et  à  d'autres  fins.  Des  ordonnances  furent  révélées 
et  des  révélations  importantes  relatives  au  rétablissement  furent  don= 
nées  avant  que  le  temple  ne  fût  consacré. 

C'est  en  décembre  1833  que  la  prêtrise  patriarcale  fut  révélée,  et  Joseph 
Smith  père  fut  ordonné  premier  patriarche  de  l'Eglise.  En  cette  occasion 
le  prophète  Joseph  Smith  dit:  «Béni  du  Seigneur  est  mon  père  ...  et  bé= 
nie  est  aussi  ma  mère  ...  et  bénis  sont  aussi  mes  frères  et  mes  sœurs,  car 
ils  trouveront  la  rédemption  dans  la  Maison  du  Seigneur;  et  leurs  descen= 


32  History  of  the  Church,  vol.  2,  pp.  410—428. 
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dants  seront  une  source  de  bénédictions,  de  joie  et  de  réconfort  pour 
eux33.» 

Cette  bénédiction  donnée  par  le  prophète  aux  membres  de  la  famille  de 
son  père  était  une  indication  des  bénédictions  qui  étaient  en  réserve  pour 
tous  ceux  qui  recevraient  les  alliances  et  les  obligations  pour  le  salut  dans 
cette  maison  du  Seigneur. 

Nature  de  la  dotation  dans  le  temple  de  Kirtland.  En  janvier  1836,  plus 
de  deux  mois  avant  la  consécration,  les  premières  cérémonies  de  dota= 
tion  furent  données  dans  le  temple.  Elles  n'étaient  pas  aussi  complètes 
qu'elles  le  sont  aujourd'hui,  mais  néanmoins  c'est  alors  que  les  bénédic= 
tions  célestes  commencèrent  à  être  révélées  et  conférées  dans  notre 
dispensation.  Les  ablutions  et  les  onctions  furent  données  et  le  prophète 
eut  de  merveilleuses  visions  du  royaume  céleste34  .  .  . 

Les  manifestations  et  la  dotation  supérieures  furent  cependant  données 
après  la  consécration  du  temple.  A  ce  moment=là  tous  les  anciens  qui 
étaient  partis  prêcher  l'Evangile  reçurent  l'ordre  de  venir  à  Kirtland  rece= 
voir  leurs  dotations.  Le  Seigneur  dit  en  juin  1834:  «En  vérité,  je  vous 
le  dis,  il  me  convient  que  \e$  premiers  anciens  de  mon  Eglise  reçoivent 
la  dotation  d'en  haut  dans  la  maison  que  j'ai  commandé  que  l'on  con= 
struise  en  mon  nom  dans  le  pays  de  Kirtland35.»  C'est  pour  cette  raison 
qu'ils  étaient  assemblés  à  Kirtland  lors  de  la  consécration. 

Cette  parole  prophétique  disant  que  les  anciens  obtiendraient  une  dota= 
tion  dans  le  temple  de  Kirtland  a  deux  sens.  Premièrement  viendraient 
d'en  haut  des  bénédictions  essentielles  pour  les  saints  qui  n  avaient  pas 
encore  été  révélées.  Deuxièmement  les  anciens  allaient  recevoir  de  plus 
grands  pouvoirs  afin  d'être  mieux  qualifiés  pour  enseigner.  Il  fut  révélé 
lors  de  la  consécration,  par  beaucoup  de  manifestations  de  la  puissance 
divine,  que  le  temple  avait  été  accepté  comme  Maison  du  Seigneur. 

But  du  temple  de  Kirtland.  Le  temple  de  Kirtland  a  une  place  bien  à  lui 
dans  les  annales  de  la  construction  des  temples.  Il  n'est  pas  comme  les 
autres  temples.  Il  fut  construit  essentiellement  en  vue  du  rétablissement 
des  clefs  de  l'autorité.  La  plénitude  des  ordonnances  de  l'Evangile  est 

33  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  48,  49. 

34  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  144—146. 

35  D.  &  A.  105:33. 
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révélée  dans  la  réception  de  ces  clefs.  Les  clefs  du  salut  et  de  l'exaltation 
pour  les  vivants  ou  les  morts  furent  données  dans  son  enceinte  sacrée. 
Une  dotation  fut  également  donnée,  du  moins  ce  qui  était  nécessaire  à 
l'époque.  Ce  n'était  pas  aussi  complet  que  la  dotation  révélée  plus  tard. 

Dans  le  temple  de  Kirtland,  aucune  disposition  n'était  prise  pour  le  salut 
des  morts.  Il  n'avait  pas  de  fonts  baptismaux,  car  ce  n'était  qu'un  temple 
préparatoire.  Aucune  disposition  n'avait  été  prise  en  vue  des  ordon= 
nances  de  la  dotation  qui  fut  révélée  plus  tard.  Mais  c'était  un  temple  et 
il  remplit  pleinement  le  but  de  sa  création. 

Le  temple  de  Kirtland  termina  sa  mission  peu  après  le  moment  de  sa 
consécration.  Le  Seigneur  révéla  ligne  par  ligne  et  précepte  par  précepte 
en  ce  qui  concerne  l'exaltation  éternelle  de  ses  enfants.  Quand  la  con= 
naissance  vint  dans  la  plénitude,  il  fut  essentiel  que  fussent  érigés  d'au= 
très  temples  disposant  des  locaux  nécessaires  à  cette  perfection  qui  man= 
quait  au  temple  de  Kirtland.  Le  temple  de  Nauvoo  fut  construit  selon  le 
modèle  parfait  tel  qu'il  avait  été  révélé  au  prophète  Joseph  Smith. 

Profanation  du  temple  de  Kirtland.  Comme  ce  fut  le  cas  du  temple  de 
Salomon  et  de  ceux  qui  succédèrent  à  cet  édifice  grandiose  de  Jérusalem, 
le  temple  de  Kirtland  fut  profané  et  cessa  d'être  un  sanctuaire  au  nom 
du  Seigneur.  Même  aujourd'hui,  s'il  était  resté  intact,  on  ne  pourrait  pas 
l'utiliser  pour  accomplir  les  ordonnances  essentielles  que  l'on  reçoit  dans 
le  temple,  car  il  n'était  pas  construit  pour  elles. 

Bien  que  son  temps  comme  maison  sainte  et  sacrée  de  Dieu  fût  bref, 
néanmoins  ce  temps  fut  merveilleux  pendant  qu'il  dura.  Le  Sauveur  y 
apparut  et  les  clefs  de  dispensations  furent  révélées  en  vue  du  salut  et 
de  l'exaltation  complets  de  tous  ceux  qui  veulent  recevoir  la  vérité36. 

Aujourd'hui  ce  temple  sert  d'église  ordinaire  et  est  entre  les  mains  de 
personnes  qui  ne  connaissent  pas  grand=chose  aux  ordonnances  sacrées  en 
vue  desquelles  on  construit  les  temples37. 

Ce  n'est  pas  un  temple  sacré  aujourd'hui,  absolument  pas.  Ce  n'est  pas 
plus  un  temple  que  ne  le  serait  un  bâtiment  en  briques  séchées,  et  le 
Seigneur  ne  le  reconnaît  plus.  //  a  rempli  la  mesure  de  sa  création,  puis 


36  D.  &  A.  110. 

37  Era,  vol.  39,  pp.  206—208. 
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est  tombé  entre  les  mains  des  méchants,  et  le  Seigneur  a  cessé  de  con= 
sidérer  ce  bâtiment  comme  une  maison  construite  en  son  nom,  et  il  le 
dit  à  la  section  124  des  Doctrine  et  Alliances™. 


Temples  des  derniers  jours 

Buts  des  temples.  Pourquoi  construisons=nous  des  temples?  C'est  parce 
que  le  Seigneur  le  commande.  Dans  quel  but  les  construit=on?  Pour  que 
les  ordonnances  et  les  alliances  sacrées  nécessaires  à  l'exaltation  dans  le 
royaume  céleste  soient  conférées  à  tous  ceux  qui  sont  dignes  de  l'exalta= 
tion3n  .  .  . 

Selon  la  lettre  du  commandement,  personne  n'a  le  droit  d'entrer  au 
temple  et  de  recevoir  ces  ordonnances  s'il  ne  s'est  pas  préparé  pour  l'ex= 
altation  en  gardant  tous  les  commandements  et  ne  s'est  pas  préparé  par 
la  foi  et  la  fidélité  à  recevoir  cette  dotation.  On  ne  suit  pas  toujours  cette 
sévérité  et  on  en  laisse  beaucoup  recevoir  certaines  de  ces  ordonnances 
après  qu'ils  aient  promis  d'être  dorénavant  fidèles40. 

La  responsabilité  qui  incombe  aux  membres  de  l'Eglise  dans  notre  dis= 
pensation  est  bien  plus  grande  que  celle  confiée  à  n'importe  quelle  autre 
dispensation.  Puisque  nous  sommes  dans  la  dernière  dispensation,  notre 
responsabilité  est  de  travailler  non  seulement  pour  nous=mêmes,  mais 
aussi  pour  tous  les  justes  morts  dans  toutes  les  autres  dispensations 
pour  qui  l'œuvre  doit  être  accomplie.  De  plus,  le  Seigneur  nous  a  révélé 
des  choses  que  n'avait  aucune  autre  dispensation  concernant  le  royaume 
de  Dieu41. 

Les  temples  des  derniers  jours  prédits.  Il  est  bien  établi  dans  la  Bible 
que  les  temples  et  les  ordonnances  du  temple  sont  essentiels  à  la  foi 
chrétienne,  Malachie  prédit  que  le  Seigneur  viendrait  soudain  dans  son 
temple  comme  raffineur  et  purificateur  au  jour  de  la  vengeance  dans  les 
derniers  temps42.  Ezéchiel  prédit  la  construction  d'un  temple  à  Jérusa= 
lem  qui  sera  utilisé  pour  les  ordonnances  après  qu'Israël  aura  été  ras= 


38  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  p.  199;  D.  &  A.  124:25—4: 

39  D.  &  A.  76:52—56. 

40  Era,  vol.  56,  pp.  294,  295. 

41  Cen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  p.  57;  D.  &  A.  121:26—32. 

42  Mal.  3:1—6. 


228 


semblé  de  sa  longue  dispersion  et  quand  il  sera  purifié  de  ses  transgres= 
sions43.  Jean  le  Révélateur  a  vu  le  jour  où,  lorsque  la  terre  sera  sanctifiée 
et  célestialisée,  la  présence  du  Père  et  du  Fils  dans  la  Nouvelle= Jérusalem 
remplacerait  le  temple  car  la  ville  tout  entière  deviendrait,  à  cause  de  leur 
présence,  un  temple44. 

Construction  et  consécration  du  temple  de  Nauvoo.  Le  temple  de  Nauvoo 
fut  publiquement  consacré  le  1er  mai  1846  par  Orson  Hyde  et  le  lende= 
main,  quelque  trois  mille  saints  se  réunirent  pour  un  service  public  dans 
le  bâtiment.  Il  est  vraisemblable  que  la  majorité  de  ces  saints  était  aussi 
à  la  consécration.  Il  n'est  pas  raisonnable  de  penser  que  ce  bâtiment  ne 
fut  consacré  que  quand  il  fut  terminé,  car  chaque  partie  avait  été  con= 
sacrée  à  mesure  qu'elle  était  terminée  et  la  consécration  du  1er  mai  1846 
était  pour  l'édifice  tout  entier  .  .  . 

Cet  édifice  coûta  plus  d'un  million  de  dollars.  Les  saints  étaient  pauvres, 
et  pendant  une  grande  partie  du  temps  où  le  temple  était  en  cours  de  con= 
struction,  ils  étaient  harcelés  par  leurs  ennemis.  Le  prophète  Joseph  fut 
obligé  de  partir  en  exil  pour  éviter  ses  ennemis  qui  essayaient  de  l'en= 
traîner  au  Missouri,  et  par  conséquent  il  ne  pouvait  pas  accorder  son 
attention  personnelle  à  la  construction  du  temple,  comme  il  l'aurait  sinon 
fait;  de  cette  manière  l'œuvre  fut  retardée  dans  une  certaine  mesure  par 
les  ennemis  du  peuple. 

De  plus,  construire  cet  édifice  n'était  pas  comme  en  construire  un  au= 
jourd'hui.  Les  saints  ne  pouvaient  pas  commander  à  la  scierie  leurs  bois 
tout  prêts  pour  la  construction  du  temple.  Il  n'y  avait  pas  d'usines  métal= 
lurgiques  où  ils  pouvaient  obtenir  le  métal  nécessaire  convenablement 
travaillé,  mais  au  contraire  chaque  détail  dut  être  réglé  par  les  saints. 
Il  fallut  couper  le  bois  dans  les  forêts  lointaines  du  Wisconsin,  le  porter  à 
Nauvoo,  le  découper  pour  en  faire  des  planches  et  pour  les  divers  usages 
du  temple.  Il  fallut  couper  et  tailler  les  pierres  dans  les  carrières,  et  le 
travail  tout  entier  dut  être  payé  de  la  dîme  du  peuple45. 

La  maison  des  dotations:  un  temple.  Une  des  premières  choses  que  les 
frères  firent  quand  ils  arrivèrent  dans  la  vallée  du  Lac  salé  fut  de  con= 


43  Ezéchiel  37:26— 28. 

44  Church  News,  6  février  1932,  p.  4;  Apoc.  21:21—23. 

45  Origin  of  the  «Reorganized»  Church,  pp.  31,  32,  37. 
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struire  un  temple.  Ils  l'appelèrent  la  Maison  des  Dotations*.  Elle  se  trou= 
vait  au  coin  norcUouest  de  Temple  Square.  Ils  accomplirent  dans  ce  bâti= 
ment  les  ordonnances  sacrées  que  nous  accomplissons  maintenant  dans 
le  temple  de  Sait  Lake  City  et  les  autres  temples. 

Ce  bâtiment  fut  consacré  comme  Maison  du  Seigneur  et  était  tout  aussi 
saint,  tout  aussi  sacré  que  le  temple  de  Sait  Lake  City,  tout  aussi  saint  et 
tout  aussi  sacré  que  la  tente  d'assignation  ou  temple  —  car  c'était  un 
temple  —  que  Moïse  construisit  et  que  portaient  les  enfants  d'Israël  dans 
leurs  voyages  dans  le  désert. 

La  tente  d'assignation  d'Israël:  un  temple.  Du  temps  de  Moïse,  le  Seigneur 
ordonna  la  construction  d'une  maison  à  son  nom.  Elle  était  portative. 
Elle  était  faite  de  matériaux  précieux,  néanmoins  on  pouvait  la  démonter 
et  la  remonter  de  manière  à  pouvoir  voyager;  et  ce  fut  le  temple  qui  fut 
utilisé  pour  les  ordonnances  que  l'on  accomplissait  en  ce  temps=là,  jusqu'à 
la  construction  du  temple  de  Salomon. 

Ce  fut  dans  ce  temple  que  résida  Samuel  quand  il  était  enfant.  C'est  dans 
ce  temple  que  sa  mère  vint  prier  et  demander  au  Seigneur  une  bénédic= 
tion,  car  elle  voulait  un  fils.  Quand  un  fils  naquit,  selon  la  promesse  faite 
par  sa  mère,  il  fut  conduit  à  ce  temple  et  pas  à  celui  de  Salomon,  parce 
qu'il  n'avait  pas  encore  été  construit46. 


Le  temple  du  Missouri 

Les  saints  construiront  un  temple  dans  le  comté  de  Jackson.  Les  saints  des 
derniers  jours  construisent  des  temples  et  croient  que  le  moment  viendra 
où  ils  seront  appelés  à  construire  le  grand  temple  qui  ornera  la  Nouvelle= 
Jérusalem,  ou  ville  de  Sion,  la  capitale  de  Dieu  sur  le  continent  améri= 
cain47. 

Le  Seigneur  n'invitera  pas  ceux  qui  sont  retranchés  de  son  peuple  à  ac= 
complir  son  œuvre  sainte.  Le  temple  ne  sera  pas  construit  par  ceux  qui 
disent  que  Joseph  Smith  était  un  prophète  déchu  et  qui  n'ont  pas  accepté 
la  plénitude  de  la  parole  du  Seigneur  exprimée  par  lui. 


*     Construite  en  1854,  consacrée  le  5  mai  1855,  c'était  un  bâtiment  à  deux  étages. 
Il  fut  démoli  en  novembre  1889. 

46  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  31,  pp.  194, 195 ;  1  Sam.  1  :ç;  3 :i— 18. 

47  Church  News,  6  février  1932,  p.  4. 
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Le  Seigneur  ne  commandera  pas  par  révélation  la  construction  de  son 
temple  à  un  peuple  qui  ne  connaît  rien  à  la  construction  des  temples  et 
aux  ordonnances  qu'on  y  accomplit.  Les  saints  des  derniers  jours  peuvent 
être  assurés  que  quand  viendra  le  moment  où  sera  construite  la  maison 
du  Seigneur,  il  invitera  son  peuple  qui  est  resté  fidèle  et  a  été  loyal  aux 
desseins  du  Seigneur  à  réaliser  le  salut  des  vivants  et  des  morts. 

Les  factions  apostates  ne  construiront  pas  le  temple.  Nous  pouvons  être 
doublement  sûrs  que  le  Seigneur  n'a  pas  envoyé  Elie  le  prophète  avec  les 
clefs  des  ordonnances  du  scellement  qu'on  accomplit  au  temple  pour  que 
la  terre  ne  soit  pas  frappée  de  malédiction  quand  le  Rédempteur  viendra 
—  pour  accorder  ensuite  sa  faveur  à  un  peuple  qui  a  rejeté  la  venue  d'Elie 
et  toute  l'autorité  et  les  clefs  qu'il  fut  envoyé  conférer,  et  lui  demander 
de  construire  le  temple  du  Seigneur. 

Ceux  qui  détiennent  la  partie  de  l'emplacement  du  temple  où  eut  lieu  la 
consécration  en  1831,  n'ont  aucune  autorité  divine.  Nous  pouvons  dire 
d'eux  ce  que  le  Seigneur  a  dit  de  ceux  d'autrefois:  «Malheur  à  vous  .  .  . 
parce  que  vous  fermez  aux  hommes  le  royaume  des  deux;  vous  n'y 
entrez  pas  vous=mêmes,  et  vous  n'y  laissez  pas  entrer  ceux  qui  veulent 
entrer48.» 

Quand  le  Seigneur  parlera,  la  voie  s'ouvrira  pour  que  se  réalisent  ses 
desseins  et  toute  opposition  fondra  comme  la  gelée  blanche  devant  le  so= 
leil  levant.  «Car  ainsi  dit  le  Seigneur:  Je  hâterai  mon  œuvre  en  justice, 
car  les  jours  viennent  où  j'enverrai  le  jugement  pour  la  victoire49.»  «Voi= 
ci,  je  hâterai  mon  œuvre  en  son  temps50.» 

Mauvaise  compréhension  de  l'œuvre  des  derniers  jours  auprès  des  La= 
manites.  On  a  attiré  mon  attention  sur  des  passages  du  Livre  de  Mormon 
que  certains  interprètent  comme  voulant  dire  que  les  Lamanites  viendront 
en  premier  dans  la  construction  du  temple  et  de  la  Nouvelle=Jérusalem  au 
Missouri.  Mais  je  n'ai  pas  pu  trouver  le  moindre  passage  indiquant  que 
tel  sera  l'ordre  des  choses  lorsque  ces  grands  événements  s'accompliront. 

La  plupart  des  passages  utilisés  comme  preuves  pour  essayer  de  dé= 
montrer  que  les  Lamanites  viendront  en  premier  et  que  nous  suivrons 


48  Matt.  23:13. 

49  D.  &  A.  52:11. 

50  Era,  vol.  33,  p.  469;  D.  &  A.  88:73. 
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semblent  venir  des  instructions  que  notre  Seigneur  donna  lorsqu'il  visita 
les  Néphites  après  sa  résurrection.  Les  chapitres  20  et  21  du  troisième 
livre  de  Néphi  sont  les  sources  principales  menant  à  cette  conclusion. 
Mais  je  n'ai  pu  trouver  dans  aucune  des  paroles  prononcées  par  notre 
Sauveur  une  déclaration  permettant  de  tirer  cette  conclusion.  Tout  dé= 
coule  d'un  malentendu  et  d'une  interprétation  incorrecte. 

Un  reste  d'Israël  dans  toutes  les  nations.  Tout  au  long  de  ces  chapitres, 
le  Seigneur  parle  du  reste  de  Jacob.  Qui  est  Jacob  dont  le  reste  accompli= 
ra  cette  grande  œuvre  dans  les  derniers  jours?  Assurément  Jacob  est 
Israël.  Et  quand  il  parle  de  la  postérité  de  Joseph,  de  qui  est=il  question? 
De  ceux  qui  sont  descendants  de  Joseph,  fils  d'Israël,  et  cela  inclut  bien 
entendu  les  Lamanites  aussi  bien  que  les  Ephraïmites  qui  sont  maintenant 
en  cours  de  rassemblement  et  qui  prennent  leur  place,  selon  la  prophétie, 
à  la  tête  pour  guider  toute  la  maison  d'Israël  et  être  une  bénédiction  pour 
elle5K 

Dans  son  discours  le  Sauveur  dit  que  les  Gentils  qui  sont  en  Amérique 
seront  bénis  s'ils  acceptent  l'Evangile  et  qu'ils  seront  comptés  dans  la 
maison  d'Israël.  Les  Gentils  devaient  être  un  fléau  pour  le  reste  se  trou= 
vant  en  Amérique.  D'autre  part,  ils  devaient  être  pour  lui  des  pères 
nourriciers,  et  c'est  ce  qu'ils  commencent  à  être  en  ces  derniers  jours 
après  avoir  été  un  terrible  fléau  dans  le  passé. 

Il  fut  promis  aux  Gentils  qu'ils  auraient  le  droit  d'avoir  toutes  les  béné= 
dictions  qui  furent  données  à  Israël  s'ils  se  repentaient  et  recevaient 
l'Evangile.  Tout  ceci,  Néphi  en  eut  la  vision  et  le  Sauveur  le  dit  lorsqu'il 
visita  les  Néphites. 

Il  dit  aussi  que  si  les  Gentils,  non  seulement  en  Amérique  mais  aussi  dans 
tous  les  pays,  ne  se  repentaient  pas,  il  ferait  sortir  la  plénitude  de  l'Evan= 
gile  de  parmi  eux.  Le  reste  de  la  maison  d'Israël  dont  il  est  question  dans 
1  Néphi  chapitre  13  et  3  Néphi  chapitres  16,  20  et  21  ne  désigne  pas  seu= 
lement  les  descendants  de  Léhi,  mais  toute  la  maison  d'Israël,  les  enfants 
de  Jacob,  ceux  qui  se  trouvent  en  Amérique  et  ceux  qui  se  trouvent  dans 
d'autres  pays.  Quand  on  parle  des  Gentils,  il  s'agit  aussi  de  tous  les  Gen= 
tils  d'Amérique  et  des  autres  pays. 


51  D.  &  A.  133:30—34;  Gen.  48:15—20;  Deut.  33:13—17. 
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Mission  mondiale  du  reste  d'Israël.  Quand  le  Seigneur  parle  de  ses  allian= 
ces,  il  ne  les  limite  pas  aux  descendants  de  Léhi,  mais  les  applique  à 
toute  la  maison  d'Israël.  «Et  en  vérité,  en  vérité,  je  vous  le  dis,  quand  el= 
les  [mes  alliances  rapportées  par  Esaïe]  seront  accomplies,  alors  arrivera 
l'accomplissement  de  l'alliance  que  le  Père  a  faite  avec  son  peuple,  ô  mai= 
son  d'Israël.  Et  alors  les  restes  qui  seront  dispersés  sur  la  surface  de  la 
terre,  seront  rassemblés  de  l'est  et  de  l'ouest,  du  sud  et  du  nord;  et  ils 
seront  amenés  à  la  connaissance  du  Seigneur  leur  Dieu,  qui  les  a  rachetés. 
Et  le  Père  m'a  commandé  de  vous  donner  ce  pays  en  héritage.» 

Toutefois  une  grande  partie  du  malentendu  semble  découler  de  l'inter= 
prétation  attribuée  aux  versets  suivants:  «Et  je  vous  dis  que  si  les  Gentils 
ne  se  repentent  pas  après  la  bénédiction  qu'ils  recevront  lorsqu'ils  auront 
dispersé  mon  peuple  —  alors  vous,  qui  êtes  un  reste  de  la  maison  de  Jacob, 
vous  irez  parmi  eux;  et  vous  serez  au  milieu  d'eux  qui  seront  nombreux; 
et  vous  serez  parmi  eux,  comme  un  lion  parmi  les  bêtes  de  la  forêt  et 
comme  un  jeune  lion  parmi  les  troupeaux  de  brebis,  qui,  s'il  passe  à 
travers,  les  foule  aux  pieds  et  les  déchire  en  pièces,  et  nul  ne  peut  les 
délivrer.  Ta  main  sera  levée  sur  tes  adversaires,  et  tous  tes  ennemis  se= 
ront  retranchés.  Et  je  rassemblerai  mon  peuple,  comme  un  homme  ras= 
semble  ses  gerbes  dans  la  grange52.» 

Avons=nous  le  droit  d'appliquer  ceci  simplement  aux  Lamanites  et  de 
dire  qu'ils  vont  aller  comme  un  jeune  lion  déversant  leur  vengeance  sur 
les  Gentils?  Et  l'expression  «vous  qui  êtes  un  reste  de  la  maison  de  Jacob» 
au  verset  16  ne  désigne=t=elle  que  les  Lamanites?  Les  versets  qui  suivent 
indiquent  que  cela  désigne  les  restes  d'Israël  qui  avaient  été  dispersés 
dans  tout  le  pays.  L'appliquer  aux  Lamanites  en  dépit  du  thème  tout 
entier  de  ce  discours,  c'est,  à  mon  avis,  le  restreindre  beaucoup  trop.  En 
outre,  cette  prophétie  fut  également  donnée  à  Michée  et  concerne  «des 
peuples  nombreux»  et  pas  simplement  les  Gentils  d'Amérique53. 

Les  Gentils  peuvent  aider  à  l'édification  de  Sion.  Il  y  a  une  autre  partie 
de  ce  discours  qui,  à  mon  avis,  est  mal  comprise.  «Car  il  arrivera,  dit  le 
Père,  qu'en  ce  jour=là,  quiconque  ne  voudra  pas  se  repentir  et  venir  à 
mon  Fils  bien=aimé,  je  le  retrancherai  de  mon  peuple,  ô  maison  d'Israël. 
Et  j'exécuterai  ma  vengeance  et  ma  fureur  sur  eux  comme  sur  les  païens, 


52  3  Néphi  20:12— 18. 

53  Michée  5:4—15;  3  Néphi  21:12—20. 
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une  vengeance  et  une  fureur  telles  qu'ils  n'en  ont  jamais  vues  de  pareiU 
les.  Mais  s'ils  veulent  se  repentir,  écouter  mes  paroles  et  ne  pas  s'endurcir 
le  cœur,  j'établirai  mon  Eglise  parmi  eux;  ils  entreront  dans  l'alliance  et 
seront  comptés  parmi  ce  reste  de  Jacob,  à  qui  j'ai  donné  cette  terre  pour 
son  héritage;  et  ils  aideront  mon  peuple,  le  reste  de  Jacob,  et  autant  qu'il 
en  viendra  de  la  maison  d'Israël,  à  bâtir  une  ville  qui  sera  appelée  la  nou= 
velle  Jérusalem54.» 

Je  crois  que  c'est  là  la  pierre  d'achoppement.  On  a  interprété  ce  passage 
comme  voulant  dire  que  le  reste  de  Jacob,  ce  sont  les  descendants  de 
Léhi,  mais  il  n'y  a  rien  dans  le  passage  tel  que  je  l'ai  lu  qui  donne  cette 
idée.  Souvenez=vous  que  le  Seigneur  n'a  cessé  de  parler  dans  ce  discours 
du  reste  de  Jacob  ou  Israël  et  des  grandes  promesses  faites  aux  Gentils 
qui  sont  en  Amérique  et  dans  tous  les  autres  pays,  du  moment  qu'ils 
entrent  dans  l'Eglise  et  sont  comptés  parmi  la  maison  d'Israël.  Ils  auront 
le  bonheur  d'aider  à  la  construction  de  la  Nouvelle=Jérusalem,  et  s'ils  re= 
fusent,  des  châtiments  s'abattront  sur  eux. 

Ephraïm  préside  tout  Israël,  Je  considère  que  nous,  les  membres  de 
l'Eglise,  la  plupart  d'entre  nous  de  la  tribu  d'Ephraïm,  sommes  du  reste 
de  Jacob.  Nous  savons  que,  de  fait,  le  Seigneur  a  invité  les  descendants 
d'Ephraïm  à  commencer  son  œuvre  sur  la  terre  en  ces  derniers  jours. 
Nous  savons  en  outre  qu'il  a  dit  qu'il  a  mis  Ephraïm  à  la  tête  selon  les 
promesses  de  son  droit  de  naissance.  Ephraïm  reçoit  «les  bénédictions 
supérieures»,  ces  bénédictions  étant  celles  de  la  présidence  ou  de  la  di= 
rection.  Ephraïm  a  les  clés.  C'est  Ephraïm  qui  sera  doté  du  pouvoir  de 
bénir  et  de  donner  aux  autres  tribus,  y  compris  les  Lamanites,  leurs 
bénédictions.  Toutes  les  autres  tribus  de  Jacob,  y  compris  les  Lamanites, 
seront  couronnées  de  gloire  en  Sion  par  les  mains  d'Ephraïm. 

Les  Ecritures  enseignent=elles  qu'Ephraïm,  après  avoir  fait  tout  ceci,  va 
abdiquer  ou  abandonner  sa  place  et  la  donner  aux  Lamanites  et  en= 
suite  recevoir  des  ordres  de  cette  branche  du  «reste  de  Jacob»  pour  l'édi= 
fication  de  la  Nouvelle=Jérusalem?  Ceci  ne  cadre  certainement  pas  avec 
l'ensemble  du  plan  et  avec  tout  ce  que  le  Seigneur  a  révélé  dans  les 
Doctrine  et  Alliances  à  propos  de  l'établissement  de  Sion  et  de  la  con= 
struction  de  la  Nouvelle=Jérusalem. 


54  3  Néphi  21:20 — 24. 
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Léhi  fit  à  son  fils  Joseph  une  promesse,  et  c'était  que  de  sa  postérité  sor= 
tirait  quelqu'un  qui  «par  ses  paroles  et  ses  actions,  fera  beaucoup  de  bien; 
qui,  ayant  une  foi  extrêmement  vive,  sera  un  instrument  entre  les  mains 
de  Dieu,  pour  opérer  de  grands  miracles  et  faire  ce  qui  est  grand  aux  yeux 
de  Dieu,  en  accomplissant  de  nombreuses  restaurations  à  la  maison 
d'Israël  et  à  la  postérité  de  tes  frères»55. 

Il  est  logique  que  les  restes  de  Joseph,  qui  se  trouvent  parmi  les  descen= 
dants  de  Léhi,  participent  à  cette  grande  œuvre,  et  la  grande  oeuvre  de 
ce  rétablissement,  la  construction  du  temple  et  de  la  ville  de  Sion,  ou  de 
la  Nouvelle=Jérusalem,  incombera  aux  descendants  de  Joseph,  mais  c'est 
Ephraïm  qui  se  tiendra  à  la  tête  et  dirigera  l'œuvre56. 

L'œuvre  du  temple  pendant  le  millenium.  Pendant  cette  période  de  paix, 
quand  les  justes  se  lèveront  de  leur  tombe,  ils  se  mêleront  aux  mortels  de 
la  terre  et  les  instruiront.  Le  voile  qui  sépare  les  vivants  des  morts  sera 
écarté  et  les  mortels  et  les  saints  d'autrefois  converseront  ensemble.  De 
plus,  ils  travailleront  dans  une  entente  parfaite  au  salut  et  à  l'exaltation 
de  ceux  qui  sont  dignes,  qui  sont  morts  sans  avoir  reçu  les  bénédictions 
de  l'Evangile. 

La  grande  œuvre  du  millenium  sera  accomplie  dans  les  temples  qui  cou= 
vriront  toutes  les  parties  du  pays  et  dans  lesquels  les  enfants  iront  ac= 
complir  pour  leurs  pères  l'œuvre  que  ceux=ci  ne  pouvaient  pas  faire  pour 
eux=mêmes  quand  ils  étaient  dans  cette  vie  mortelle. 

De  cette  manière,  ceux  qui  sont  passés  par  la  résurrection  et  qui  sont  in= 
formés  sur  les  gens  et  la  situation  de  l'autre  côté,  mettront  entre  les 
mains  de  ceux  qui  sont  dans  la  mortalité  les  renseignements  nécessaires 
par  et  grâce  auxquels  la  grande  œuvre  du  salut  pour  toutes  les  âmes 
dignes  sera  accomplie,  et  ainsi  les  desseins  du  Seigneur,  définis  avant  la 
fondation  du  monde,  seront  pleinement  réalisés57. 


Bénédictions,  alliances  et  dotations  du  temple 

Les   dotations  sont  une   protection  dans  cette  vie.  La  dotation  reçue 
maintenant  est  plus  grande  que  celle  donnée  à  Kirtland,  car  le  Seigneur 


55  2  Néphi  3:24. 

56  Corresp.  pers.;  Ether  13;  D.  &  A.  133:30—34. 

57  Church  News,  14  mai  1932,  p.  6. 
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a  révélé  des  alliances  et  des  obligations  supplémentaires  à  respecter.  Si 
nous  allons  au  temple,  nous  levons  la  main  et  faisons  alliance  que  nous 
servirons  le  Seigneur,  observerons  ses  commandements  et  nous  préser= 
verons  des  souillures  du  monde.  Si  nous  nous  rendons  compte  de  ce  que 
nous  faisons,  la  dotation  sera  une  protection  pour  nous  toute  notre  vie, 
une  protection  que  n'a  pas  celui  qui  ne  va  pas  au  temple. 

J'ai  entendu  mon  père  dire  qu'à  l'heure  de  l'épreuve,  à  l'heure  de  la  ten= 
tation,  il  pensait  aux  promesses,  aux  alliances  qu'il  avait  faites  dans  la 
Maison  du  Seigneur,  et  elles  étaient  une  protection  pour  lui.  Il  n'avait 
que  quinze  ans  quand  il  reçut  ses  dotations  et  s'en  alla  dans  le  champ  de 
la  mission.  Ceci  est  exceptionnel,  je  le  sais,  et  je  ne  recommande  pas 
que  nos  fils  et  nos  filles  aillent  au  temple  aussi  jeunes  que  cela,  mais 
qu'ils  y  aillent  dès  qu'ils  sont  prêts. 

Cette  protection  est  entre  autres  un  but  de  ces  cérémonies.  Elles  nous 
sauvent  maintenant  et  elles  nous  exaltent  dans  l'au=delà  si  nous  les 
honorons.  Je  sais  que  cette  protection  est  donnée,  car  moi  aussi  j'en  ai 
pris  conscience  comme  des  milliers  d'autres  personnes  qui  se  souvien= 
nent  de  leurs  obligations. 

Et  cependant  il  y  a  des  pères  et  des  mères  qui  disent:  «Que  les  enfants 
s'amusent,  qu'ils  fassent  comme  le  monde,  et  quand  ils  auront  perdu 
leurs  charmes,  ils  pourront  aller  au  temple.»  C'est  pourquoi  beaucoup 
remettent  à  plus  tard  le  jour  de  leur  repentance,  ce  qui  est  très  dan= 
gereux. 

Les  dotations  sont  essentielles  à  l'exaltation  dans  Vau-delà.  Ces  béné= 
dictions  nous  assurent,  par  notre  fidélité,  la  perle  de  grand  prix  que  le 
Seigneur  nous  a  offerte,  car  ce  sont  les  plus  grandes  bénédictions  que 
nous  pouvons  recevoir  dans  cette  vie.  C'est  quelque  chose  de  merveilleux 
que  d'entrer  dans  l'Eglise,  mais  l'on  ne  peut  recevoir  d'exaltation  que 
quand  on  a  fait  alliance  dans  la  Maison  du  Seigneur  et  reçu  les  clefs  et 
les  autorités  qui  y  sont  conférées  et  qui  ne  peuvent  être  données  nulle 
part  ailleurs  aujourd'hui  sur  la  terre. 

Vous  avez  lu  ce  que  le  prophète  a  écrit  dans  la  Perle  de  Grand  Prix.  Il 
nous  donne  quelques=unes  des  interprétations  des  caractères  égyptiens 
des  écrits  d'Abraham,  et  nous  apprenons  qu'  Abraham  a  écrit  des  choses 
et  les  a  scellées  pour  qu'on  ne  puisse  pas  les  lire.  Elles  ne  peuvent  pas 
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être  révélées  au  monde,  mais  on  peut  les  avoir  dans  le  saint  temple  de 
Dieu.  Ce  sont  certaines  clefs  et  certaines  bénédictions  que  l'on  obtient 
dans  la  Maison  du  Seigneur  que  nous  devons  avoir  si  nous  voulons  ob= 
tenir  l'exaltation^. 

Les  jeunes  de  Sion  doivent  travailler  à  obtenir  leurs  dotations.  Vous 
ayant  présenté  ainsi  ce  sujet,  m'efforçant  de  vous  faire  prendre  con= 
science  de  l'importance  de  ces  bénédictions  que  l'on  obtient  dans  les 
temples,  je  voudrais  vous  poser  une  question:  «Ces  bénédictions  sont= 
elles  désirables?»  Poser  la  question  c'est  y  répondre. 

Je  voudrais  en  poser  une  autre.  «Quand  le  Seigneur  nous  offre  ces 
grandes  bénédictions,  avons=nous  raison  de  dire:  «C'est  très  bien,  nous 
les  voulons,  mais  nous  voulons  retarder  aussi  longtemps  que  nous  le 
pouvons  le  moment  de  les  recevoir  de  manière  à  pouvoir  vivre  comme 
le  monde?» 

Est=ce  être  sincère?  Y  a=t=il  un  esprit  d'humilité,  de  repentance  ou  de  foi 
dans  une  pareille  attitude?  J'ai  entendu  parler  des  mères  qui  disaient  à 
leurs  filles:  «Je  ne  veux  pas  que  tu  ailles  au  temple  maintenant.  Attends 
un  peu.  Quand  tu  seras  plus  âgée,  tu  pourras  aller  au  temple,  mais  main= 
tenant,  pendant  que  tu  es  jeune,  amuse=toi.» 

Il  est  bien  évident  que  si  une  jeune  fille  va  contracter  au  temple  des 
alliances  qu'elle  n'a  pas  l'intention  de  respecter,  il  vaut  mieux  qu'elle  n'y 
aille  pas,  il  vaut  beaucoup  mieux  qu'elle  reste  dehors.  Mais  y  a=t=il  une 
bénédiction  que  le  Seigneur  nous  offre  que  nous  avons  raison  de  re= 
mettre  à  plus  tard  parce  que  nous  estimons  qu'elle  va  nous  empêcher  de 
nous  amuser  ou  de  nous  livrer  aux  coutumes  et  à  la  mode  du  monde? 
Est=il  juste  d'estimer  que  nous  avons  raison  de  rechercher  les  choses  du 
monde  jusqu'à  ce  que  nous  soyons  âgés  et  alors  nous  nous  repentirons 
et  nous  tournerons  vers  le  Seigneur?  Ne  devons=nous  pas,  pour  être 
logiques  et  raisonnables,  chercher  à  obtenir  ces  importantes  bénédictions 
aussitôt  que  nous  le  pouvons? 

La  foi  et  la  justice  doivent  précéder  les  dotations.  Les  enfants  ne  doivent 
aller  au  temple  que  quand  ils  sont  suffisamment  âgés  pour  comprendre 
pourquoi  ils  y  vont.  Il  faut  leur  enseigner  les  principes  de  l'Evangile,  la 


58  Livre  d'Abraham,  fig.  2,  pp.  44,  45. 
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foi  en  Dieu  et  en  la  mission  de  Jésus=Christ  et  ils  doivent  obtenir  le 
témoignage  de  la  vérité  avant  de  recevoir  les  bénédictions  du  temple*. 

Je  crois  qu'un  jeune  homme,  une  jeune  fille,  doivent  rechercher  ces 
bénédictions  du  temple,  et  dès  qu'ils  sont  suffisamment  âgés  pour  conu 
prendre  la  signification  des  ordonnances  du  temple,  ils  devraient  les 
recevoir.  De  plus,  ils  ne  doivent  aller  au  temple  que  quand  ils  ont  le 
témoignage  de  la  vérité  et  la  connaissance  de  l'Evangile  quel  que  soit 
leur  âge.  Il  n'est  pas  question  que  ces  alliances  sacrées  soient  données  à 
ceux  qui  n'ont  pas  la  foi  et  ne  se  sont  pas  montrés  dignes  en  obéissant  à 
l'Evangile. 

Les  personnes  dotées  doivent  respecter  leurs  alliances.  Quand  nous  avons 
reçu  ces  alliances,  nous  devons  les  tenir  pour  sacrées,  même  si  cela  doit 
nous  coûter  la  fréquentation  et  la  bonne  volonté  du  monde  entier.  Pour= 
quoi?  Parce  que  nous  avons  trouvé  la  perle  de  grand  prix,  le  royaume  de 
Dieu.  Nous  sommes  sur  le  chemin  pour  recevoir  tout  ce  que  le  Père  a, 
tout  ce  qu'il  peut  donner:  l'exaltation.  Si  d'autres  ne  sont  pas  disposés  à 
recevoir  ces  bénédictions,  qu'ils  suivent  leur  chemin;  quant  à  nous,  mar= 
chons  dans  la  lumière  de  la  vérité  et  abandonnons  le  monde. 

Je  crois  que  ce  n'est  pas  parce  que  les  jeunes  filles  vont  au  temple  qu'elles 
vont  nécessairement  être  mises  en  quarantaine  par  leurs  amies  et  leurs 
compagnes.  Je  connais  cependant  des  mères  qui  ont  donné  à  leurs  filles 
le  sentiment  qu'elles  le  seraient  et  qu'elles  ne  pourraient  être  attirantes 
si  elles  allaient  au  temple  et  respectaient  les  alliances  qui  y  sont  faites, 
parce  qu'elles  ne  pourraient  pas  s'habiller  à  la  mode.  Pareille  doctrine 
peut  constituer  la  damnation  de  cette  précieuse  enfant  au  bien=être  du= 
quel  vous  vous  intéressez  tellement,  si  c'est  là  votre  façon  de  voir  les 
choses. 

Les  missionnaires  doivent  être  dotés.  Le  Seigneur  ne  nous  a  pas  donné 
ces  bénédictions  pour  que  nous  les  recevions  juste  avant  de  mourir  ou 
lorsque  nous  sommes  âgés  ou  invalides.  A  quoi  servent  ces  bénédictions? 


Les  jeunes  membres  masculins  ou  féminins  ne  sont  pas  recommandés  par  les 
dirigeants  de  l'Eglise  pour  obtenir  leur  «endowment»,  à  moins  qu'ils  ne  doivent 
se  marier  au  temple  ou  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  reçu  leur  appel  en  mission  par  une 
lettre  de  la  Première  Présidence.  Les  autres  jeunes  ne  seront  recommandés  pour 
recevoir  leur  «endowment»  que  quand  leur  âge  et  leur  maturité  le  justifient» 
(Manuel  d'instructions  générales  1976,  p.  81). 
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Non  seulement  pour  l'éternité,  mais  aussi  pour  nous  guider  et  nous 
protéger  dans  la  lutte  de  la  vie. 

Comprenez=vous  pourquoi  nos  missionnaires  vont  au  temple  avant  d'être 
mis  à  part  pour  leur  champ  de  mission?  Ceci  est  exigé  d'eux  quel  que  soit 
leur  âge,  parce  que  le  Seigneur  a  dit  qu'il  faut  le  faire.  Au  début  de 
l'Eglise  il  fit  venir  tous  les  missionnaires  à  Kirtland  pour  recevoir  les 
dotations  du  temple  construit  là=bas.  Il  dit  que  le  but  était  de  leur  per= 
mettre  d'aller  avec  un  plus  grand  pouvoir  d'en  haut  et  avec  une  plus 
grande  protection.  Sion  ne  devait  être  rachetée  que  lorsque  la  dotation 
serait  donnée59. 

Obligation  de  respecter  les  alliances  du  temple.  Lorsque  vous  allez  à  la 
Maison  du  Seigneur,  faites  des  alliances  et  accomplissez  des  ordonnances 
et  recevez  les  bénédictions  de  cette  Maison,  il  est  attendu  de  vous  que 
vous  respectiez  et  gardiez  ces  instructions  et  ces  commandements  qui 
vous  sont  donnés;  et  vous  n'avez  pas  le  pouvoir,  lorsque  vous  en  sortez, 
de  les  altérer  ou  de  les  changer  .  . . 

Pouvez=vous  vous  imaginer  un  instant  que  nous  pouvons  aller  au  temple 
faire  alliance  que  nous  ferons  certaines  choses,  recevant  la  promesse 
que  si  nous  le  faisons  le  Seigneur  nous  recevra  dans  son  royaume  —  pas 
comme  des  étrangers,  pas  comme  des  serviteurs,  mais  il  nous  recevra 
dans  son  royaume  les  bras  ouverts,  comme  fils  et  filles  authentiques  — 
et  que  nous  pouvons  ensuite  nous  en  aller,  après  avoir  reçu  ces  alliances 
dans  la  Maison  du  Seigneur,  altérer,  changer  et  enfreindre  ces  alliances 
selon  notre  bon  plaisir  et  ce  que  nous  considérons  comme  pratique, 
parce  que  nous  désirons  suivre  les  coutumes  et  la  mode  d'un  monde 
pécheur,  et  nous  attendre  ensuite  à  la  bénédiction  promise?  .  .  . 

Condamnation  pour  avoir  enfreint  les  alliances  du  temple.  Ces  gens  vont 
au  temple;  là  on  leur  dit  que  ces  ordonnances  sont  saintes  et  sacrées  et 
qu'il  faut  les  respecter.  Ils  lèvent  la  main  et  ils  font  alliance  d'observer  et 
de  garder  ces  alliances  qu'ils  reçoivent  dans  la  Maison  du  Seigneur.  Puis 
directement,  ils  sortent,  et  comme  l'homme  dont  parle  Jacques  qui  regarde 
dans  un  miroir,  voit  son  visage,  et  puis  s'en  va  et  oublie  aussitôt  quel  il 
était,  eux  l'oublient  aussi60. 


59  Gen.  &  Hist.  Mag.,  vol.  21,  pp.  101—104;  D.  &  A.  95:8,9;  105:9—12. 

60  Jacques  1:22— 25. 
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Je  vous  dis  que  le  Seigneur  n'est  lié  que  si  vous  gardez  l'alliance.  Le 
Seigneur  n'enfreint  jamais  son  alliance  avec  l'un  de  nous,  il  ne  l'enfreint 
pas.  Si  l'alliance  est  enfreinte,  c'est  nous  qui  l'enfreindrons.  Mais  lors= 
qu'elle  l'est,  il  n'est  absolument  pas  tenu  de  nous  donner  la  bénédiction 
et  nous  ne  la  recevrons  pas.  Il  y  a  des  gens  qui  vont  dans  la  Maison  du 
Seigneur  et  reçoivent  des  alliances  qui  sont  basées  sur  la  fidélité,  qui 
sortent  et  sont  infidèles:  ne  recevront=ils  pas  leur  récompense61? 


61  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  6,  pp.  467,  468. 
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Chapitre  14 

La  loi  de  la  résurrection 

Le  Christ  et  la  résurrection 

Questions  sur  la  résurrection.  Par  quel  pouvoir  et  quelle  autorité  se  pro= 
duit  la  résurrection?  Combien  de  résurrections  y  a=t=il  eu  et  combien 
y  en  aura=t=il  encore? 

Qui  a  la  bénédiction  de  se  lever  dans  chacune  d'elles? 

La  résurrection  est=elle  en  cours  en  ce  moment? 

Y  en  a=t=il  qui  ont  vécu  sur  la  terre  qui  se  verront  refuser  la  résurrection? 

Y  en  aura=t=il  parmi  ceux  qui  recevront  la  résurrection  qui  mourront  de 
nouveau,  c'est=à=dire  qui  subiront  pour  la  deuxième  fois  la  séparation  de 
l'esprit  et  du  corps? 

Y  aura=t=il  d'autres  êtres  vivants  que  l'humanité  qui  prendront  part  à  la 
résurrection? 

Le  même  corps  sera=t=il  rendu  ou  sera=ce  un  corps  différent? 

La  résurrection  était  nécessaire  à  cause  de  la  chute.  Notre  Sauveur  Jésus= 
Christ  est  l'Auteur  de  la  résurrection.  //  vint  au  monde  pour  le  racheter, 
ainsi  que  tout  ce  qui  se  trouve  à  sa  surface,  de  la  mortalité  et  donner 
l'immortalité  à  tout  être  vivant.  La  venue  de  notre  Sauveur  pour  réaliser 
ce  but  est  due  au  fait  que  la  mort  fut  introduite  dans  le  monde  par  la  chute 
d'Adam.  Si  Adam  n'avait  pas  pris  du  fruit  de  l'arbre  de  la  connaissance 
du  bien  et  du  mal,  il  ne  serait  pas  mort .  .  . 

Si  pareille  situation  s'était  maintenue,  Adam  serait  toujours  dans  le  jar= 
din  d'Eden  et  tout  aurait  continué  comme  c'était,  et  dans  de  telles  con= 
ditions,  on  n'aurait  pas  eu  besoin  de  Rédempteur1. .  . 


1  Moïse  3:16,17;  6:57—59;  2  Néphi  2:22—26. 
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Nous  connaissons  la  vraie  raison  pour  laquelle  Jésus=Christ  est  venu 
dans  le  monde.  Tout  d'abord  c'était  pour  racheter  tous  les  hommes  de  la 
mort  physique  qu'Adam  introduisit  dans  le  monde  et  deuxièmement 
pour  racheter  tous  les  hommes  de  la  mort  spirituelle,  qui  est  le  fait  d'être 
banni  de  la  présence  du  Seigneur,  à  condition  que  les  hommes  se  re= 
pentent,  reçoivent  la  rémission  des  péchés  et  persévèrent  jusqu'à  la  fin  de 
leur  épreuve  mortelle. 

S'il  n'y  avait  pas  eu  de  chute,  il  n'y  aurait  pas  eu  de  résurrection.  Puis= 
qu'il  y  a  eu  une  transgression  qui  a  amené  la  mort,  il  fallait  que  l'ex= 
piation  fût  faite  par  le  Fils  de  Dieu  qui  a  toujours  été  maître  de  la  mort. 
Son  sacrifice  était  une  expiation  infinie. 

Il  a  dit  de  lui=même  qu'il  était  «la  Résurrection  et  la  Vie»  et  qu'il  avait 
en  lui  le  pouvoir  de  donner  sa  vie  et  de  la  reprendre.  Jamais  personne 
d'autre  ici=bas  n'a  possédé  de  tels  pouvoirs.  Tous  les  autres  êtres  vivants 
étaient  sous  la  malédiction  de  la  mort,  et  le  Christ  seul  pouvait  les 
libérer2. 

Le  Christ  avait  pouvoir  sur  la  mort.  Le  moyen  fourni  pour  nous  racheter 
de  la  mort  fut  prévu  dans  le  plan  du  salut  avant  qu'Adam  et  Eve  ne  fus= 
sent  envoyés  sur  la  terre.  Jésus=Christ  se  porta  volontaire  pour  venir  ex= 
pier  la  transgression  d'Adam  et  remporter  ainsi  la  victoire  sur  le  diable3. 
C'est  pourquoi  on  l'appelle  l'Agneau  de  Dieu  qui  fut  choisi  pour  être 
immolé  «avant  la  fondation  du  monde»4. 

La  seule  manière  d'accomplir  cette  expiation  c'était  que  Jésus,  qui  fut 
choisi  pour  payer  la  dette  vis=à=vis  de  la  justice  et  nous  racheter  des  grif= 
fes  de  Satan,  vînt  au  monde  avec  pouvoir  sur  la  mort,  car  aucun  de  ceux 
qui  étaient  sous  la  servitude  de  la  mort  ne  pouvait  payer  la  dette  et  nous 
rendre  la  vie  à  jamais. 

Jésus  fut  la  seule  personne  qui  vint  jamais  dans  ce  monde  qui  eut  pou= 
voir  sur  la  mort  et  ayant  ce  grand  pouvoir,  par  l'effusion  de  son  sang 
sur  la  croix,  il  pouvait  nous  racheter  et  obtenir  le  pouvoir  de  la  résur= 
rection.  Lorsqu'il  sortit  du  tombeau,  il  avait  tout  pouvoir  de  faire  sortir 
n'importe  qui  d'autre  du  tombeau.  Et  après  être  ressuscité,  le  troisième 


2  Era,  vol.  45,  pp.  780,  781;  2  Néphi  2:6—10;  9:6 — 9;  Jean  10:11—18;  11:23—26. 

3  Moïse  4:1—4;  Abraham  3:22—28. 

4  i  Pierre  1:19;  Apoc.  13:8. 
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jour  suivant  sa  crucifixion,  il  ouvrit  les  tombeaux  des  justes  qui  avaient 
vécu  depuis  le  temps  d'Adam  jusqu'au  moment  de  sa  crucifixion. 

Il  avait  dit  à  Marthe  qu'il  était  la  résurrection  et  la  vie,  et  c'est  ce  qu'il 
enseigna  à  ses  disciples5.  Jacob,  frère  de  Néphi,  nous  permet  de  com= 
prendre  très  clairement  la  mission  de  Jésus=Christ  et  le  fait  qu'il  est  venu 
nous  racheter  de  la  mort  et  de  Satan.  Il  explique  que  nous  aurions  été  des 
anges  du  diable  s'il  n'y  avait  pas  eu  la  mort  et  la  résurrection  de  Jésus= 
Christ;  et  maintenant,  grâce  à  la  miséricorde  de  notre  Père  céleste  et  de 
son  Fils  bien=aimé  Jésus=Christ,  nous  avons  échappé  à  l'étreinte  de  ce 
grand  monstre6. 

Parvenir  à  la  communion  avec  Dieu  par  la  résurrection.  Jésus=Christ 
ressuscita  et  fut  les  prémices  de  la  résurrection7.  Les  témoignages  de  ce 
merveilleux  événement  ne  peuvent  être  contestés.  De  nos  jours,  le  monde 
religieux  a  tendance  à  s'éloigner  de  cette  vérité  fondamentale,  et  le  clergé 
et  les  instructeurs  nient  que  Jésus  est  le  Christ,  le  Fils  unique  de  Dieu. 

Le  Sauveur  a  enseigné  que  personne  ne  peut  témoigner  de  Dieu  et  rejeter 
son  Fils,  et  que  nul  ne  peut  nier  que  Jésus=Christ  est  le  Rédempteur  du 
monde  et  croire  au  Père  qui  l'a  envoyé.  Nous  devons  honorer  le  Père  par 
l'intermédiaire  du  Fils,  et  celui  qui  rejette  le  Fils  et  nie  le  pouvoir  de  la 
résurrection  ne  connaît  pas  Dieu8. 

En  outre,  comme  Jean=Baptiste  l'a  enseigné:  «Celui  qui  croit  au  Fils  a 
la  vie  éternelle;  celui  qui  ne  croit  pas  au  Fils  ne  verra  point  la  vie,  mais 
la  colère  de  Dieu  demeure  sur  lui9.»  Cela  ne  veut  pas  dire  que  ceux  qui 
rejettent  le  Fils  ne  se  lèveront  pas  dans  la  résurrection,  car  tous  res= 
susciteront,  mais  l'incroyant  ne  participera  pas  à  la  vie  éternelle  dans  le 
royaume  de  Dieu  où  le  Père  et  le  fils  demeurent. 

Le  Père  a  cependant  l'intention  d'étendre  le  pouvoir  de  la  résurrection  à 
tous  les  hommes  par  l'expiation  du  Fils  et  de  donner  ainsi  l'immortalité 
à  tous  ses  enfants.  Il  n'en  reste  pas  moins  que  nous  ne  pouvons  pas  être 
en  communion  avec  Dieu  si  nous  n'acceptons  pas  que  ]ésus=Christ  est  le 
Fils  et  ne  croyons  pas  en  son  pouvoir  de  nous  racheter  du  tombeau.  C'est 


5  Jean  11:23 — 26. 

6  Era,  vol.  57,  p.  559;  2  Néphi  9:6—26. 

7  1  Cor.  15:23. 

8  Jean  5:19— 30;  Luc  10:22. 

9  Jean  3:36. 
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pourquoi  tous  ceux  qui  rejettent  l'autorité  du  Fils,  la  colère  de  Dieu  de= 
meure  sur  eux  . .  . 

Le  Christ  détruit  la  mort.  Lorsque  les  hommes  nient  que  le  Christ  est 
ressuscité  et  que  toute  l'humanité  sortira  du  tombeau,  ils  confessent 
qu'ils  ne  connaissent  rien  à  l'œuvre  du  Seigneur  concernant  la  destinée 
de  l'homme.  Notre  existence  dans  la  mortalité  est  d'une  importance 
capitale  et  n'est  pas  accidentelle.  Il  n'a  jamais  été  prévu  que  nous  devions 
traverser  cette  vie  sans  entrer  en  contact  avec  le  péché,  sans  la  tentation, 
sans  la  mortalité. 

Adam  a  été  envoyé  dans  le  monde  accomplir  une  mission,  y  compris  la 
réalisation  de  ces  choses  mêmes,  pour  que,  dans  l'état  mortel,  nous  ob= 
tenions  des  expériences  en  entrant  en  contact  avec  toutes  les  vicissitudes 
de  la  vie  mortelle.  De  cette  manière  nous  recevons  un  enseignement 
qu'on  ne  pourrait  obtenir  en  aucune  autre  façon.  C'est  ainsi  que  la  mor= 
talité  s'est  produite  par  la  volonté  de  Dieu,  et  par  la  chute  de  l'homme  la 
mort  a  été  infligée  à  tous  les  hommes.  Grâce  à  l'expiation  de  Jésus= 
Christ  la  vie  est  rendue,  la  mort  est  vaincue  et  détruite. 

L'immortalité  et  la  vie  éternelle  constituent  la  grande  œuvre  du  Père,  et 
le  dernier  ennemi  à  être  détruit,  nous  dit=on,  sera  la  mort.  Lorsque  le 
Christ  aura  détruit  la  mort  en  ressuscitant  toute  l'humanité  du  tombeau, 
il  aura  terminé  son  œuvre  et  alors  il  remettra  le  royaume  à  son  Père10. 

Le  christianisme  a  survécu  grâce  à  la  résurrection.  Si  le  Christ  n'était  pas 
ressuscité  des  morts,  croyez=vous  que  Pierre,  Jacques  et  Jean  et  les  autres 
disciples  seraient  allés  à  Jérusalem  immédiatement  après  sa  crucifixion  et 
qu'ils  auraient  commencé  à  prêcher  le  Christ,  et  le  Christ  crucifié  annon= 
çant  hardiment  à  la  population  qu'il  avait  été  ressuscité  des  morts? 

Est=ce  raisonnable?  Est=ce  raisonnable  de  croire  que  Paul,  qui  commença 
par  persécuter  les  saints,  puisse  tout  d'un  coup  changer  et  accepter  le 
Christ  comme  étant  le  Fils  de  Dieu,  que  lui  aussi  irait  dans  ces  mêmes 
communautés  prêcher  que  le  Christ  était  le  Fils  de  Dieu,  s'il  n'avait  pas 
été  ressuscité? 

Je  vais  vous  dire  ce  qui  est  raisonnable,  et  c'est  dit  ici  même  dans  ces 
Ecritures.  Après  la  crucifixion  du  Sauveur,  les  disciples  se  dispersèrent. 


10  Conf.  Rep.,  avril  1926,  pp.  40 — 43;  1  Cor.  15:24—28. 
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Ils  étaient  déçus,  ils  croyaient  que  tout  était  fini  et  ils  étaient  sur  le  point 
de  retourner  à  leurs  filets. 

Deux  des  disciples,  le  soir  de  ce  premier  jour  de  la  résurrection,  étaient 
sur  la  route  en  direction  d'un  village  en  dehors  de  Jérusalem,  lorsqu'un 
inconnu,  apparemment,  arriva  et  leur  demanda  pourquoi  ils  étaient 
tristes,  et  eux,  croyant  qu'il  était  étranger  à  Jérusalem,  dirent:  «Es=tu  le 
seul  qui,  séjournant  à  Jérusalem,  ne  sache  pas  ce  qui  y  est  arrivé  ces 
jours=ci?» 

Après  avoir  répondu  à  d'autres  questions,  ils  parlèrent  de  l'histoire  de 
la  crucifixion  du  Christ  et  ajoutèrent:  «Nous  espérions  que  ce  serait  lui 
qui  délivrerait  Israël;  mais  avec  tout  cela,  voici  le  troisième  jour  que  ces 
choses  se  sont  passées11.»  Alors  le  Christ  se  révéla  à  eux. 

Si  le  Christ  n'était  pas  sorti  du  tombeau,  Pierre,  Jacques  et  Jean  seraient 
retournés  au  lac  de  Galilée  et  à  leurs  filets,  les  autres  disciples  seraient 
retournés  à  leur  métier  respectif  et  le  christianisme  aurait  brusquement 
pris  fin. 

La  résurrection  donna  vie  au  christianisme.  Au  lieu  de  cela,  immédiate= 
ment  après  la  résurrection,  les  disciples  manifestèrent  une  vie  nouvelle. 
Ils  commencèrent  à  annoncer  hardiment  que  le  Christ  était  ressuscité  des 
morts.  Ils  rendirent  ce  témoignage  au  peuple.  Le  jour  de  la  Pentecôte, 
tandis  qu'il  prêchait,  Pierre  dit  ceci: 

«Hommes  israélites,  écoutez  ces  paroles!  Jésus  de  Nazareth,  cet  homme 
à  qui  Dieu  a  rendu  témoignage  devant  vous  par  les  miracles,  les  prodiges 
et  les  signes  qu'il  a  opérés  par  lui  au  milieu  de  vous,  comme  vous  le 
savez  vous=même;  cet  homme,  livré  selon  le  dessein  arrêté  et  selon  la 
prescience  de  Dieu,  vous  l'avez  crucifié,  vous  l'avez  fait  mourir  par  la 
main  des  impies.  Dieu  l'a  ressuscité,  en  le  délivrant  des  liens  de  la  mort, 
parce  qu'il  n'était  pas  possible  qu'il  fût  retenu  par  elle12.» 

Ce  jour  de  Pentecôte,  il  rendit  témoignage  à  cette  assemblée  de  la  mission 
du  Christ  et  de  sa  résurrection. 


ii  Luc  24:13—48. 
12  Actes  2:22 — 24. 
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Un  peu  plus  tard,  lorsque  Pierre  et  Jean  eurent  guéri  le  boiteux  à  la  porte 
du  temple,  Pierre  parla  hardiment  aux  Juifs  qui  étaient  assemblés.  Il  parla 
avec  plus  de  force  encore. 

Il  leur  dit:  «Vous  avez  renié  le  Saint  et  le  Juste,  et  vous  avez  demandé 
qu'on  vous  accordât  la  grâce  d'un  meurtrier»  —  il  parlait  à  ce  moment=là 
à  ceux=là  mêmes  qui  avaient  été  responsables  de  la  mort  du  Christ!  — 
«vous  avez  fait  mourir  le  Prince  de  la  vie,  que  Dieu  a  ressuscité  des  morts; 
nous  en  sommes  témoins13.» 

Tel  fut  le  témoignage  qu'il  rendit  à  ces  hommes  mêmes.  Pierre  n'aurait 
pas  osé  faire  une  chose  pareille  si  le  Christ  n'avait  pas  été  ressuscité  des 
morts. 

L'Eglise  primitive  prospéra  grâce  à  la  résurrection.  Il  est  donc  déraison= 
nable  de  la  part  de  M.  Joseph  McCabe*  ou  de  n'importe  qui  d'autre  de 
dire  qu'en  ce  qui  concerne  la  vie  du  Christ,  les  preuves  démontrent  d'une 
manière  écrasante  qu'il  a  vécu,  qu'il  a  rassemblé  autour  de  lui  des 
disciples,  qu'il  fut  pris  et  crucifié,  et  puis  c'est  tout. 

Pour  être  logique,  M.  McCabe  aurait  dû  continuer.  Il  aurait  dû  dire  que 
quand  Paul  entra  dans  l'Eglise,  il  dit  aussi  —  tout  comme  Pierre  et  d'autres 
à  Jérusalem  et  dans  toute  la  Palestine  où  le  Christ  était  connu  —  que 
Jésus  était  ressuscité  des  morts.  Il  aurait  dû  l'accepter,  parce  qu'il  n'y 
avait  pas  de  meilleurs  témoins  que  Pierre,  les  autres  apôtres  et  les  disciples 
du  Christ  qui  allèrent  partout  rendre  témoignage  de  la  résurrection  de 
Jésus.  De  plus,  cette  petite  poignée  de  chrétiens  —  et  ce  n'était  qu'une 
poignée  au  moment  de  la  mort  du  Christ  —  commença  immédiatement  à 
augmenter  numériquement.  En  très  peu  de  temps,  ils  se  comptaient  par 
milliers.  Trois  mille  personnes  furent  ajoutées  à  l'Eglise  après  cette  ré= 
union  mémorable  du  jour  de  la  Pentecôte,  et  toutes  ces  personnes  furent 
instruites  de  la  résurrection  par  des  témoins  oculaires  qui  avaient  été 
compagnons  du  Seigneur  Jésus=Christ  pendant  son  ministère14. 

Nous  lisons  qu'après  sa  résurrection  le  Christ  travailla  quarante  jours 
parmi  ses  disciples15.  Paul  nous  dit  qu'une  fois,  ou  peut=être  plus  d'une 


13  Actes  3:14,15. 

*     Philosophe  rationaliste,  écrivain  et  orateur  britannique  (1867—1955).  Il  critiqua 
vivement  la  religion  révélée. 

14  Actes  3:41. 

15  Actes  1:3. 
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fois,  plus  de  cinq  cents  personnes  le  virent16.  L'auteur  du  livre  de  Luc,  au 
début  de  son  histoire,  dit  ceci:  «Plusieurs  ayant  entrepris  de  composer  un 
récit  des  choses  auxquelles  on  croit  absolument  parmi  nous17.» 


Doctrine  de  la  résurrection 

//  est  facile  de  croire  à  la  résurrection.  Il  n'est  pas  difficile  de  croire  à  la 
résurrection.  Il  y  a  beaucoup  de  choses  plus  difficiles  à  croire  que  cela. 
La  vie  elle=même  est  un  mystère.  Que  savons=nous  d'elle?  D'où  vient= 
elle?  Y  a=t=il  quoi  que  ce  soit  de  plus  merveilleux  que  la  création  du  corps? 
C'est  encore  plus  merveilleux  que  de  rassembler  les  éléments  qui  compo= 
sent  le  corps  après  la  mort  et  d'y  faire  rentrer  la  vie. 

A  mon  avis,  en  fait  de  miracle,  rien  ne  se  compare  à  la  création  de  ce 
corps  au  départ  quand  la  vie  y  est  mise.  Pourtant  nous  voyons  cela  tous 
les  jours;  c'est  courant.  Nous  le  voyons  et  nous  le  reconnaissons  donc 
comme  un  fait.  Il  n'est  pas  plus  miraculeux,  il  n'est  pas  plus  merveilleux 
de  ressusciter  quelqu'un  d'entre  les  morts.  Ils  sont  revenus,  ils  ont  fait 
leur  apparition,  ils  ont  donné  des  commandements  aux  hommes. 

Le  Seigneur  n'a  pas  l'intention  de  se  révéler  à  tout  le  monde,  mais  il  se 
révèle  à  ses  serviteurs  et  il  les  envoie  avec  le  message.  Heureux  celui  qui 
croit,  mais  n'a  pas  vu18. 

Les  philosophies  modernes  nient  la  résurrection.  Il  est  devenu  tout  à  fait 
à  la  mode,  à  notre  époque  de  philosophie  et  de  matérialisme  moderne, 
que  les  «sages»  nient  la  résurrection  littérale  du  corps.  Et  pourtant  la 
doctrine  de  la  résurrection  est  fondamentale  dans  la  religion  chrétienne. 
On  ne  peut  pas  la  spiritualiser  ou  la  réduire  en  fumée.  Le  Christ  et  ses 
disciples  l'ont  enseignée  et  c'était  vrai  de  leur  temps.  Elle  est  tout  aussi 
vraie  aujourd'hui  et  tout  aussi  importante. 

La  teneur  du  message  et  du  ministère  de  Jésus=Christ  consistait  à  réaliser 
l'immortalité  et  la  vie  éternelle  de  l'homme.  En  fait  la  révélation  moderne 


16  1  Cor.  15:6. 

17  Luc  1:1  selon  la  version  anglaise  du  roi  Jacques.  La  version  Segond  dit:  «Plusieurs 
ayant  entrepris  de  composer  un  récit  des  événements  qui  se  sont  accomplis  parmi 
nous  .  .  .»  (N.d.T.) 

18  Church  News,  3  juin  1933,  pp.  5,  7. 
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nous  apprend  que  c'est  cela  même  qui  constitue  la  grandeur  et  la  gloire 
de  Dieu1". 

Cette  doctrine  peut  être  caractéristique  des  saints  des  derniers  jours, 
mais  qu'on  se  souvienne  que  les  premiers  saints  chrétiens  l'enseignaient 
et  y  croyaient  avec  autant  d'assurance.  C'est  parce  que  les  hommes  se 
sont  écartés  de  la  parole  révélée  du  Seigneur  que  ces  idées  modernes  re= 
latives  à  la  vie  future  sont  de  mise  aujourd'hui. 

En  quoi  le  Christ  estait  la  résurrection  et  la  vie?  Le  Christ  a  dit  de  lui= 
même  qu'il  était  celui  que  le  Père  avait  envoyé  pour  racheter  tous  les 
hommes  du  tombeau.  Lorsque  Marthe  le  suppliait  devant  le  tombeau  de 
Lazare,  le  Seigneur  lui  dit:  «Je  suis  la  résurrection  et  la  vie.  Celui  qui 
croit  en  moi  vivra,  quand  même  il  serait  mort;  et  quiconque  vit  et  croit 
en  moi  ne  mourra  jamais20.» 

Deux  pensées  sont  exprimées  ici  que  beaucoup  ont  du  mal  à  comprendre 
et  cependant  ce  qu'il  veut  dire  est  clair.  Etant  la  résurrection  et  la  vie,  il 
avait  le  pouvoir  de  faire  sortir  tous  les  enfants  d'Adam  du  tombeau. 

En  donnant  à  ceux  qui  croyaient  en  lui  le  pouvoir  de  ne  jamais  mourir,  il 
ne  faisait  pas  allusion  à  la  décomposition  physique,  mais  à  la  seconde 
mort  qui  consiste  à  être  banni  de  la  présence  de  Dieu.  Cette  seconde 
mort,  dont  les  justes  sont  libérés,  est  la  condamnation  de  ceux  qui  sont 
condamnés  à  l'immortalité  en  dehors  du  royaume  de  Dieu. 

Ezéchiel  et  Daniel  enseignent  la  résurrection.  La  doctrine  de  la  résurrec= 
tion  littérale  est  formellement  énoncée  dans  l'Ancien  Testament  aussi 
bien  que  dans  le  Nouveau.  Beaucoup  ont  essayé  de  spiritualiser  ces  Ecri= 
tures.  Le  Seigneur  a  enseigné  en  vision  à  Ezéchiel  la  façon  dont  la  résur= 
rection  littérale  se  réaliserait.  «Voici,  j'ouvrirai  vos  sépulcres,  je  vous 
ferai  sortir  de  vos  sépulcres,  ô  mon  peuple,  et  je  vous  ramènerai  dans  le 
pays  d'Israël.  Et  vous  saurez  que  je  suis  l'Eternel,  lorsque  j'ouvrirai  vos 
sépulcres,  et  aueje  vous  ferai  sortir  de  vos  sépulcres,  ô  mon  peuple21!» 

Daniel  aussi  eut  la  vision  de  la  résurrection  et  déclara:  «Plusieurs  de 
ceux  qui  dorment  dans  la  poussière  de  la  terre  se  réveilleront,  les  uns 


19  Moïse  1:39;  D.  &  A.  29:43,44. 

20  Jean  11:25,26. 

21  Ezéchiel  37:12,13. 
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pour  la  vie  éternelle,  et  les  autres  pour  l'opprobre,  pour  la  honte  éter= 
nelle22.» 

Le  Christ  enseigne  la  résurrection.  Qu'est=ce  qui  pourrait  être  plus  précis 
ou  venir  avec  une  plus  grande  autorité  que  cette  déclaration  de  Jésus= 
Christ  qui  détient  les  clefs  de  la  résurrection?  «En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  le  dis,  l'heure  vient,  et  elle  est  déjà  venue,  où  les  morts  entendront 
la  voix  du  Fils  de  Dieu;  et  ceux  qui  l'auront  entendue  vivront  .  .  .  Ne  vous 
étonnez  pas  de  cela  .  .  .  car  l'heure  vient  où  tous  ceux  qui  sont  dans  les 
sépulcres  entendront  sa  voix,  et  en  sortiront.  Ceux  qui  auront  fait  le  bien 
ressusciteront  pour  la  vie,  mais  ceux  qui  auront  fait  le  mal  ressusciteront 
pour  le  jugement'2^.» 

Amulek  enseigne  la  résurrection.  Dans  notre  dispensation,  par  l'inter= 
médiaire  du  Livre  de  Mormon,  le  Seigneur  a  révélé  qu'il  y  aurait  une  telle 
résurrection.  «L'esprit  et  le  corps  seront  réunis  de  nouveau  dans  leurs 
formes  parfaites;  membres  et  jointures  seront  rendus  à  leurs  formes  pro= 
près,  exactement  comme  nous  le  sommes  en  ce  moment;  et  nous  serons 
conduits  devant  Dieu,  connaissant  comme  nous  connaissons  en  ce  mo= 
ment  et  nous  aurons  un  souvenir  vif  de  toute  notre  culpabilité.  Cette 
restauration  sera  pour  tous  les  hommes,  jeunes  et  vieux,  esclaves  et 
libres,  hommes  et  femmes,  méchants  et  justes;  et  pas  un  seul  cheveu  de 
leur  tête  ne  sera  perdu24.» 

Raison  de  la  résurrection.  Pourquoi  la  résurrection?  Nous  savons  qu'elle 
est  un  fait,  c'est=à=dire  nous  qui  sommes  des  saints  des  derniers  jours,  car 
le  Seigneur  nous  l'a  révélé  et  les  Ecritures  relatives  à  cette  vérité  sont 
claires.  Nous  savons  que  le  Christ  est  apparu  à  ses  disciples  après  sa  ré= 
surrection  et  ils  ont  témoigné  qu'il  leur  était  apparu.  Pourquoi  faut=il 
qu'il  y  ait  une  résurrection  et  qu'il  soit  promis  que  tous  les  hommes  sor= 
tiront  du  tombeau? 

Beaucoup  de  gens  croient  que  le  corps  mortel  a  rempli  son  but  dans  cette 
vie  et  ne  ressuscitera  pas,  mais  que  l'esprit  ressuscite  pour  demeurer  avec 
Dieu.  Alors  pourquoi  Jésus=Christ  est=il  venu  au  monde  pour  mourir? 
Est=ce  parce  que  le  plan  que  le  Père  avait  arrangé  au  commencement 
avait  été  contrarié  ou  détruit  par  la  chute  de  l'homme? 


22  Dan.  12:2. 

23  Jean  5:25,  28,  29. 

24  Church  News,  9  avril  1932,  p.  6;  Aima  11 :43,44- 
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Adam  avait  un  corps  avant  que  la  mort  ne  s'abattît  sur  lui,  et  sa  chute 
faisait  partie  du  grand  plan  du  salut  de  l'homme.  La  mortalité,  et  par 
conséquent  la  mort,  est  due  à  la  chute;  ]ésus=Christ  est  venu  au  monde 
pour  réparer  et  donner,  par  la  résurrection,  l'immortalité  et  la  vie  éter= 
nelle  à  l'homme. 

Dans  le  Livre  de  Mormon  nous  apprenons  que  l'homme  participe  à  la 
mortalité  pour  obtenir  des  expériences  qu'il  n'aurait  pu  avoir  d'aucune 
autre  façon  et  que,  en  obéissant  à  l'Evangile  de  Jésus=Christ,  qui  est  basé 
sur  le  sacrifice  infini  du  Fils  de  Dieu,  il  peut  obtenir  le  salut  et  l'exalta= 
tion  en  la  présence  du  Père  et  du  Fils25. 

Assurément  le  Seigneur  comprenait  la  fin  dès  le  commencement  et  il 
était  parfaitement  entendu  dans  les  conseils  des  cieux  avant  que  le  monde 
ne  fût  fait,  que  ]ésus=Christ  devait  venir  dans  ce  monde  pour  mourir  et 
ainsi  réparer  une  loi  enfreinte  et  de  nouveau  rendre  la  vie  à  l'humanité, 
afin  qu'elle  fût  dans  l'abondance26. 

Nature  littérale  de  la  résurrection.  Le  monde  d'aujourd'hui  abandonne 
les  doctrines  de  l'Eglise.  Beaucoup  d'hommes  n'acceptent  plus  Jésus= 
Christ  comme  étant  le  Fils  de  Dieu,  ils  ne  croient  pas  en  son  expiation. 
Ils  ont  rejeté  la  résurrection.  Ils  ne  l'acceptent  plus  comme  essentielle  au 
salut  et  cependant  c'est  une  des  doctrines  fondamentales  de  l'Eglise. 

Le  Christ,  le  prototype,  l'exemple,  ressuscita  d'entre  les  morts  comme  il 
l'avait  promis.  Après  avoir  déposé  sa  vie  et  l'avoir  reprise  le  troisième 
jour,  il  se  présenta  à  ses  disciples  et  leur  dit  de  le  toucher  et  de  voir,  car 
un  esprit  n'avait  pas  un  corps  de  chair  et  d'os  comme  ils  voyaient  qu'il 
avait.  Ils  vinrent  donc  et  le  touchèrent. 

Pour  les  convaincre  encore  davantage,  il  mangea  un  poisson  et  un  rayon 
de  miel.  Il  mangea  en  leur  présence  et  les  convainquit  par  une  démonstra= 
tion  pratique  que  c'était  bien  lui,  afin  que  celui  qui  n'est  pas  instruit  puis= 
se  lire  et  comprendre;  et  pourtant  les  sages,  dans  toute  leur  érudition, 
ferment  les  yeux  à  ces  vérités27. 

Le  Christ  a  obtenu  tout  pouvoir  par  la  résurrection.  De  plus,  il  leur 
enseigna  que  tout  pouvoir,  tant  dans  le  ciel  que  sur  la  terre,  lui  avait  été 


25  2  Néphi  2:6 — 10;  Aima  12:22—37;  42:1—31. 

26  Conf.  Rep.,  avril  1926,  pp.  41,  42. 

27  Luc  24:36 — 43. 
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donné  par  son  obéissance  à  son  Père  et  par  la  résurrection  qu'il  avait 
reçue28. 

Il  fut  les  prémices  de  la  résurrection,  il  ressuscita  et  enseigna  à  l'humanité 
que,  comme  il  était  ressuscité,  de  même  tous  les  hommes  ressusciteraient, 
tant  les  mauvais  que  les  bons,  et  que  les  hommes  seraient  jugés  selon 
leurs  propres  oeuvres  et  recevraient  leur  récompense  selon  leur  mérite. 
Tel  est  l'Evangile  de  Jésus=Christ  dans  sa  simplicité.  Il  est  exposé  si  clai= 
rement  dans  ces  Ecritures  que  même  l'insensé  peut  lire  et  comprendre; 
et  cependant  les  sages,  dans  toute  leur  érudition,  ferment  les  yeux  à  ces 
vérités29. 


Preuves  de  la  résurrection  dans  les  derniers  jours 

Les  anciens  apôtres:  témoins  de  la  résurrection.  Nous  savons  que  le 
Christ  est  ressuscité,  qu'il  est  monté  au  ciel,  faisant  prisonnière  la  prison, 
et  est  devenu  l'Auteur  du  salut  pour  tous  ceux  qui  croient,  qui  se  repen= 
tent  de  leurs  péchés  et  l'acceptent  comme  Rédempteur  du  monde.  Les 
saints  des  derniers  jours  ne  sont  pas  abandonnés  au  doute  à  ce  sujet. 

Beaucoup  de  témoins  attestèrent  de  la  résurrection  du  Sauveur  lorsqu'il 
ressuscita.  Il  apparut  d'abord  à  Marie  au  tombeau  et  plus  tard  aux 
Douze,  ou  plutôt  aux  Onze,  l'un  d'eux  ayant  perdu  son  apostolat,  et  en= 
suite  à  une  foule  de  saints.  Il  travailla  pendant  un  certain  temps  parmi 
ses  disciples,  confirmant  leur  foi  et  les  fortifiant  dans  l'Evangile  dont  il 
est  l'Auteur.  Ils  en  rendirent  témoignage  et  donnèrent  leur  témoignage 
au  monde30. 

Mais  après  l'apostasie,  le  monde  fut  dans  les  ténèbres  et  sans  témoins 
vivants  de  la  résurrection  du  Christ  jusqu'au  rétablissement  de  l'Evan= 
gile  dans  la  dispensation  de  la  plénitude  des  temps.  Actuellement  il  y  en 
a  beaucoup  sur  la  face  de  la  terre  qui  peuvent  témoigner  que  Jésus  est 
le  Christ,  car  l'Esprit  de  Dieu  leur  a  révélé  cette  vérité;  et  nul  ne  peut 
savoir  que  Jésus  est  le  Christ  à  moins  que  le  5aint=Esprit  ne  le  lui  révèle. 

Joseph  Smith:  témoin  de  la  résurrection.  Le  prophète  Joseph  Smith  fut 
suscité  comme  témoin  de  la  résurrection  du  Christ  et  reçut  le  pouvoir  et 


28  Matt.  28:16—18. 

29  Era,  vol.  27,  pp.  1149,  1150;  2  Né.  9:28,29. 

30  Actes  2:29—36;  1  Cor.  15:3—9;  Luc  24:30—43;  Jean  20:14—23. 
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l'autorité  d'instituer  à  nouveau  son  Evangile  parmi  les  enfants  des  hom= 
mes.  D'autres  aussi  le  virent  dans  notre  propre  génération,  conversèrent 
avec  lui,  reçurent  de  lui  des  instructions  et  apprirent  les  principes  de  la 
vérité  qui  nous  affranchissent.  Ils  rendirent  aussi  témoignage  de  ces 
choses  au  monde.  Nous  savons  qu'il  est  ressuscité  des  morts  afin  d'ame= 
ner  tous  les  hommes  à  lui  à  condition  qu'ils  se  repentent'". 

Matthieu:  témoin  de  la  résurrection.  Matthieu  témoigna  qu'à  l'époque  de 
la  résurrection  du  Christ,  il  y  eut  aussi  une  résurrection  des  saints  qui 
étaient  morts  auparavant.  Matthieu  prend  soin  de  donner  des  détails 
dans  son  texte.  Il  parle  en  tant  que  témoin  oculaire  ayant  pleinement 
l'autorité  de  témoigner. 

Il  dit:  «Les  sépulcres  s'ouvrirent,  et  plusieurs  corps  des  saints  qui  étaient 
morts  ressuscitèrent.  Etant  sortis  des  sépulcres,  après  la  résurrection  de 
Jésus,  ils  entrèrent  dans  la  Ville  Sainte,  et  apparurent  à  un  grand  nombre 
de  personnes32.» 

Les  saints  des  derniers  jours  croient  au  témoignage  de  Matthieu.  De  plus, 
ils  ne  dépendent  pas  uniquement  du  témoignage  des  disciples  du  Christ 
qui  étaient  avec  lui  lors  de  son  ministère,  mais  ont  l'attestation  de  té= 
moins  qui  ont  vécu  à  notre  propre  époque33. 

Le  Livre  de  Mormon:  un  témoin  de  la  résurrection.  Quelle  chance  nous 
avons  d'être  saints  des  derniers  jours!  Nous  avons  toutes  ces  preuves, 
nous  avons  toute  cette  connaissance  qui  nous  est  donnée  dans  le  Nou= 
veau  Testament,  les  témoignages  des  témoins  qui  étaient  avec  le  Christ. 
En  plus,  nous  avons  le  témoignage  des  anciens  et  de  ceux  qui  accom= 
pagnèrent  le  Christ  dans  son  ministère  sur  le  continent  américain  parmi 
les  Néphites,  comme  le  rapporte  le  Livre  de  Mormon34 . 

Et  en  plus  de  cela  encore,  nous  avons  le  témoignage  d'hommes  de  notre 
propre  époque.  Il  y  en  a  beaucoup  ici  dans  cette  assemblée  qui  ont  peut= 
être  vécu  et  conversé,  comme  moi=même,  avec  des  hommes  qui  ont  vécu 
du  temps  du  prophète  Joseph  Smith  et  qui  ont  entendu  son  histoire  de 
ses  propres  lèvres. 


31  Conf.  Rep.,  avril  1912,  pp.  67,  68. 

32  Matt.  27:52,53. 

33  Church  News,  16  avril  1932,  p.  6. 

34  3  Néphi,  chapitres  11  à  26. 
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J'ai  entendu  le  président  Wilford  Woodruff  parler  bien  souvent  de  ces 
choses;  j'en  ai  entendu  d'autres,  qui  furent  les  compagnons  du  prophète 
Joseph  Smith,  rapporter  comment  il  leur  avait  raconté  que  les  cieux 
s'étaient  ouverts  et  que  des  messagers  étaient  venus  de  la  présence  de 
Dieu  à  cette  époque  où  nous  vivons. 

Cinq  témoins  modernes  de  la  résurrection.  Nous  avons  le  témoignage  de 
Joseph  Smith,  d'Oliver  Cowdery,  de  David  Whitmer,  de  Martin  Harris 
et  de  Sidney  Rigdon.  Il  n'est  pas  nécessaire  d'en  examiner  d'autres.  Il  y 
en  a  d'autres. 

Nous  avons  le  témoignage  de  ces  cinq  hommes  qui  ont  tous  rendu  solen= 
nellement  témoignage  au  monde  qu'en  notre  dispensation  de  la  pléni= 
tude  des  temps  le  Christ  est  apparu,  qu'il  leur  a  envoyé  de  sa  présence 
des  messagers.  Ces  cinq  hommes  sont  des  témoins.  Joseph  Smith  et 
Oliver  Cowdery  furent,  le  3  avril  1836,  en  la  présence  du  Seigneur  Jésus= 
Christ  au  temple  de  Kirtland.  Le  15  mai  1829,  ils  furent  en  la  présence  de 
Jean=Baptiste.  Un  peu  plus  tard,  ils  se  trouvèrent  en  la  présence  de 
Pierre,  Jacques  et  Jean.  Ils  reçurent  aussi,  en  ce  troisième  jour  d'avril 
1836,  les  clefs  de  l'autorité  de  Moïse,  d'Elias  et  d'Elie35. 

Oliver  Cowdery,  David  Whitmer  et  Martin  Harris  se  trouvèrent,  aux 
environs  de  juin  1829,  en  la  présence  d'un  ange  de  Dieu  et  ils  conversè= 
rent  avec  lui  et  entendirent  la  voix  de  Dieu  leur  parler  du  haut  des  cieux. 
Ils  nous  ont  rendu  leur  témoignage,  il  est  inscrit  dans  tous  les  exem= 
plaires  du  Livre  de  Mormon.  Nous  avons  ce  témoignage.  Sidney  Rigdon 
nous  a  rendu  son  témoignage,  tant  lorsqu'il  était  dans  l'Eglise  que  lors= 
qu'il  l'eut  quittée,  que  le  16  février  1832,  il  vit  avec  Joseph  Smith  les 
cieux  ouverts  et  qu'ils  virent  le  Seigneur  Jésus=Christ  assis  à  la  droite  de 
Dieu,  et  ils  ont  rapporté  pour  nous  cette  merveilleuse  vision36. 

Pouvons=nous  contester  ces  faits?  Les  écarterons=nous  tous  et  dirons= 
nous  que  ces  témoins  étaient  des  séducteurs,  qu'ils  mentaient  ou  qu'ils 
étaient  dans  un  état  d'hallucination  quand  ils  ont  présenté  ces  choses? 
Est=il  logique  de  notre  part  de  faire  quelque  chose  de  ce  genre?  Je  dis  que 
non.  Je  dis  que  quand  un  homme  va  à  l'encontre  de  toutes  ces  preuves  et 
dit  que  personne  n'est  jamais  revenu  des  morts,  c'est  soit  un  ignorant  soit 


35  D.  &  A.  13;  110. 

36  D.  &  A.  76:19—25. 
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un  insensé;  peut=être  les  deux.  Le  fait  reste  que  ces  témoin*  disaient  la 
vérité  et  ils  sont  témoins  de  Dieu. 

Le  Seigneur  a  dit  qu'il  susciterait  certains  témoins  pour  témoigner  du 
rétablissement  de  l'Evangile  et  de  la  parution  du  Livre  de  Mormon  et 
«malheur  à  celui  qui  rejette  la  parole  de  Dieu!»37. 

Le  Saint=Esprit:  témoin  de  la  résurrection.  C'est  dû  soit  à  Yignorance 
soit  à  la  méchanceté  lorsque,  alors  que  toutes  ces  preuves  leur  sont  pré= 
sentées,  ils  les  écartent  et  disent  que  nous  n'avons  aucune  preuve,  je  dis 
que  cela  se  dressera  au  dernier  jour  comme  témoignage  contre  eux  et 
qu'ils  devront  voir  les  choses  en  face.  J'accepte  cela  comme  vrai.  Je  n'ac= 
cepte  pas  cela  comme  vrai  simplement  parce  que  Joseph  Smith  l'a  dit, 
parce  qu'Oliver  Cowdery  l'a  dit,  parce  que  David  Whitmer  l'a  dit,  que 
Martin  Harris  et  que  Sidney  Rigdon  l'ont  dit. 

Je  dis  que  c'est  vrai  parce  que  l'Esprit  du  Seigneur  lui=même  a  rendu  ce 
témoignage  à  mon  âme.  Je  sais  cela  comme  eux  le  savaient:  pas  parce 
que  j'ai  été  en  la  présence  de  ces  saints  messagers,  mais  parce  que  le 
Seigneur  a  accompli  sa  promesse  pour  moi,  comme  il  l'a  certainement 
fait  pour  beaucoup  d'entre  vous38. 

Je  sais  que  Jésus=Christ  vit.  Je  sais  qu'il  est  le  Fils  de  Dieu,  le  Rédempteur 
du  monde;  que  par  son  ministère,  par  sa  mort  et  l'effusion  de  son  sang, 
tous  les  hommes  peuvent  recevoir  la  rémission  des  péchés  en  obéissant  à 
l'Evangile  et  que,  par  leur  fidélité  et  leur  obéissance  jusqu'à  la  fin,  ils 
recevront  l'exaltation  dans  le  royaume  de  Dieu. 

C'est  aussi  vrai  qu'il  est  vrai  que  nous  sommes  aujourd'hui  dans  ce  bâti= 
ment.  Malheur  aux  hommes  qui  ferment  les  yeux  et  les  oreilles  à  cette 
connaissance.  Néphi  le  savait.  En  écrivant  sur  ce  sujet,  il  savait  ce  qui 
arriverait,  et  il  dit:  «Malheur  aux  sourds  qui  ne  veulent  pas  entendre  .  .  . 
malheur  aux  aveugles  qui  ne  veulent  pas  voir39.» 

La  vérité  est  là,  les  preuves  sont  là,  écrasantes.  Nous  devrions  savoir 
cela.  Nous  ne  devrions  pas  avoir  de  doute.  Nul  ne  devrait  se  demander  si 
des  hommes  peuvent  ou  non  ressusciter.  Cela  a  été  fait.  Cela  se  fera.  Le 


37  2  Néphi  27:14. 

38  Matt.  7:7—11;  Jean  7:15—17;  Jacques  1:5—7;  *  Cor.  2:1—16. 

39  2  Néphi  9:31,32. 
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Seigneur  rendra  à  chaque  âme  son  corps  dans  la  résurrection;  l'esprit  et 
le  corps  seront  inséparablement  réunis  pour  ne  plus  jamais  être  divisés, 
conformément  aux  plans  de  notre  Père  céleste40. 


Les  fils  de  perdition  et  la  résurrection 

Nature  universelle  de  la  résurrection.  Il  y  en  a  qui  ont  enseigné  que  la 
résurrection  ne  serait  pas  universelle  parmi  ceux  qui  ont  reçu  un  corps 
mortel,  que  certains,  appelés  fils  de  perdition,  se  verraient  refuser  la 
bénédiction  de  la  résurrection.  Il  est  très  étrange  que  l'on  puisse  entrete= 
nir  pareille  doctrine  face  aux  nombreuses  instructions  et  révélations  ve= 
nant  du  Seigneur  et  de  tous  ses  saints  prophètes.  Elles  enseignent  uni= 
versellement  que  tous  ressusciteront.  La  justice  l'exige,  parce  que  les 
hommes  ne  sont  pas  responsables  de  la  mort  et  par  conséquent  ont  le 
droit  d'être  rachetés  de  son  étreinte. 

Dans  sa  grande  miséricorde,  son  amour  et  sa  justice,  notre  Père  céleste 
a  prévu  que  tous  ses  enfants  qui  ont  obtenu  la  mortalité  revivront.  L'âme 
ne  peut  pas  être  détruite.  L'esprit  de  tous  les  hommes  est  éternel.  Il  a 
vécu  avant  cette  vie  mortelle  et,  par  l'expiation  de  Jésus=Christ,  il  revivra 
lorsque  cette  vie  mortelle  sera  terminée41. 

Notre  Rédempteur  est  venu  au  monde  pour  se  rendre  maître  de  la  mort. 
Si  une  seule  âme  venue  en  ce  monde,  quelque  mauvaise  qu'elle  ait  été, 
se  voyait  refuser  la  résurrection,  Jésus=Christ  n'aurait  pas  la  victoire.  Il 
est  par  conséquent  impérieux  que  tous  reçoivent  la  résurrection42. 

Tous  les  hommes  ressusciteront.  Personne  parmi  ceux  qui  ont  vécu  et 
sont  morts  sur  cette  terre  ne  se  verra  refuser  la  résurrection.  La  raison 
enseigne  ceci  et  c'est  une  simple  question  de  justice.  Adam  seul  a  été 
responsable  de  la  mort,  et  par  conséquent  le  Seigneur  n'en  impute  la 
responsabilité  à  personne  d'autre.  La  justice  exige  qu'on  ne  peut  tenir 
pour  responsable  de  la  mort  quelqu'un  qui  ne  l'est  pas,  et  c'est  pourquoi, 
comme  Paul  l'a  dit:  «Comme  tous  meurent  en  Adam,  de  même  aussi 
tous  revivront  en  Christ43.» 


40  Church  News,  3  juin  1933,  p.  7. 

41  Church  News,  15  février  1941,  p.  7. 

42  Era,  vol.  57,  p.  16. 

43  i  Cor.  15:22. 
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Et  le  Seigneur  a  dit:  «Mais  voici,  en  vérité,  je  vous  le  dis,  avant  que  la 
terre  ne  passe,  Michel,  mon  archange,  sonnera  de  la  trompette,  et  alors 
tous  les  morts  se  réveilleront,  car  leurs  tombes  seront  ouvertes,  et  ils 
ressusciteront,  oui,  à  savoir  tous.  Les  justes  seront  rassemblés  à  ma 
droite  pour  la  vie  éternelle,  et  les  méchants  qui  seront  à  ma  gauche,  j'aurai 
honte  de  les  reconnaître  devant  le  Père44.» 

Ce  passage  devrait  suffire  pour  mettre  les  idées  en  place  à  n'importe 
quel  membre  de  l'Eglise,  mais  chose  étrange  à  dire,  il  y  en  a  qui  le  com= 
prennent  de  travers  et  disent  que   cela  ne  veut  pas  dire  ce  que  cela  dit. 

Ensuite  nous  avons  l'affirmation  bien  claire  de  Jacob  dans  le  Livre  de 
Mormon: 

«Et  il  vient  dans  le  monde  pour  sauver  tous  les  hommes,  s'ils  veulent 
écouter  sa  voix;  car  voici,  il  souffre  les  peines  de  tous  les  hommes,  oui,  les 
peines  de  toute  créature  vivante,  homme,  femme,  enfant  qui  appartient  à 
la  famille  d'Adam.  Et  il  supporte  cela,  afin  que  tous  les  hommes  puissent 
obtenir  la  résurrection,  et  que  tous  puissent  se  présenter  devant  lui  au 
grand  jour  du  jugement45.» 

Qu'est=ce  qui  pourrait  être  plus  fort  et  plus  convaincant  que  ces  paroles 
de  notre  Rédempteur:  «Ne  vous  étonnez  pas  de  cela;  car  l'heure  vient 
où  tous  ceux  qui  sont  dans  les  sépulcres  entendront  sa  voix,  et  en  sor= 
tiront.  Ceux  qui  auront  fait  le  bien  ressusciteront  pour  la  vie,  mais  ceux 
qui  auront  fait  le  mal  ressusciteront  pour  le  jugement46.» 

Joseph  Smith  enseigne  la  résurrection  des  fils  de  perdition.  Examinons 
maintenant  quelques=unes  des  paroles  des  prophètes  ultérieurs.  Ceci 
est  du  prophète  Joseph  Smith:  «On  a  parlé  de  ce  que  tous  les  hommes 
seraient  rachetés  de  l'enfer;  mais  je  dis  que  ceux  qui  pèchent  contre  le 
Saint=Esprit  ne  peuvent  être  pardonnes  dans  ce  monde  ni  dans  le  monde 
à  venir;  ils  mourront  de  la  seconde  mort.  Ceux  qui  commettent  le  péché 
impardonnable  sont  condamnés  à  Gnolom:  à  demeurer  en  enfer  à  toute 
éternité.  Puisqu'ils  provoquent  l'effusion  de  sang  dans  ce  monde,  ils  se 
lèveront  dans  cette  résurrection  qui  est  semblable  à  l'étang  de  feu  et  de 
soufre.  Certains  ressusciteront  dans  les  embrasements  éternels  de  Dieu, 

44  D.  &  A.  2ç -.26,27. 

45  2  Néphi  9:21,  22. 

46  Jean  5:28,29. 
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car  Dieu  demeure  dans  des  embrasements  éternels,  et  d'autres  ressus= 
citeront  dans  la  damnation  de  leur  propre  impureté,  qui  est  un  tourment 
aussi  atroce  que  celui  de  l'étang  de  feu  et  de  soufre47.» 

John  Taylor  enseigne  la  résurrection  universelle.  Ceci  est  du  président 
John  Taylor:  «Quoi?  Tout  le  monde  ressuscitera=t=il?  Oui,  tous  les  êtres 
vivants!  <Mais  chacun  en  son  rang,  Christ  comme  prémices,  puis  ceux 
qui  appartiennent  à  Christ,  lors  de  son  avènement.  Ensuite  viendra  la 
fin48.>  Les  saints  vivront  et  régneront  mille  ans  avec  le  Christ.  Un  des 
apôtres  dit:  <Les  autres  morts  ne  revinrent  point  à  la  vie  jusqu'à  ce  que  les 
mille  ans  fussent  accomplis49. >  Mais  tous  doivent  sortir  un  jour  ou  l'autre 
du  tombeau  dans  ce  même  corps  qu'ils  possédaient  pendant  qu'ils  vi= 
vaient  sur  la  terre.  Les  choses  se  passeront  exactement  comme  Ezéchiel 
l'a  décrit:  les  os  s'approcheront  les  uns  des  autres,  des  nerfs  et  de  la  chair 
couvriront  le  squelette  et  sur  l'ordre  du  Seigneur  le  souffle  entrera  dans 
le  corps,  et  beaucoup  s'émerveilleront  de  ce  qu'ils  seront50.» 

Joseph  F.  Smith  enseigne  la  résurrection  universelle.  Et  voici  le  témoi= 
gnage  du  président  Joseph  F.  Smith:  «Tout  être  vivant  qui  naît  à  l'image 
de  Dieu  ressuscitera  exactement  comme  il  est  mort;  vous  pouvez  l'écrire 
si  vous  voulez,  et  ne  jamais  l'oublier,  ni  vous  permettre  d'avoir  la 
moindre  incrédulité  à  ce  sujet.  <Comme  tous  meurent  en  Adam,  de  même 
aussi  tous  revivront  en  Christ51>  .  .  . 

«Peu  importe  que  nous  ayons  bien  ou  mal  agi,  que  nous  ayons  été  intel= 
ligents  ou  ignorants,  ou  que  nous  ayons  été  serviteurs,  esclaves  ou  hom= 
mes  libres,  tous  les  hommes  ressusciteront;  et,  comme  je  comprends  les 
choses,  lorsqu'ils  ressusciteront,  ils  deviendront  des  êtres  immortels  et 
ils  ne  subiront  plus  la  dissolution  de  l'esprit  et  du  corps.»52 

George  Q.  Cannon  enseigne  la  résurrection  universelle.  Ces  références 
devraient  suffire,  mais  il  y  en  a  peut=être  qui  viendront  dire  que  le 
Seigneur  a  parlé  autrement,  et  ils  baseront  leurs  prétentions  sur  les 
termes  des  Doctrine  et  Alliances,  section  76:38,39.  Le  président  George 


47  Joseph  Fielding  Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  p.  50g. 

48  1  Cor.  15:23,24. 
4g  Apoc.  20:5. 

50  Journal  of  Discourses,  vol.  18,  p.  333;  Ezéchiel  37:1—14. 

51  1  Cor.  15:22. 

52  Era,  vol.  19,  p.  386. 
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Q.  Cannon  a  corrigé,  il  y  a  des  années,  cette  interprétation  erronée 
comme  suit: 

«Dans  beaucoup  d'esprits  il  y  a  eu  un  grand  malentendu  sur  la  question 
de  la  résurrection.  Certains  ont  eu  l'idée  —  et  l'ont  enseignée  —  que  les 
fils  de  perdition  ne  ressusciteront  pas  du  tout.  Ils  basent  celé  idée  et 
cette  conclusion  sur  les  versets  38  et  39  de  la  section  76  du  livre  des 
Doctrine  et  Alliances  où  le  Seigneur  dit: 

«<Oui,  en  vérité,  les  seuls  qui  ne  seront  pas  rachetés  au  temps  fixé  par  le 
Seigneur,  après  avoir  souffert  sa  colère.  Car  tous  les  autres  seront 
ramenés  à  la  vie  par  la  résurrection  des  morts,  grâce  au  triomphe  et  à  la 
gloire  de  l'Agneau  qui  fut  immolé,  qui  était  dans  le  sein  du  Père  avant 
que  les  mondes  fussent  créés. > 

«Mais  quand  on  lit  soigneusement  ces  versets  et  en  particulier  les  para= 
graphes  précédents,  on  verra  qu'en  utilisant  ces  termes  le  Seigneur 
n'exclut  pas  même  les  fils  de  perdition  de  la  résurrection.  Il  est  clair  que 
l'intention  est  de  dire  explicitement  à  leur  sujet  qu'ils  sont  les  seuls  sur 
lesquels  la  seconde  mort  aura  un  pouvoir  quelconque,  <car  tous  les 
autres  seront  ramenés  à  la  vie  par  la  résurrection  des  morts,  grâce  au 
triomphe  et  à  la  gloire  de  l'Agneau>.  Ces  exclus  sont  les  seuls  sur  les= 
quels  la  seconde  mort  aura  un  pouvoir  quelconque  et  <les  seuls  qui  ne 
seront  pas  rachetés  au  temps  fixé  par  le  Seigneur,  après  avoir  souffert  sa 
colère>. 

«Ceci  ne  veut  absolument  pas  dire  qu'ils  n'auront  pas  de  résurrection. 
Jésus,  notre  Seigneur  et  Sauveur,  est  mort  pour  tous  et  tous  ressuscite^ 
ront:  bons,  mauvais,  blancs  et  noirs,  les  gens  de  toutes  les  races,  pécheurs 
ou  non;  et  quelque  grands  que  soient  leurs  péchés,  la  résurrection  de  leur 
corps  est  certaine.  Jésus  est  mort  pour  eux  et  ils  ressusciteront  tous  du 
tombeau  par  l'expiation  qu'il  a  faite53.» 

Pas  de  mort  après  la  résurrection,  Y  en  aura=t=il  qui,  après  avoir  reçu  la 
résurrection,  mourront  ou  subiront  la  séparation  de  l'esprit  et  du  corps? 
La  réponse  à  ceci  est  manifestement  non!  Quelle  raison  pourrait=il  y 
avoir  à  ne  les  faire  ressusciter  et  à  n'unir  leur  esprit  et  leur  corps  que  pour 
faire  intervenir  une  deuxième  fois  la  mort  et  dissoudre  leur  âme?  Les 


53  Era,  vol.  45,  pp.  827—829;  Instructor,  vol.  35,  p.  123. 
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paroles  du  prophète  déjà  citées  précisent  que  les  fils  de  perdition,  qui 
provoquèrent  l'effusion  du  sang,  demeureront  en  enfer  «à  toute  éter= 
nité»54.  Selon  la  parole  du  Seigneur  —  et  nous  devons  l'accepter  comme 
définitive,  quelles  qu'aient  été  ou  quelles  que  soient  maintenant  les  opi= 
nions  des  hommes  —  il  nous  est  dit: 

«Et  ceux  qui  restent  seront  également  vivifiés;  néanmoins,  ils  retourne* 
ront  dans  leur  propre  lieu  pour  jouir  de  ce  qu'ils  sont  disposés  à  recevoir, 
parce  qu'ils  n'étaient  pas  disposés  à  jouir  de  ce  qu'ils  auraient  pu  rece= 
voir55.» 

«Ceux  qui  restent»  doit  désigner  ceux  qui  ne  sont  inclus  dans  aucun  des 
trois  royaumes  et  à  un  autre  endroit,  section  76:33,  le  Seigneur  a  dit: 
«Car  ils  sont  des  vases  de  colère,  condamnés  à  subir  la  colère  de  Dieu 
dans  l'éternité  avec  le  diable  et  ses  anges.»  Ce  sont  ceux  qui  «demeurent 
impurs»56. 

Pas  de  corruption  après  la  résurrection.  Amulek  a  dit:  «Cette  restaura= 
tion  sera  pour  tous  les  hommes,  jeunes  et  vieux,  esclaves  et  libres,  hom= 
mes  et  femmes,  méchants  et  justes;  et  pas  même  un  seul  cheveu  de  leur 
tête  ne  sera  perdu;  mais  toutes  choses  seront  rendues  à  leurs  formes  par= 
faites,  comme  elles  le  sont  maintenant  dans  le  corps;  et  ils  seront  cités 
et  amenés  à  la  barre  du  Christ,  le  Fils,  de  Dieu  le  Père  et  du  Saint=Esprit, 
qui  sont  un  seul  Dieu  éternel,  pour  être  jugés  selon  leurs  oeuvres,  bonnes 
ou  mauvaises. 

«Maintenant,  voici,  je  vous  ai  parlé  touchant  la  mort  du  corps  mortel,  et 
aussi  touchant  la  résurrection  du  corps  mortel.  Je  vous  dis  que  ce  corps 
mortel  est  ressuscité  en  un  corps  immortel,  c'est=à=dire  de  la  mort,  même 
de  la  première  mort,  à  la  vie,  de  sorte  qu'il  ne  puisse  plus  mourir;  l'esprit 
s'unissant  au  corps  pour  ne  plus  jamais  être  désuni;  le  tout  devenant 
ainsi  spirituel  et  immortel,  afin  qu'il  ne  puisse  plus  voir  la  corruption57.» 

Dans  ce  passage,  on  voit  qu' Amulek  parle  des  morts,  bons  et  mauvais, 
et  dans  le  suivant,  au  chapitre  douze,  Aima  confirme  cette  doctrine  en 
ces  termes  à  propos  des  méchants  qui  sont  chassés:  «Alors,  je  vous  le  dis, 


54  Smith,  ouvrage  cité,  p.  361. 

55  D.  &  A.  88:32. 

56  D.  &  A.  88:35,102. 

57  Aima  11:44,45. 
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ils  seront  comme  s'il  n'y  avait  point  eu  de  rédemption,  car  ils  ne  peuvent 
être  rachetés  selon  la  justice  de  Dieu,  et  ils  ne  peuvent  mourir,  car  il  n'y 
a  plus  de  corruption58.» 

Si  toutes  les  âmes  ne  ressuscitent  pas,  notre  Sauveur  ne  remportera  pas 
la  victoire  sur  la  mort.  Sa  victoire  doit  être  et  sera  complète  comme  Paul 
l'a  clairement  dit™.  Dans  la  résurrection,  l'esprit  et  le  corps  sont  insé= 
parablement  liés,  de  sorte  qu'ils  ne  peuvent  plus  jamais  être  séparés  et 
ils  deviennent  ainsi  immortels**0. 

Ca'in  régnera  sur  Satan.  Les  fils  de  perdition  auront  de  l'ascendant  sur 
Satan  lui=même,  parce  qu'il  n'a  pas  de  corps.  Mais  qui  est  Perdition?  Le 
Seigneur  a  dit  à  Caïn:  «Si  tu  agis  bien,  tu  seras  accepté.  Et  si  tu  n'agis 
pas  bien,  le  péché  se  couchera  à  la  porte  et  Satan  désire  t'avoir.  Et  si  tu 
n'obéis  pas  à  mes  commandements,  je  t'abandonnerai,  et  il  te  sera  fait 
selon  son  désir.  Et  tu  régneras  sur  lui.  Car  dorénavant,  tu  seras  le  père 
de  ses  mensonges;  tu  seras  appelé  Perdition,  car  tu  étais  aussi  avant  le 
monde61.» 

Satan  le  voulait  parce  que  Caïn  avait  un  corps.  Il  voulait  plus  de  puis= 
sance.  Un  homme  qui  a  un  corps  aura  bien  entendu  un  plus  grand  pou= 
voir  qu'un  simple  esprit  sans  corps.  Caïn  pécha  les  yeux  grands  ouverts 
et  par  conséquent  il  devint  Perdition,  le  père  des  mensonges6-. 


Les  mort=nés 

Les  morts=nés  ressusciteront.  La  révélation  ne  donne  aucune  information 
concernant  la  situation  des  mort=nés.  Je  donne  cependant  mon  avis  per= 
sonnel:  que  nous  devons  espérer  que  ces  enfants  ressusciteront  et  ensuite 
nous  appartiendront.  Je  ne  peux  m'empêcher  de  croire  qu'il  en  sera  ainsi. 

Quand  un  couple  a  un  mort=né,  nous  lui  donnons  toute  la  consolation 
que  nous  pouvons.  Nous  avons  de  bonnes  raisons  d'espérer.  On  peut 
organiser  un  service  funèbre  pour  ces  enfants,  si  les  parents  le  désirent. 
Les  mort=nés  ne  sont  pas  déclarés  ni  enregistrés  comme  naissances  et 


58  Aima  12:18. 

59  1  Cor.  15:53-57. 

60  Era,  vol.  45,  p.  82g. 

61  Moïse  5  :23,24. 

62  Church  News,  30  mars  1935,  p.  6. 
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décès  sur  les  registres  de  l'Eglise,  mais  il  est  suggéré  que  les  parents 
inscrivent  leur  nom  dans  leurs  annales  familiales. 

Quand  l'esprit  entre  dans  le  corps.  L'enfant  prend  vie  lorsque  la  mère 
sent  le  fœtus  vivre63.  Le  président  Brigham  Young  a  dit  que  quand  la 
mère  sent  la  vie  entrer  en  son  enfant,  c'est  l'esprit  qui  entre  dans  le  corps 
en  vue  de  l'existence  mortelle.  Mais  supposons  qu'un  accident  se  pro= 
duise  et  que  l'esprit  doive  quitter  prématurément  ce  corps,  qu'en  sera=t=il 
alors?  Le  médecin  dit:  «C'est  un  mort=né»  et  c'est  tout  ce  qu'il  en  sait; 
mais  que  l'esprit  reste  dans  le  corps  [c'est=à=dire  son  propre  corps]  une 
minute,  une  heure,  un  jour,  un  an  ou  y  vive  jusqu'à  ce  que  le  corps  ait 
atteint  un  âge  avancé,  il  est  certain  que  le  moment  viendra  où  ils  seront 
séparés  et  où  le  corps  retournera  à  la  terre  pour  dormir  dans  son  sein.  La 
mort,  c'est  cela. 

En  d'autres  occasions  également,  le  président  Young  enseigna  que  nous 
devions  avoir  de  l'espérance  pour  la  résurrection  des  morts=nés.  «Tout 
est  bien  pour  eux»,  dit=il,  et  on  n'a  pas  besoin  de  faire  quoi  que  ce  soit 
en  matière  de  scellement  ou  d'ordonnance  pour  eux64. 


La  résurrection  de  toutes  choses 

La  terre  et  toute  vie  ressusciteront.  Tout  être  vivant  sur  la  terre,  que  ce 
soient  les  hommes,  les  animaux,  les  poissons,  les  oiseaux  ou  les  autres 
créatures  que  le  Seigneur  a  créés,  sont  rachetés  de  la  mort  aux  mêmes 
conditions  que  l'homme.  Ces  êtres  vivants  ne  sont  pas  plus  responsables 
que  nous  de  Y  introduction  de  la  mort  dans  le  monde  et  comme  ils  ont 
été  créés  par  le  Père,  ils  ont  droit  à  leur  rédemption  et  à  leur  durée  éter= 
nelle. 

La  terre  elle=même  quittera  son  corps  mortel,  car  elle  est,  elle  aussi,  un 
être  vivant  maintenant,  tombé  sous  la  malédiction  de  la  mort,  et  elle  «se 
conforme  à  la  gloire  d'un  royaume  céleste  car  elle  remplit  la  mesure  de 
sa  création  et  ne  transgresse  pas  la  loi  —  c'est  pourquoi,  elle  sera  sancti= 
fiée;  oui,  bien  au' elle  doive  mourir,  elle  sera  vivifiée  et  supportera  le 
pouvoir  qui  l'aura  vivifiée  et  les  justes  en  hériteront»65. 


63  Luc  1 :3a— 41. 

64  Corresp.  person.;  Journal  of  Discourses,  vol.  17,  p.  143. 

65  D.  &  A.  88:25,26. 
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Tous  les  êtres  vivants  ressusciteront.  «J'ai  reconnu  que  tout  ce  que  Dieu 
fait  durera  toujours»,  lisons=nous  dans  les  Ecritures,  «qu'il  n'y  a  rien  à 
y  ajouter  et  rien  à  en  retrancher»06.  Nous  savons  que  tous  ces  êtres  sont 
animés  par  l'esprit  qui  est  en  eux,  exactement  comme  l'homme.  Le 
Seigneur  a  déclaré  par  l'intermédiaire  du  prophète  que  «l'esprit  de  l'hom= 
me  [est]  à  l'image  de  sa  personne,  de  même  que  l'esprit  de  la  bête  et  de 
toute  autre  création  de  Dieu»e7.  Y  a=t=il  un  être  vivant  que  Dieu  n'ait  pas 
fait?  Si  oui,  le  pouvoir  de  créer  lui  a  échappé  des  mains.  Il  est  suprême, 
et  toute  vie  vient  de  lui,  c'est  le  don  qu'il  a  fait  à  toute  la  création. 

Le  corps  purifié  sera  le  même  corps  qui  se  lèvera  dans  la  «forme  par= 
faite»,  et  ainsi  nous  lisons:  «La  fin  viendra,  les  cieux  et  la  terre  seront 
consumés  et  passeront,  et  il  y  aura  un  nouveau  ciel  et  une  nouvelle  terre. 
Car  tout  ce  qui  est  ancien  passera  et  tout  deviendra  neuf;  le  ciel  et  la  terre 
et  tout  ce  qu'ils  renferment,  les  hommes  et  les  bêtes,  les  oiseaux  de  l'air 
et  les  poissons  de  la  mer;  et  ni  un  cheveu,  ni  un  fétu  de  paille  ne  seront 
perdus,  car  c'est  l'œuvre  de  mes  mains68.» 


66  Ecclés.  3:14. 

67  D.  &  A.  77:2. 

68  Era,  vol.  45,  pp.  829—831;  D.  &  A.  29:23—25. 
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Chapitre  15 

Le  salut  et  la  résurrection 

Les  bénédictions  que  Ton  obtient  grâce  à  la  résurrection 

La  résurrection  sauve  l'homme  du  diable.  L'immortalité  de  l'âme  est  le 
don  que  Dieu  fait  par  l'intermédiaire  de  la  mort  et  de  la  résurrection  de 
son  Fils  Jésus=Christ.  Si  le  Sauveur  n'était  pas  mort  pour  le  monde, 
l'homme  serait  resté  dans  ses  péchés.  Il  n'aurait  pas  pu  y  avoir  de  résur= 
rection  des  morts  et  le  corps  physique  serait  descendu  dans  le  tombeau 
sans  résurrection,  tandis  que  l'esprit  aurait  été  éternellement  assujetti 
au  diable  et  à  ses  anges1. 

La  plénitude  de  la  joie  découle  de  la  résurrection.  Dans  la  mortalité 
l'esprit  et  le  corps  ne  sont  pas  inséparablement  liés.  C'est  pourquoi,  dans 
la  mortalité,  l'homme  ne  peut  pas  recevoir  une  plénitude  de  joie.  Ce  n'est 
que  grâce  à  la  résurrection  et  au  fait  que  l'esprit  et  le  corps  seront  in= 
séparablement  unis  que  l'immortalité  et  la  vie  éternelle  pourront  se  pro= 
duire2. 

Nul  ne  peut  obtenir  l'unification  inséparable  de  l'esprit  et  du  corps  avant 
de  mourir.  C'est  pourquoi  la  mort  est  tout  aussi  importante,  en  ce  qui 
concerne  la  vie,  que  la  naissance.  La  raison  en  est  que  dans  cette  vie, 
l'esprit  et  le  corps  ne  sont  pas  inséparablement  liés.  Lorsqu'une  maladie 
mortelle  se  produit,  ou  la  vieillesse,  vient  la  séparation,  l'esprit  quitte  le 
corps  et  le  corps  va  au  tombeau  pour  attendre  la  résurrection.  Lorsque 
l'esprit  et  le  corps  se  réuniront  dans  la  résurrection  des  morts,  ils  seront 
unis  de  telle  manière  qu'ils  ne  pourront  être  séparés,  et  il  n'y  aura  plus  de 
mort. 

Alors  l'homme  pourra  recevoir  une  plénitude  de  joie.  Pendant  qu'il  est 
dans  cet  état  temporel  d'esprit  et  de  corps,  il  ne  peut  recevoir  de  plénitu= 
de  de  joie.  Personne,  dans  la  mortalité,  ne  peut  recevoir  la  plénitude  de 
joie  que  le  Seigneur  a  en  réserve  pour  lui.  Ce  n'est  qu'après  la  résurrec= 


1  Era,  vol.  19,  p.  199;  2  Néphi  9:7—9. 

2  Church  News,  22  avril  1939,  p.  3;  D.  &  A.  88:14—16;  93:33,34. 
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tion  des  morts,  ce  n'est  que  lorsque  l'esprit  et  le  corps  seront  inséparable= 
ment  unis  —  lorsque,  grâce  à  la  résurrection,  l'esprit  et  le  corps  auront  été 
soudés  inséparablement  l'un  à  l'autre  —  que  cette  plénitude  pourra  se 
produire.  C'est  là  la  beauté  de  la  résurrection,  c'est  là  l'objectif  de  la  ré= 
surrection  des  morts. 

La  mortalité  est  donnée  pour  préparer  les  hommes  à  la  résurrection.  Il 
est  donc  nécessaire  que  tous  les  hommes  meurent.  C'est  nécessaire  pour 
réaliser  la  bénédiction  supérieure  qui  ne  peut  être  donnée  que  si  nous 
mourons.  Nul  ne  veut  avoir  la  malédiction  de  la  mortalité  et  vivre  à  ]a= 
mais.  Non,  ce  serait  une  calamité'3.  La  mortalité,  c'est  bien  pour  le  peu 
de  temps  que  nous  passons  dans  ce  monde.  Elle  est  nécessaire.  C'est  une 
partie  extrêmement  importante  de  notre  existence,  parce  que  c'est  ici  que 
nous  faisons  nos  preuves.  C'est  ici  que  nous  nous  préparons  pour  ce  qui 
va  arriver.  Telle  est  l'importance  de  la  mortalité,  et  cependant  beaucoup 
la  traitent  à  la  légère.  Nous  la  considérons  comme  de  peu  d'importance. 
«Nous  sommes  ici  aujourd'hui;  nous  serons  partis  demain.  Demain,  on 
verra.  Nous  allons  nous  donner  du  bon  temps  ici.»  Voilà  comment  beau= 
coup  d'entre  nous  considèrent  la  vie.  Ne  remettez  pas  à  plus  tard  le  jour 
de  votre  repentance.  Le  moment  peut  venir  où  il  sera  trop  tard4. 


Nature  des  corps  ressuscites 

Les  corps  spirituels  dans  la  résurrection.  Dans  la  résurrection  des  morts, 
les  corps  qui  ont  été  déposés  corps  naturels  ressusciteront  corps  spiri= 
tuels.  C'est=à=dire  que  dans  la  mortalité,  la  vie  du  corps  est  dans  le  sang5, 
mais  le  corps,  quand  il  sera  ressuscité  à  l'immortalité,  sera  vivifié  par 
l'esprit  et  non  par  le  sang.  Par  conséquent  il  deviendra  spirituel,  mais  il 
sera  compocé  de  chair  et  d'os,  tout  comme  l'était  le  corps  de  Jésus  qui  est 
le  prototype6. 

Nature  tangible  des  corps  spirituels.  Ces  aveugles  modernes  qui  instrui= 
sent  les  aveugles  et  nient  la  résurrection  littérale  comprennent  tout  à  fait 
erronément  ce  qu'on  entend  par  corps  spirituel.  Ils  ont  basé  leur  conclu= 
sion  sur  le  passage  où  Paul  dit  que  le  corps  ressuscite  corps  spirituel  et 


3  2  Néphi  9:6. 

4  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  7,  pp.  13, 14;  Aima  34:31—35. 

5  Lév.  17:11. 

6  Era,  vol.  19,  p.  430;  Luc  24:36—43. 
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que  la  chair  et  le  sang  ne  peuvent  hériter  le  royaume  de  Dieu7.  Ils  ne  peu= 
vent  pas  concevoir  dans  leur  esprit  un  corps  ressuscité  d'entre  les  morts, 
composé  de  chair  et  d'os,  vivifié  par  l'esprit  et  non  par  le  sang. 

Quand  Paul  parlait  du  corps  spirituel,  il  ne  parlait  pas  du  tout  du  corps 
d'esprit,  et  c'est  là  qu'ils  commettent  leur  erreur.  Ils  confondent  le  corps 
spirituel  ou,  en  d'autres  termes,  le  corps  vivifié  par  l'esprit  avec  le  corps 
d'esprit  seulement.  Ils  pensent  que  ceux  qui  croient  en  la  résurrection  du 
corps  littéral  croient  qu'ils  ressusciteront  vivifiés  par  le  sang,  ce  qui  n'est 
pas  le  cas  .  .  . 

Après  la  résurrection,  notre  corps  sera  un  corps  spirituel,  mais  ce  sera  un 
corps  tangible,. un  corps  qui  aura  été  purifié,  mais  ce  sera  néanmoins  un 
corps  de  chair  et  d'os.  Ce  ne  sera  pas  un  corps  de  sang.  Il  ne  sera  plus  vi= 
vifié  par  le  sang,  mais  vivifié  par  l'esprit  qui  est  éternel  et  ils  deviendront 
immortels  et  ne  mourront  jamais8. 

Comparaison  entre  le  corps  de  sang  et  le  corps  spirituel.  Si  nos  bons  amis 
comprenaient  cela,  ils  ne  tomberaient  pas  dans  l'erreur  de  penser  que  la 
doctrine  de  Paul  était  en  conflit  avec  celle  du  Seigneur  et  Sauveur  Jésus= 
Christ,  quand  Paul  déclara  que  le  corps  qui  ressusciterait  serait  un  corps 
spirituel.  Vous  lisez  dans  le  livre  de  la  Genèse  ce  passage  où  le  Seigneur 
dit  à  Noé,  après  le  déluge,  que  le  sang  était  la  vie  du  corps;  le  sang  en  est 
l'âme,  dit=  il.  C'est  pourquoi  «si  quelqu'un  verse  le  sang  de  l'homme,  par 
l'homme  son  sang  sera  versé»,  parce  que  le  sang  est  la  vie  du  corps  mor= 
tel9. 

Mais  ce  n'est  pas  le  cas  du  corps  qui  se  lève  dans  la  résurrection,  qui  est 
le  corps  immortel.  Il  ne  s'y  trouve  pas  de  sang,  mais  c'est  l'esprit  qui  est 
la  puissance  vivifiante.  C'est  pourquoi  ce  n'est  plus  un  corps  vivifié  par 
le  sang,  mais  un  corps  vivifié  par  l'esprit,  et  c'est  pourquoi  c'est  un  corps 
spirituel,  mais  un  corps  tangible  de  chair  et  d'os,  tout  comme  le  corps  du 
Fils  de  Dieu.  Telle  est  la  doctrine  du  Seigneur  et  Sauveur  du  monde10. 

La  résurrection  dans  Y  incorruptibilité.  Comprenons  bien  la  signification 
de  ce  mot  corruption.  A  cause  de  l'usage  que  l'on  fait  ordinairement  de 
ce  mot,  il  se  peut  que  ce  que  vous  avez  à  l'esprit  ne  soit  pas  exactement  le 


7  i  Cor.  15:42—57. 

8  D.  &  A.  88:15—32. 

9  Gen.  9:3 — 6. 

10  Conf.  Rep.,  avril  1917,  pp.  62,  63. 


265 


sens  que  lui  donne  Paul  dans  ce  passage  d'Ecriture11.  Corruption  signifie 
ici  mortalité.  Cela  signifie  être  dans  ce  monde  de  changement. 

Notre  corps  change  constamment.  Il  rejette  les  déchets  et  assimile  du 
nouveau.  Il  est  constitué  de  telle  manière  que  la  nourriture  que  nous 
mangeons,  l'eau  que  nous  buvons,  l'air  que  nous  respirons,  édifient  et 
remplacent  les  cellules  qui  se  sont  dégradées  ou  ont  rempli  leur  mission 
et  ont  été  rejetées.  Ce  corps  que  nous  avons  maintenant  est  donc,  comme 
le  dit  Paul,  un  corps  corruptible,  et  ce  prophète  parle  du  corps  mortel 
quand  il  parle  de  corruption.  Notre  corps  mortel  deviendra  finalement, 
par  la  résurrection,  un  corps  incorruptible  qui  ne  sera  plus  sujet  à  ces 
changements,  qui  ne  sera  plus  sujet  à  la  maladie  et  à  la  décomposition12. 

Genres  de  corps  ressuscites.  Dans  la  résurrection,  il  y  aura  différentes 
sortes  de  corps;  ils  ne  seront  pas  tous  semblables.  Le  corps  qu'un  homme 
reçoit  déterminera  sa  place  dans  l'au=delà.  Il  y  aura  des  corps  célestes,  des 
corps  terrestres  et  des  corps  télestes,  et  ces  corps  différeront  aussi  nette= 
ment  que  les  corps  ici,  par  exemple,  l'Européen  blanc,  le  Noir,  le  Philip= 
pin,  l'Indien13. 

Les  corps  seront  vivifiés  selon  le  royaume  dans  lequel  ils  seront  jugés 
dignes  d'entrer.  Il  y  a  bien  des  années,  Orson  Pratt,  écrivant  sur  la  résur= 
rection  et  le  genre  de  corps  qui  ressusciteraient  dans  ces  royaumes,  dit: 

«Dans  toutes  les  espèces  d'animaux  et  de  plantes,  il  y  a  beaucoup  de  res= 
semblances  dans  les  traits  généraux  et  beaucoup  de  différences  spécifi= 
ques  caractérisant  les  individus  de  chaque  espèce.  Il  en  va  de  même  dans 
la  résurrection.  Il  y  aura  plusieurs  catégories  de  corps  ressuscites,  les  uns 
célestes,  les  autres  terrestres,  les  autres  télestes  et  d'autres  encore  fils  de 
perdition.  Chacune  de  ces  catégories  différera  des  autres  par  des  caractè* 
res  distinctifs  essentiels  et  marqués;  cependant,  dans  chacune,  considé= 
rée  en  elle=même,  on  trouvera  beaucoup  de  ressemblances  aussi  bien  que 
des  distinctions.  //  y  aura  l'une  ou  l'autre  caractéristique  physique  qui 
permettra  d'identifier  chaque  membre  de  chaque  catégorie.» 

La  procréation  limitée  aux  corps  célestes.  Certains  obtiendront  un  corps 
céleste  avec  tous  les  pouvoirs  de  l'exaltation  et  de  l'accroissement  éternel. 


11  i  Cor.  15:42—57. 

12  Church  News,  22  avril  1939,  p.  3. 

13  D.  &  A.  76:50—113;  88:15—32;  1  Cor.  15:35—42. 
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Ces  corps  brilleront  comme  le  soleil  comme  celui  de  notre  Sauveur  décrit 
par  Jean14.  Ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  terrestre  auront  un  corps 
terrestre  et  ils  ne  brilleront  pas  comme  le  soleil,  mais  ils  seront  plus  glo= 
rieux  que  le  corps  de  ceux  qui  reçoivent  la  gloire  téleste. 

Dans  ces  deux  royaumes,  il  y  aura  des  changements  dans  le  corps  et  des 
limitations.  Ils  n'auront  pas  le  pouvoir  de  l'accroissement  ni  le  pouvoir 
ou  la  nature  leur  permettant  de  vivre  comme  maris  et  femmes,  car  ceci 
leur  sera  refusé  et  ils  ne  pourront  avoir  d'accroissement. 

Ceux  qui  reçoivent  l'exaltation  dans  le  royaume  céleste  auront  la  «conti= 
nuation  des  postérités  pour  toujours  et  à  jamais»15.  Ils  vivront  sous  for= 
me  de  familles.  Dans  les  royaumes  terrestre  et  téleste  il  n'y  aura  pas  de 
mariage.  Ceux  qui  y  entreront  resteront  «séparés  et  célibataires»  à  ja= 


mais 


16 


Certaines  des  fonctions  du  corps  céleste  n'apparaîtront  pas  dans  le  corps 
terrestre  ni  dans  le  corps  téleste,  et  le  pouvoir  de  procréation  sera  enlevé. 
Je  pense  que,  dans  ces  royaumes,  les  hommes  et  les  femmes  seront  exac= 
tement  ce  à  quoi  le  monde  prétendu  chrétien  s'attend  à  ce  que  nous 
soyons  tous:  ni  hommes,  ni  femmes,  simplement  des  êtres  immortels 
ayant  reçu  la  résurrection. 

Les  corps  ressuscites  traversent  les  objets  solides.  Les  corps  ressuscites 
sont  maîtres  des  éléments.  Comment  les  corps  sortiront=ils  des  tombeaux 
à  la  résurrection,  pensez=vous?  Quand  l'ange  Moroni  apparut  au  pro= 
phète  Joseph  Smith,  celui=ci  le  vit  apparemment  descendre  et  monter  à 
travers  les  murs  pleins  ou  le  toit  du  bâtiment17.  Si  le  récit  du  prophète 
avait  été  une  falsification,  il  n'aurait  jamais  raconté  pareille  histoire 
(comme  nous  pouvons  être  sûrs  qu'il  n'aurait  jamais  pensé  à  cela),  mais 
aurait  fait  entrer  l'ange  par  la  porte.  Pourquoi  penser  qu'il  serait  moins 
possible  à  un  être  ressuscité  qu'à  un  esprit  de  traverser  des  objets  solides? 
Un  esprit  n'est=il  pas  également  de  la  matière18? 

Il  fut  tout  aussi  facile  à  l'ange  Moroni  d'apparaître  au  prophète  Joseph 
Smith  en  traversant  le  bâtiment  qu'à  notre  Sauveur  d'apparaître  à  ses 


14  Apoc.  1:12—18;  D.  &  A.  110:1—4;  Ex.  24:9,10. 

15  D.  &  A.  132:19. 

16  D.  &  A.  132:15—32. 

17  Joseph  Smith  2:30,  43—45. 

18  D.  &  A.  131:7,8. 
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disciples  après  sa  résurrection  dans  la  chambre  où  ils  étaient  assemblés, 
alors  que  la  porte  était  fermée.  «Le  soir  de  ce  jour,  qui  était  le  premier  de 
la  semaine,  les  portes  du  lieu  où  se  trouvaient  les  disciples  étant  fermées, 
à  cause  de  la  crainte  qu'ils  avaient  des  Juifs,  Jésus  vint,  se  présenta  au 
milieu  d'eux,  et  leur  dit:  La  paix  soit  avec  vous19!» 

Vous  voyez,  la  porte  était  fermée  «à  cause  de  la  crainte  qu'ils  avaient 
des  Juifs»,  mais  cela  n'empêcha  pas  Jésus  de  leur  apparaître  dans  la 
chambre.  Comment  s'y  prit=il?  Il  avait  pouvoir  sur  les  éléments.  Certains 
savants  ont  expliqué  ceci  en  disant  que  nous  sommes  limités  à  trois  di= 
mensions,  mais  les  êtres  supérieurs  peuvent  disposer  de  nombreuses  di= 
mensions  dont  nous  ignorons  tout.  Un  savant,  qui  ne  croit  pas  en  la  ré= 
surrection,  a  dit  qu'un  être  mortel,  si  son  corps  pouvait  vibrer  de  la  ma= 
nière  appropriée,  pourrait  traverser  des  objets  solides.  Nous  ne  savons 
pas  comment  les  êtres  ressuscites  s'y  prennent,  mais  nous  savons  que 
cela  s'est  fait,  car  le  Sauveur  et  d'autres  l'ont  fait20. 


La  perfection  physique  dans  la  résurrection 

Ni  difformités,  ni  imperfections  dans  la  résurrection.  Un  peu  de  réflexion 
intelligente  nous  révélera  qu'il  serait  illogique  que  notre  corps  ressuscite 
avec  toutes  sortes  d'imperfections.  Les  uns  ont  été  brûlés  au  bûcher  à 
cause  de  la  vérité.  D'autres  ont  été  décapités,  d'autres  ont  été  écartelés  ;  par 
exemple,  Jean=Baptiste  fut  décapité  et  obtint  sa  résurrection  au  moment 
de  la  résurrection  de  notre  Rédempteur.  Il  nous  est  impossible  de  penser 
qu'il  soit  ressuscité  en  tenant  sa  tête  dans  les  mains;  notre  raison  nous  dit 
qu'il  était  physiquement  complet  dans  la  résurrection.  Il  apparut  au  pro= 
phète  Joseph  Smith  et  à  Oliver  Cowdery  avec  un  corps  ressuscité  par= 
fait. 

Quand  nous  ressusciterons,  notre  esprit  et  notre  corps  seront  réunis 
inséparablement  pour  ne  plus  jamais  être  divisés  et  ils  seront  alors  af= 
fectés  au  royaume  auquel  ils  appartiennent.  Toutes  les  difformités  et 
toutes  les  imperfections  seront  enlevées  et  le  corps  se  conformera  à 
l'image  de  l'esprit,  car  le  Seigneur  a  révélé:  «Ce  qui  est  spirituel  étant  à 
l'image  de  ce  qui  est  temporel  et  ce  qui  est  temporel  étant  à  l'image  de  ce 


19  Jean  20:19. 

20  Correspondance  personnelle. 
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qui  est  spirituel;  l'esprit  de  l'homme  à  l'image  de  sa  personne,  de  même 
que  l'esprit  de  la  bête  et  de  toute  autre  création  de  Dieu21.» 

La  forme  parfaite  et  appropriée  dans  la  résurrection.  Le  prophète  Amu= 
lek  a  très  clairement  défini  le  sujet  en  ces  termes:  «Maintenant,  il  y  a 
une  mort  qui  est  appelée  mort  temporelle;  et  la  mort  du  Christ  dénouera 
les  liens  de  cette  mort  temporelle  .  .  .  l'esprit  et  le  corps  seront  réunis  de 
nouveau  dans  leurs  formes  parfaites;  membres  et  jointures  seront  rendus 
à  leurs  formes  propres,  exactement  comme  nous  le  sommes  en  ce  mo= 
ment;  et  nous  serons  conduits  devant  Dieu,  connaissant  comme  nous 
connaissons  en  ce  moment  et  nous  aurons  un  souvenir  vif  de  toute  notre 
culpabilité. 

«Cette  restauration  sera  pour  tous  les  hommes,  jeunes  et  vieux,  esclaves 
et  libres,  hommes  et  femmes,  méchants  et  justes;  et  pas  même  un  seul 
cheveu  de  leur  tête  ne  sera  perdu;  mais  toutes  choses  seront  rendues  à 
leurs  formes  parfaites,  comme  elles  le  sont  maintenant  dans  le  corps;  et 
ils  seront  cités  et  amenés  à  la  barre  du  Christ,  le  Fils,  de  Dieu  le  Père  et 
du  Saint=Esprit,  qui  sont  un  seul  Dieu  éternel,  pour  être  jugés  selon  leurs 
œuvres,  bonnes  ou  mauvaises. 

«Maintenant,  voici,  je  vous  ai  parlé  touchant  la  mort  du  corps  mortel,  et 
aussi  touchant  la  résurrection  du  corps  mortel.  Je  vous  dis  que  ce  corps 
mortel  est  ressuscité  en  un  corps  immortel,  c'est=à=drre  de  la  mort,  même 
de  la  première  mort,  à  la  vie,  de  sorte  qu'il  ne  puisse  plus  mourir;  l'esprit 
s'unissant  au  corps  pour  ne  plus  jamais  être  désuni;  le  tout  devenant 
ainsi  spirituel  et  immortel,  afin  qu'il  ne  puisse  plus  voir  la  corruption22.» 

Aima  témoigne  de  la  même  chose.  Parlant  de  la  résurrection  de  notre 
Seigneur,  qui  lui  donnera  le  pouvoir  d'appeler  tous  les  morts,  il  dit: 
«Oui,  ceci  réalise  la  restauration  de  ces  choses  dont  il  a  été  parlé  par  la 
bouche  des  prophètes.  L'âme  sera  restituée  au  corps,  et  le  corps  à  l'âme; 
oui,  et  chaque  membre,  chaque  jointure  sera  restituée  à  son  corps;  oui, 
pas  même  un  cheveu  de  la  tête  ne  sera  perdu,  mais  toutes  choses  seront 
restaurées  dans  leur  forme  propre  et  parfaite2*.» 


21  D.  &  A.  77:2. 

22  Aima  11:42 — 45. 

23  Aima  40:22,23. 
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Pourquoi  le  Christ  a  conservé  la  marque  des  blessures  dans  son  corps. 
Nous  ne  devons  pas  juger  de  la  résurrection  des  autres  en  fonction  de  la 
résurrection  de  Jésus=Christ.  Il  est  vrai  qu'il  est  apparu  à  ses  disciples 
et  les  a  invités  à  examiner  la  marque  des  clous  dans  ses  mains  et  dans 
ses  pieds  et  la  blessure  causée  par  la  lance  dans  son  côté,  mais  c'était  une 
manifestation  spéciale  pour  eux. 

Nous  devons  savoir  que  les  disciples  n'avaient  pas  compris  qu'il  allait 
ressusciter,  et  cette  manifestation  était  pour  leur  profit.  Thomas  n'était 
pas  là,  et  les  autres  disciples  eurent  des  difficultés  à  le  convaincre  que 
le  Seigneur  était  ressuscité.  Thomas  n'était  pas  plus  mauvais  qu'aucun 
autre  des  apôtres.  Ils  auraient  peut=être  fait  exactement  la  même  chose 
que  lui  s'ils  n'avaient  pas  été  là.  Le  Seigneur  leur  dit  et  plus  tard  lui  dit: 
«Voyez  mes  mains  et  mes  pieds,  c'est  bien  moi;  touchez=moi  et  voyez: 
un  esprit  n'a  ni  chair  ni  os,  comme  vous  voyez  que  j'ai24.» 

Les  blessures  du  Christ  seront  des  témoins  au  second  avènement.  Lors= 
que,  comme  le  rapportent  les  Doctrine  et  Alliances  45:51—53,  le  Sauveur 
ira  aux  Juifs  à  l'heure  de  leur  détresse,  il  leur  montrera  les  blessures  de 
ses  mains  et  de  ses  pieds. 

«Alors  les  Juifs  poseront  les  yeux  sur  moi  et  diront:  Quelles  sont  ces 
plaies  dans  tes  mains  et  dans  tes  pieds?  Alors  ils  sauront  que  je  suis  le 
Seigneur,  car  je  leur  dirai:  Ces  plaies  sont  celles  qui  m'ont  été  infligées 
dans  la  maison  de  mes  amis.  Je  suis  celui  qui  a  été  élevé.  Je  suis  Jésus  qui 
a  été  crucifié.  Je  suis  le  Fils  de  Dieu.  Alors,  ils  pleureront  à  cause  de  leurs 
iniquités;  alors  ils  se  lamenteront  parce  qu'ils  ont  persécuté  leur  roi.» 

Le  prophète  Zacharie  a  également  prophétisé  le  second  avènement  du 
Sauveur  et  son  apparition  aux  Juifs,  lorsqu'ils  fuiront  devant  leurs  enne= 
mis  et  que  le  mont  des  Oliviers  se  fendra  en  deux  créant  une  vallée  où 
ils  chercheront  refuge.  A  ce  moment  précis,  il  apparaîtra  et  ils  diront: 
«D'où  viennent  ces  blessures  que  tu  as  aux  mains?  Il  répondra:  C'est 
dans  la  maison  de  ceux  qui  m'aimaient  que  je  les  ai  reçues25.»  Alors  ils  se 
lamenteront,  chaque  famille  de  son  côté,  pour  avoir  rejeté  leur  Seigneur. 

Il  est  vrai  qu'il  montra  également  ses  blessures  aux  Néphites  lorsqu'il 
les  visita  dans  la  même  intention,  afin  de  les  convaincre  de  son  identité 


24  Luc  24:39;  Jean  20:24— 29. 

25  Zacharie  12:9 — 14;  13:1— 9;  14:1— 21. 
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et  leur  donner  un  témoignage  de  sa  souffrance26.  On  ne  peut  guère  con= 
sidérer  comme  un  fait  que  ces  blessures  sont  restées  dans  ses  mains,  son 
côté  et  ses  pieds  tout  au  long  des  siècles  depuis  sa  crucifixion  et  resteront 
jusqu'à  son  second  avènement.  Mais  elles  apparaîtront  aux  Juifs  comme 
témoignage  contre  leurs  pères  et  leur  entêtement  à  suivre  les  enseigne= 
ments  de  leurs  pères.  Lorsqu'ils  auront  pleuré  et  se  seront  lamentés,  ils 
seront  purifiés27. 

Nature  du  pouvoir  guérisseur  de  la  résurrection.  Quand  une  personne  se 
lèvera  dans  la  résurrection,  son  corps  sera  parfait,  mais  cela  ne  veut  pas 
dire  qu'elle  sera  parfaite  dans  la  foi28.  Il  y  aura  différentes  espèces  de 
corps  dans  la  résurrection  —  célestes,  terrestres  et  télestes  —  et  ils  ne  se 
ressembleront  pas  plus  que  les  blancs,  les  bruns  et  les  noirs  dans  cette 
vie.  Chacun  recevra  selon  ses  œuvres. 

Les  corps  se  lèveront,  bien  entendu,  comme  ils  ont  été  déposés,  mais 
retrouveront  immédiatement  leur  forme  propre  et  parfaite.  Les  person= 
nés  âgées  n'auront  pas  l'air  âgé  quand  elles  se  lèveront  du  tombeau.  Les 
cicatrices  seront  enlevées.  Personne  ne  sera  courbé  ou  ridé.  Comme  il 
serait  insensé  qu'un  homme  se  lève  dans  la  résurrection,  ayant  perdu  une 
jambe  et  doive  attendre  qu'elle  pousse  de  nouveau.  Chaque  corps  se 
lèvera  sous  sa  forme  parfaite.  S'il  y  a  eu  une  difformité  ou  une  invalidité 
physique  dans  cette  vie,  elle  sera  enlevée. 

Le  Seigneur  n'est  pas  impuissant  à  guérir  et  à  rendre  aux  morts  leur 
forme  parfaite  dans  la  résurrection.  Si  le  Sauveur  pouvait  guérir  des 
mains  desséchées,  des  yeux  qui  n'avaient  jamais  vu,  des  corps  déformés 
dans  cette  vie  mortelle,  assurément  le  Père  ne  permettra  pas  que  des 
corps  se  lèvent  dans  la  résurrection  sans  être  physiquement  parfaits. 

Pas  de  maladie  dans  la  résurrection.  Si  un  homme  a  traversé  la  vie  avec 
un  pied  bot  ou  une  autre  difformité,  ressuscitera=t=il  avec  le  pied  bot  ou 
la  difformité  et  devra=t=il  attendre  «le  rétablissement  de  toutes  choses» 
pour  que  cette  imperfection  lui  soit  enlevée? 

La  réponse  est  non!  Allons  un  peu  plus  loin.  Si,  pour  cause  de  maladie, 
quelqu'un  passe  la  plus  grande  partie  de  sa  vie  avec  une  difformité  — 


26  3  Néphi  11:10—17. 

27  Era,  vol.  57,  pp.  78,  79. 

28  2  Néphi  9:13—16;  Mosiah  3:24—27;  Aima  11:43;  12:14;  41:13— 15'>  42:22—25. 
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diabète,  tumeurs,  tuberculose  —  faudra=t=il  qu'il  souffre  de  cette  mala= 
die  jusqu'au  jour  du  «rétablissement  de  toutes  choses»?  Certainement 
pas  et  il  est  tout  aussi  illogique  de  prétendre  que  le  pied  bot  devrait  rester 
que  de  dire  que  l'une  quelconque  de  ces  autres  difformités  ou  maladies 
doive  rester. 

Les  enfants  ressuscitent  en  tant  qu'enfants.  Bien  entendu,  les  enfants  qui 
meurent  ne  grandissent  pas  dans  la  tombe.  Ils  se  lèveront  avec  leur  corps 
tel  qu'il  a  été  déposé,  et  alors  il  pourra  atteindre  la  pleine  maturité  après 
la  résurrection,  mais  tous  recouvreront  pleinement  leur  corps29. 

Rendus  à  la  perfection  par  la  résurrection.  Parlant  de  la  résurrection,  à 
l'enterrement  de  soeur  Rachel  Grant,  le  président  Joseph  F.  Smith  dit  que 
la  même  personne,  sous  la  même  forme  et  le  même  aspect,  se  lèvera 
«jusqu'aux  blessures  de  la  chair.  Non  que  la  personne  sera  toujours  dé= 
formée  par  les  cicatrices,  les  plaies,  les  difformités,  les  défauts  ou  les 
infirmités,  car  elles  seront  enlevées  en  temps  voulu,  au  moment  appro= 
prié  selon  la  providence  miséricordieuse  de  Dieu»30. 

Le  président  Smith  était  pleinement  d'accord  avec  Amulek  et  Aima.  Il 
enseigna  que  le  corps  serait  rétabli  comme  il  est  dit  dans  Aima  11 142—45 
et  40:22,23.  Tout  en  exprimant  la  pensée  que  le  corps  se  lèvera  tel  qu'il 
a  été  déposé,  il  dit  aussi  qu'il  faudra  du  temps  pour  ramener  le  corps  de 
ses  imperfections.  Ceci  est  bien  entendu  raisonnable,  mais  en  même 
temps  le  temps  qu'il  faudra  pour  faire  ces  adaptations  sera  négligeable. 

Le  président  Smith  n'a  jamais  voulu  donner  l'impression  qu'il  faudrait 
des  semaines  ou  des  mois  pour  éliminer  les  défauts.  Ces  changements  se 
produiront  naturellement,  bien  entendu,  mais  presque  instantanément. 
Nous  ne  pouvons  voir  les  choses  d'aucune  autre  façon.  Par  exemple,  un 
homme  qui  a  perdu  la  jambe  dans  l'enfance  se  verra  rendre  sa  jambe. 
Elle  ne  pousse  pas  dans  le  tombeau;  elle  sera  restituée  naturellement, 
mais  avec  la  puissance  du  Tout=Puissant  il  ne  faudra  pas  beaucoup  de 
temps  pour  que  cela  se  fasse. 

Le  passage  à  la  perfection  presque  instantané.  Quand  le  président  Smith 
dit  que  «le  corps  se  lèvera  tel  qu'il  est  déposé,  car  il  n'y  a  pas  de  crois= 


29  Joseph  F.  Smith,  Gospel  Doctrine,  4e  édition,  p.  30. 

30  Smith,  ouvrage  cité,  p.  30. 
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sance  au  tombeau»31,  il  pense  à  ceci:  les  bébés  et  les  enfants  ne  grandis= 
sent  pas  dans  la  tombe,  mais  quand  ils  ressusciteront,  ils  ressusciteront 
dans  le  même  corps  avec  la  même  taille  qu'ils  avaient  lorsque  le  corps 
fut  enterré.  Après  la  résurrection,  le  corps  grandira  jusqu'à  ce  qu'il  ait 
atteint  la  pleine  stature  de  l'adulte.  Il  ne  voulait  pas  enseigner  que  l'adulte 
qui  perd  une  jambe  se  lèvera  sans  elle  jusqu'à  ce  qu'elle  puisse  lui  être 
greffée  après  la  résurrection.  Son  corps  se  lèvera  complet  à  tous  égards. 
Les  difformités  et  autres  seront  corrigées,  si  pas  immédiatement  au  mo= 
ment  de  l'union  de  l'esprit  et  du  corps,  en  tout  cas  si  tôt  après  que  cela 
ne  fera  aucune  différence.  Nous  pouvons  être  sûrs  que  chacun  recevra 
son  corps  dans  sa  forme  parfaite  dans  la  résurrection32. 


La  première  et  la  seconde  résurrections 

Une  résurrection  pour  la  vie  et  pour  la  damnation.  Le  Seigneur  pensait 
littéralement  ce  qu'il  disait  lorsqu'il  déclara  que  les  morts  entendraient 
sa  voix  et  se  lèveraient,  que  ceux  qui  auraient  fait  le  bien  ressusciteraient 
pour  la  vie  et  que  ceux  qui  auraient  fait  le  mal  ressusciteraient  pour  la 
damnation33. 

La  résurrection  sera  accordée  à  tous  les  hommes,  car  ils  ne  sont  pas  res= 
ponsables  de  la  mort.  Le  Seigneur  ne  les  châtiera  pas  pour  la  transgres= 
sion  d'Adam34.  Par  conséquent,  il  a  pris  sur  lui  les  péchés  de  toute  l'hu= 
manité,  racheté  toute  la  création  de  la  mort  et  accordé  à  chacun  d'entre 
nous  la  résurrection,  mais  pas  la  vie  éternelle,  pas  le  salut  total,  pas  l'exis= 
tence  en  la  présence  de  son  Père  dans  le  royaume  céleste.  Ceci  est  le 
résultat  de  la  fidélité,  de  la  diligence,  de  la  persévérance  de  notre  part  et 
parce  que  nous  aurons  cru,  accepté  et  respecté  les  commandements  du 
Seigneur35. 

La  première  résurrection  au  second  avènement.  Bien  qu'il  y  ait  eu  une 
résurrection  générale  des  justes  au  moment  où  le  Christ  ressuscita  des 
morts,  nous  considérons  habituellement  la  résurrection  des  justes  lors  du 


31  Smith,  ouvrage  cité,  p.  566. 

32  Correspondance  personnelle. 

33  Jean  5:24—29.  Selon  la  version  anglaise  du  roi  Jacques.  La  version  Segond  dit: 
«ressusciteront  pour  le  jugement»  N.d.T. 

34  1  Cor.  15:22. 

35  Conf.  Rep.,  avril  1917,  p.  64;  D.  &  A.  18:10—12;  29:43,  44. 
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second  avènement  du  Christ  comme  étant  la  première  résurrection.  C'est 
la  première  pour  nous,  car  nous  ne  nous  préoccupons  guère  du  passé.  Le 
Seigneur  a  promis  qu'au  moment  de  son  second  avènement,  les  tombeaux 
s'ouvriraient  et  les  justes  se  lèveraient  pour  régner  avec  lui  sur  la  terre 
pendant  mille  ans. 

Dans  l'Apocalypse,  Jean  écrit  à  leur  sujet:  «Et  je  vis  des  trônes;  et  à 
ceux  qui  s'y  assirent  fut  donné  le  pouvoir  de  juger.  Et  je  vis  les  âmes  de 
ceux  qui  avaient  été  décapités  à  cause  du  témoignage  de  Jésus  et  à 
cause  de  la  parole  de  Dieu,  et  de  ceux  qui  n'avaient  pas  adoré  la  bête  ni 
son  image,  et  qui  n'avaient  pas  reçu  la  marque  sur  leur  front  et  sur  leur 
main.  Ils  revinrent  à  la  vie,  et  ils  régnèrent  avec  Christ  pendant  mille  ans. 
Les  autres  morts  ne  revinrent  point  à  la  vie  jusqu'à  ce  que  les  mille  ans 
fussent  accomplis.  C'est  la  première  résurrection.  Heureux  et  saints  ceux 
qui  ont  part  à  la  première  résurrection!  La  seconde  mort  n'a  point  de 
pouvoir  sur  eux;  mais  ils  seront  sacrificateurs  de  Dieu  et  de  Christ,  et  ils 
régneront  avec  lui  pendant  mille  ans36.» 

La  résurrection  des  corps  célestes.  Dans  la  révélation  moderne  donnée  à 
l'Eglise,  le  Seigneur  en  a  révélé  davantage  à  propos  de  ce  glorieux  événe= 
ment.  Il  y  aura  au  moins  deux  catégories  qui  auront  la  bénédiction  de 
ressusciter  à  ce  moment=là:  premièrement  ceux  qui  «demeureront  pour 
toujours  et  à  jamais  dans  la  présence  de  Dieu  et  de  son  Christ»37;  et 
deuxièmement  les  hommes  honorables,  ceux  qui  appartiennent  au  roy= 
aume  terrestre  ainsi  que  ceux  du  royaume  céleste. 

Au  moment  de  la  venue  du  Christ,  «ceux  qui  auront  dormi  dans  leurs 
tombeaux  sortiront,  car  leurs  tombeaux  seront  ouverts;  et  ils  seront,  eux 
aussi,  enlevés  à  sa  rencontre  au  milieu  de  la  colonne  du  ciel  —  ils  sont  au 
Christ,  les  prémices,  ceux  qui  descendront  avec  lui  les  premiers,  et  ceux 
qui,  sur  terre  et  dans  leurs  tombeaux,  seront  les  premiers  enlevés  à  sa 
rencontre;  et  tout  cela  par  la  voix  de  la  trompette  de  l'ange  de  Dieu»38. 
Ce  sont  les  justes  «dont  le  nom  est  écrit  dans  les  cieux,  où  Dieu  et  le 
Christ  sont  les  juges  de  tous.  Ce  sont  les  justes  rendus  parfaits  par  l'in= 
termédiaire  de  Jésus,  le  médiateur  de  la  nouvelle  alliance,  qui  accomplit 
cette  expiation  parfaite  par  l'effusion  de  son  propre  sang39. 


36  Apoc.  20:4 — 6. 

37  D.  &  A.  76:62. 

38  D.  &  A.  88:97,98. 

39  Church  News,  23  avril  1932,  p.  6;  D.  &  A.  76:68,69. 
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La  résurrection  des  corps  terrestres.  Après  ce  grand  événement,  et  lors= 
que  le  Seigneur  et  les  justes  qui  sont  enlevés  à  sa  rencontre  seront  des= 
cendus  sur  la  terre,  se  produira  une  autre  résurrection.  On  peut  la  con= 
sidérer  comme  faisant  partie  de  la  première,  bien  qu'elle  se  produise  plus 
tard.  Dans  cette  résurrection  se  lèveront  ceux  de  l'ordre  terrestre,  qui 
n'ont  pas  été  dignes  d'être  enlevés  à  sa  rencontre,  mais  qui  sont  dignes 
de  venir  jouir  du  règne  millénaire. 

Il  est  écrit  qu'un  autre  ange  sonnera,  ce  qui  est  la  deuxième  trompette: 
«Alors  vient  la  rédemption  de  ceux  qui  appartiennent  au  Christ  à  sa 
venue,  qui  ont  reçu  leur  part  dans  cette  prison  qui  est  préparée  pour  eux, 
afin  qu'ils  reçoivent  l'Evangile  et  soient  jugés  selon  les  hommes  dans  la 
chair40.» 

Cette  autre  catégorie,  qui  aura  aussi  le  droit  à  la  première  résurrection, 
est  composée  de  ceux  qui  ne  sont  pas  membres  de  l'Eglise  du  Premier= 
né,  mais  qui  ont  mené  une  vie  honorable  tout  en  refusant  d'accepter  la 
plénitude  de  l'Evangile. 

Dans  cette  catégorie,  se  trouveront  aussi  ceux  qui  sont  morts  sans  loi  et 
par  conséquent  ne  sont  pas  sous  la  condamnation  pour  avoir  violé  les 
commandements  du  Seigneur.  Il  leur  est  promis  dans  les  termes  suivants 
qu'ils  seront  rachetés  de  la  mort:  «Alors  les  nations  païennes  seront 
rachetées  et  ceux  qui  n'ont  pas  connu  de  loi  auront  part  à  la  première 
résurrection;  et  elle  sera  supportable  pour  eux41.»  Eux  aussi  goûteront 
à  la  miséricorde  du  Seigneur,  leur  esprit  et  leur  corps  seront  réunis  in= 
séparablement,  devenant  ainsi  immortels,  mais  pas  avec  la  plénitude  de 
la  gloire  de  Dieu. 

La  résurrection  des  corps  télestes.  Tous  les  menteurs,  sorciers  et  adul» 
tères  et  tous  ceux  qui  aiment  et  pratiquent  le  mensonge  ne  ressusciteront 
pas  à  ce  moment=là/  mais  seront  précipités  pendant  mille  ans  en  enfer 
où  ils  subiront  la  colère  de  Dieu  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  payé  le  prix  de 
leurs  péchés,  si  c'est  possible,  par  les  choses  qu'ils  souffriront42. 

Ce  sont  «les  esprits  des  hommes  qui  doivent  être  jugés  et  se  trouvent 
être  sous  la  condamnation.  Ceux=là  sont  le  reste  des  morts;  et  ils  ne 


40  Era,  vol.  45,  p.  781;  D.  &  A.  88:99. 

41  D.  &  A.  45:54. 

42  Church  News,  23  avril  1932,  p.  6. 
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revivront  pas  avant  que  les  mille  ans  soient  passés,  et  pas  avant  la  fin  de 
la  terre»4-'. 

Ce  sont  les  multitudes  du  monde  téleste  qui  sont  condamnées  à  subir 
«la  colère  de  Dieu  sur  terre»  et  qui  sont  «précipitées  en  enfer  et  qui 
subissent  la  colère  du  Dieu  tout=puissant,  jusqu'à  la  plénitude  des  temps 
quand  le  Christ  aura  mis  tous  ses  ennemis  sous  ses  pieds  et  aura  para= 
chevé  son  œuvre»44. 

Souffrances  des  impies  avant  la  résurrection.  Ceux=ci  ne  vivent  pas 
pendant  le  règne  millénaire,  mais  passent  ce  temps=là  dans  le  tourment 
ou  l'angoisse  d'âme  à  cause  de  leurs  transgressions.  Le  Christ  a  dit  qu'il 
a  souffert  pour  tous  ceux  qui  se  repentiraient,  mais  sa  colère  est  allumée 
contre  ceux  qui  ne  veulent  pas  se  repentir,  et  ils  doivent  souffrir  «et  tu 
ne  sais  pas  combien  [ces  souffrances]  sont  cruelles,  tu  ne  sais  pas  com= 
bien  elles  sont  extrêmes,  oui,  tu  ne  sais  pas  combien  elles  sont  intolé= 
râbles.  Car  voici,  moi,  Dieu,  j'ai  souffert  cela  pour  tous  afin  qu'ils  ne  souf= 
frent  pas  s'ils  se  repentent.  Mais  s'ils  ne  veulent  pas  se  repentir,  ils  doi= 
vent  souffrir  tout  comme  moi.  Et  ces  souffrances  m'ont  fait  trembler  de 
douleur,  moi  Dieu,  le  plus  grand  de  tous,  et  elles  m'ont  fait  saigner  à 
chaque  pore,  m'ont  torturé  à  la  fois  le  corps  et  l'esprit»43. 

Cette  souffrance  sera  un  moyen  de  purification  et,  grâce  à  elle,  les  mé= 
chants  seront  amenés  à  un  état  de  grâce  auquel  ils  pourront,  par  la  ré= 
demption  de  Jésus=Christ,  obtenir  l'immortalité.  Leur  esprit  et  leur  corps 
seront  de  nouveau  unis  et  ils  demeureront  dans  le  royaume  téleste.  Mais 
cette  résurrection  ne  se  produira  qu'à  la  fin  du  monde. 

Le  Christ  détruit  la  mort  par  la  résurrection.  Paul  dit:  «Ensuite  viendra 
la  fin,  quand  il  remettra  le  royaume  à  celui  qui  est  Dieu  et  Père,  après 
avoir  détruit  toute  domination,  toute  autorité  et  toute  puissance.  Car 
il  faut  qu'il  règne  jusqu'à  ce  qu'il  ait  mis  tous  les  ennemis  sous  ses  pieds. 
Le  dernier  ennemi  qui  sera  détruit,  c'est  la  mort46.» 

La  victoire  de  ]ésus=Christ  ne  sera  complète  que  quand  la  mort  aura  été 
détruite,  et  la  mort  ne  sera  détruite  que  lorsque  tous  les  êtres  vivants 


43  D.  &  A.  88:100,101. 

44  Era,  vol.  45,  p.  781;  D.  &  A.  76:104—106. 

45  D.  &  A.  19:15—18. 

46  1  Cor.  15:24—26. 
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affectés  par  la  chute  auront  été  rachetés  de  la  mort  par  la  résurrection. 
Ceci  n'assure  évidemment  pas  une  place  dans  le  royaume  de  Dieu  à  ceux 
qui  ont  mené  une  vie  de  méchanceté.  S'ils  paient  le  prix  de  leurs  péchés 
et  obtiennent  la  résurrection,  néanmoins  ils  iront  «dans  leur  propre  lieu 
pour  jouir  de  ce  qu'ils  sont  disposés  à  recevoir,  parce  qu'ils  n'étaient  pas 
disposés  à  jouir  de  ce  qu'ils  auraient  pu  recevoir»47. 

Ils  ne  goûtent  pas  à  la  vie  éternelle  ni  au  salut  en  la  présence  de  Dieu, 
mais  sont  éfernellement  exclus  de  sa  présence.  Néanmoins,  dans  son  in= 
finie  bonté,  notre  Père  céleste  les  bénira,  dans  la  mesure  où  c'est  pos= 
sible,  conformément  aux  lois  de  la  justice  et  de  la  miséricorde. 

Cette  doctrine,  le  Seigneur  la  révéla  à  Joseph  Smith.  Elle  ne  se  retrouve 
que  chez  les  saints  des  derniers  jours  car  même  aujourd'hui  persiste  l'idée 
fausse  que  si  un  homme  n'est  pas  sauvé  dans  le  royaume  de  Dieu,  il  est 
damné  dans  les  tourments  éternels  de  l'enfer,  sans  espoir  de  soulagement 
pour  ses  souffrances48. 

La  résurrection  est=elle  en  cours  maintenant?  Certains  pensent  que  la 
résurrection  est  constamment  en  cours  maintenant,  mais  ce  n'est  que  de 
la  spéculation  sans  aucune  garantie  de  la  part  des  Ecritures.  Il  est  vrai 
que  le  Seigneur  a  le  pouvoir  de  ressusciter  d'entre  les  morts  tous  ceux 
qu'il  désire,  surtout  s'ils  ont  à  accomplir  une  mission  qui  exigerait  leur 
résurrection.  Par  exemple,  nous  avons  les  cas  de  Pierre,  Jacques  et  Mo= 
roni. 

Il  semble  bien  que  la  première  résurrection  encore  future,  qui  signifie  la 
résurrection  des  justes,  aura  lieu  à  un  moment  bien  déterminé,  qui  est 
celui  où  le  Seigneur  apparaîtra  dans  les  nuées  du  ciel,  quand  il  reviendra 
régner.  C'est  de  la  spéculation  pure  que  de  nous  demander  si  le  pro= 
phète  Joseph  Smith,  Hyrum  Smith,  Brigham  Young  et  d'autres  ont  été 
ressuscites  ou  non  si  l'on  n'a  aucune  révélation  du  Seigneur.  Lorsque  le 
Seigneur  voudra  l'un  de  ces  hommes,  il  aura  le  pouvoir  de  l'appeler,  mais 
la  première  résurrection,  qui  est  celle  qui  nous  intéresse  dans  l'avenir, 
commencera  lorsque  le  Christ  viendra49. 


47  D.  &  A.  88:32. 

48  Church  News,  30  avril  1932,  p.  6. 

49  Era,  vol.  45,  pp.  781,  827. 
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Eclaircissement  sur  «l'opinion»  d' Aima  sur  la  résurrection.  Le  Christ  fut 
les  prémices  de  la  résurrection.  Il  détient  les  clefs  de  la  résurrection.  La 
première  résurrection  eut  lieu  immédiatement  après  sa  résurrection.  Un 
malentendu  s'est  produit  dans  l'esprit  de  certains  à  cause  de  ce  qu'Aima 
dit  à  son  fils  Corianton50.  Ils  croient  qu'Aima  a  dit  que  tous  les  morts, 
bons  et  mauvais,  qui  vécurent  avant  la  venue  de  notre  Seigneur,  obtien= 
draient  la  résurrection  avant  tous  ceux  qui  mourraient  après  sa  venue. 
Mais  si  on  lit  attentivement  le  texte  d'Alma,  on  verra  qu'il  ne  voulait 
rien  dire  de  la  sorte.  Abinadi  a  expliqué  très  clairement  la  question"'1. 

Aima  ne  veut  pas  dire,  bien  que  le  verset  19  du  chapitre  40  l'implique, 
que  les  méchants  qui  ont  vécu  avant  le  Christ  ressusciteront  avant  les 
justes  qui  ont  vécu  après  la  venue  du  Christ;  on  peut  déduire  cela  de  ce 
qu'il  dit  au  verset  19,  mais  au  verset  20  il  le  modifie  et  dit  que  ce  seront 
les  âmes  et  les  corps  des  justes  qui  viennent  au  moment  de  la  résur= 
rection. 

Nous  voyons  Abinadi  enseigner  que  les  méchants  n'ont  aucune  part  dans 
la  première  résurrection,  et  la  première  résurrection,  pour  Abinadi  qui 
vécut  avant  le  temps  du  Christ,  c'était  le  moment  de  la  résurrection  de 
notre  Sauveur;  nous  en  concluons  que  les  méchants,  quelle  que  soit 
l'époque  où  ils  aient  vécu,  devront  attendre  la  résurrection  finale52. 

Les  êtres  enlevés  au  ciel  sont  toujours  mortels.  Les  êtres  enlevés  au  ciel 
sont  toujours  mortels  et  devront  passer  par  l'expérience  de  la  mort  ou 
la  séparation  de  l'esprit  et  du  corps,  bien  que  ceci  doive  être  instantané. 
Les  habitants  de  la  ville  d'Enoch,  Elie  et  les  autres  qui  reçurent  cette 
grande  bénédiction  de  la  translation  dans  les  temps  anciens,  avant  la 
venue  de  notre  Seigneur,  n'auraient  pas  pu  obtenir  la  résurrection  ou 
passer  de  la  mortalité  à  l'immortalité  à  ce  moment=là,  parce  que  notre 
Seigneur  n'avait  pas  payé  la  dette  qui  nous  libère  de  la  mortalité  et  nous 
accorde  la  résurrection  et  la  vie  immortelle. 

Le  Christ  est  la  «résurrection  et  la  vie»53  et  les  prémices  des  morts54. 
C'est  pourquoi  personne  ne  pouvait  passer  de  la  mortalité  à  l'immortalité 


50  Aima  40:15— 21. 

51  Era,  vol.  45,  p.  781  ;  Mosiah  15  :22— 26. 

52  Corresp.   personn.;   Matt.   27:52,53;    Néphi   3:9,10;   Actes   2:2g;  Joseph  Fielding 
Smith,  Enseignements  du  prophète  Joseph  Smith,  pp.  259,  260. 

53  Jean  11 125. 

54  1  Cor.  15:23. 
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tant  que  notre  Sauveur  n'avait  pas  terminé  son  œuvre  de  rédemption  de 
l'homme  et  n'avait  pas  acquis  les  clefs  de  la  résurrection,  étant  le  premier 
à  ressusciter,  ayant  «la  vie  en  lui=même»  et  le  pouvoir  de  donner  sa  vie 
et  la  reprendre,  libérant  ainsi  tous  les  hommes  de  la  servitude  que  la 
chute  leur  avait  imposée55. 


55  Era,  vol.  56,  p.  391;  3  Néphi  28:3—40;  D.  &  A.  133:54,55. 
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Chapitre  16 

La  foi  pour  le  salut 

La  loi  de  la  foi 

La  foi  est  centrée  sur  le  Christ.  Qu'il  soit  au  tout  premier  plan  de  votre 
esprit,  maintenant  et  en  tout  temps,  que  Jésus  est  le  Christ,  le  Fils  du 
Dieu  vivant,  qui  est  venu  au  monde  donner  sa  vie  pour  que  nous  vi= 
vions.  C'est  la  vérité  et  elle  est  fondamentale.  C'esf  là=dessus  que  notre 
foi  est  édifiée.  Elle  ne  peut  être  détruite. 

Nous  devons  nous  conformer  à  cet  enseignement  en  dépit  des  enseigne= 
ments  du  monde  et  des  idées  des  hommes,  car  ceci  est  d'une  importance 
capitale,  ceci  est  essentiel  à  notre  salut.  Le  Seigneur  nous  a  rachetés  par 
son  sang;  il  nous  a  donné  le  salut  à  condition  —  et  il  y  a  cette  condition 
que  nous  ne  devons  pas  oublier  —  que  nous  gardions  ses  commandements 
et  nous  souvenions  toujours  de  lui.  Si  nous  faisons  cela,  nous  serons 
sauvés,  tandis  que  les  idées  et  la  sottise  des  hommes  périront  et  dispa= 
raîtront  de  la  terre  .  .  . 

La  raison  pour  laquelle  il  y  a  un  manque  d'esprit  et  de  force  dans  l'ensei= 
gnement  religieux  du  monde  découle  en  partie  du  fait  qu'on  a  essayé  de 
faire  cadrer  la  foi  chrétienne  avec  la  folie  des  hommes;  et  bien  entendu 
elle  ne  peut  cadrer  avec  le  mensonge  et  avec  les  doctrines  des  hommes. 
Mais  nous  avons  reçu  la  lumière  de  l'Evangile  éternel.  C'est  notre  salut. 
Conformons=nous=y,  adorons  le  Seigneur  et  gardons  ses  commande= 
ments  comme  cela  nous  a  été  enseigné  au  nom  de  son  Fils1. 

La  foi  au  Christ  et  en  Joseph  Smith  vont  de  pair.  Par  la  foi  nous  allons  à 
Dieu.  Si  nous  ne  croyions  pas  au  Seigneur  Jésus=Christ,  si  nous  n'avions 
pas  la  foi  en  lui  ou  en  son  expiation,  nous  ne  serions  pas  enclins  à  faire 
attention  à  ses  commandements.  C'est  parce  que  nous  avons  cette  foi  que 
nous  sommes  en  accord  avec  sa  vérité  et  avons  dans  notre  cœur  le  désir 
de  le  servir  .  . . 


1  Conf.  Rep.,  octobre  1921,  pp.  186, 187. 
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Le  premier  principe  de  l'Evangile  est  la  foi  au  Seigneur  Jésus=Christ;  et, 
bien  entendu,  nous  n'aurons  pas  foi  au  Seigneur  Jésus=Christ  sans  avoir 
foi  en  son  Père.  Si  nous  avons  foi  en  Dieu  le  Père  et  au  Fils  et  sommes 
guidés,  comme  nous  devrions  l'être,  par  le  Saint=Esprit,  nous  aurons  foi 
aux  serviteurs  du  Seigneur  par  l'intermédiaire  desquels  il  a  parlé2. 

Nous  devons  avoir  foi  en  la  mission  de  Joseph  Smith.  Du  fait  que  le 
monde  a  basculé  dans  les  ténèbres  spirituelles,  changé  les  ordonnances  et 
rompu  l'alliance  éternelle,  l'Eglise  de  Jésus=Christ  a  dû  être  ramenée  du 
haut  des  cieux.  Si  on  n'a  pas  foi  en  ces  vérités,  on  n'a  pas  foi  en  Jésus= 
Christ  qui  a  envoyé  le  prophète  Joseph  Smith.  Il  est  vital  pour  notre  salut 
éternel  que  nous  sachions  cela3. 

Nous  sommes  loin  en  avance  sur  tous  Jes  autres  peuples  du  monde.  Nous 
avons  une  foi  plus  grande,  parce  que  nous  comprenons  mieux  la  vérité  et 
parce  que  nous  nous  efforçons  dans  une  plus  grande  mesure  de  garder 
les  commandements  du  Seigneur4. 

Joseph  Smith  est  l'auteur  des  «Lectures  on  Faith»  (Discours  sur  la  foi). 
Dans  les  vieilles  Doctrine  et  Alliances  publiées  avant  1921,  nous  avons 
sept  «Lectures  on  Faith»  (Discours  sur  la  foi).  Je  voudrais  redresser  ici 
une  erreur  qui  s'est  répandue.  On  a  dit  que  c'est  Sidney  Rigdon  qui  a 
écrit  ces  discours.  Sidney  Rigdon,  paraît=il,  n'avait  pas  l'esprit  analy= 
tique.  On  le  considérait  comme  le  meilleur  orateur  de  l'Eglise  de  son 
temps,  mais  il  était  incapable  de  s'asseoir,  d'analyser  ses  pensées,  de  les 
arranger  et  de  les  coordonner  comme  nous  les  trouvons  arrangées  et 
coordonnées  ici. 

En  outre,  la  seule  indication  que  nous  ayons  quant  à  l'origine  de  ces  dis= 
cours  sur  la  foi  nous  vient  du  prophète  Joseph  Smith.  Un  comité  fut 
chargé  de  créer  des  leçons  pour  l'Ecole  des  prophètes.  J'ai  ici  le  passage 
de  l'Histoire  de  l'Eglise,  1er  décembre  1834: 

«Notre  école  des  anciens  était  maintenant  bien  suivie  et,  avec  les  dis= 
cours  sur  la  théologie  [appelés  plus  tard  discours  sur  la  foi]  qui  y  étaient 
régulièrement  prononcés,  absorbait  pour  le  moment  toutes  les  autres 


2  Church  News,  29  avril  1939,  p.  3;  2  Néphi  9:21—24. 

3  Church  News,  12  juin  1949,  p.  24;  Jean  13:20;  15:1—10;  Matt.  10:40,41;  Luc  10:16; 
D.  &  A.  84:36—38. 

4  Conf.  Rep.,  avril  1914,  p.  92. 
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choses  de  nature  temporelle.  Les  classes,  composées  pour  la  plupart  d'an= 
ciens,  accordaient  l'attention  la  plus  studieuse  à  l'objectif  capital  de  se 
qualifier  pour  être  messagers  de  Jésus=Christ,  pour  être  prêts  à  faire  sa 
volonté  et  porter  la  bonne  nouvelle  à  tous  ceux  qui  ouvriraient  les  yeux, 
les  oreilles  et  le  cœur5.» 

Plus  tard,  le  prophète,  à  deux  endroits  différents,  dit  ceci:  «Janvier  1835: 
Pendant  le  mois  de  janvier,  j'ai  été  occupé  à  l'école  des  anciens  et  à  pré= 
parer  les  discours  sur  la  théologie  en  vue  de  leur  publication  dans  le  livre 
des  Doctrine  et  Alliances,  que  le  comité,  désigné  en  septembre  dernier, 
était  occupé  à  compiler6.» 

Ces  discours  ne  sont  pas  considérés  maintenant,  et  n'étaient  pas  consi= 
dérés  à  l'époque  où  ils  furent  placés  dans  les  Doctrine  et  Alliances,  com= 
me  égaux  aux  révélations,  mais  nous  devons  les  attribuer  au  prophète 
Joseph  Smith  .  .  . 

Révélations  refusées  par  manque  de  foi.  Il  y  a  tant  de  connaissances  qui 
nous  sont  refusées.  Nous  devons  remettre  à  plus  tard  les  réponses  à 
beaucoup  de  questions.  Si  nous  avions  la  foi,  nous  pourrions  y  répondre. 
Le  Seigneur  nous  refuse  de  la  connaissance  parce  que  nous  en  sommes 
indignes.  Lisez  ce  qui  est  écrit  au  vingt=septième  chapitre  du  deuxième 
Néphi,  au  vingt=sixième  chapitre  du  troisième  Néphi,  aux  troisième  et 
quatrième  chapitres  d'Ether.  Dans  ces  chapitres,  le  Seigneur  nous  dit 
qu'il  refuse  au  monde  et  à  l'Eglise  la  plus  grande  révélation  qui  ait  jamais 
été  écrite.  C'est  l'histoire  de  notre  monde  depuis  le  début  jusqu'à  la  fin. 
Le  Seigneur  dit,  au  vingt=septième  chapitre  du  deuxième  Néphi,  qu'elle 
ne  paraîtra  pas  aux  jours  de  la  méchanceté. 

Alors  que  Mormon  était  sur  le  point  d'écrire  au  vingt=  sixième  chapitre 
du  troisième  Néphi  ce  que  le  Christ  avait  dit  aux  disciples,  le  Seigneur 
l'arrêta,  disant:  «7e  veux  éprouver  la  foi  de  mon  peuple.» 

«Et  quand  ils  auront  reçu  cela,  qu'il  leur  est  expédient  de  recevoir  en  pre= 
mier  lieu,  pour  éprouver  leur  foi,  et  s'il  arrive  qu'ils  croient  en  ces  choses, 
alors  de  plus  grandes  choses  leur  seront  manifestées7.» 


5  History  of  the  Church,  vol.  2,  pp 

6  History  of  the  Church.  vol.  2,  p. 

7  3  Néphi  26:9—11. 


175, 176. 
180. 
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Tout  est  révélé  par  la  foi.  Le  frère  de  Jared  monta  sur  une  montagne.  Il 
vit  le  doigt  du  Seigneur,  et  le  Seigneur  lui  montra  son  corps.  Les  Ecritures 
nous  disent  qu'il  ne  pouvait  pas  être  retenu  au  dehors  de  sa  grande  foi  et 
il  regarda  à  l'intérieur  du  voile.  Le  Seigneur  lui  dit  de  l'écrire  dans  une 
langue  qu'on  ne  pouvait  lire,  lui  donna  les  interprètes  grâce  auxquels  on 
le  lirait  en  temps  voulu  et  lui  dit  de  sceller  également  les  interprètes. 

«Et  en  ce  jour  où  ils  prouveront  leur  foi  en  moi,  dit  le  Seigneur,  comme 
le  fit  le  frère  de  Jared,  afin  de  devenir  sanctifiés  en  moi,  alors  je  leur  ma= 
nifesterai  les  choses  que  le  frère  de  Jared  a  vues,  leur  dévoilant  toutes 
mes  révélations,  dit  Jésus=Christ,  le  Fils  de  Dieu,  le  Père  des  cieux  et  de 
la  terre,  et  toutes  les  choses  qui  s'y  trouvent.» 

«Car  le  Seigneur  m'a  dit:  Elles  n'iront  pas  aux  Gentils,  avant  le  jour  où 
ils  se  repentiront  de  leur  iniquité  et  deviendront  purs  devant  le  Sei= 
gneur8.» 

J'affirme  que  dans  notre  Eglise  nous  pratiquons  la  loi  de  la  dîme,  la  Pa= 
rôle  de  Sagesse  et  beaucoup  d'autres  choses  au  même  niveau  que  nous 
pratiquons  ce  premier  principe  fondamental  de  l'Evangile.  Nous  avons 
besoin  de  davantage  de  foi9. 


La  foi,  les  œuvres  et  la  grâce 

Le  Christ  enseigne  la  nécessité  des  bonnes  œuvres.  «Celui  qui  a  mes 
commandements  et  qui  les  garde,  c'est  celui  qui  m'aime;  et  celui  m'aime 
sera  aimé  de  mon  Père,  je  l'aimerai,  et  je  me  ferai  connaître  à  lui.» 

Voilà  ce  que  le  Sauveur  dit  à  ses  disciples,  et  l'un  d'eux,  ne  comprenant 
pas  pleinement  ce  qu'il  voulait  dire,  lui  posa  une  question.  Jésus  lui  ré= 
pondit:  «Si  quelqu'un  m'aime,  il  gardera  ma  parole,  et  mon  Père  l'aimera; 
nous  viendrons  à  lui,  et  nous  ferons  notre  demeure  chez  lui.  Celui  qui  ne 
m'aime  pas  ne  garde  point  mes  paroles.  Et  la  parole  que  vous  entendez 
n'est  pas  de  moi,  mais  du  Père  qui  m'a  envoyé10. 


8  Ether  4:6,7. 

9  Church  News,  16  mars  1935,  pp.  3,  7. 
10  Jean  14:21—24;  Matt.  7:21—23. 
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Controverse  confessionnelle  sur  la  grâce  et  les  œuvres.  Il  y  a  dans  le  mon= 
de  chrétien  diverses  opinions  concernant  ce  qui  est  nécessaire  pour  réali= 
ser  le  salut  des  hommes.  Il  y  en  a  qui  ont  accepté  très  littéralement,  mais 
sans  en  comprendre  la  signification,  cette  parole  de  Paul  aux  Ephésiens: 
«Car  c'est  par  la  grâce  que  vous  êtes  sauvés,  par  le  moyen  de  la  foi.  Et 
cela  ne  vient  pas  de  vous,  c'est  le  don  de  Dieu.  Ce  n'est  point  par  les 
œuvres,  afin  que  personne  ne  se  glorifie11. 

Ceux  qui  acceptent  cette  idée  aussi  littéralement  qu'elle  est  rapportée, 
sans  se  référer  au  contexte,  oublient  ou  rejettent  l'épître  de  Jacques  qui, 
pour  eux,  enseigne  apparemment  une  doctrine  très  différente,  car  Jacques 
dit  ceci:  «Mais  quelqu'un  dira:  Toi,  tu  as  la  foi;  et  moi,  j'ai  les  œuvres. 
Montre=moi  ta  foi  sans  les  œuvres,  et  moi,  je  te  montrerai  la  foi  par  mes 
œuvres.  Tu  crois  qu'il  y  a  un  seul  Dieu,  tu  fais  bien;  les  démons  le  croient 
aussi,  et  ils  tremblent.  Veux=tu  savoir,  ô  homme  vain,  que  la  foi  sans  les 
œuvres  est  inutile12?» 

Et  c'est  ainsi  que  la  controverse  dure  depuis  le  temps  de  la  Réforme,  si= 
non  avant,  concernant  ces  Ecritures.  Les  uns  sont  partisans  de  la  doctrine 
de  Jacques,  d'autres  de  la  doctrine  de  Paul,  les  uns  et  les  autres  se  mé= 
prenant  sur  ce  que  Paul  a  écrit  et  sur  ce  que  Jacques  a  écrit,  car  en  réalité 

il  n'y  a  pas  de  conflit. 

Le  monde  est  plein  de  gens  braves  et  honnêtes  qui  croient  que  tout  ce 
qu'il  faut  faire  pour  être  sauvé  c'est  confesser  le  nom  de  Jésus=Christ 
avec  les  lèvres.  Un  homme  professant  être  ministre  de  l'Evangile,  m'a 
dit  un  jour  que  si  on  perdait  la  Bible  tout  entière  à  l'exception  d'un  seul 
passage,  cet  unique  verset  suffirait  pour  sauver  le  monde.  C'est  celui=ci: 

«Si  tu  confesses  de  ta  bouche  le  Seigneur  Jésus,  et  si  tu  crois  dans  ton 
cœur  que  Dieu  l'a  ressuscité  des  morts,  tu  seras  sauvé13.» 

Les  enseignements  de  Paul  et  de  Jacques  concordent.  C'est  là  bien  enten= 
du  une  opinion  extrême.  Cela  ne  suffirait  pas  pour  sauver  le  monde  pour 
la  toute  bonne  raison  que  le  Seigneur  nous  a  dit  que  nous  devons  vivre 
selon  toute  parole  qui  sort  de  la  bouche  de  Dieu14  et  que,  comme  je  vous 
l'ai  lu,  nous  sommes  tenus  de  garder  ses  commandements. 


il  Eph.  2 :8,9. 

12  Jacques  2:18— «.*-. 

13  Rom.  10:9. 

14  Matt.  4:4;  Deut.  8: 


•20. 
3- 
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Je  voudrais  faire  ressortir  pourquoi  il  n'y  a  absolument  aucun  conflit 
entre  les  enseignements  de  ces  deux  apôtres  d'autrefois;  que  Paul  ensei= 
gnait  la  doctrine  qu'enseignait  Jacques  et  que  Jacques  était  parfaitement 
d'accord  avec  la  doctrine  qu'enseignait  Paul  :  le  fait  étant  qu'ils  abordaient 
le  sujet  sous  des  angles  différents. 

Paul  avait  affaire  à  des  gens  qui  croyaient  qu'un  homme  ne  pouvait  être 
sauvé  que  s'il  obéissait  à  la  loi  de  Moïse  —  qu'il  se  trouvait  plus  ou  moins 
sous  la  nécessité  de  se  sauver  lui=même  —  et  qui  niaient  le  plein  pouvoir 
de  l'expiation  de  Jésus=Christ. 

D'autre  part,  Jacques  défendait  la  nécessité  des  œuvres,  s'opposant  à 
l'idée  qui  régnait  chez  d'autres,  qui  professaient  avoir  foi  au  Christ,  que 
s'ils  avaient  la  foi,  c'était  tout  ce  qu'il  fallait.  Ils  abordaient  donc  ce  sujet 
à  partir  de  points  de  vue  différents  et  chacun  d'eux  enseignait  la  vérité. 

La  grâce  et  les  œuvres:  la  même  doctrine,  deux  perspectives.  Je  pourrais 
illustrer  ceci.  Bien  des  fois  en  passant  dans  la  rue,  j'ai  regardé  une  vitrine 
de  magasin  et  j'ai  lu  une  affiche.  Quand  j'approchais  de  la  droite,  certains 
mots  paraissaient  annoncer  certaines  marchandises.  Quand  j'approchais 
encore  et  me  trouvais  en  face,  quelque  chose  d'autre  apparaissait,  et 
quand  je  continuais  vers  la  gauche  et  me  retournais  vers  le  panneau, 
d'autres  mots  apparaissaient,  trois  panneaux  différents  et  distincts,  mais 
tous  mentionnant  les  marchandises  que  l'on  vendait  dans  ce  magasin.  Je 
pourrais  me  tenir  du  côté  droit  et  dire:  «Ce  panneau  dit  telle  et  telle 
chose.»  Vous  pouvez  vous  mettre  à  gauche  et  dire:  «Non,  vous  vous 
trompez;  je  peux  le  voir,  il  dit  telle  et  telle  chose»,  et  nous  pourrions  nous 
disputer  à  ce  sujet,  et  nous  aurions  tous  les  deux  tort,  même  si  nous 
avions  partiellement  raison  tous  les  deux. 

Vous  avez  déjà  entendu  l'histoire  des  deux  chevaliers  qui  se  disputaient 
au  sujet  du  bouclier  qui  se  trouvait  au  bras  de  la  statue,  l'un  déclarant 
qu'il  était  en  or,  l'autre  disant  qu'il  était  en  argent,  et  ils  se  disputèrent 
au  point  d'en  arriver  aux  coups  et  chacun  reçut  une  blessure  mortelle. 
Mais  en  tombant  et  en  changeant  de  position,  celui  qui  était  à  droite  vit 
que  le  bouclier  d'or  était  en  argent  et  celui  qui  était  à  gauche  vit  que  le 
bouclier  d'argent  était  en  or. 

Il  en  va  exactement  de  même  en  ce  qui  concerne  l'enseignement  de  Paul 
et  de  Jacques.  C'est  une  doctrine  de  l'Eglise  qui  est  pleinement  soutenue 
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et  défendue  par  les  Ecritures  et  par  les  relations  de  Dieu  avec  les  enfants 
des  hommes  depuis  le  commencement,  qu'il  ne  fait  pas  la  moindre  chose 
pour  nous  que  nous  pouvons  faire  nous=mêmes,  mais  exige  de  nous  que 
nous  fassions  pour  nous=mêmes  tout  ce  qui  est  en  notre  pouvoir  pour 
notre  salut.  Je  crois  que  c'est  logique  et  raisonnable.  D'autre  part,  le 
Seigneur  a  fait  pour  nous  pour  notre  salut  tout  ce  que  nous  ne  pouvions 
pas  faire  par  nous=mêmes  et  il  y  avait  des  choses  que  nous  ne  pouvions 
pas  faire  par  nous=mêmes  et  il  nous  fallait  l'aide  d'une  source  infinie  .  .  . 

Tout  salut  vient  par  la  grâce  du  Christ.  Il  y  a  une  différence  entre  le 
Seigneur  Jésus=Christ  et  le  reste  de  l'humanité.  Nous  n'avons  pas  la  vie 
en  nous=mêmes,  car  aucun  pouvoir  ne  nous  a  été  donné  pour  déposer 
notre  vie  et  la  reprendre15.  Cela  dépasse  notre  pouvoir  et  ainsi,  étant  as= 
sujettis  à  la  mort  et  étant  pécheurs  —  car  nous  transgressons  tous  la  loi 
dans  une  certaine  mesure,  aussi  bons  que  nous  ayons  essayé  d'être  — 
nous  sommes  par  conséquent  incapables  d'obtenir  de  par  nous=mêmes, 
par  un  acte  quelconque  venant  de  nous,  la  rédemption  de  nos  péchés. 

C'est  cela  la  grâce  que  Paul  enseignait.  Par  conséquent,  c'est  par  la  grâce 
de  Jésus=Christ  que  nous  sommes  sauvés.  Et  s'il  n'était  pas  venu  au  mon= 
de  donner  sa  vie  pour  pouvoir  la  reprendre,  ou  comme  il  l'a  dit  ailleurs, 
nous  donner  la  vie  afin  que  nous  soyons  dans  l'abondance16  —  nous 
serions  toujours  assujettis  à  la  mort  et  nous  serions  dans  nos  péchés. 

L'immortalité  et  la  vie  éternelle  découlent  toutes  les  deux  de  la  grâce. 
Comme  le  soulignèrent  Esaïe  et  d'autres  prophètes  des  centaines  d'an= 
nées  avant  sa  naissance,  le  Christ  prit  sur  lui  les  transgressions  de  tous 
les  hommes  et  souffrit  pour  eux  afin  qu'ils  échappassent,  à  condition  de 
se  repentir,  d'accepter  son  Evangile  et  de  rester  fidèles  jusqu'à  la  fin17. 
Nous  sommes  donc  sauvés  par  la  grâce  et  non  par  nous=mêmes.  C'est  le 
don  de  Dieu18. 

Si  Jésus=Christ  n'était  pas  mort  pour  nous,  nous  n'aurions  obtenu  aucun 
salut,  nous  serions  restés  entièrement  dans  nos  péchés,  sans  rédemption, 
et  aurions  été  éternellement  assujettis  à  Satan  et  à  ses  émissaires19.  Mais 


15  Jean  5:19— 27. 

16  Jean  10:10—18. 

17  Esaïe  53:1—12;  2  Néphi  9:17—27;  31:11—21. 

18  2  Néphi  9:8;  10:24,25;  25:23;  Moroni  10:32,33. 

19  2  Néphi  9 :6— 9. 
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grâce  à  la  miséricorde  de  Dieu,  le  Christ  est  venu  au  monde  et  son  sang 
a  été  versé  pour  racheter  les  hommes  de  sorte  que  tous  ceux  qui  croient 
en  lui,  le  reconnaissent  et  acceptent  ses  commandements,  persévérant 
jusqu'à  la  fin,  recevront  la  vie  éternelle. 

Pour  ce  qui  est  d'être  rachetés  de  la  mort,  étant  donné  que  nous  n'en  som= 
mes  pas  responsables,  nous  en  serons  rachetés.  C'est  pourquoi,  grâce  au 
sang  du  Christ,  tous  les  hommes  se  lèveront  dans  la  résurrection,  et 
l'esprit  et  le  corps  seront  inséparablement  liés.  Alors  l'homme,  s'il  a  été 
juste,  recevra  une  plénitude  de  joie  et,  s'il  a  été  injuste,  souffrira  bien  en= 
tendu  pour  ses  transgressions,  mais  tout  homme  a  reçu  l'immortalité,  ce 
qui  signifie  qu'il  ne  mourra  plus. 

Telles  sont  les  doctrines  que  le  Seigneur  Jésus=Christ  a  enseignées.  Telle 
est  la  teneur  du  message  que  nous  proclamons  au  monde:  le  Christ  et  le 
Christ  crucifié  pour  la  rédemption  des  hommes. 

La  grâce  et  les  œuvres  s'unissent  pour  amener  le  salut.  C'est  ainsi  que 
Paul  instruisit  ces  personnes  qui  pensaient  qu'elles  pouvaient  être  sau= 
vées  par  un  pouvoir  qui  se  trouvait  au=dedans  d'elles  ou  en  observant  la 
loi  de  Moïse:  il  leur  fit  remarquer  que  s'il  n'y  avait  pas  eu  la  mission  de 
Jésus=Christ,  s'il  n'y  avait  pas  eu  son  grand  sacrifice  expiatoire,  elles  ne 
pourraient  être  rachetées.  Et  par  conséquent  c'était  par  la  grâce  de  Dieu 
qu'elles  étaient  sauvées,  et  non  par  une  œuvre  quelconque  de  leur  part, 
car  elles  étaient  absolument  impuissantes.  Paul  avait  absolument  raison. 

D'un  autre  côté,  Jacques  enseigna,  exactement  comme  le  Seigneur  l'ensei= 
gna,  tout  comme  Paul  l'avait  enseigné  dans  d'autres  Ecritures,  que  notre 
devoir  est  nécessairement  de  travailler,  de  lutter  diligemment  et  avec  foi, 
gardant  les  commandements  du  Seigneur,  pour  obtenir  l'héritage  qui  est 
promis  aux  fidèles  et  qui  leur  sera  donné  s'ils  sont  fidèles  jusqu'à  la  fin20. 
Il  n'y  a  pas  de  conflit  entre  les  doctrines  de  ces  deux  hommes.  Il  n'y  a 
aucune  raison  pour  que  le  monde  soit  en  conflit  concernant  cette  question. 
Cela  vient  tout  simplement  de  ce  qu'il  ne  peut  pas  comprendre  ou  ne 
comprend  pas  la  mission  de  Jésus=Christ.  Il  ne  comprend  pas  ce  que 
signifie  le  salut.  Il  ne  sait  pas  sur  quoi  il  est  basé  .  .  . 


20  Rom.  2:1—16;  6:1—5,  *6 — l8'  23;  12;6 — 21;  13:9 — 12;  1  Cor.  6:9,10;  Gai.  5:19 — 26; 
6:7—9;  Eph.  6:10—18;  Phil.  2:12;  4:8;  1  Thess.  5:16 — 22. 
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Le  salut  vient  par  la  grâce,  la  foi  et  les  œuvres.  Il  est  donc  facile  de  com= 
prendre  que  nous  devons  accepter  la  mission  de  Jésus=Christ.  Nous  de= 
vons  croire  que  c'est  par  sa  grâce  que  nous  sommes  sauvés,  qu'il  a  ac= 
compli  pour  nous  le  travail  que  nous  étions  incapables  a" accomplir  par 
nous=mêmes  et  a  fait  pour  nous  ce  qui  était  essentiel  à  notre  salut  et  qui 
se  trouvait  au=delà  de  notre  pouvoir;  et  aussi  que  par  commandement  et 
par  nécessité,  nous  devons  accomplir  les  travaux  qui  sont  requis  de  nous 
et  qui  sont  exposés  dans  les  commandements  que  l'on  appelle  l'Evangile 
de  ]ésus=Christ. 

Si  un  homme  ne  se  conforme  pas  à  la  doctrine  et  ne  marche  pas  dans  la 
foi,  acceptant  la  vérité  et  observant  les  commandements  tels  qu'ils  ont  été 
donnés,  il  lui  sera  impossible  de  recevoir  la  vie  éternelle,  même  s'il  con= 
fesse  avec  ses  lèvres  que  Jésus  est  le  Christ  ou  croit  que  son  Père  l'a  en= 
voyé  dans  le  monde  pour  racheter  l'homme.  Jacques  a  donc  raison  quand 
il  dit  que  les  démons  «croient  et  tremblent»,  mais  ne  se  repentent  pas.  Il 
est  donc  nécessaire  pas  simplement  que  nous  croyions,  mais  que  nous 
nous  repentions  et  accomplissions  avec  foi  de  bonnes  œuvres  jusqu'à  la 
fin;  alors  nous  recevrons  la  récompense  des  fidèles  et  une  place  dans  le 
royaume  céleste  de  Dieu21. 


La  foi  et  les  miracles 

La  foi  vient  grâce  à  la  justice.  Les  miracles  ne  sont  pas  la  sauvegarde  per= 
manente  de  la  foi.  Votre  foi  peut  diminuer  en  dépit  du  fait  que  l'Esprit 
vous  a  rendu  témoignage  de  ce  que  Jésus=Christ  est  le  Fils  de  Dieu  et 
de  ce  que  Joseph  Smith  est  un  prophète  de  Dieu,  si  vous  devenez  inactifs. 

Si  nous  voulons  avoir  une  foi  vivante  et  durable,  nous  devons  nous  ac= 
quitter  activement  de  tous  les  devoirs  que  nous  avons  en  tant  que 
membres  de  notre  Eglise.  Aussi  vrai  que  je  suis  ici,  je  suis  certain  que 
nous  verrions  plus  de  manifestations  de  l'Esprit  de  Dieu,  par  exemple 
dans  la  guérison  des  malades,  si  nous  vivions  juste  un  peu  plus  près  de 
ces  vérités  fondamentales  .  . . 

//  est  insensé  de  douter  des  miracles  de  la  Bible.  Je  crois  qu'il  n'est  pas  de 
bon  goût  de  la  part  de  quiconque  aujourd'hui,  que  ce  soit  dans  l'Eglise 


21  Era,  vol.  27,  pp.  1145—1151. 
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ou  en  dehors,  de  rejeter  les  miracles  de  la  Bible.  C'est  certainement  dé= 
placé  dans  l'Eglise.  Il  n'est  certainement  pas  conforme  à  la  mission  don= 
née  aux  instructeurs  de  l'Eglise  de  mettre  en  doute  les  miracles  des  Ecri= 
tures  et  de  dire:  «Je  ne  crois  pas  que  Moïse  ait  divisé  la  mer  Rouge  avec 
l'aide  du  Saint=Esprit22/  ou  que  les  murailles  de  Jéricho  soient  tombées 
sur  l'ordre  de  Josué23  ou  même  que  le  soleil  et  la  lune  se  soient  arrêtés24 
ou  que  Jonas  ait  été  jeté  dans  la  mer  et  sauvé  en  étant  avalé  par  un  pois= 
son25.»  C'est  un  manque  de  goût  que  de  dire  aujourd'hui  que  nous  ne 
croyons  pas  cela,  alors  que  nous  vivons  à  une  époque  où  les  plus  grands 
miracles  que  le  monde  ait  jamais  vus  sont  sous  nos  yeux  tous  les  jours  de 
notre  vie26. 

Les  miracles  de  la  Bible  et  de  la  science.  Je  parlais  un  jour  à  un  homme 
qui  disait  qu'il  ne  pouvait  accepter  ce  que  les  Ecritures  disent  de  la  chute 
d'Adam  et  de  l'introduction  de  la  mort  dans  le  monde.  Il  ne  pouvait  pas 
croire  aux  miracles  des  Ecritures.  Il  disait  qu'il  n'était  pas  scientifique  de 
croire  que  Josué  commanda  au  soleil  et  à  la  lune  de  s'arrêter  et  que  Jonas 
fut  avalé  par  une  baleine  ou  un  poisson.  «Vous  ne  pouvez  pas  espérer 
me  faire  croire  des  choses  telles  que  celles=là.»  Il  croyait  que  c'était  lui 
qui  était  logique  et  moi  qui  ne  l'étais  pas. 

Remontez  tous  avec  moi  en  imagination  de  cent  ans.  Supposons  que  nous 
vivions  en  1830  lorsque  l'Eglise  a  été  organisée.  Supposons  que  je  vous 
dise  en  1830  que  dans  cent  ans  les  hommes  pourront  aller  en  un  jour  de 
l'Atlantique  à  l'océan  Pacifique.  Accepteriez=vous  cela  plus  facilement 
que  l'histoire  de  Josué  ou  de  Jonas?  En  1830,  quelle  est  l'histoire  que  vous 
accepteriez  plus  volontiers? 

Si  je  vous  disais  alors  qu'un  homme  pourrait  se  trouver  à  New  York  ou 
à  Washington  et  ne  pas  parler  plus  haut  que  je  vous  parle  maintenant  et 
qu'on  pourrait  l'entendre  dans  le  monde  entier,  quelle  est  l'histoire  que 
vous  croiriez  d'abord,  celle  que  je  vous  raconte  ou  l'histoire  de  Josué? 
Si  vous  êtes  honnête  avec  vos  pensées,  vous  choisirez  de  préférence  ce 
qui  est  écrit  dans  la  Bible. 


22  Ex.  14:13—22;  15:8;  Hélaman  8:11;  D.  &  A.  8:3;  Moïse  1:25. 

23  Josué  6:20;  Hébr.  11:30. 

24  Josué  10:12—14;  Esaïe  38:1—8;  2  Rois  20:1—11;  Hélaman  12:3—17;  Amos  8:9. 

25  Jonas  1:17;  2:1—10;  Matt.  12:39,40. 

26  Church  News,  16  mars  1935,  p.  7. 
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Les  choses  dont  j'ai  parlé  sont  réalisées  aujourd'hui.  Un  de  nos  garçons 
a  fait  en  avion  le  trajet  de  l'Atlantique  au  Pacifique  en  un  seul  jour.  J'ai 
entendu  à  la  radio  des  hommes  parler  en  Allemagne,  en  Hollande,  en 
Angleterre  et  en  différents  endroits  des  Etats=Unis,  et  cependant  j'étais 
assis  chez  moi  à  Sait  Lake  City. 

Comment  le  soleil  s'est  arrêté.  Mais  cet  homme  ne  pouvait  pas  accepter 
l'histoire  de  Josué  parce  qu'elle  n'est  pas  scientifique.  Il  estimait  que  le 
Seigneur  ne  pouvait  pas  entendre  la  prière  de  Josué  et  ralentir  la  rotation 
de  la  terre,  parce  que  c'est  cela  qui  s'est  produit.  «Mais  si  cela  s'était  pro= 
duit,  dit=il,  tout  ce  qui  est  sur  la  terre  se  serait  envolé  dans  J'espace!» 

Si  le  Seigneur  peut  donner  à  la  terre  ses  temps  et  ses  saisons,  ses  révolu= 
tions  et  ainsi  gérer  tous  les  corps  célestes,  allons=nous  lui  refuser  le  pou= 
voir  de  les  régler  et  dire  qu'il  ne  pourrait  pas  ralentir  la  terre  tout  en  gar= 
dant  les  mers  dans  leur  lit?  J'ai  voyagé  dans  un  train  qui  faisait  cent  kilo= 
mètres  à  l'heure;  je  me  suis  trouvé  dans  le  couloir  quand  le  train  s'est 
arrêté  et  je  n'ai  pas  été  déséquilibré,  parce  que  le  train  ralentissait  gra= 
duellement.  Je  crois  que  c'est  cela  que  le  Seigneur  a  fait  avec  la  terre.  Il  a 
le  pouvoir  de  le  faire,  n'est=ce  pas? 

Il  me  paraît  étrange  qu'un  homme  puisse  mettre  en  doute  le  pouvoir  du 
Seigneur  tout  en  reconnaissant  les  merveilleuses  réalisations  de  l'homme 
qui  sont  tout  aussi  étonnantes.  Mais  parce  qu'il  ne  voit  pas  ce  qui  se  pro= 
duit  dans  un  cas,  il  le  rejette,  et  parce  qu'il  voit  de  ses  yeux  et  entend  de 
ses  oreilles  dans  un  autre,  il  le  croit  .  .  . 

Nous  devrions  avoir  une  confiance  totale  au  Seigneur  et  en  sa  parole. 
Il  y  a  des  personnes  qui  voudraient  lier  les  mains  au  Seigneur.  Il  y  en  a 
qui  disent  que  ces  événements  miraculeux  ont  été  ajoutés  à  une  époque 
de  superstition  et  bien  des  années  après  l'époque  où  ils  sont  censés  s'être 
produits,  que  la  Bible  est  un  livre  écrit  par  des  hommes  qui  avaient  une 
imagination  fertile  et  croyant  en  des  choses  impossibles  et  miraculeuses. 
Mais  on  trouve  cela  aussi  dans  le  Livre  de  Mormon  et  dans  d'autres  ré= 
vélations  venant  du  Seigneur. 

Rien  de  ce  qui  est  rapporté  dans  les  Ecritures  n'est  plus  miraculeux  ou 
plus  étonnant  que  ce  que  nous  voyons  se  manifester  tous  les  jours  autour 
de  nous.  Nous,  les  saints  des  derniers  jours,  nous  devons  marcher  en  droU 
ture  et  dans  l'esprit  de  la  foi.  Nous  devons  être  disposés  et  désireux  de 


291 


croire  aux  paroles  du  Seigneur  et  avoir  plus  de  confiance  en  ce  qui  est 
venu  de  lui  qu'en  ce  qui  est  venu  par  le  bras  de  la  chair.  Augmentons 
notre  foi  et  notre  confiance  au  Seigneur27. 

Le  Christ  croyait  à  l'histoire  de  Jonas.  Allons=nous  la  rejeter  en  disant 
que  c'est  une  impossibilité  et  dire  que  le  Seigneur  ne  pouvait  pas  envoyer 
un  poisson  ou  une  baleine  avaler  Jonas?  S'il  faut  en  croire  M.  Robert 
Ripley*  et  quelques=uns  des  autres,  un  événement  semblable  s'est  pro= 
duit  —  peut=être  plus  d'une  fois  —  dans  le  souvenir  des  hommes  qui  vi= 
vent  maintenant.  Assurément  le  Seigneur,  dans  le  ciel,  rit  de  la  sagesse 
du  railleur,  et  puis  tout  à  coup  répond  à  sa  sottise  en  répétant  le  miracle 
contesté  ou  en  en  présentant  un  plus  grand. 

Est=ce  plus  un  miracle  de  la  part  du  Seigneur  d'envoyer  un  poisson  por= 
ter  Jonas  au  rivage  afin  qu'il  remplisse  la  mission  qui  lui  était  assignée, 
que  lorsque  le  président  des  Etats=Unis  parle  d'une  voix  normale  et  est 
entendu,  dans  certaines  conditions,  par  tous  les  habitants  de  la  terre? 
Honnêtement,  quel  est  le  plus  grand  miracle? 

Je  crois,  avec  M.  William  J.  Bryan,  en  l'histoire  de  Jonas.  La  raison  princi= 
pale  pour  laquelle  j'y  crois,  ce  n'est  pas  le  fait  que  c'est  rapporté  dans  la 
Bible,  ou  que  l'événement  s'est  répété  de  nos  jours,  mais  parce  que  Jésus= 
Christ,  notre  Seigneur,  y  croyait.  Les  Juifs  vinrent  le  trouver  pour  lui 
demander  un  signe  de  sa  divinité.  Il  leur  en  donna  un,  mais  non  ce  à 
quoi  ils  s'attendaient.  Les  railleurs  de  son  époque,  malgré  ses  grandes 
œuvres,  étaient  incapables,  à  cause  de  leurs  péchés,  de  croire. 

«Il  leur  répondit:  une  génération  méchante  et  adultère  demande  un  mi= 
racle;  il  ne  lui  sera  donné  d'autre  miracle  que  celui  du  prophète  Jonas. 
Car,  de  même  que  Jonas  fut  trois  jours  et  trois  nuits  dans  le  ventre  d'un 
grand  poisson,  de  même  le  Fils  de  l'homme  sera  trois  jours  et  trois  nuits 
dans  le  sein  de  la  terre28.» 

La  foi  et  les  médecins.  Nous  devrions  avoir  foi  au  Seigneur  et  garder  ses 
commandements,  mais  le  Seigneur  nous  a  dit  aussi  d'accompagner  notre 


27  Cen.  cV  Hist.  Mag.,  vol.  21,  pp.  156 — 158. 

*  Robert  Ripley  caricaturiste  américain  (1893—1949),  créateur  de  bandes  dessinées 
de  journaux  intitulées  «Believe  it  or  not»  (Croyez=le  si  vous  voulez),  illustrant 
toutes  sortes  de  faits  extraordinaires. 

28  Churdi  News,  31  octobre  1936,  p.  8;  Matt.  12:39,40. 
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foi  d'oeuvres,  et  c'est  sagesse  que  de  demander  conseil  pour  nous  aider 
à  prendre  soin  de  notre  corps  et,  lorsque  nous  sommes  malades,  de  trou= 
ver  les  meilleures  méthodes  pour  lui  rendre  la  santé.  Le  médecin  a  sa 
place  dans  l'Eglise  aussi  bien  maintenant  que  du  temps  des  apôtres 
d'autrefois.  Ils  avaient  des  médecins,  dont  Luc,  l'auteur  d'un  des  Evangi= 
les.  Nous  devons  vivre  de  manière  à  avoir  la  foi,  mais  le  Seigneur  nous 
a  recommandé  d'appeler  des  infirmières  ou  d'autres  personnes  pour  nous 
aider  lorsque  la  situation  le  demande29. 


La  foi  et  le  déluge 

Objections  prétendues  scientifiques  au  déluge.  La  plupart  de  nos  difficul= 
tés  et  de  nos  doutes  viennent  de  malentendus  et  il  n'est  sans  doute  rien 
qui  ait  été  plus  mal  compris  et  plus  ridiculisé  par  les  sages  selon  leur 
propre  science  que  l'histoire  du  déluge.  Je  suis  heureux  d'être  né  doté 
d'un  cœur  et  d'un  esprit  qui  comprennent  et  qui  croient.  Il  ne  m'est  ja= 
mais  difficile  d'accepter  ce  qui  est  écrit  et  affirmé  par  les  révélations.  Je 
suis  certain  que  le  Seigneur  a  raison,  même  quand  je  suis  incapable  de 
comprendre  les  réponses.  Dans  le  cas  du  déluge,  la  réponse  est  claire  et 
simple. 

Notre  frère,  en  niant  l'histoire  du  déluge,  dit:  «Il  n'existe  pas  assez  d'eau 
sur  la  terre  et  dans  son  atmosphère  pour  couvrir  la  terre,  de  sorte  que 
les  montagnes  soient  toutes  couvertes.» 

«Il  dit  aussi:  «Si  de  l'eau  était  amenée  de  l'espace,  la  masse  de  la  terre 
serait  à  ce  point  changée  que  ses  constantes  astronomiques  changeraient, 
elles  aussi,  par  exemple  le  temps  qu'il  lui  faudrait  pour  tourner  sur  son 
orbite,  sa  distance  par  rapport  au  soleil,  etc.  Pareille  quantité  d'eau  ne 
s'évaporerait  pas  dans  le  temps  spécifié  de  150  jours  sans  être  animée 
de  remous  violents,  ce  qui  ne  permettrait  absolument  aucune  vie.» 

La  surface  de  la  terre  retrouvera  son  état  primitif.  Je  réponds  à  tout  cela 
que  c'est  de  la  spéculation  pure.  Le  Seigneur  qui  a  créé  la  terre  en  est  cer= 
tainement  le  Maître.  Pourquoi  essayer  de  lui  refuser  ce  pouvoir?  De  plus 
on  nous  enseigne  que  d^s  morceaux  de  cette  terre  lui  ont  été  enlevés  com= 
me  la  ville  d'Enoch  qui  comprenait  le  terrain  aussi  bien  que  les  gens.  Et 


29  Correspondance  personnelle;  D.  &  A.  42:43;  59:16—20;  89:10, 11;  Aima  46 :4c 
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pourtant  la  terre  est  restée  sur  sa  trajectoire  et  «se  conforme  à  la  loi»  qui 
lui  a  été  donnée30. 

En  outre,  la  surface  de  la  terre  n'était  pas  à  l'époque  du  déluge  ce  qu'elle 
est  aujourd'hui.  Nous  vivons  au  grand  jour  de  rétablissement.  On  nous 
dit  que  dans  notre  dispensation  le  Seigneur  ramènera  tout  dans  l'état 
dans  lequel  cela  se  trouvait  avant  que  la  malédiction  ne  tombe  sur  la  ter= 
re.  La  terre  sera  renouvelée  ou  retrouvera  sa  beauté  et  son  état  primitifs, 
et  lorsque  ce  jour  viendra,  les  hautes  montagnes  que  l'on  voit  aujourd'hui 
seront  abaissées  et  les  vallées  élevées.  Ce  n'est  pas  une  simple  figure  de 
style,  mais  un  état  de  choses  qui  existera  littéralement.  Je  vous  recom= 
mande  de  lire  ce  que  Parley  P.  Pratt  dit  dans  la  Voix  d'Avertissement  et 
ce  que  le  président  John  Taylor  dit  dans  son  Government  of  Cod  pour 
expliquer  cette  idée31. 

Les  prophètes  prédisent  des  changements  dans  la  surface  de  la  terre. 
Voici  quelques  passages  tirés  des  Ecritures: 

«Que  toute  vallée  soit  exhaussée,  que  toute  montagne  et  toute  colline 
soient  abaissées!  Que  les  coteaux  se  changent  en  plaines,  et  les  défilés 
étroits  en  vallons32]» 

«Quand  les  montagnes  s'éloigneraient,  quand  les  collines  chancelleraient, 
mon  amour  ne  s'éloignera  point  de  toi,  et  mon  alliance  de  paix  ne  chan= 
cellera  point,  dit  l'Eternel,  qui  a  compassion  de  toi33.» 

«Oh!  Si  tu  déchirais  les  deux,  et  si  tu  descendais,  les  montagnes  s'ébran= 
leraient  devant  toi34.» 

«Les  poissons  de  la  mer  et  les  oiseaux  du  ciel  trembleront  devant  moi,  et 
les  bêtes  des  champs  et  tous  les  reptiles  qui  rampent  sur  la  terre,  et  tous 
les  hommes  qui  sont  à  la  surface  de  la  terre;  les  montagnes  seront  renver= 
sées,  les  parois  des  rochers  s'écrouleront,  et  toutes  les  murailles  tom= 
beront  par  terre35.» 


30  D.  &  A.  88:25. 

31  John  Taylor,  Government  of  Cod,  pp.  106 — 115;  Parley  P.  Pratt,  Voix  d' Avertisse* 
ment,  chap.  5,  Joseph  Fielding  Smith,  Man:  His  Origin  and  Destiny,  pp.  380—397. 

32  Esaïe  40:4. 

33  Esaïe  54:10. 

34  Esaïe  64:1. 

35  Ezéchiel  38:20. 
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«Le  ciel  se  retira  comme  un  livre  qu'on  roule;  et  toutes  les  montagnes  et 
les  îles  furent  remuées  de  leurs  places36.» 

La  révélation  des  derniers  jours  parle  du  rétablissement  de  la  terre.  Je 
crois  qu'il  est  de  coutume  de  spiritualiser  ces  passages  et  de  leur  donner 
une  interprétation  figurée,  mais  dans  nos  Ecritures  modernes  aussi  bien 
que  dans  la  Bible,  la  signification  littérale  en  est  clairement  précisée.  Je 
vais  vous  donner  quelques  passages  des  Doctrine  et  Alliances: 

«C'est  pourquoi,  ne  vous  laissez  pas  séduire  mais  persévérez  avec  fer= 
meté,  attendant  que  les  cieux  soient  secoués,  que  la  terre  tremble  et  chan= 
celle  comme  un  homme  ivre,  que  les  vallées  soient  soulevées  et  les  mon= 
tagnes  abaissées, .et  que  les  endroits  raboteux  deviennent  lisses  —  et  tout 
cela  lorsque  l'ange  sonnera  de  sa  trompette37.» 

«Il  fera  entendre  sa  voix  de  Sion,  et  il  parlera  de  Jérusalem,  et  sa  voix  sera 
entendue  parmi  tous  les  peuples.  Et  ce  sera  une  voix  semblable  à  la  voix 
de  nombreuses  eaux,  et  comme  la  voix  d'un  grand  tonnerre  qui  renver= 
sera  les  montagnes,  et  on  ne  retrouvera  point  les  vallées. 

«Il  commandera  au  grand  abîme,  et  celui=ci  sera  repoussé  dans  les  pays 
du  nord,  et  les  îles  deviendront  une  seule  terre. 

«Le  pays  de  Jérusalem  et  le  pays  de  Sion  seront  remis  en  leur  propre 
lieu  et  la  terre  sera  telle  quelle  était  à  l'époque  où  elle  n'était  pas  encore 
divisée36.» 

Le  déluge  produisit  de  grands  changements.  Ces  passages  scripturaires 
nous  enseignent  clairement  que  le  jour  viendra  où  les  montagnes  seront 
abaissées  et  où,  naturellement,  les  vallées  seront  élevées.  Ceci  fait  partie 
du  grand  rétablissement.  La  mer  sera  repoussée  vers  le  nord,  ce  qui  veut 
dire  qu'elle  a  dû  s'y  trouver  autrefois.  Les  terres  émergées  seront  de  nou= 
veau  unies  et  les  îles  ramenées  au  continent  comme  au  commencement. 

Pourquoi  donc  rétablir  la  situation  qui  régnait  au  commencement?  Parce 
qu'au  commencement  le  Seigneur  déclara  que  la  terre  était  bonne.  Puis, 
après  la  chute,  une  malédiction  tomba  sur  elle  et  beaucoup  de  change= 

36  Apoc.  6:14. 

37  D.  &  A.  49:23. 

38  D.  &  A.  133:21—24. 
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ments  se  produisirent.  A  cette  époque  de  rétablissement,  tout  sera  ramené 
dans  son  état  primitif.  Voyez  le  dixième  Article  de  Foi. 

Grâce  à  la  connaissance  qui  nous  est  parvenue  par  la  révélation,  nous 
apprenons  que  les  montagnes  du  temps  du  déluge  n'étaient  pas  les  pics 
gigantesques  que  nous  voyons  aujourd'hui.  Cela  fait  une  énorme  diffé= 
rence  dans  la  distribution  de  l'eau  sur  la  face  de  la  terre.  Nous  ne  savons 
pas  le  genre  de  changement  que  la  terre  subit  pendant  le  déluge.  Mani= 
festement  il  y  eut  de  grands  changements  qui  vinrent  de  ce  que  la  surface 
était  couverte  si  soudainement  par  l'eau. 

Quantité  d'eau  disponible  pour  le  déluge.  L'argument  qu'il  n'y  a  pas  suf= 
fisamment  d'eau  sur  la  terre  et  dans  son  atmosphère  pour  couvrir,  dans 
certaines  conditions,  la  terre  est,  je  le  dis  aussi,  de  la  spéculation  pure. 
Les  deux  tiers  de  la  surface  de  la  terre  sont  constitués  par  de  l'eau.  Cette 
eau  est  aussi  profonde  ou  plus  profonde  que  la  hauteur  des  montagnes 
même  de  nos  jours. 

Il  semble  bien  que  lorsque  les  sources  du  grand  abîme  jaillirent  et  que  les 
écluses  des  cieux  s'ouvrirent,  un  immense  raz  de  marée  aurait  facilement 
pu  balayer  la  surface  de  la  terre  sans  découvrir  le  lit  des  océans  et  pousser 
ainsi  une  inondation  suffisamment  haute  pour  ensevelir  la  surface  de  la 
terre  et  ce  assez  longtemps  pour  répondre  aux  exigences  d'un  tel  événe= 
ment.  Mais  si  quelqu'un  veut  prétendre  que  ceci  ne  pourrait  pas  fournir 
assez  d'eau,  nous  avons  en  outre  la  parole  du  Seigneur  qui  pourrait  laisser 
entendre  que  l'eau  fut  amenée  d'ailleurs  et  y  fut  ensuite  renvoyée,  en  dé= 
pit  des  théories  scientifiques  des  hommes  qui  prétendent  le  contraire39. 
Le  Seigneur  tient  la  terre  dans  «le  creux  de  sa  main».  Assurément  il  a  le 
pouvoir  de  la  dominer,  de  l'équilibrer  et  de  la  maintenir  dans  son  orbite 
ou  d'en  faire  ce  qu'il  veut.  Comme  elles  sont  insensées  et  impuissantes, 
les  pensées  des  hommes! 

Le  déluge  couvrit  toute  la  terre.  Notre  frère  prétend  en  outre  que  la  co= 
lombe  n'aurait  pas  pu  trouver  de  feuille  d'olivier  lorsque  Noé  la  lâcha, 
parce  que  la  terre  tout  entière  avait  été  couverte  d'eau  pendant  cinq  mois 
ou  davantage.  J'ai  vu  des  arbres  couverts  pendant  un  temps  aussi  long  par 
une  inondation,  qui  ont  de  nouveau  porté  des  feuilles  lorsque  la  situation 
défavorable  a  disparu. 

39  Gen.  7:10 — 24;  8:1— 14. 
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De  plus  il  n'était  pas  nécessaire  que  la  surface  tout  entière  de  la  terre  fût 
couverte,  si  ce  n'est  pendant  un  temps  très  court,  et  puis  les  eaux  pou= 
vaient  redescendre  à  leur  niveau  ordinaire.  Il  n'y  a  rien  dans  le  récit  scrip= 
turaire  qui  contredise  ceci.  Il  est  possible,  et  nous  pouvons  aller  jusqu'à 
dire  que  ce  fut  le  cas,  que  toute  l'eau  ne  resta  pas  sur  la  face  de  la  terre 
pendant  cent  cinquante  jours;  mais  pour  ce  qui  est  de  Noé,  c'est  le  temps 
qu'il  fallut  à  la  terre  pour  sécher,  du  moins  le  récit  dit  que  les  eaux  «avai= 
ent  diminué». 

Un  autre  élément  qu'il  faut  envisager,  si  nous  sommes  disposés  à  accep= 
ter  les  révélations  données  au  prophète  Joseph  Smith,  c'est  qu'autant 
que  nous  sachions,  Noé  construisit  son  arche  quelque  part  dans  ce  qu'on 
appelle  habituellement  le  Nouveau  Monde.  L'arche  reposa  sur  le  mont 
Ararat,  loin  de  son  point  de  départ,  bien  qu'à  l'époque  la  terre  n'eût  pas 
été  divisée.  L'inondation  n'aurait  donc  pas  pu  être  un  déluge  local  comme 
certains  voudraient  nous  le  faire  croire40. 

Le  déluge  fut  le  baptême  de  la  terre.  Un  mot  maintenant  quant  à  la  raison 
du  déluge.  Ce  fut  le  baptême  de  la  terre,  et  il  fallait  que  cela  se  fît  par  im= 
mersion.  Si  l'eau  ne  couvrit  pas  la  terre  tout  entière,  alors  elle  ne  fut  pas 
baptisée,  car  le  baptême  du  Seigneur  n'est  pas  l'aspersion.  Ce  procédé 
est  strictement  d'origine  humaine  et  n'a  rien  à  voir  avec  les  ordonnances 
de  l'Evangile. 

Les  enseignements  de  Brigham  Young  sur  le  déluge.  Je  vais  vous  donner 
quelques  citations  des  enseignements  des  principaux  frères  de  l'Eglise.  Le 
président  Brigham  Young  a  dit  à  propos  de  la  terre:  «Elle  a  déjà  été  bapti= 
sée.  Vous  qui  avez  lu  la  Bible,  vous  devez  savoir  que  c'est  une  doctrine 
biblique.  Qu'importe  si  ce  n'est  pas  dans  les  mêmes  termes  que  j'utilise, 
il  n'en  est  pas  moins  vrai  qu'elle  fut  baptisée  pour  la  rémission  des  pé= 
chés.  Le  Seigneur  dit:  <Je  recouvrirai  par  le  déluge  (ou  immergerai)  la 
terre  dans  l'eau  pour  la  rémission  des  péchés  du  peuple>;  ou  si  vous  me 
permettez  de  m'exprimer  en  termes  de  tous  les  jours,  pour  tuer  toute  la 
vermine  qui  pondait  des  œufs,  se  multipliait  et  souillait  son  corps;  elle 
fut  purifiée  de  son  impureté  et  trempée  dans  l'eau  aussi  longtemps  que 
certains  des  nôtres  devraient  l'être.  Le  Seigneur  baptisa  la  terre  pour  la 
rémission  des  péchés  et  elle  a  été  une  fois  purifiée  de  l'impureté  qui  en  est 
sortie  et  qui  était  dans  les  habitants  qui  demeuraient  sur  sa  face41.» 


40  Smith,  ouvrage  cité,  pp.  414—436;  Ether  13:2. 

41  Journal  of  Discourses,  vol.  1,  p.  274. 
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«Frères  et  sœurs,  je  voudrais  que  vous  continuiez  à  bien  agir  comme 
vous  le  faites  maintenant;  je  désire  que  votre  esprit  s'ouvre  de  plus  en  plus 
pour  voir  et  comprendre  les  choses  telles  qu'elles  sont.  Notre  terre,  dans 
son  état  actuel,  n'est  pas  un  lieu  qui  convient  aux  sanctifiés;  mais  elle  se 
conforme  à  la  loi  de  sa  création,  a  été  baptisée  d'eau,  sera  baptisée  de  feu 
et  du  Saint=Esprit  et  un  jour  sera  préparée  pour  être  la  demeure  des  fidè= 
les4'-'.» 

«La  terre,  dit  le  Seigneur,  se  conforme  à  sa  création;  elle  a  été  baptisée 
d'eau,  et  un  jour  sera  baptisée  de  feu  et  du  Saint=Esprit  pour  être  prépa= 
rée  à  aller  en  la  présence  céleste  de  Dieu  avec  tout  ce  qui  y  demeure  et 
qui,  comme  la  terre,  s'est  conformé  à  la  loi  de  sa  création43.» 

Enseignements  d'Orson  Pratt  au  sujet  du  déluge.  Orson  Pratt  enseignait: 
«Un  autre  grand  changement  se  produisit  près  de  deux  mille  ans  après 
que  la  terre  eut  été  faite.  Elle  fut  baptisée  d'eau.  Un  grand  raz  de  marée 
se  produisit,  le  grand  abîme  jaillit,  les  écluses  des  cieux  s'ouvrirent  en 
haut  et  les  eaux  couvrirent  la  face  de  la  terre,  balayant  toute  méchanceté, 
toute  transgression  —  en  similitude  du  baptême  pour  la  rémission  des 
péchés.  Dieu  exige  des  enfants  des  hommes  qu'ils  soient  baptisés.  Dans 
quel  but?  Pour  la  rémission  des  péchés.  De  même  il  a  exigé  que  notre 
globe  soit  baptisé  par  un  raz  de  marée  et  tous  ses  péchés  ont  été  lavés, 
sans  qu'il  n'en  reste  un  seul44.» 

«Les  cieux  et  la  terre  étaient  ainsi  souillés,  c'est=à=dire  les  cieux  matériels 
et  tout  ce  qui  est  lié  à  notre  globe,  tout  cela  tomba  lorsque  l'homme  tomba 
et  fut  assujetti  à  la  mort  quand  l'homme  y  devint  assujetti  lui=même. 
L'homme  et  la  terre  sont  rachetés  tous  les  deux  du  péché  originel  sans  or= 
donnance;  mais  nous  ne  tardons  pas  à  voir  les  fils  déchus  d'Adam  com= 
mettre  de  nouveaux  péchés,  et  la  terre  fut  corrompue  devant  le  Seigneur 
par  leurs  transgressions.  Elle  a  besoin  des  ordonnances  rédemptrices  pour 
ses  nouvelles  transgressions.  Le  Seigneur  a  voulu  le  baptême  ou  l'immer= 
sion  de  la  terre  dans  l'eau  comme  ordonnance  justificatrice45.» 

Enseignements  des  présidents  Taylor  et  Penrose  concernant  le  déluge.  Le 
président  John  Taylor  a  dit:  «La  terre,  qui  fait  partie  de  la  création  de 


42  Journal  of  Discourses,  vol.  8,  p.  83. 

43  Journal  of  Discourses,  vol.  10,  p.  252. 

44  Journal  of  Discourses,  vol.  21,  p.  323. 

45  Journal  of  Discourses,  vol.  i,  p.  291. 
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Dieu,  a  rempli  et  remplira  la  mesure  de  sa  création.  Elle  a  été  baptisée 
d'eau,  elle  sera  baptisée  de  feu;  elle  sera  purifiée  et  deviendra  céleste  et 
sera  un  lieu  que  pourront  habiter  les  corps  célestes46.» 

Le  président  Charles  W.  Penrose  nous  a  laissé  ceci:  «Ainsi  les  habitants  de 
la  terre,  à  part  les  quelques  exceptions  qui  sont  au=delà  du  pouvoir  de  la 
rédemption,  seront  finalement  sauvés.  Et  le  globe  sur  lequel  ils  ont  passe 
leur  épreuve,  ayant  respecté  la  loi  de  son  existence,  ne  sera  pas  oublié  par 
son  créateur.  Elle  mourra  comme  ses  produits.  Mais  elle  sera  revivifiée 
et  ressuscitée  dans  la  gloire  céleste.  Elle  est  née  d'eau,  elle  naîtra  aussi  de 
l'Esprit,  purifiée  par  le  feu  de  toutes  les  corruptions  qui  la  souillaient  ja= 
dis,  amenée  à  ses  perfections  comme  membre  de  la  famille  des  mondes 
dignes  de  la  présence  du  Créateur,  toute  sa  lumière  latente  jaillissant  avec 
éclat,  elle  ira  prendre  sa  place  parmi  les  astres  gouvernés  par  le  temps 
céleste  et  brillera  «comme  une  mer  de  verre  mêlé  de  feu»,  toutes  les  nuan= 
ces  et  toutes  les  couleurs  de  l'arc=en=ciel  rayonnant  de  sa  surface,  et  les 
rachetés  du  Seigneur  y  demeureront47.» 

Les  philosophies  du  monde  détruisent  la  foi.  Je  vous  ai  donné  pas  mal  de 
références.  Le  grand  mal  que  connaît  le  monde  d'aujourd'hui,  c'est  l'in= 
crédulité,  le  doute  et  le  manque  de  foi.  Comme  ce  serait  mieux  si  nous 
pouvions  rester  en  accord  avec  l'Evangile  de  manière  à  pouvoir  sentir 
et  connaître  la  vérité  avec  la  foi  simple  de  Néphi.  La  direction  du  5aint= 
Esprit  est  offerte  à  tous  les  membres  de  l'Eglise  pour  qu'ils  ne  marchent 
pas  dans  les  ténèbres,  mais  soient  protégés  de  l'erreur  et  connaissent  la 
vérité.  Si  nous  vivons  comme  nous  le  devons,  nous  aurons  droit  à  être 
ainsi  guidés  de  manière  à  ne  pas  être  séduits.  Les  philosophies  et  les  doc= 
trines  des  hommes  d'aujourd'hui  ont  tendance  à  détruire  la  foi  au  Sei= 
gneur  et  à  jeter  le  doute  sur  ses  révélations*8. 


46  Times  and  Seasons,  vol.  5,  pp.  408,  409. 

47  The  Contributor,  vol.  2,  p.  364. 

48  Millennial  Star,  vol.  106,  pp.  590—592,  608. 
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Chapitre  17 

Le  baptême  et  le  salut 

Le  baptême:  naissance  et  résurrection 

Le  baptême  à  l'époque  de  l'Ancien  Testament.  Le  baptême  remonte  à  la 
chute1.  Sans  la  révélation  moderne,  cette  vérité  serait  restée  cachée  au 
monde.  Le  plan  du  salut  fut  proclamé  avant  que  les  fondations  du  monde 
ne  fussent  posées.  Dieu  est  immuable.  La  parole  que  le  Seigneur  a  donnée 
à  Joseph  Smith  et  par  son  intermédiaire  a  clarifié  cette  doctrine  et  l'a  bien 
établie2.  Je  crois  qu'il  y  a  dans  l'Ancien  Testament  des  passages  que  nous 
pourrions  considérer  comme  étant  en  rapport  avec  le  baptême,  bien 
qu'ils  soient  très  vagues  et,  sans  la  révélation  moderne,  nous  ne  le  sau= 
rions  pas.  Le  mot  baptême  est  d'origine  grecque  et  non  hébraïque.  Les 
Juifs  avaient  dans  le  temple  des  fonts  posés  sur  douze  bœufs  et  il  y  a  des 
endroits  où  apparaît  le  mot  ablutions*. 

Pourquoi  le  baptême  doit  se  faire  par  immersion.  Le  baptême  se  fait  par 
immersion  dans  l'eau.  L'aspersion  n'est  entrée  en  vogue  que  deux  ou  trois 
siècles  après  le  Christ,  et  ce  genre  de  pratique  ne  fut  universel  que  vers 
le  treizième  siècle.  Il  faut  remonter  dans  l'histoire  pour  trouver  ces  dé= 
tails.  Le  baptême  ne  peut  se  faire  autrement  que  par  l'immersion  totale 
du  corps  dans  l'eau,  et  ce  pour  les  raisons  suivantes: 

1.  //  est  à  la  similitude  de  la  mort,  de  l' ensevelissement  et  de  la  résurrec= 
tion  de  Jésus=Christ  et  de  toutes  les  autres  personnes  qui  ont  reçu  la  ré= 
surrection. 

2.  Le  baptême  est  aussi  une  naissance  et  se  fait  à  la  similitude  de  la  nais= 
sance  d'un  enfant  qui  vient  au  monde. 

3.  Le  baptême  n'est  qu'une  figure  de  la  résurrection,  mais  il  est  aussi  lit= 
téralement  une  transplantation  ou  une  résurrection  d'une  vie  à  une  autre: 
de  la  vie  de  péché  à  la  vie  spirituelle. 


i  Moïse  6:50— 68;  8:24. 

2  D.  &  A.  20:21 — 28;  22:1 — 4. 

3  1  Rois  7:23—26,  39,  44;  2  Chron.  4:2—6;  Psaumes  51:7;  Esaïe  1:16;  48:1;  1  Néphi 
20:1;  Actes  22:16;  Tite  3  15;  Zacharie  9:11. 
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Je  voudrais  m'attarder  sur  la  deuxième  raison:  le  baptême  est  aussi  une 
naissance  et  est  accompli  à  la  similitude  de  la  naissance  d'un  enfant  qui 
vient  au  monde.  Lorsque  notre  terre  fut  créée,  elle  naquit  de  la  même  ma= 
nière.  (Je  ne  parle  pas  scientifiquement,  et  cependant  la  doctrine  scienti= 
fique  nous  dit  la  même  chose.)  Notre  terre  est  née  dans  l'eau.  Avant  que 
les  terres  n'émergeassent,  la  sphère  tout  entière  était  couverte  d'eau. 

La  naissance  se  fait  par  l'eau,  le  sang  et  l'esprit.  Nous  lisons  dans  le  livre 
de  Moïse:  «C'est  pourquoi,  je  vous  donne  le  commandement  d'enseigner 
libéralement  ces  choses  à  vos  enfants,  disant:  «Que  c'est  à  cause  de  la 
transgression  que  vient  la  chute,  laquelle  chute  apporte  la  mort,  et  étant 
donné  que  vous  êtes  nés  dans  le  monde  par  l'eau,  le  sang  et  l'esprit,  que 
j'ai  faits,  et  qu'ainsi  de  la  poussière  que  vous  étiez  vous  êtes  devenus  une 
âme  vivante,  de  même  vous  devez  naître  de  nouveau  d'eau  et  de  l'Esprit, 
dans  le  royaume  des  cieux,  et  être  purifiés  par  le  sang,  à  savoir  le  sang  de 
mon  Fils  unique,  afin  que  vous  soyez  sanctifiés  de  tout  péché,  jouissiez 
des  paroles  de  la  vie  éternelle  dans  ce  monde  et  de  la  vie  éternelle  dans  le 
monde  à  venir,  à  savoir  la  gloire  immortelle.  Car  par  l'eau  vous  gardez  le 
commandement;  par  l'Esprit  vous  êtes  justifiés,  et  par  le  sang  vous  êtes 
sanctifiés4.» 

C'est  un  des  plus  beaux  passages  que  je  connaisse,  et  nous  trouvons 
quasiment  la  même  chose  rapportée  par  Jean5. 

Les  mêmes  éléments  présents  dans  la  première  et  la  seconde  naissance. 
Tout  enfant  qui  vient  au  monde  est  porté  dans  l'eau  et  naît  d'eau,  de  sang 
et  d'esprit.  De  même,  lorsque  nous  naissons  dans  le  royaume  de  Dieu, 
nous  devons  naître  de  la  même  manière.  Par  le  baptême  nous  naissons 
d'eau.  Par  l'effusion  du  sang  du  Christ,  nous  sommes  purifiés  et  sancti= 
fiés  et  nous  sommes  justifiés  par  l'intermédiaire  de  l'Esprit  de  Dieu,  car 
le  baptême  n'est  pas  complet  sans  le  baptême  du  5aint=Esprit.  Vous  voyez 
le  parallèle  entre  naître  dans  le  monde  et  naître  dans  le  royaume  de 
Dieu.  Comme  il  est  insensé  de  croire  ne  fût=ce  qu'un  instant  qu'on  pour= 
rait  accomplir  le  baptême  en  versant  de  l'eau  sur  la  tête  d'un  enfant!  Cela 
ne  répond  pas  aux  conditions. 

J'ai  entendu  quelques=uns  de  nos  jeunes  anciens  prêchant  le  baptême  dire 
que  le  Seigneur  aurait  pu  réaliser  la  rémission  des  péchés  d'une  autre  ma= 

4  Moïse  6:58 — 60. 

5  1  Jean  5:3-9. 
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nière.  Ils  se  disaient  qu'il  aurait  pu  le  faire  par  aspersion  ou  de  telle  ou 
telle  autre  manière.  Le  Seigneur  n'aurait  pu  logiquement  rien  prévoir 
d'autre  que  l'ensevelissement  dans  l'eau,  la  naissance  d'eau  et  de  l'Esprit 
et  la  purification  par  le  sang  du  Christ,  tout  comme  un  enfant  naît  dans 
ce  monde  d'eau,  de  sang  et  d'Esprit.  La  comparaison  est  très  frappante. 

Le  baptême:  une  résurrection  vers  la  vie.  Pour  en  venir  maintenant  à  la 
troisième  raison:  le  baptême  n'est  pas  seulement  une  figure  de  la  résur= 
rection,  mais  c'est  aussi  littéralement  une  transplantation  ou  une  résur= 
rection  d'une  vie  à  une  autre:  de  la  vie  de  péché  à  la  vie  spirituelle.  Pour 
le  prouver,  je  vais  d'abord  lire  quelque  chose  que  le  Seigneur  a  dit  à  Jo= 
seph  Smith. 

«C'est  pourquoi  moi,  le  Seigneur  Dieu,  je  le  fis  chasser  [Adam]  du  Jardin 
d'Eden,  de  ma  présence,  à  cause  de  sa  transgression,  ce  qui  le  rendit  spi= 
rituellement  mort,  laquelle  mort  est  la  première,  à  savoir  cette  mort  qui 
est  la  dernière,  qui  est  spirituelle,  qui  sera  infligée  aux  méchants  lorsque 
je  dirai:  Eloignez=vous,  maudits.» 

Nous  avons  ici  deux  états,  la  vie  spirituelle  et  la  mort  spirituelle.  La  si= 
tuation  d'Adam  dans  le  jardin  d'Eden,  c'était  la  vie  spirituelle.  Il  était  en 
la  présence  de  Dieu.  Par  sa  transgression,  il  fut  banni  dans  la  mort  spiri= 
tuelle  —  une  toute  nouvelle  vie.  Il  n'était  plus  en  la  présence  de  Dieu.  Il 
était  exclu,  séparé,  un  voile  étant  tiré  entre  le  Seigneur  et  lui. 

Après  la  chute,  Adam  fut  dans  la  mort  spirituelle,  et  non  seulement 
Adam,  mais  tous  les  autres  hommes  et  toutes  les  autres  femmes  sur  la 
face  de  la  terre  qui  sont  responsables  devant  Dieu.  Nous  ne  mention= 
nerons  ici  la  dernière  mort  que  pour  dire  qu'elle  consiste  aussi  à  être  ban= 
ni  de  la  présence  de  Dieu. 

«Mais  voici,  je  vous  dis  que  moi,  le  Seigneur  Dieu,  je  donnai  à  Adam  et 
à  sa  postérité  de  ne  pas  mourir  quant  à  la  mort  temporelle,  avant  que 
moi,  le  Seigneur  Dieu,  j'eusse  envoyé  des  anges  pour  leur  proclamer  la 
repentance  et  la  rédemption  par  la  foi  au  nom  de  mon  Fils  unique.  Et  c'est 
ainsi  que  moi,  le  Seigneur  Dieu,  j'ai  fixé  à  l'homme  les  jours  de  son  épreu= 
ve  —  afin  que  par  sa  mort  naturelle,  il  soit  ressuscité  dans  l'immortalité 
pour  la  vie  éternelle,  à  savoir  tous  ceux  qui  croiront.  Et  ceux  qui  ne  croient 
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pas,  pour  la  damnation  éternelle;  car  ils  ne  peuvent  pas  être  rachetés  de 
leur  chute  spirituelle,  parce  qu'ils  ne  se  repentent  pas6.» 

Nous  trouvons  donc  Adam  dans  la  mort  spirituelle  ainsi  que  toute  sa 
postérité,  sauf  les  petits  enfants.  Tous  les  hommes,  toutes  les  femmes  ont 
besoin  de  la  repentance.  La  mort  c'est  le  bannissement.  Ils  sont  dans  la 
mort  spirituelle.  Comment  vont=ils  revenir?  En  étant  ensevelis  dans  l'eau. 
Ils  sont  morts  et  sont  ensevelis  dans  l'eau  et  se  lèvent  dans  la  résurrection 
de  l'Esprit  pour  rentrer  dans  la  vie  spirituelle.  Le  baptême,  c'est  cela. 

Pourquoi  le  baptême  remet  les  péchés  futurs.  J'ai  entendu  certains  de  nos 
jeunes  gens  et  d'autres  pas  tellement  jeunes,  dire,  en  parlant  du  baptême, 
qu'ils  ne  savent  pas  pourquoi  il  se  fait  que,  puisque  le  baptême  est  pour  la 
rémission  des  péchés,  un  homme  n'a  pas  besoin  d'être  baptisé  chaque  fois 
qu'il  en  commet  un.  En  voyez=vous  la  raison?  Tant  qu'un  homme  pèche 
et  reste  dans  la  vie  spirituelle,  il  est  vivant,  il  peut  se  repentir  et  avoir 
le  pardon.  Il  n'a  pas  besoin  d'être  baptisé  pour  être  ramené  là  où  il  est 
déjà.  Mais  il  y  a  des  péchés,  dit  Jean,  «qui  mènent  à  la  mort»,  et  si  un 
homme  commet  un  péché  qui  mène  à  la  mort,  il  est  de  nouveau  banni  et 
retourne  à  la  mort  spirituelle7 . 

A  cause  de  ce  genre  de  transgression,  il  perd  l'effet  du  baptême  et  est 
banni  dans  la  mort  spirituelle.  Lorsqu'un  homme  commet  un  péché  qui 
mène  à  la  mort,  il  est  banni  de  la  vie  spirituelle.  L'effusion  du  sang  inno= 
cent  est  un  de  ces  péchés,  et  le  blasphème  contre  le  Saint=Esprit  en  est 
un  autre.  Les  ennemis  du  prophète  Joseph  Smith  l'emmenèrent  à  Car= 
thage  et  le  mirent  à  mort  avec  son  frère.  Assassiner  délibérément  les  ser= 
viteurs  de  Dieu,  c'est  verser  le  sang  innocent. 

Si  un  homme  commet  un  péché  qui  mène  à  la  mort,  il  retourne  à  la  mort 
spirituelle,  mais  tant  qu'il  reste  dans  la  vie  spirituelle,  il  n'a  pas  besoin 
d'être  rebaptisé. 

Mourir  au  péché  c'est  s'assurer  la  résurrection  à  la  vie.  Paul  pensait  clai= 
rement  à  cela.  Il  dit,  en  écrivant  aux  Romains:  «Que  dirons=nous  donc? 
Demeurerions=nous  dans  le  péché,  afin  que  la  grâce  abonde?  Loin  de  là! 
Nous  qui  sommes  morts  au  péché,  comment  vivrions=nous  encore  dans 


6  D.  &  A.  29:41—44. 

7  1  Jean  4:14,15;  5:16,17. 
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le  péché?  Ignorez=vous  que  nous  tous  qui  avons  été  baptisés  en  Jésus= 
Christ,  c'est  en  sa  mort  que  nous  avons  été  baptisés? 

«Nous  avons  donc  été  ensevelis  avec  lui  par  le  baptême  en  sa  mort,  afin 
que,  comme  Christ  est  ressuscité  des  morts  par  la  gloire  du  Père,  de  mê= 
me  nous  aussi  nous  marchions  en  nouveauté  de  vie.  En  effet,  si  nous 
sommes  devenus  une  même  plante  avec  lui  par  la  conformité  à  sa  mort, 
nous  le  serons  aussi  par  la  conformité  à  sa  résurrection,  sachant  que 
notre  vieil  homme  a  été  crucifié  avec  lui,  afin  que  le  corps  du  péché  fût 
détruit,  pour  que  nous  ne  soyons  plus  esclaves  du  péché8.» 

Paul  parle  ici  à  des  membres  de  l'Eglise.  Nous  sommes  morts  au  péché 
parce  que  nous  l'avons  quitté.  Le  bannissement  marche  dans  un  sens 
aussi  bien  que  dans  l'autre.  En  d'autres  termes,  lorsque  nous  sommes 
dans  la  vie  spirituelle  (ou  dans  l'Eglise  ou  dans  le  royaume  de  Dieu),  nous 
ne  devrions  pas  pécher.  Par  le  baptême,  nous  revenons  de  la  mort  spiri= 
tuelle  qui  s'abat  sur  tous  les  hommes  non  baptisés.  Qu'ils  soient  catholi= 
ques  ou  protestants,  s'ils  ne  se  repentent  pas  et  ne  sont  pas  baptisés,  ils 
sont  dans  la  mort  spirituelle.  Mais  nous  qui  avons  reçu  l'Evangile,  pour= 
quoi  vivrions=nous  dans  le  péché,  alors  que  nous  avons  été  baptisés  et 
sommes  dans  la  vie  spirituelle? 

Comment  les  saints  sont=ils  en  la  présence  de  Dieu?  Nous  sommes  reve= 
nus  en  la  présence  de  Dieu.  On  pourrait  naturellement  soulever  cette 
question:  Comment  rentrons=nous  en  la  présence  de  Dieu  si  nous  ne  le 
voyons  pas?  Nous  ne  le  voyons  pas  maintenant,  mais  ne  sommes=nous 
pas  en  sa  présence  quand  nous  avons  le  don  du  Saint=Esprit,  un  des 
membres  de  la  Divinité,  pour  nous  diriger  dans  la  justice?  Nous  sommes 
revenus  en  sa  présence  si  nous  gardons  les  commandements  et  ne  vivons 
plus  dans  le  péché;  alors  nous  sommes  dans  la  vie  spirituelle.  C'est  une 
chose  importante  dans  le  cadre  du  baptême  qu'on  ne  comprend  pas  en 
général9. 


Comment  le  baptême  apporte  le  salut 

Nature  de  l'alliance  du  baptême.  Quiconque  est  baptisé  dans  l'Eglise  a 
fait  avec  le  Seigneur  l'alliance  de  garder  ses  commandements10.  Nous 


8  Romains  6:1 — 6. 

9  Church  News,  30  mars  1935,  p.  8. 
10  Mosiah  18:8— 13. 
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devons  servir  le  Seigneur  de  tout  le  cœur,  de  tout  l'esprit  et  de  toute  la 
force  que  nous  avons  et  ce,  au  nom  de  Jésus=Christ.  Tout  ce  que  nous  fai= 
sons,  nous  devons  le  faire  au  nom  de  Jésus=Christ'  '. 

Dans  les  eaux  du  baptême,  nous  avons  fait  alliance  que  nous  garderions 
ces  commandements,  que  nous  servirions  le  Seigneur,  que  nous  garde= 
rions  son  premier  et  le  plus  grand  de  tous  les  commandements,  et  aime= 
rions  le  Seigneur  notre  Dieu,  que  nous  garderions  le  grand  commande= 
ment  suivant,  nous  aimerions  notre  prochain  comme  nous=mêmes  et,  de 
tout  le  pouvoir  que  nous  avons,  de  toute  la  force,  de  tout  notre  cœur, 
nous  lui  prouverions  que  nous  vivrions  «selon  toute  parole  qui  sort  de  la 
bouche  de  Dieu»1'2,  que  nous  serions  obéissants  et  humbles,  diligents  à 
son  service,  disposés  à  obéir,  à  écouter  les  conseils  de  ceux  qui  président 
et  ferions  tout  en  n'ayant  en  vue  que  la  gloire  de  Dieu. 

Nous  ne  devons  pas  oublier  cela,  car  nous  sommes  tenus,  en  tant  que 
membres  de  l'Eglise,  d'obéir  à  ce  commandement13. 

L'obligation  de  garder  l'alliance  du  baptême.  Quiconque  est  baptisé,  vrai= 
ment  baptisé,  est  quelqu'un  qui  s'est  humilié,  a  le  cœur  brisé,  l'esprit  con= 
trit,  a  fait  alliance  devant  Dieu  de  garder  ses  commandements  et  a  aban= 
donné  tous  ses  péchés.  Et  puis,  quand  il  est  entré  dans  son  Eglise,  a=t=il 
le  droit  de  pécher  après  être  entré?  Peut=il  laisser  tomber?  Peut=il  se  lais= 
ser  aller  à  faire  certaines  des  choses  que  le  Seigneur  lui  a  dit  d'éviter?  Non. 
Il  est  tout  aussi  nécessaire  d'avoir  cet  esprit  contrit,  ce  cœur  brisé  après 
être  baptisé  qu'avant14. 

Les  ordonnances  de  l'Evangile  réservées  au  royaume  céleste.  Ceux  qui 
entrent  dans  le  royaume  terrestre  et  téleste  devront=ils  avoir  l'ordonnan= 
ce  du  baptême?  Non!  Le  baptême  est  la  porte  du  royaume  céleste.  Le 
Seigneur  a  bien  expliqué  cela  à  Nicodème15.  Nous  ne  prêchons  pas  un 
salut  pour  les  habitants  des  royaumes  terrestre  ou  téleste.  Toutes  les  or= 
donnances  de  l'Evangile  ont  trait  au  royaume  céleste,  et  ce  que  le  Sei= 
gneur  exigera  en  matière  d'ordonnances,  s'il  y  en  a  dans  les  autres  royau= 
mes,  il  ne  l'a  pas  révélé.  Il  me  paraît  tellement  clair  que  les  ordonnances 


11  D.  &  A.  59:5—7;  Deut.  6:4,5;  10:12;  30:6;  Matt.  22:37;  Luc  10:27. 

12  D.  &  A.  84:44;  98:11;  Deut.  8:3;  Matt.  4:4. 

13  Conf.  Rep.,  avril  1940,  p.  95. 

14  Conf.  Rep.,  octobre  1950,  p.  12;  D.  &  A.  20:37. 

15  Jean  3:3—5. 
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de  l'Evangile  sont  pour  ceux  qui  ont  le  droit  d'entrer  dans  le  royaume  cé= 
leste,  sur  la  base  de  leur  obéissance  aux  principes  de  l'Evangile,  qu'il  ne 
devrait  pas  y  avoir  de  questions  à  ce  sujet. 

Le  baptême  réservé  au  royaume  céleste.  Si  le  Seigneur  voulait  que  tous 
reçoivent  le  baptême  et  les  autres  ordonnances,  pourquoi  a=t=il  dit:  «Celui 
qui  ne  croira  pas  sera  condamné16.» 

Pourquoi  dire  ce  qu'il  a  dit  de  ceux  qui  entrent  dans  le  royaume  téleste: 
«Et  ils  seront  les  serviteurs  du  Très=Haut;  mais  ils  ne  peuvent  aller,  aux 
siècles  des  siècles,  là  où  Dieu  et  le  Christ  demeurent17.» 

Pourquoi  a=t=il  dit:  «En  vérité,  en  vérité,  je  te  le  dis,  si  tu  ne  respectes 
pas  ma  loi,  tu  ne  pourras  atteindre  cette  gloire.  Car  étroite  est  la  porte, 
resserré  le  chemin  qui  mènent  à  l'exaltation  et  à  la  continuation  des  vies, 
et  il  y  en  a  peu  qui  les  trouvent,  parce  que  vous  ne  me  recevez  point  dans 
le  monde,  et  que  vous  ne  me  connaissez  point  .  .  .  Large  est  la  porte  et 
spacieux  le  chemin  qui  mènent  aux  morts,  et  il  y  en  a  beaucoup  qui 
entrent  par  là,  parce  qu'ils  ne  me  reçoivent  pas  et  qu'ils  ne  demeurent  pas 
dans  ma  loi18.» 

Comment  pouvons=nous  expliquer  ceci:  «En  vérité,  en  vérité,  je  vous  le 
dis,  ceux  qui  ne  croiront  pas  à  vos  paroles  et  qui  ne  seront  pas  baptisés 
d'eau  en  mon  nom  pour  la  rémission  de  leurs  péchés,  afin  de  recevoir 
le  Saint=Esprit,  seront  damnés  et  ne  viendront  pas  dans  le  royaume  de 
mon  Père,  là  où  mon  Père  et  moi  sommes.  Cette  révélation  et  ce  comman= 
dément  qui  vous  sont  donnés  entrent  en  vigueur  sur  le  champ  dans  le 
monde  entier  et  l'Evangile  est  pour  tous  ceux  qui  ne  l'auront  pas  reçu19.» 

Et  ceci  encore:  «Et  celui  qui  ne  persévère  pas  jusqu'à  la  fin,  celui=là  sera 
abattu  et  jeté  au  feu,  d'où  personne  ne  revient  plus  à  cause  de  la  justice 
du  Père-0.» 

Nous  savons  que  la  grande  majorité  des  hommes  se  verront  interdire  à 
jamais  le  royaume  céleste.  S'il  n'en  est  pas  ainsi,  alors  la  parole  du  Sei= 
gneur  doit  être  revue21. 


16  Marc  16:16. 

17  D.  &  A.  76:112. 

18  D.  &  A.  132:21,25;  Matt.  7:13,14;  3  Néphi  14:13,14;  27:33. 

19  D.  &  A.  84:74,75. 

20  3  Néphi  27:17. 

21  D.  &  A.  76:71—112;  88:22—24;  132:16,17. 
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Le  baptême  permet  aux  hommes  d'échapper  aux  royaumes  inférieurs.  La 
Première  Présidence  a  dit  en  réponse  à  une  question  semblable:  «Nous 
ne  connaissons  l'existence  d'aucune  ordonnance  relative  au  royaume  ter= 
restre  ou  téleste.  Toutes  les  ordonnances  de  l'Evangile  sont  données  pour 
le  salut  des  hommes  dans  le  royaume  céleste  et  appartiennent  à  ce  royau= 
me.» 

Le  Seigneur  a  dit  nettement  que  ceux  qui  rejettent  l'Evangile  seront  «dam= 
nés».  Le  baptême  et  l'obéissance  visent  à  les  sauver  de  la  damnation.  Si 
nous  devons  être  baptisés  pour  tous  ceux  qui  sont  morts  sans  tenir  comp= 
te  de  la  gloire  qu'ils  reçoivent,  nous  devons  logiquement  dire  qu'ils  ne  se= 
ront  pas  damnés  et  pareille  chose  revient  à  contredire  la  parole  du  Sei= 
gneur. 

Cette  doctrine  que  le  baptême  doit  être  exigé  de  tous  les  hommes  fait 
beaucoup  de  tort  en  ce  qu'elle  tend  à  encourager  les  hommes  à  remettre 
à  plus  tard  leur  repentance  et  leur  présente  la  fausse  espérance  qu'en 
dépit  de  leur  infidélité  et  de  leur  désobéissance,  ils  recevront  finalement 
les  bénédictions  du  royaume  céleste  de  Dieu.  Cette  doctrine  est  tout  à 
fait  étrangère  au  plan  de  l'Evangile  qui  a  été  donné  aux  hommes  pour  les 
préparer  à  la  gloire  céleste. 

La  repentance  doit  précéder  le  baptême.  Pensez  aux  instructions  que  le 
Seigneur  a  données  aux  candidats  au  baptême,  Doctrine  et  Alliances 
section  20,  verset  37.  Ne  pensait=il  pas  ce  qu'il  disait?  Je  lis  dans  ce  ver= 
set  que  le  candidat  doit  avoir  le  cœur  brisé  et  l'esprit  contrit,  et  rendre 
témoignage  devant  l'Eglise  qu'il  s'est  véritablement  repenti  de  tous  ses 
péchés  et  qu'il  s'est  décidé  à  servir  le  Seigneur  jusqu'à  la  fin. 

Je  le  demande,  comment  un  homme  peut=il  faire  tout  cela  tout  en  restant 
asservi  au  tabac  ou  à  l'alcool?  Comment  peut=il  le  faire  s'il  vit  en  violant 
n'importe  quel  autre  commandement? 

Et  encore:  «Nous  savons  que  tous  les  hommes  doivent  se  repentir,  croire 
au  nom  de  Jésus=Christ,  adorer  le  Père  en  son  nom  et  persévérer  jusqu'à 
la  fin  dans  la  foi  en  son  nom,  sinon  ils  ne  pourront  être  sauvés  dans  le 
royaume  de  Dieu22.» 


22  D.  &  A.  20:29. 
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Et  encore:  «Et  il  ordonne  à  tous  les  hommes  de  se  repentir  et  d'être  bapti= 
ses  en  son  nom,  ayant  une  foi  parfaite  dans  le  Très=Saint  d'Israël,  sinon, 
ils  ne  peuvent  pas  être  sauvés  dans  le  royaume  de  Dieu23.»  Comment  un 
homme  peut=il  avoir  une  foi  parfaite  alors  qu'il  enfreint  un  commande^ 
ment? 

«Et  aucune  chose  impure  ne  peut  rentrer  dans  son  royaume;  c'est  pour= 
quoi,  n'entrent  dans  son  repos,  que  ceux  qui  ont  lavé  leurs  vêtements 
dans  mon  sang,  à  cause  de  leur  foi,  du  repentir  de  tous  leurs  péchés,  et  de 
leur  fidélité  jusqu'à  la  fin24.»  Comment  un  homme  peut=il  obtenir  la  ré= 
mission  de  tous  ses  péchés,  s'il  ne  s'est  pas  repenti  de  tous  ses  péchés? 
L'ennui  chez  beaucoup  d'entre  nous  c'est  qu'ils  ne  prennent  pas  la  parole 
du  Seigneur  au  sérieux;  ils  ne  croient  pas  qu'il  pense  ce  qu'il  dit. 

La  repentance  supprime  la  cicatrice  du  péché.  Je  considère  que  c'est 
absolument  insensé  de  croire,  bien  plus  d'enseigner,  que  l'expiation  de 
Jésus=Christ  a  simplement  préparé  la  voie  pour  la  rémission  et  pour  le 
pardon  des  péchés  de  ceux  qui  se  repentent  vraiment,  et  que  lorsque  l'on 
s'est  vraiment  repenti  et  qu'on  a  été  baptisé,  on  doit  quand  même  payer 
dans  une  certaine  mesure  le  prix  de  ses  transgressions.  Cela  veut  dire  que 
l'homme  n'a  pas  véritablement  reçu  le  pardon,  mais  est  mis  en  liberté  sur= 
veillée  avec  un  châtiment  à  la  clef.  Cette  idée  que  l'on  a  souvent  ensei= 
gnée,  en  disant  que  les  trous  restent  lorsque  les  clous  sont  enlevés,  est 
une  fausse  doctrine  quand  elle  est  appliquée  à  l'expiation  du  pécheur 
vraiment  repentant25. 


Le  rebaptême 

But  double  du  baptême.  On  a  demandé  pourquoi  le  rebaptême  a  été 
établi  du  temps  du  prophète  Joseph  Smith,  pourquoi  on  a  continué  à  le 
pratiquer  pendant  un  certain  nombre  d'années  en  Utah  sous  la  direction 
du  président  Brigham  Young  et  pourquoi  on  l'a  maintenant  abandonné? 

En  réalité  le  rebaptême,  cela  n'existe  pas  dans  l'Eglise.  Le  baptême,  com= 
me  nous  le  comprenons,  est  un  des  principes  cardinaux  de  l'Evangile, 


23  2  Néphi  9:23. 

24  3  Néphi  27:19. 

25  Correspondance  personnelle;  D.  &  A.  19:4,  15—19;  Aima  7:14;  Actes  22:14—16; 
1  Pierre  2:24;  Esaïe  53:5. 
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commandé  avant  tout  pour  la  rémission  des  péchés  et  deuxièmement  pour 
être  la  porte  par  laquelle  nous  entrons  dans  l'Eglise.  Il  fut  pour  la  pre= 
mière  fois  révélé  et  enseigné  comme  une  des  ordonnances  de  l'Evangile  à 
Adam  qui  reçut  le  commandement  d'instruire  ses  enfants  et  de  les  invi= 
ter  à  être  baptisés  pour  la  rémission  des  péchés. 

L'ordonnance  du  baptême  était  connue  et  pratiquée  dans  l'Israël  d'autre= 
fois  et  à  toutes  les  époques  du  monde,  et  était  considérée  comme  une  des 
ordonnances  essentielles  de  l'Evangile  lorsque  celui=ci  se  trouvait  sur  la 
terre.  Il  est  tout  aussi  nécessaire  aujourd'hui  qu'à  n'importe  quelle  autre 
période  de  l'histoire  du  monde,  car  sans  lui  le  pécheur  ne  peut  recevoir  la 
rémission  de  ses  péchés  et  être  admis  dans  le  royaume  de  Dieu. 

Les  pionniers  et  d'autres  furent  rebaptisés.  Il  est  vrai  que  pendant  l'admi= 
nistration  du  prophète  Joseph  Smith,  certains  membres  de  l'Eglise  qui 
étaient  dans  la  transgression  furent  de  nouveau  baptisés,  sans  avoir  au 
préalable  perdu  leur  état  de  membre  par  l'excommunication.  Et  il  en  a 
été  ainsi  depuis  ce  jour=là  jusqu'aujourd'hui,  lorsque  le  transgresseur  re= 
pentant  a  désiré  que  l'ordonnance  soit  accomplie  pour  la  rémission  des 
péchés.  Frederick  G.  Williams*  fut  rebaptisé  et,  le  5  août  1838,  il  fut  con= 
firme  à  Far  West,  Missouri,  bien  qu'étant  alors  membre  de  l'Eglise26. 

Après  l'arrivée  des  pionniers  dans  la  vallée  du  Lac  Salé  et  longtemps 
après,  tous  ceux  qui  entraient  dans  la  vallée  étaient  de  nouveau  baptisés 
à  la  demande  du  président  Brigham  Young  qui,  avec  le  Conseil  des  Douze, 
donna  l'exemple  au  peuple  qui  se  rassemblait  de  tous  les  coins  du  monde. 

Les  pionniers  renouvelèrent  leurs  alliances  par  le  baptême.  Il  y  avait  di= 
verses  raisons  à  cette  mesure  du  président  Brigham  Young  et  des  frères 
dirigeants.  Ils  dirent  que  c'était  pour  «le  renouvellement  de  leurs  allian= 
ces».  Ils  arrivèrent  dans  la  vallée,  se  réjouissant  après  de  nombreuses 
épreuves  et  d'indicibles  vicissitudes,  ayant  quitté  un  pays  où  ils  avaient 
été  assujettis  à  la  violence  de  la  populace  et  à  l'arbitraire  d'ennemis  qui 
leur  refusaient  le  droit,  garanti  par  la  Constitution  des  Etats=Unis,  d'ado= 
rer  Dieu  selon  les  inspirations  de  leur  conscience. 


*  (1787—1842).  Conformément  à  une  révélation,  il  fut  mis  à  part,  le  18  mars  1833, 
comme  deuxième  conseiller  de  Joseph  Smith  dans  la  Première  Présidence  (voir 
D.  &  A.  90:6).  Il  fut  excommunié  le  17  mars  1839  et  rebaptisé  en  avril  1840. 

26  History  of  the  Church,  vol.  3,  p.  55. 
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Après  leur  arrivée  dans  l'Ouest,  ils  se  trouvèrent  libérés  des  brutalités, 
et,  avec  humilité  ils  se  tournèrent  vers  le  Seigneur,  non  parce  qu'ils 
avaient  transgressé,  mais  parce  qu'ils  étaient  reconnaissants  d'être  dé= 
livrés  d'ennemis  pervers  et,  ne  connaissant  pas  de  meilleure  manière 
d'exprimer  leur  reconnaissance,  décidèrent  de  faire,  avec  le  Seigneur, 
Y  alliance  que  dorénavant  ils  le  serviraient  et  garderaient  ses  commande= 
ments.  Comme  signe  de  cette  alliance,  ils  entrèrent  dans  l'eau  et  furent 
baptisés  et  confirmés,  renouvelant  leurs  alliances  et  leurs  obligations  en 
tant  que  membres  de  l'Eglise. 

Rebaptême  causé  par  la  perte  de  documents.  Une  autre  raison  qui  incita 
ces  frères  à  prendre  une  telle  mesure  et  à  généraliser  le  renouvellement 
de  l'alliance,  l'appliquant  à  tous  ceux  qui  entraient  dans  la  vallée,  c'était 
le  fait  que,  pendant  les  expulsions,  les  attaques  de  la  populace,  les  persé= 
cutions  et  l'exode  final,  beaucoup  de  registres  de  branches  et  de  paroisses 
avaient  été  perdus.  Lorsque  les  gens  arrivaient  dans  la  vallée  du  Lac  Salé 
et  cherchaient  une  place  dans  les  communautés  des  saints,  beaucoup 
étaient  démunis  de  certificats  de  baptême  et  ne  pouvaient  se  référer  aux 
annales  de  l'endroit  d'où  ils  venaient  pour  montrer  que  c'était  à  juste  titre 
qu'ils  prétendaient  à  être  pleinement  intégrés  parmi  les  saints.  Comme  il 
est  essentiel  que  les  annales  des  membres  soient  conservées,  on  estima 
qu'il  était  bon  que  toutes  les  personnes  qui  étaient  dans  ce  cas  recom= 
mençassent  leurs  premières  ordonnances,  afin  que  l'acte  pût  être  enre= 
gistré  et  qu'on  ne  pût  ainsi  plus  soulever  aucune  question  dans  les  an= 
nées  ultérieures  concernant  leur  place  dans  l'Eglise.  Pour  être  équitable 
et  éviter  les  heurts  qui  auraient  pu  sinon  se  produire,  la  chose  fut  exigée 
de  tout  le  monde. 

Rebaptême  de  quelques  saints  égarés.  Une  autre  raison  fut  le  fait  qu'a= 
près  le  martyre  de  Joseph  et  de  Hyrum  Smith,  certains  membres  de  l'Eglise 
s'étaient  écartés  du  chemin  et,  dans  les  ténèbres  où  ils  se  trouvaient,  ne 
sachant  que  faire  et  n'étant  pas  fermement  enracinés  dans  la  foi  par  la= 
quelle  ils  pouvaient  reconnaître  le  vrai  berger,  avaient  suivi  de  faux  ber= 
gers  comme  James  J.  Strang,  William  Smith,  Zenas  H.  Gurley  et  Jason  W. 
Briggs.  Après  s'être  repentis  et  être  rentrés  dans  le  troupeau,  ils  voulu= 
rent  renouveler  leurs  alliances  et  être  de  nouveau  membres  de  l'Eglise  à 
part  entière.  Pour  ces  raisons  et  d'autres  moins  importantes,  il  fut  de  cou= 
tume  en  ce  temps=là  de  rebaptiser  tous  ceux  qui  entraient  dans  la  vallée 
du  Lac  Salé. 


311 


Le  rebaptême  n'est  pas  essentiel  au  salut.  Comme  nous  l'avons  déjà  dit, 
le  baptême  est  pour  la  rémission  des  péchés  de  ceux  qui  ne  sont  pas  entrés 
dans  l'Eglise  et  la  porte  par  laquelle  ils  entrent.  Ceux  qui  ont  été  baptisés 
et  confirmés  membres  de  l'Eglise,  qui  transgressent,  peuvent  recevoir  la 
rémission  de  leurs  péchés  par  l'expiation  du  Sauveur,  à  condition  d'être 
humbles  et  de  se  repentir,  et  ce,  sans  entrer  de  nouveau  dans  les  eaux  du 
baptême. 

Si  quelqu'un  pèche  au  point  où  il  serait  nécessaire  de  le  priver  de  sa  quali= 
té  de  membre  de  l'Eglise,  il  faut,  bien  entendu,  qu'après  s'être  repenti,  il 
entre  de  nouveau  dans  l'Eglise  par  le  baptême.  Le  rebaptême,  tel  qu'il  est 
entendu  dans  la  question,  n'a  pas  été  abandonné,  car  même  aujourd'hui, 
quand  des  personnes  estiment  qu'elles  ont  transgressé  à  tel  point  qu'elles 
ne  peuvent  pas,  en  toute  conscience,  se  prétendre  membres  de  l'Eglise  et 
demandent  le  baptême,  tout  comme  de  nouveaux  membres,  pour  retrou= 
ver  leur  état  de  membre  à  part  entière  parmi  les  saints,  on  peut  accéder 
à  leur  demande. 

Il  n'est  cependant  pas  nécessaire  de  rebaptiser  les  gens  simplement  pour 
renouveler  leurs  alliances  chaque  fois  qu'ils  transgressent  pour  qu'ils 
puissent  obtenir  le  pardon,  car  ceci  dévaluerait  cette  ordonnance  sacrée 
et  en  affaiblirait  l'efficacité.  Un  seul  baptême  d'eau  pour  la  rémission  des 
péchés  doit  suffire  et  il  y  a  d'autres  moyens  par  lesquels  les  péchés 
peuvent  être  pardonnes  pour  ceux  qui  ont  fait  alliance  avec  le  Seigneur,  à 
condition  qu'ils  ne  pèchent  pas  au  point  de  perdre  leur  droit  à  une  place 
dans  l'Eglise. 

Le  rebaptême  dont  il  est  question  à  la  section  22  des  Doctrine  et  Allian= 
ces  s'appliquait  à  ceux  qui  avaient  été  baptisés  dans  une  autre  organisa= 
tion  dépourvue  de  l'autorité  du  Seigneur  et  qui  désiraient  ensuite  s'unir 
à  l'Eglise  et  être  acceptés  sur  la  base  de  leur  baptême  non  autorisé,  qui 
avait  été  accompli  par  quelqu'un  n'ayant  pas  la  prêtrise  ni  le  pouvoir 
d'officier  dans  les  ordonnances  de  l'Evangile-7. 

Le  rebaptême  chez  les  Néphites.  Quand  le  Christ  apparut  aux  Néphites 
sur  le  continent  américain,  il  leur  commanda  d'être  baptisés  bien  qu'ils 
l'eussent  déjà  été  pour  la  rémission  de  leurs  péchés.  Nous  lisons  que  Né= 
phi  vit  les  anges  venir  l'instruire  tous  les  jours,  qu'il  baptisa  tous  ceux  qui 


27  Era,  vol.  20,  pp.  916 — 918. 
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venaient  pour  être  baptisés  pour  la  rémission  des  péchés,  qu'il  organisa 
l'Eglise  et  qu'il  ressuscita  même  son  frère,  puisqu'il  détenait  la  prêtrise28. 
Ensuite  nous  lisons  que  le  Sauveur  commanda  à  Néphi  et  au  peuple  d'être 
de  nouveau  baptisés,  parce  qu'il  avait  de  nouveau  organisé  l'Eglise  dans 
le  cadre  de  l'Evangile29.  Avant  cela  elle  avait  été  organisée  dans  le  cadre 
de  la  loi30. 

Rebaptême  de  Joseph  Smith.  Pour  la  même  raison,  Joseph  Smith  et  ceux 
qui  avaient  été  baptisés  avant  le  6  avril  1830  furent  de  nouveau  baptisés 
le  jour  de  l'organisation  de  l'Eglise.  Joseph  Smith  et  Oliver  Cowdery  fu= 
rent  baptisés  le  15  mai  1829,  Samuel  Smith  quelques  jours  plus  tard,  Hy= 
rum  Smith  un  peu  plus  tard,  et  quelques  autres  avant  que  l'Eglise  fût  or= 
ganisée.  Ce  baptême  était  pour  la  rémission  des  péchés. 

Quand  l'Eglise  fut  organisée,  chacun  des  frères  qui  organisa  l'Eglise  et 
les  autres  qui  avaient  été  baptisés  le  furent  de  nouveau.  //  fallait  qu'ils  le 
fussent  pour  entrer  dans  l'Eglise  par  la  porte.  Supposons  que  Joseph 
Smith  ait  oublié  cela.  Ce  n'est  qu'une  petite  chose,  mais  comme  elle  est 
fondamentale!  Vous  verrez  que  dans  tout  le  ministère  de  Joseph  Smith 
toutes  ces  petites  choses  sont  là;  rien  de  ce  qui  est  vital  pour  l'histoire 
n'est  oublié31. 

Pourquoi  Aima  s'immergea.  Aima  avait  été  baptisé  et  détenait  la  prêtrise 
avant  la  venue  d'Abinadi,  mais  il  fut  compromis  avec  les  autres  prêtres 
sous  le  règne  du  méchant  roi  Noé,  et  quand  il  baptisa  Hélam,  il  estima 
qu'il  avait  besoin  de  se  purifier;  c'est  pourquoi  il  s'ensevelit  dans  l'eau 
en  signe  de  repentance  complète32. 


28  3  Néphi  7:18—26. 

29  3  Néphi  19:7— 15. 

30  3  Néphi  9:15—22;  11:10—40;  12:18,19;  15:4—10. 
51   Church  News,  30  mars  1935,  pp.  6,  8. 

32  Corresp.  personn.;  Mosiah  17:1—4;  18:1—29. 
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Chapitre  18 

La  Sainte-Cène  et  le  salut 

La  loi  de  la  Sainte=Cène 

Commandement  aux  saints  de  prendre  la  Sainte=Cène.  Dans  la  dispen= 
sation  actuelle,  au  moment  de  l'organisation  de  l'Eglise,  le  Seigneur  a  dit: 
«Il  est  nécessaire  que  [les  membres]  de  l'Eglise  se  réunissent  souvent 
pour  prendre  le  pain  et  le  vin  en  souvenir  du  Seigneur  Jésus.»  Viennent 
alors  les  paroles  exactes  qui  doivent  être  utilisées  pour  la  bénédiction  du 
pain  et  du  vin,  ou  de  l'eau,  qui,  par  révélation,  a  été  substituée  au  vin1. 

Il  est  exigé  des  membres  de  l'Eglise  qu'ils  se  réunissent  souvent  dans  ce 
but,  et  ils  sont  tenus  d'observer  ce  principe  aussi  bien  que  n'importe  quel 
autre  principe  ou  ordonnance  de  l'Evangile.  Un  membre  de  l'Eglise  qui 
refuse  d'observer  cette  ordonnance  sacrée  ne  peut  pas  conserver  l'inspi- 
ration et  la  direction  du  Saint=Esprit. 

Il  est  aussi  vrai  de  nos  jours  que  du  temps  de  Paul  que  beaucoup  de 
membres  de  l'Eglise  sont  faibles  et  malades,  d'esprit  et  de  corps,  et  que 
beaucoup  sont  morts,  parce  qu'ils  n'ont  pas  montré  leur  amour  et  leur 
obéissance  au  Seigneur  Jésus=Christ  en  respectant  ce  commandement2. 

La  Sainte=Cène  témoigne  du  sacrifice  expiatoire.  L'ingratitude  est  le  pé= 
ché  le  plus  généralisé  de  tous;  c'est  aussi  un  des  plus  grands.  Jésus=Christ 
est  venu  au  monde,  non  pour  faire  la  volonté  de  l'homme,  mais  pour  faire 
la  volonté  de  son  Père,  et  il  a  dit:  «Car  Dieu  a  tant  aimé  le  monde  qu'il  a 
donné  son  Fils  unique,  afin  que  quiconque  croit  en  lui  ne  périsse  point, 
mais  qu'il  ait  la  vie  éternelle3.»  L'amour  de  notre  Sauveur  était  tout  aussi 
grand  et,  à  cause  de  cela,  il  était  disposé  à  souffrir  et  à  mourir,  afin  d'ap= 
porter  à  tous  les  hommes  la  résurrection  et  la  vie  éternelle  à  ceux  qui 
étaient  disposés  à  croire  en  son  Evangile  et  à  y  obéir4. 


1  D.  &  A.  20:75—79;  27:1— 4. 

2  1  Cor.  11:20—34. 

3  Jean  3:16. 

4  D.  &  A.  34:1—3. 
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En  souvenir  de  ce  grand  acte  d'amour  infini  qui  a  permis  de  racheter  un 
monde  déchu,  ceux  qui  professent  son  nom  montrent  leur  gratitude  et 
de  même  «la  mort  du  Seigneur,  jusqu'à  ce  qu'il  vienne''»  en  observant 
cette  sainte  ordonnance. 

Les  saints  obtiennent  l'esprit  par  la  5ainte=Cène.  Mais  l'ordonnance 
signifie  plus  que  cela.  Lorsque  nous  mangeons  le  pain  et  buvons  l'eau, 
nous  faisons  alliance  que  nous  mangeons  et  que  nous  buvons  en  souvenir 
du  sacrifice  qu'il  a  fait  pour  nous  lorsque  son  corps  a  été  brisé  et  que 
son  sang  a  été  versé,  que  nous  sommes  disposés  à  prendre  sur  nous  le 
nom  du  Christ,  que  nous  nous  souviendrons  toujours  de  lui,  que  nous 
garderons  toujours  les  commandements  qu'il  nous  a  donnés.  Dans  ce 
geste  nous  témoignons  au  Père,  par  alliance  solennelle  au  nom  du  Fils, 
que  nous  ferons  tout  cela.  Il  nous  est  promis  que  si  nous  sommes  fidèles 
à  cette  alliance,  nous  aurons  toujours  l'Esprit  du  Seigneur  avec  nous  pour 
nous  guider  dans  toute  la  vérité  et  dans  toute  la  justice0. 

Comment  un  homme  qui  refuse  de  se  réunir  souvent  avec  les  autres  fidè= 
les  pour  garder  ce  commandement  peut=il  prétendre  à  être  guidé  et  béni 
par  le  Seigneur?  Et  pourtant,  chose  étrange  à  dire,  il  y  en  a  qui  se  font 
apparemment  cette  fausse  idée7. 

La  Sainte=Cène  remplace  le  sacrifice.  La  participation  à  ces  emblèmes 
constitue  une  des  ordonnances  les  plus  saintes  et  les  plus  sacrées  de 
l'Eglise,  une  ordonnance  qui  a  remplacé  l'agneau  pascal  que  l'on  ruait  et 
que  l'on  mangeait  pour  représenter  le  sacrifice  de  notre  Rédempteur  sur 
la  croix,  ordonnance  donnée  à  Israël  en  Egypte  en  souvenir  du  grand 
sacrifice  qui,  pour  eux,  était  encore  à  venir. 

Depuis  le  moment  de  l'Exode  hors  d'Egypte  jusqu'à  la  crucifixion  de 
notre  Rédempteur,  il  fut  commandé  aux  Israélites  d'observer  la  Pâque  à 
un  certain  moment  de  chaque  année8.  La  nuit  solennelle  qui  précéda  la 
crucifixion,  le  Seigneur  changea  cette  ordonnance  et  donna  à  sa  place  la 
Sainte=Cène9.  Il  nous  a  été  commandé  de  nous  réunir  souvent,  pas  simple^ 
ment  une  fois  par  an,  et  d'aller  à  la  maison  de  prière  pour  nous  y  souvenir 


5  1  Cor.  11:26. 

6  D.  &  A.  20:77 — 79'  Moroni4:i — 2;  5:1—2. 

7  Era,  vol.  40,  p.  171. 

8  Exode  12:3—30. 

9  Luc  22  :i5 — 20. 
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de  notre  Rédempteur  et  de  faire  alliance  avec  lui  pour  prendre  souvent 
part  à  sa  sainte  ordonnance10. 

La  Sainte=Cène  n'est  pas  un  repas.  Cette  ordonnance  n'était  pas  simple= 
ment  à  l'intention  des  apôtres,  mais  de  tous  les  membres  de  l'Eglise,  et  il 
était  de  coutume  chez  les  saints  d'autrefois  de  se  réunir  souvent  dans  ce 
but,  comme  cela  leur  avait  été  commandé.  Puis  vinrent  les  jours  de  l'apos= 
tasie  où  cette  ordonnance  simple  et  sacrée  fut  transformée  en  festin,  ce 
qui  poussa  Paul  à  réprimander  les  saints  parce  que  la  Sainte=Cène  avait 
été  transformée  en  un  souper  de  ripailles  et  d'ivrognerie.  La  Sainte=Cène 
n'est  pas  un  «repas»11. 


La  réunion  de  Sainte=Cène 

La  première  réunion  de  Sainte=Céne.  A  mon  sens  la  réunion  de  5ainte= 
Cène  est  la  plus  sacrée  et  la  plus  sainte  de  toutes  les  réunions  de  l'Eglise. 
Quand  je  pense  à  la  réunion  du  Sauveur  et  de  ses  apôtres  en  cette  soirée 
mémorable  où  il  institua  la  Sainte=Cène,  quand  je  pense  à  cet  événement 
solennel,  j'ai  le  cœur  rempli  d'émerveillement  et  mes  sentiments  sont 
touchés.  Je  considère  cette  réunion  comme  une  des  plus  solennelles  et  des 
plus  merveilleuses  depuis  le  début  des  temps. 

Le  Sauveur  les  y  instruisit  de  son  sacrifice  imminent,  que,  dans  leur  éba= 
hissement,  ils  ne  pouvaient  comprendre.  Il  leur  parla  clairement  de  sa 
mort  et  dit  que  son  sang  serait  versé,  et  ceci  fut  dit  à  l'heure  même  de  son 
agonie  pour  les  péchés  du  monde.  Ce  fut  un  événement  tout  à  fait  solen= 
nel;  la  Sainte=Cène  y  fut  instituée  et  il  fut  commandé  aux  disciples  de  se 
réunir  souvent  et  de  commémorer  la  mort  et  les  souffrances  de  Jésus= 
Christ,  car  son  sacrifice  était  pour  la  rédemption  du  monde12. 

Il  était  sur  le  point  d'assumer  la  responsabilité  de  payer  la  dette  imposée 
au  monde  par  la  chute,  afin  que  les  hommes  fussent  rachetés  de  la  mort  et 
de  l'enfer.  Il  avait  enseigné  au  peuple  qu'il  allait  être  élevé,  afin  de  pou= 
voir  attirer  tous  les  hommes  à  lui,  et  que  tous  ceux  qui  se  repentiraient 
et  croiraient  en  lui,  gardant  ses  commandements,  ne  souffriraient  pas, 
car  il  prendrait  leurs  péchés  sur  lui13. 


10  D.  &  A.  59:7—14. 

11  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  30,  pp.  589,  590;  1  Cor.  11:23—34. 

12  Matt.  26:26—29;  Marc  14:22—25;  Luc  22:14—20. 

13  Jean  3:14,15;  8:28;  12:32—34;  D.  &  A.  18:10,11;  19:15—20. 
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Renouvellement  des  alliances  à  la  réunion  de  Sainte=Cène.  Nous  avons 
été  invités  à  commémorer  ce  grand  événement  et  à  nous  en  souvenir 
constamment.  C'est  dans  ce  but  que  l'on  nous  réunit  une  fois  par  semaine 
pour  prendre  ces  emblèmes,  témoignant  que  nous  nous  souvenons  de 
notre  Seigneur,  que  nous  sommes  disposés  à  prendre  son  nom  sur  nous 
et  que  nous  garderons  ses  commandements.  Nous  sommes  appelés  à 
renouveler  chaque  semaine  cette  alliance  et  nous  ne  pouvons  conserver 
l'Esprit  du  Seigneur  si  nous  ne  nous  conformons  pas  d'une  manière  sui= 
vie  à  ce  commandement.  Si  nous  aimons  le  Seigneur,  nous  serons  pré= 
sents  à  ces  réunions  dans  l'esprit  de  culte  et  de  prière,  nous  souvenant  du 
Seigneur  et  de  l'alliance  que  nous  devons  renouveler  chaque  semaine  par 
cette  Sainte=Cène  comme  il  l'a  exigé  de  nous. 

Principes  régissant  les  réunions  de  Sainte=Cène.  Je  ne  crois  pas  que  le 
Seigneur  soit  content  de  nous  lorsque  nous  transformons  cette  réunion 
sacrée  en  concert.  Je  ne  crois  pas  qu'il  soit  content  de  nous  si  nous  nous 
assemblons  à  cette  réunion  dans  un  esprit  de  légèreté  et  non  de  solennité. 
Je  suis  sûr  qu'il  n'est  pas  content  lorsque  sont  appelés  à  parler  à  ces  ser= 
vices  des  hommes  dont  le  cœur  n'est  pas  touché  par  les  principes  de 
l'Evangile,  quand  ils  n'ont  aucune  foi  en  la  mission  de  Jésus=Christ  et 
quand  ils  jettent  le  doute  sur  l'efficacité  de  son  expiation  et  du  sacrifice 
qu'il  a  fait  pour  les  péchés  du  monde.  Je  suis  sûr  qu'il  n'est  pas  content 
quand  nous  nous  réunissons  en  ces  occasions  pour  qu'on  nous  amuse, 
pour  qu'on  nous  distraie  plutôt  que  pour  nous  laisser  instruire  et  pour 
être  spirituellement  éduqués,  pour  méditer  et  réfléchir. 

Je  ne  crois  pas  qu'il  soit  nécessaire  —  en  tout  cas  ce  ne  devrait  pas  être 
fréquent  —  que  les  officiers  présidents  aillent  trouver  des  orateurs  en  de= 
hors  de  leur  paroisse  et  de  leur  pieu;  non  que  ce  soit  quelque  chose  qu'ils 
ne  devraient  jamais  faire,  mais  je  pense  que  nous  négligeons  bien  des  fois 
des  hommes  dignes  vivant  dans  notre  paroisse,  qui  sont  remplis  de  l'esprit 
de  l'Evangile.  Je  sais  que  cela  ne  me  plaît  pas  lorsque  j'assiste  à  un  service 
et  qu'on  invite  à  parler  quelqu'un  qui  se  tient  devant  l'assemblée  et  pré= 
sente,  même  si  c'est  sur  un  ton  agréable,  des  platitudes,  une  philosophie 
d'homme  —  les  idées  de  ceux  qui  façonnent  aujourd'hui  la  pensée  du  mon= 
de,  mais  qui  dans  leur  cœur  n'ont  ni  foi  en  Jésus=Christ  ni  amour  pour  lui 
—  ou  qui  traitent  de  questions  qui  ne  sont  pas  en  accord  avec  les  principes 
fondamentaux  de  l'Evangile. 

Nature  solennelle  des  réunions  de  Sainte=Cène.  Je  crois  que  c'est  une  oc= 
casion  où  l'on  doit  présenter  l'Evangile,  où  nous  devons  être  invités  à  fai= 
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re  preuve  de  foi  et  à  réfléchir  à  la  mission  de  notre  Rédempteur  et  à  pas= 
ser  du  temps  à  examiner  les  principes  sauveurs  de  l'Evangile  et  que  l'on 
ne  doit  pas  y  faire  autre  chose.  L'amusement,  le  rire,  la  légèreté,  tout  cela 
est  déplacé  aux  réunions  de  Sainte=Cène  des  saints  des  derniers  jours. 
Nous  devons  nous  réunir  dans  l'esprit  de  la  prière  et  de  l'humilité  avec 
de  la  dévotion  dans  le  cœur.  Je  ne  connais  aucun  autre  endroit  où  nous 
puissions  nous  rassembler  et  où  nous  devions  être  plus  réfléchis  et  plus 
solennels  et  où  nous  devrions  respecter  davantage  l'esprit  du  culte14. 

La  révérence  nécessaire  aux  réunions  de  Sainte=Cène.  Les  membres  de 
l'Eglise  sont  tenus  par  commandement  de  vivre  «selon  toute  parole  qui 
sort  de  la  bouche  de  Dieu»,  et  par  leur  étude  et  la  foi,  d'adorer  le  Père  et 
le  Fils  en  esprit  et  en  vérité15.  Trop  souvent  les  saints  des  derniers  jours 
se  laissent  aller  à  une  conduite  étrangère  à  ces  instructions  bien  précises. 

Lors  de  nos  réunions  de  Sainte=Cène  et  en  d'autres  assemblées  entre  de 
temps  en  temps  un  esprit  de  légèreté  et  de  conduite  bruyante  avant  que 
l'officier  dirigeant  ne  commence  la  réunion.  En  outre,  on  permet  parfois 
que  s'introduisent  dans  le  culte  des  activités  qui  ne  sont  pas  en  accord 
avec  l'esprit  de  la  réunion.  On  nous  commande  de  chasser  au  loin  les 
«vaines  pensées»  et  les  «rires  excessifs»  et  de  mettre  «fin  à  tous  vos  dis= 
cours  frivoles,  à  tous  rires,  à  tous  vos  désirs  voluptueux,  à  tout  votre  or= 
gueil,  à  toute  votre  légèreté  d'esprit  et  à  toutes  vos  actions  perverses»16. 

Une  légèreté  inopportune  dans  une  réunion  de  Sainte=Cène  empêche  le 
Saint=Esprit  de  s'exprimer  librement.  Nos  chants  aussi  bien  que  nos  paro= 
les  doivent  être  pleinement  en  accord  avec  la  nature  de  ces  services 
sacrés.  Les  adieux  missionnaires,  organisés  aux  réunions  de  Sainte=Cène, 
sont  souvent  animés  d'un  esprit  qui  fait  du  tort  à  la  nature  de  ce  service. 
Le  Seigneur  veut  que  nous  évitions  toutes  les  choses  de  ce  genre  qui 
éloignent  du  culte  sacré17. 

Prendre  la  Sainte=Cène  indignement .  La  réunion  de  Sainte=Cène  est  la 
réunion  la  plus  sacrée  et  la  plus  importante  exigée  de  tous  les  membres 
de  l'Eglise.  S'il  y  en  a  qui  ne  sont  pas  de  bons  membres,  s'ils  ont  dans 
le  cœur  des  sentiments  de  haine  ou  d'envie,  ou  commettent  des  péchés  de 


14  Conf.  Rep.,  octobre  1929,  pp.  60—62. 

15  D.  &  A.  84:43—47;  Jean  4:22,23. 

16  D.  &  A.  59:13—15;  88:69,121. 

17  Era,  vol.  44,  p.  525. 


319 


quelque  sorte  que  ce  soit,  ils  ne  doivent  pas  prendre  de  ces  emblèmes. 
S'il  y  a  des  différends  ou  des  sentiments  d'hostilité  entre  frères,  ces  dif= 
férends  doivent  être  réglés  avant  que  les  coupables  ne  prennent  la  Sainte= 
Cène,  sinon  ils  mangeront  et  boiront  indignement  et  s'attireront  la  con= 
damnation  dont  parle  Paul18.  Nous  devons  tous  veiller  à  ce  que  notre 
coeur  et  nos  mains  soient  purs  et  propres. 

Les  membres  de  l'Eglise  qui  prennent  l'habitude  de  s'absenter  de  la 
réunion  de  Sainte=Cène  et  qui  ne  contractent  pas  les  alliances  que  la 
Sainte=Cène  exige  d'eux  sont  coupables  d'un  péché  grave  et  sont  sous  une 
lourde  condamnation.  L'Esprit  du  Seigneur  ne  peut  pas  demeurer  en  eux 
et  ils  se  refusent  la  direction  de  cet  Esprit. 

L'absence  volontaire  et  prolongée  est  un  signe  d'apostasie,  et  celui  qui  y 
persévère  en  arrivera  à  critiquer,  à  être  en  désaccord  avec  les  autorités,  à 
comprendre  de  travers  et  à  critiquer  les  doctrines  de  l'Eglise.  S'il  persé= 
vère  dans  cette  conduite,  le  coupable  finira  par  quitter  l'Eglise,  car  l'Esprit 
du  Seigneur  ne  peut  être  son  compagnon  lorsqu'il  fait  preuve  d'indiffé= 
rence  vis=à=vis  de  ce  commandement  sacré19. 


L'alliance  de  la  Sainte=Cène 

Nature  de  l'alliance  de  la  Sainte=Cène.  Je  me  suis  souvent  demandé  si 
nous  sommes  pleinement  conscients  de  la  signification  et  de  l'importance 
des  alliances  que  nous  faisons  quand  nous  prenons  ces  emblèmes  en 
souvenir  du  corps  et  du  sang  de  Jésus=Christ.  Notre  devoir  est  d'exami= 
ner  soigneusement  et  attentivement  la  nature  de  ces  prières  lorsque  nous 
les  écoutons  à  nos  réunions.  Il  y  a  quatre  choses  très  importantes  que 
nous  faisons  alliance  de  faire  chaque  fois  que  nous  prenons  ces  emblèmes, 
et,  quand  nous  les  prenons,  nous  montrons  par  là  que  nous  sommes  tota= 
lement  d'accord  avec  ces  obligations  et  ainsi  elles  ont  force  de  loi  sur 
nous.  Ce  sont  les  suivantes: 

i.  Nous  mangeons  en  souvenir  du  corps  du  Christ,  promettant  que  nous 
nous  souviendrons  toujours  de  son  corps  blessé,  mis  à  mort  sur  la  croix. 


18  1  Cor.  11:20—24;  3  Néphi  18:28—32;  20:8;  Mormon  9:29. 

19  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  30,  p.  590. 
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2.  Nous  buvons  en  souvenir  du  sang  qui  a  été  versé  pour  les  péchés  du 
monde,  qui  a  expié  la  transgression  d'Adam  et  qui  nous  libère  de  nos 
péchés  à  condition  que  nous  nous  repentions  sincèrement. 

3.  Nous  faisons  alliance  que  nous  sommes  disposés  à  prendre  sur  nous  le 
nom  du  Fils  et  de  toujours  nous  souvenir  de  lui.  En  gardant  cette  alliance, 
nous  promettons  que  nous  serons  appelés  de  son  nom  et  que  nous  ne 
ferons  jamais  rien  qui  couvrira  ce  nom  de  honte  ou  de  reproche. 

4.  Nous  faisons  alliance  de  garder  les  commandements  qu'il  nous  a  don= 
nés,  non  pas  un  commandement  unique,  mais  que  nous  sommes  disposés 
à  vivre  «selon  toute  parole  qui  sort  de  la  bouche  de  Dieu»20. 

Il  nous  est  promis  que,  si  nous  faisons  cela,  le  5aint=Esprit  nous  guidera 
continuellement,  et  si  nous  ne  le  faisons  pas,  nous  ne  serons  pas  guidés 
par  lui21. 

Violation  de  l'alliance  de  la  Sainte=Cène.  En  outre,  je  me  suis  souvent  de= 
mandé  comment  les  membres  de  l'Eglise  peuvent  aller  à  la  réunion  de 
Sainte=Cène,  prendre  ces  emblèmes,  contracter  ces  alliances  solennelles 
et  puis  immédiatement  après  la  fin  de  la  réunion  aller  en  un  lieu  de 
distraction,  aller  au  cinéma,  voir  un  match  de  baseball,  se  rendre  à  la 
plage  ou  se  réunir  quelque  part  pour  jouer  aux  cartes. 

Quand  des  choses  de  ce  genre  se  pratiquent,  le  coupable  viole  cette  allian= 
ce  sacrée  qu'il  vient  de  faire  ou  de  renouveler.  Ceux  qui  font  ceci  font=ils 
si  peu  attention  à  leurs  obligations  qu'ils  n'en  sentent  vraiment  pas  l'im= 
portance?  Ou  pensent=ils  que  le  Seigneur,  dans  sa  grande  bonté  et  sa 
grande  miséricorde,  fermera  les  yeux  sur  leurs  manquements  et  consi= 
dèrent=ils  qu'après  tout  ce  n'est  pas  un  péché  si  grave  de  violer  les  allian= 
ces  contractées  de  cette  manière?  Bien  entendu,  seuls  les  coupables  sont 
à  même  de  répondre  à  ces  questions. 

Il  n'en  reste  pas  moins  que  lorsque  nous  nous  laissons  aller  à  des  habitu= 
des  de  ce  genre,  nous  enfreignons  l'alliance  et  nous  sommes  coupables, 
comme  l'enseignait  Paul,  de  péchés  extrêmement  graves.  C'est  à  cause  de 
ces  infractions  aux  commandements  et  de  la  violation  d'alliances  aussi 


20  D.  &  A.  84:44. 

21  D.  &  A.  20:77—79;  Jean  6:48—57. 
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solennellement  contractées  que  beaucoup  parmi  nous  se  trouvent  dans  le 
même  état  que  l'étaient  les  gens  du  temps  de  Paul.  Ils  sont  spirituelle* 
ment  malades,  faibles  dans  la  foi,  et  ils  dorment  du  sommeil  spirituel  qui 
conduit  à  la  mort22.  .  . 

La  Sainte=Cène  incite  à  la  justice.  La  raison  première,  la  raison  par  exceU 
lence  pour  laquelle  nous  devons  assister  à  ces  services,  c'est  qu'ils  nous 
permettent  de  renouveler  nos  alliances  en  prenant  la  Sainte=Cene.  La 
question  de  savoir  qui  va  parler  est  d'importance  secondaire,  bien  qu'on 
la  considère  trop  souvent  comme  première.  Notre  foi  se  mesure  toujours 
à  nos  œuvres.  Si  nous  apprécions  pleinement  les  nombreuses  bénédic= 
tions  qui  nous  sont  accordées  grâce  à  la  rédemption  qui  a  été  effectuée 
pour  nous,  il  n'est  rien  que  le  Seigneur  pourrait  demander  de  nous  que 
nous  ne  serions  pas  vivement  désireux  de  faire23. 

Croyez=vous  qu'un  homme  qui  vient  au  service  de  Sainte=Cène  dans 
l'esprit  de  la  prière,  de  l'humilité  et  du  culte  et  qui  prend  ces  emblèmes 
représentant  le  corps  et  le  sang  de  ]ésus=Christ,  enfreindra  sciemment  les 
commandements  du  Seigneur? 

Si  un  homme  est  pleinement  conscient  de  ce  que  cela  signifie  quand  il 
prend  la  Sainte=Cène,  qu'il  fait  alliance  de  prendre  sur  lui  le  nom  de  Jé= 
sus=Christ  et  de  toujours  se  souvenir  de  lui  et  de  garder  ses  commande= 
ments,  et  renouvelle  de  semaine  en  semaine  ce  vœu,  pensez=vous  qu'un 
tel  homme  négligera  de  payer  sa  dîme?  Pensez=vous  qu'un  tel  homme  en= 
freindra  le  jour  de  sabbat  ou  négligera  la  parole  de  sagesse?  Pensez=vous 
qu'il  négligera  de  prier  en  tout  temps  et  qu'il  ne  vaquera  pas  à  ses  devoirs 
au  sein  du  collège  et  autres  devoirs  dans  l'Eglise?  Il  me  semble  qu'il  est 
impossible  de  faire  une  chose  telle  que  violer  ces  principes  sacrés  quand 
on  sait  ce  que  cela  signifie  de  faire  au  Seigneur  de  tels  voeux  de  semaine 
en  semaine  et  devant  les  saints. 

Si  nous  comprenons  correctement,  nous  vivrons  en  accord  parfait  avec 
les  principes  de  la  vérité  et  nous  marcherons  en  droiture  devant  le  Sei= 
gneur.  Comment  pouvons=nous  recevoir  autrement  son  Esprit?  Je  peux 
voir  l'importance  du  commandement  que  le  Seigneur  nous  a  donné  de 
nous  assembler  fréquemment  et  de  prendre  ces  emblèmes  en  souvenir  de 


22  i  Cor.  11:20—34;  D.  &  A.  82:3,4. 

23  Rel.  Soc.  Mag.,  vol.  30,  pp.  591,  592. 
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sa  mort.  Notre  devoir  est  de  nous  réunir,  de  renouveler  nos  alliances  et 
de  contracter  à  nouveau  l'obligation  de  servir  le  Seigneur  et  de  garder 
ses  paroles. 

Se  souvenir  des  souffrances  du  Christ  pendant  la  5ainte=Cène.  Comment 
un  homme  peut=il  s'en  aller,  après  avoir  fait  de  telles  alliances,  et  tricher 
avec  son  voisin?  Ou  tromper  le  Seigneur?  Ou  violer  n'importe  quel  autre 
commandement  et  refuser  de  marcher  dans  la  lumière  de  la  vérité?  Je 
suis  sûr  que  si  nous  pouvions  nous  imaginer  (comme  j'ai  essayé  bien  sou= 
vent  de  le  faire),  l'événement  solennel  au  cours  duquel  le  Sauveur  se 
réunit  avec  ses  apôtres,  si  nous  pouvions  les  voir  réunis  là  —  le  Seigneur 
dans  sa  tristesse,  affligé  des  péchés  du  monde,  affligé  parce  qu'un  de  ses 
apôtres  allait  le  trahir,  et  instruisant  cependant  ces  onze  hommes  qui 
l'aimaient  et  faisant  alliance  avec  eux  —  je  suis  certain  que  nous  sentirions 
dans  notre  cœur  que  nous  ne  l'abandonnerions  jamais. 

Si  nous  pouvions  les  voir  assemblés  là  et  si  nous  pouvions  nous  rendre 
compte  du  poids  du  fardeau  qui  pesait  sur  notre  Seigneur,  si  nous  pou= 
vions  nous  les  imaginer  s'en  allant  après  leur  repas  et  après  avoir  chanté 
un  hymne,  le  Seigneur  pour  être  trahi,  pour  qu'on  se  moque  de  lui  et 
qu'on  le  méprise,  les  disciples  pour  l'abandonner  à  l'heure  la  plus  pénible 
de  son  épreuve  —  si  nous  pouvions  comprendre  tout  cela  —  aussi  faible= 
ment  que  ce  soit,  et  il  faut  que  ce  soit  faiblement,  j'en  suis  sûr,  mes  frères 
et  sœurs  —  nous  voudrions  à  tout  jamais  marcher  dorénavant  dans  la  lu= 
mière  de  la  vérité.  Si  nous  pouvions  voir  le  Sauveur  des  hommes  souffrir 
dans  le  Jardin  et  sur  la  croix  et  pouvions  pleinement  prendre  conscience 
de  tout  ce  que  cela  signifie  pour  nous,  nous  aurions  le  désir  de  garder 
ses  commandements  et  nous  aimerions  le  Seigneur,  notre  Dieu,  de  tout 
notre  cœur,  de  tout  notre  pouvoir,  de  tout  notre  esprit  et  de  toutes  nos 
forces,  et  nous  le  servirions  au  nom  de  Jésus=Christ24. 


Les  enfants  et  la  Sainte=Cène 

Tous  les  saints  doivent  assister  à  la  réunion  de  Sainte=Cène.  Ceci  est 
exigé  de  tous  les  membres  de  l'Eglise.  Personne  n'est  exempté  ni  excusé, 
si  ce  n'est  pour  invalidité  ou  pour  cause  de  maladie.  Il  n'y  a  pas  non  plus 
de  limite  d'âge.  Il  y  a  bien  des  années  on  a  accordé  la  possibilité  d'admi= 


24  Conf.  Rep.,  octobre  1929,  pp.  62,  63.  Voir  aussi  D.  &  A.  59:5. 
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nistrer  la  5ainte=Cène  à  l'Ecole  du  Dimanche,  parce  que  l'on  pensait 
qu'on  pourrait  y  enseigner  aux  enfants  le  respect  de  cette  ordonnance 
sacrée.  Mais  cette  innovation  n'excuse  ni  n'exempte  et  n'a  jamais  été  in= 
troduite  pour  excuser  ou  exempter  un  quelconque  membre  de  l'Eglise 
d'assister  au  service  de  5ainte=Cène  normalement  prévu.  Ce  commande^ 
ment  est  pour  tous  les  membres  de  l'Eglise,  jeunes  et  vieux,  les  estropiés, 
les  aveugles,  les  sourds  et  tous  ceux  qui  sont  physiquement  capables 
d'être  présents. 

Le  fait  que  cette  ordonnance  a  été  accordée  aux  Ecoles  du  Dimanche  a 
suscité  chez  certains  membres  de  l'Eglise  le  sentiment  que  les  enfants  ne 
sont  pas  tenus  d'assister  au  service  de  Sainte=Cène  ordinaire,  mais  tel 
n'est  pas  le  cas.  «Souviens=toi  de  ton  créateur  pendant  les  jours  de  ta 
jeunesse»,  lisons=nous  dans  les  Ecritures,  «avant  que  les  jours  mauvais 
arrivent  et  que  les  années  s'approchent  où  tu  diras:  Je  n'y  prends  point 
de  plaisir25.» 

Et  Malachie  déclare:  «Alors  ceux  qui  craignent  l'Eternel  se  parlèrent  l'un 
à  l'autre;  l'Eternel  fut  attentif,  et  il  écouta;  et  un  livre  de  souvenir  fut 
écrit  devant  lui  pour  ceux  qui  craignent  l'Eternel  et  qui  honorent  son 
nom26.»  Ainsi  en  sera=t=il  aujourd'hui,  un  livre  de  souvenir  sera  gardé 
pour  tous  ceux  qui  adorent  le  Seigneur  dans  les  alliances  exigées  de  nous 
dans  l'ordonnance  de  la  Sainte=Cène. 

//  faut  instruire  les  enfants  à  la  réunion  de  Sainte=Cène.  Il  est  écrit  à  pro= 
pos  des  Néphites,  à  l'époque  où  leur  âme  était  pleinement  chargée  de  foi 
grâce  à  la  visite  personnelle  du  Seigneur,  qu'ils  trouvaient  du  plaisir  à 
marcher  selon  les  commandements  qu'ils  avaient  reçus,  «persévérant 
dans  le  jeûne  et  dans  la  prière  et  se  réunissant  souvent  pour  prier  et  pour 
écouter  la  parole  du  Seigneur»27.  De  plus  leurs  petits  enfants  recevaient 
en  bénédiction  des  manifestations  remarquables. 

Le  Seigneur  a  fixé  l'âge  de  responsabilité  à  huit  ans.  A  cet  âge  les  enfants 
doivent  être  baptisés  et  ont  ainsi  droit  à  toutes  les  bénédictions  en  tant 
que  membres  de  l'Eglise.  Un  enfant  qui  est  devenu  membre  de  l'Eglise 
par  le  baptême  est  tenu  par  le  même  commandement  —  car  il  s'adresse  à 


25  Eccl.  12:3. 

26  Mal.  3:16. 

27  4  Néphi  12. 
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tous  les  membres  de  l'Eglise  —  d'assister  aux  réunions  de  Sainte=Cène 
régulièrement  fixées. 

Quiconque  se  considère  comme  dévot  et  qui  est  fidèle  à  assister  person= 
nellement  à  ces  réunions,  mais  qui  néglige  ce  devoir  en  ce  qui  concerne 
ses  enfants,  leur  permettant  de  courir  les  rues  ou  d'occuper  autrement 
leur  temps  contrairement  à  la  manière  commandée  par  le  Seigneur,  se 
rend  coupable  de  transgression.  Le  Seigneur  n'a=t=il  pas  déclaré  avec 
force  que  les  parents  en  Sion  ou  dans  l'un  quelconque  de  ses  pieux  ont  le 
devoir  d'enseigner  à  leurs  enfants  les  doctrines  du  royaume,  et  que  s'ils 
négligent  cet  important  devoir,  le  péché  sera  sur  la  tête  des  parents28? 

De  quelle  meilleure  manière  les  parents  peuvent=ils  instruire  leurs  en= 
fants  que  par  l'exemple?  Où  les  enfants  peuvent=ils  être  mieux  instruits 
des  voies  du  Seigneur  qu'en  assistant  à  ces  réunions  sacrées?  Et  cepen= 
dant  ce  n'est  que  trop  fréquemment  que  les  jeunes  membres  de  l'Eglise 
sont  absents  aux  réunions  de  Sainte=Cène. 

Les  enfants  doivent  assister  à  la  réunion  de  Sainte=Cène.  Nous  ne  som= 
mes  pas  justifiés  lorsque  nous  pensons  que  si  les  enfants  assistent  à 
l'Ecole  du  Dimanche  et  y  prennent  le  pain  et  l'eau  en  souvenir  du  corps 
et  du  sang  de  notre  Rédempteur,  ils  ont  accompli  leur  devoir.  Le  Seigneur 
a  exigé  qu'en  tant  que  membres  de  l'Eglise  ils  soient  présents  à  la  ré= 
union  prévue  qu'il  a  lui=même  décrétée  et  fixée  pour  le  profit  et  le  salut 
de  tous  les  membres  de  son  Eglise. 

Il  n'y  a  rien  de  compliqué  dans  le  plan  de  salut  que  les  petits  enfants  ne 
puissent  comprendre.  Il  y  a  des  Eglises  qui  ont  enténébré  leurs  doctrines 
de  mystères  et  de  cérémonies  symboliques  que  même  les  adultes  ne  peu= 
vent  pas  saisir,  mais  tout  ceci  est  étranger  à  l'Evangile  de  Jésus=Christ. 
Sinon  notre  Sauveur  aurait  fixé  l'âge  de  notre  responsabilité  à  vingt  et 
un  ans  ou  à  une  autre  période  où  l'esprit  est  mûr  et  non  à  huit  ans.  Frères 
et  sœurs  —  parents  en  Sion  —  votre  devoir  solennel  est  d'être  régulière= 
ment  présents  aux  services  de  Sainte=Cène  de  l'Eglise,  et  vous  êtes  aussi 
tenus  de  veiller  à  ce  que  vos  enfants,  que  leur  Père  céleste  a  confié  à  votre 
charge,  soient  également  là29. 


28.  D.  &  A.  68:25— 29. 

29  Era,  vol.  40,  pp.  171, 182. 
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Les  enfants  doivent  prendre  la  Sainte=Cène.  Tous  les  petits  enfants  ap= 
partiennent  virtuellement  à  l'Eglise  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  huit  ans.  S'ils 
meurent  avant  cet  âge,  ils  entreront  dans  le  royaume  céleste.  Le  Sauveur 
a  dit:  «Le  royaume  des  cieux  est  pour  ceux  qui  leur  ressemblent1*0.»  Alors 
pourquoi  seraient=ils  privés  de  la  Sainte=Cène? 

Les  non=membres  et  la  5ainte=Cène.  Les  non=membres  ne  peuvent  pas  se 
conformer  aux  alliances  englobées  dans  les  bénédictions  de  la  Sainte= 
Cène  et  par  conséquent  ne  doivent  pas  la  prendre.  Ils  sont  suffisamment 
âgés  pour  raisonner  et  doivent  comprendre  que  la  Sainte=Cène,  en  ce  qui 
concerne  les  adultes,  est  réservée  à  ceux  qui  se  sont  repentis  de  leurs  pé= 
chés  dans  les  eaux  du  baptême. 

On  peut  dire  à  une  réunion:  «La  Sainte=Cène  sera  maintenant  admi= 
nistrée  aux  membres  de  l'Eglise»  lorsqu'il  y  a  des  non=membres  présents; 
sinon  il  est  inutile  de  dire  quoi  que  ce  soit  de  ce  genre.  Si  des  non=mem= 
bres  sont  présents  et  prennent  la  Sainte=Cène,  nous  ne  ferons  rien  pour 
les  en  empêcher,  car  il  est  manifeste  qu'ils  la  prennent  en  toute  bonne 
foi  malgré  la  nature  de  l'alliance. 

Refuser  la  Sainte=Cène  à  ceux  qui  sont  indignes.  Le  Seigneur  a  dit  que 
nous  ne  devons  permettre  à  personne  de  prendre  la  Sainte=Cène  indigne= 
ment.  Cela  signifie,  comme  je  comprends  la  chose,  quiconque  dans 
l'Eglise  s'est  trouvé  dans  une  transgression  ou  l'autre  et  ne  s'est  pas  re= 
penti.  Cela  s'applique  aussi  à  l'apostat31. 


30  Matt.  19:14. 

31  Correspondance  personnelle. 
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Nature  des,  264,  268 

Traversent   les   objets   compacts,   267, 

268 
Corps  spirituels,  état  ressuscité  des,  264, 

266 

Nature  tangible  des,  264,  266 
Corps    télestes,    certains    ressusciteront 

avec  un,  266,  267 

Pouvoir    de    procréation    refusé    aux, 

266,  267 

Résurrection  des,  40,  41,  275,  276 
Corps  terrestres,  certains  ressusciteront 

avec  un,  266,  267 

Le   pouvoir  créateur  refusé   aux,   266, 

267 

Résurrection  des,  40,  41,  275 
Corruption,   la   résurrection  vainc   l'état 

de,  266,  267 

La  résurrection  met  fin  à  la,  258,  259 
Cowdery,    Oliver,    position    de,    comme 

historien  et  greffier  de  l'Eglise,  191 

Témoignage  de,   concernant  la  résur= 

rection,  253,  254 

Venue  d'Elie  auprès  de,  122, 123 
Créateurs,  les  êtres  exaltés  obtiennent  la 
qualité  de,  43,  44 
Créer  des  mondes,  les  êtres  exaltés  ob= 

tiennent  le  pouvoir  de,  54,  55 
Cruche  d'huile,  bénédiction  d'Elie  sur  la, 

103 


D 

Damnation,  40 

La  désobéissance  conduit  à  la,  41 

Les  désobéissants  ressuscitent  pour  la, 

16 

L'impudicité  conduit  à  la,  93,  94 

Les  impurs  hériteront  l'état  de,  100 

La  limitation  des  naissances  conduit  à 

la,  89,  90 

Nature  de  la,  212,  213 

Le  rejet  de  l'Evangile  conduit  à  la,  132 

Téleste,  nature  de  la,  31 
Daniel,  enseigne  la  résurrection,  248,  249 
Débonnaires,  hériteront  la  terre  céleste, 

34 
Degrés  de  gloire,  il  est  raisonnable  de 
croire  aux,  29 

Lois  et  conditions  relatives  aux,  29,  41 
Les  membres  de  l'Eglise  peuvent  obte= 
nir  n'importe  lequel  des,  36 
Restrictions  à  la  progression  dans  les, 

3941 
Déluge,  changements   provoqués   par  le, 

295,  296 

Eaux  disponibles  pour  le,  296 

La  foi  permet  d'accepter  le,  293,  299 

Objections  aux,  293 

La  terre  baptisée  par  le,  297 
Désirs,  jugement  selon  les,  80 
Désobéissance,  85 

Châtiment  du  Seigneur,  pour  la,  86 

Les  clefs  englobent  le  pouvoir  de  dé= 

lier  de  la,  87 

Le  divorce  suscite  la,  85 

Destruction  des  droits  des  enfants  par 

la,  83,  86 

Les  divorces  découlent  de  la,  83,  86 

Justification  de  la,  dans  certains  cas, 

85 

Lois   de  l'Evangile   concernant  la,   83, 

87 

Nations  détruites  à  cause  du  fléau  de 

la,  87 

Le  plan  de  l'Evangile  ne  laisse  aucune 

place  à  la,  83,  84 

Promesses  de  l'exaltation  perdues  par 

la,  86 

Le  salut  perdu  par  la,  83,  84 

Tragédie  de  la,  83,  84 
Deuxième  résurrection,  les  corps  terres= 

très  se  lèvent  dans  la,  30 
Dieu,  appartenance  à  la  famille  de,  173, 

174 
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Epreuve  mortelle  de,  54 

Famille  de,  70,  71 

Justice  de,  127, 132 

Perfection  de,  43 

Premier  mariage  accompli  par,  74,  75 

Les  saints  en  la  présence  de,  305 
Dieu  du  feu  phénicien:  Baal,  105 
Dieux,  atteindre  l'état  de,  41 

Les  êtres  exaltés  atteignent  l'état  de, 

43-55 

L'état  de,  obtenu  grâce  au  mariage,  67, 

69 
Dignité,  le  salut  pour  les  morts  est  basé 

sur  la,  181,  183 
Divinité,  les  êtres  exaltés  parviennent  à 

la,  43/  55 

Les  fils  de  Dieu  parviennent  à  la,  46, 

47 
Domination,   les   êtres   exaltés   parvien= 

nent  à  la  plénitude  de  la,  43,  44 
Dotation,  donnée  sur  la  montagne  de  la 

transfiguration,  158, 159 

Ensign  Peak,  lieu  de  la,  159 

Exaltation  obtenue  par  la,  52,  53 

Les  jeunes  doivent  chercher  à  recevoir 

la,  236,  237 

La  justice,  condition  préalable  à  la  ré= 

ception  de  la,  237,  238 

Les  missionnaires  reçoivent  les  béné= 

dictions  de  la,  238,  239 

Nature  de  la,  au  temple  de  Kirtland, 

226 

Nature  protectrice  de  la,  235,  236 

Nécessité  de  la,  pour  les  travailleurs 

à  la  généalogie,  201 

On  devient  fils  grâce  à  la,  47,  48 

Pas  d'exaltation  sans  la,  236 

Promesse  de  la,  donnée,  223 

Règles  relatives  à  la,  235,  240 

Respect  des  alliances  dans  le  cadre  de 

la,  237,  240 


Eau,  baptême  d',  301,  303 
Ecclésiastique,  les  actions  d'Elie  rappor= 

tées  par  Y,  106, 107 
Ecriture,  Adam  avait  la  connaissance  de 

Y,  190, 191 
Ecritures,  règles  d'interprétation  des,  96, 

97 
Eddy,  Robert  Henry,  intérêt  généalogi= 
que  de,  125 


Edersheim,  cité:   croyance  des  Juifs  en 

la  venue  d'Elie,  101 
Eglise,    la    doctrine    du    salut    pour   les 

morts  prouve  la  divinité  de  Y,  132,  135 

La  doctrine  du  salut  universel  prouve 

la  divinité  de  Y,  132, 135 

Fausses    histoires   concernant   Y,   188, 

189 

Place  de  la  tenue  des  registres  dans 

Y, 190, 193 

Primitive,    la    résurrection    causa    la 

prospérité  de  Y,  246 

Progrès  de  Y,  144 

Rejetiée    s'il    n'y    a    pas    d'œuvre    du 

temple,  164 

Responsabilités  de  Y,  142, 144 

Se  marier  dans  Y,  yS,  79 

Les  temples  prouvent  la  divinité  de  Y, 

221 

La  tenue  des  registres:  responsabilité 

de  1',  190, 193 
Eglise     catholique,     baptême     pour     les 

morts  supprimé  par  Y,  157 

Enseignements  apostats  de  Y,  58,  61 

Faux   enseignements   sur  le   salut  des 

morts,  133,  134, 179, 180 
Eglise  du  Premier=Né,  devenir  membres 

de  Y,  50,  51 

Les  êtres  exaltés  deviennent  membres 

de  Y,  49,  50 

Nature  de  Y,  49,  50 
Eglise,  fait  d'être  membre,  le  salut  n'est 

pas  garanti  par  le,  22,  27 
Eglise,   histoire   de   Y,   importance,  189, 

190 
Eglise,  membres  de   1',  degrés  de  salut 

des,  36 
Eglise,  registres  de  Y,  jugement  à  partir 

des,  189, 190 
Election,  doctrine  de  Y,  53,  54 
Elias,  enseignements   du   Nouveau   Tes= 

tament  concernant,  107, 109 
Elie,  Achab  averti  par,  104 

Achab  à  la  recherche  d',  103, 104 

Les  apocryphes  racontent  les  actes  d', 

106,  107 

Apparition  d',  à  Joseph  Smith  et  à  OU= 

ver  Cowdery,  122, 123 

Apparition    d',    à    la    transfiguration, 

108, 109 

Les  clefs  d',  préservent  la  cellule  fa= 

miliale,  126 

Elisée  appelé  par,  106 
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Enseignements     du     Nouveau    Testa* 

ment  concernant,  107,  109 

Les   esprits    participent   à   l'œuvre   d', 

119 

Fait  venir  le  feu  du  ciel,  105,  106 

Fuite  d',  à  Beer=Scheba,  106 

Jean=Baptiste    pas   la   même   personne 

qu',  107,  108 

Les  Juifs  ont  foi  en  la  venue  d',  101 

Légende  concernant,  101,  102 

Malachie  prédit  la  venue  d',  115 

Ministère  d',  dans  l'Antiquité,  103,  113 

Miracles  d',  103,  107 

Mission  d',  dans  l'Antiquité,  116, 117 

Mission  et  pouvoir  de   scellement   d', 

115, 126 

Mission    d',    dans    les    derniers   jours, 

117 

Le   monde   prouve   la   venue   d',   122, 

126 

Montre  la  justice  et  la  miséricorde  de 

Dieu,  115 

Moroni  prédit  la  venue  d',  116, 117 

Morts  ressuscites  par,  103 

Oint  des  rois  et  des  prophètes,  106 

Pas    de    baptême   pour   les    morts    du 

temps  d',  113,  116 

Pouvoir  d',  existait  au  midi  des  temps, 

158 

Pouvoir  de  scellement  détenu  par,  116, 

120 

Les  prêtres  de  Baal  défiés  par,  105,  106 

Preuve  de  la  venue  d',  122,  126 

Prophéties  concernant,  111,  112 

La   publication   d'histoires   de   famille 

fait  suite  à  la  venue  d',  125,  126 

Raison  de  l'enlèvement  d',  109,  110 

La   recherche   généalogique   prouve   la 

venue  d',  123,  126 

Rencontre  d'Abdias  avec,  103,  104 

Résurrection,  119 

Rétablissement  des  clefs  par,  110,  111 

Rétablissement  de   toutes   choses   par, 

109 

La    révélation    nécessaire    pour    com= 

prendre  la  venue  d',  115,  116 

Le    salut   vient   grâce    au    pouvoir   de 

scellement  d',  121 

Scelle  les  cieux,  103 

La  terre   serait  maudite  s'il  n'y  avait 

eu  la  venue  d',  120, 121 

Traditions  concernant,  101, 102 

Enlèvement  d',  106,  107 


Venue  d',  m,  113 

Venue  d',  dans  les  derniers  jours,  113 
Elisée,  appelé  par  Elie,  106 
EUKhudr,   tradition   musulmane   concer» 

nant  Y, 101 
Enfants,  aucune  bénédiction  refusée  aux, 

60,  61 

Celui  des  parents  qui  est  digne  a  droit 

aux,  92,  93 

Les   cœurs    des,   se   tournent   vers   les 

pères,  X22,  126 

Le  divorce  annule  les  droits  des,  83,  85 

Droit  permanent  des,  à  la  famille,  85 

Droits  sur  les,  92,  93 

Enseignements    des,   à    la    réunion   de 

Sainte=Cène,  324,  325 

Exaltation  des,  60 

Héritent  le  royaume  céleste,  57,  60 

Innocence  originelle  des,  55,  60 

Le  mariage  céleste  enseigné  aux,  79 

Naissance  des,  dans  l'alliance,  90,  93 

Nature  des,  228,  230,  213 

N'ont  pas  besoin  du  baptême,  55,  59 

Pas  de  tentation  pour  les,  62 

Présence  des,  à  la  réunion  de  5ainte= 

Cène,  325 

Progression  des,  après  la  résurrection, 

60,  62 

Rédemption  des,  55,  62 

Résurrection  des,  272 

Sainte=Cène  donnée  aux,  323,  326 

Salut  des,  55,  62 

Salut  pour  les,  de  toutes  races,  61 
Enfants  d'esprit,  les  êtres  exaltés  auront 

la  bénédiction  d'avoir  des,  54,  55;  72, 

73 
Enoch,  promet  le  salut  pour  les   morts, 

Ensign   Peak,   dotations   données   sur   Y, 

Ephraïm,  Israël  recevra  ses  bénédictions 

d',  233,  234 
Epouse,  soin  dans  le  choix  de  Y,  80,  81 
Esaïe,   promet   le   salut   pour   les    morts, 

150 
Esprit,  rôle  joué  par  Y,  dans  le  baptême, 

301,  302 
Esprits,  désirent  naître  dans  un  lignage 

juste,  90 

Participent  à  l'œuvre  d'Elie,  119 

Visite  promise  du  Christ  aux,  153,  154 
Ethbaal,  Jézabel,  fille  d',  104 
Etres  enlevés,  état  mortel  des,  278,  279 
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Etres    ressuscites,   aident   à   l'œuvre   du 

temple,  235 

Données    généalogiques    fournies    par 

les,  145, 146 

Pas  de  mort  pour  les,  258 
Etres  télestes,  n'arriveront  jamais  à  l'état 

céleste,  39 
Etres  terrestres,  limitation  à  la  progres= 

sion  des,  39,  41 
Evangile,    beaucoup    se    voient    refuser 

dans  la  mortalité  f'occasion  d'entendre 

1',  131, 132 

Confessions  réfutées  par  Y,  128,  129 

Le  divorce  ne  fait  pas  partie  de  Y,  83, 

87 

Enseigné  dans   le  monde  des  esprits, 

129, 130 

Les  hommes  s'entendront  enseigner  Y, 

129, 132 

Loi  de  l'acceptation  de  Y,  131,  132 

Nature  céleste  de  Y,  306,  307 

Obligation  de  recevoir  le  message  de 

y.  175 

Les  ordonnances  par  procuration  font 

partie  de  Y ,  138,  139 

Responsabilité  de  prêcher  Y,  142 

Le  salut  pour  ceux  qui  ne  connaissent 

pas  1',  173, 174 

Vérités  de  Y,  enseignées  dans  tout  le 

royaume,  31,  32 

Vie  spirituelle  obtenue  par  Y,  211,  212 

Les    vivants    et    les    morts    entendent 

prêcher  Y,  129, 132 
Eve,  création  et  mariage  d',  73,  75 
Exaltation,  l'alliance  de  Y,  63,  64 

L'appartenance  à  l'Eglise  du  Premier= 

Né  fait  partie  de  Y,  49,  50 

Certains  parviennent  au  royaume  cé= 

leste  sans  Y,  40,  41 

Conditions  requises  pour  atteindre  Y, 

5°,  55 

Le  conjoint  désobéissant  peut  priver 

celui  qui  est  digne  de  Y,  69,  70 

Définition  de  Y,  18 

Dieu  atteignit  Y,  54,  55 

Le  divorce  rompt  la  promesse  de  Y,  84 

Les  dotations  et  les  scellements  sont 

essentiels  à  Y,  48,  51,  52;  236,  237 

Eligibilité  pour  obtenir  Y,  50 

Les  enfants  d'esprit  nés  dans  l'état  d', 

72/73 

Les  enfants  héritiers  de  Y,  60,  61 

Etat  céleste  de  Y,  32,  33 


La  famille  continue  dans  l'état  de  Y, 

69,73 

Les  femmes  non=mariées  peuvent  par= 
venir  à  Y,  79,  80 

Le  mariage  céleste  est  essentiel  à  1', 
50,  51,  69 

Le  mariage  est  essentiel  à  Y,  40,  41 
Nature  de  Y,  43,  44 

On  doit  vaincre  toutes  choses  pour 
obtenir  Y,  33,  34 

L'ordre  patriarcal  existe  dans  Y,  71,  72 
La  plénitude  du  Père  fait  partie  de  Y, 
5^/52 

Signification  de  Y,  20,  21 
Tout  est  englobé  dans  Y,  43,  45 
Expiation,  la  doctrine  du  péché  originel 
nie  le  pouvoir  de  Y,  56,  57 
Les  enfants  sauvés  par  Y,  56,  59 
Nature  vicariale  de  Y,  138, 139 
La  résurrection  est  universelle  grâce 

à  Y,  33/  34 

La  Sainte=Cène  rend  témoignage  de  Y, 
3^5/ 316 

Le  salut  est  basé  sur  Y,  13 
Ezéchiel,  enseigna  la  résurrection,  248 


Factions  apostates,  l'œuvre  du  temple  in= 

connue  des,  231,  232 
Famille,  continuation  céleste  de  la,  70,  72 

Droit  des  enfants  à  la  perpétuation  de 

la,  85,  86 

Eternité  de  la,  70,  73 

Les  êtres  exaltés,  jouissent  de  la  con= 

tinuation  de  la,  70,  73 
Famille  de  Dieu,  qualité  de  membre  dans 

la,  70,  71;  166, 167 

Les  scellements,  essentiels  à  l'appar= 

tenance  à  la,  167 
Familles,  histoires,  la  venue   d'Elie  an= 

nonce  la  publication  d',  123,  125 

Union  patriarcale  des,  70,  73 
Femmes    (célibataires),    exaltation   pour 

les,  79,  81 
Feu,  dieu  du,  Baal  adoré  comme,  105 
Feu,  Elie  fait  tomber  le,  du  ciel,  105,  107 
Feu  éternel,  nature  du,  210 
Fidèles,  aucune  bénédiction  refusée  aux, 

169 
Filles  de  Dieu,  atteignent  l'exaltation,  45, 

48 

Héritent  la  vie  éternelle,  18 


333 


Fin,  persévérer  jusqu'à  la,  13,  22,  27,  33, 

96,97 
Foi,  basée  sur  la  justice,  289,  290 

Le  Christ  est  le  centre  de  la,  281 

Le  déluge  accepté  par  la,  293,  299 

Joseph  Smith  bénéficiaire  de  la,  281, 

282 

La  loi  de  la,  281,  289 

Lois  et  conditions  de  la,  281,  299 

Les  médecins  travaillent  avec  la,  292, 

293 

Les  miracles  découlent  de  la,  289,  299 

Nécessité  de  la,  283 

Pas  de  salut  sans  la,  12,  23,  24,  135, 

136 

Les  philosophies  du  monde  détruisent 

la,  299 

Révélations  refusées  par  manque  de, 

283 

Tout  est  révélé  par  la,  284 
«Foi  seule»,  doctrine  de  la,  idée  fausse 

des  sectes  concernant  la,  135,  137 

Nie  la  justice  de  Dieu,  137 

L'homme  damné  s'il  croit  en  la,  136 
Foyers  brisés,  tragédie  des,  83,  84 
Frère,  susciter  une  postérité  à  son,  78,  79 


On   a   besoin   de   personnes   capables 

comme,  201,  202 

Qualifications  des,  200,  202 

Responsabilité  des,  147, 148 
Gentils,    la    construction    des     temples, 

œuvre  des,  233,  234 
Gloire,  degrés  de,  29,  41 

Royaumes  de,  29,  32 
Grâce,  controverse  des  sectes  au  sujet  de 

la,  285, 286 

L'immortalité  et  la  vie  éternelle  vien- 
nent de  la,  287,  288 

Loi  de  la,  284,  289 

Les  oeuvres  s'unissent  à  la,  288,  289 

La  rédemption  est  possible  grâce  à  la, 

19 

Le  salut  par  la,  284, 289 

Tout  salut  vient  par  la,  287 
Grands=prêtres,   responsabilité   des,  vis» 

à=vis  de  l'œuvre  du  temple,  142 
Grant,  Rachel,  sermon  prononcé  aux  fu= 

nérailles  de,  272 
Greffiers,  de  paroisse   et  de  pieu,  res= 

ponsabilités  des,  en  matière  de  tenue 

de  registres,  192, 193 

Qualifications  des,  193 


Généalogie,    chercheurs,     doivent     faire 

preuve  de  précision,  197, 199 
Généalogie,    consultants    de    recherche, 

choix  de,  202 
Généalogie,    données    à    préparer    Iong= 

temps  d'avance,  198 

Fournie  par  des  êtres  ressuscites,  145, 

146 
Généalogie,   recherche,   but   de    la,   195, 

196 

Caractère  passionnant  de  la,  124 

Limitation  à  la,  195, 197 

Règles    et   procédures    concernant    la, 

195, 202 

La  venue  d'Elie   prouvée  par  la,  123, 

126 
Généalogique,   Société,   but   de   la,   199, 

200 

N'est  pas  une  organisation  auxiliaire, 

200 
Généalogiques,  Sociétés,  La  venue  d'Elie 

annonce  la  création  des,  123,  126 
Généalogiques,     travailleurs,      dotations 

essentielles  pour  être  des,  200,  201 


H 

Handicapés,  n'ont  pas  besoin  du  baptê= 

me,  61,  62 

Salut  des,  61,  62 
Harris,   Martin,    témoignage   de,   sur   la 

résurrection,  253,  254 
Hazael,  onction  d',  comme  roi,  106 
Helem,  baptême  d',  313 
Héritiers,  l'alliance  permet  aux   enfants 

de  devenir,  91,  93 

Parviennent  à  l'exaltation,  92 
Héritiers    de    l'alliance,    péchés    commis 

par  les,  91,  93 
Hiddekel,  bord  du  fleuve,  considéré  com= 

me  temple,  219 
Histoire,  aide  la  civilisation,  187,  188 

Définition  de  Y,  187 

Faux  enregistrements  de  1',  188,  189 

Jugement  par  1',  190, 191 

L'obtention  du  salut  est  rattachée  à  1', 

187, 191 

Précision  de  1',  191, 192 

Le  progrès  aidé  par  1',  187 

Rédaction  tendancieuse  de  1',  188,  189 
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Le  Seigneur  commande  d'écrire  Y,  189, 

Tenue  d'une,  personnelle,  193,  195 
Homme,  état  déchu  de  Y,  39,  40 

Obligation  de  se  marier  de  Y,  78 

La  procréation  est  requise  de  Y ,  87,  91 
Horeb,  considéré  comme  temple,  219 
Hyde,  Orson,  consacre  le  temple  de  Nau= 

voo,  229 


I 

Illégitimes,  la  procréation  d'enfants,  une 

malédiction,  87,  88 
Immersion,  pourquoi  le  baptême  doit  se 

faire  par,  28,  288 
Immortalité,  définition  de  Y ,  14,  16 

La  grâce,  base  de  Y,  309,  310 

Nature  de  Y,  14, 18 

Tous  en  hériteront,  32,  33 

Tous  les  hommes  ressusciteront  pour 

l',i6 

Universelle,  18, 19 
Imperfections     physiques,     résurrection 

sans,  268,  269 
Impies,  souffrance  des,  avant  la  résur= 

rection,  276 
Impudicité,  le  péché  d',  93,  94 
Impudiques,  damnation  des,  94 
Impureté,  pas  de  salut  en  cas  d',  183, 

184 
Impurs,  la  damnation  promise  aux,  100 

Pas  de  salut  pour  les,  27 
Indifférence,  les  bénédictions  du  temple 

perdues  par,  183, 184 
Indignes,  les  bénédictions  du  temple  re= 

fusées  aux,  65 

La  Sainte=Cène  refusée  aux,  326 
Indulgences,  vente  d',  par  l'Eglise  apo= 

state,  179, 180 
Infidèles,   le   salut  est   refusé   à   jamais 

aux, 184 
Ingratitude,  péché,  14 
Innocence,  les  enfants  dans  un  état  d', 

55^56 
Israël  a  accepté  l'Evangile  dans  le  monde 

des  esprits,  130 

Ephraïm  est  à  la  tête  d',  234 

Mission  mondiale  d',  233 

Un  reste  d',  dans  toutes  les  nations, 

232, 233 

Temples  en,  218 


J 
Jacques,  cité:  Le  salut  par  les  œuvres, 

285 

Clefs  reçues  par,  sur  la  montagne  de 

la  Transfiguration  109, 112 

Dotations  données  à,  158,  163 

Enseignements  de,  concernant  la  grâce 

et  les  œuvres,  284,  288 
Jean,  cité:  Devenir  un  fils  de  Dieu,  45 

cité:  Fils  de  Dieu,  33 

cité:  La  résurrection,  274,  275 

reçoit  les  clefs  sur  la  montagne  de  la 

Transfiguration,  108,  109 

reçoit  la  dotation,  158, 163 
Jean=Baptiste,  nie  être  Elie,  108 
Jéhu,  oint  roi,  106 
Jeunesse,  doit  s'efforcer  d'obtenir  sa  do= 

tation,  237,  238 

Ordonnances  accomplies  par  la,  156 
Jézabel,  méchanceté  de,  104, 106 
Joie,  la  résurrection  apporte  une  plénitu= 

de  de,  263 
Jonas,  le  Christ  croyait  en  l'histoire  de, 

292 
Josué,  le  soleil   s'arrêta  sur  l'ordre  de, 

291 
Journaux,  tenue  de,  193, 194, 195 
Jugement,  base  du,  30 

Les    femmes    non=mariées    récompen= 

sées  dans  le,  80 

L'homme  reconnaîtra  la  justice  du,  38 

Les  œuvres,  base  du,  35,  36,  176,  177, 

184 

Preuve  du,  dans  la  doctrine  du  salut 

universel,  127, 148 

Preuve  du,  dans  la  venue  d'Elie,  115 

Les  registres  de  l'Eglise,  base  du,  189, 

191 
Juifs,  la  venue  d'Elie,  tradition  parmi  les, 

loi,  102 
Justice,  la  doctrine  de  la  «foi  seule»  nie 

le  principe  de  la,  137 
Justice,  la  foi  vient  à  cause  de  la,  289, 

290 

La  Sainte=Cène  conduit  à  la,  322 

Le  salut  est  basé  sur  la,  21,  27 

Le  salut  pour  les  morts  est  basé  sur  la, 

181, 182 


Lamanites,  construction  de  temples  par 

les,  231,  234 
Langue,  nature  de  la,  d'Adam,  190,  194 
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Lazare,  parabole  de,  152 

Lectures   on   Faith,   le   prophète,  auteur 

des,  303,  304 
Légendes,  Elie  a  une  place  de  distinction 

dans  les,  loi,  102 
Légèreté,   inconvenance,  de   la,   à   la   ré= 

union  de  Sainte=Cène,  342,  343 
Léhi,  généalogie  de,  les  plaques  d'airain 

contenaient  l'enregistrement  de  la,  187, 

188 
Libre   arbitre,   la   rédemption  condition= 

nelle  gouvernée  par  le,  19 

On  ne  peut  obtenir  le  salut  sans  le,  12 
Limitation  des  naissances,  la  damnation 

résulte  de  la,  88,  89 

Loi  de  l'Evangile  relative  à  la,  85,  89 

Méchanceté  de  la,  87,  89 

Perte  du  salut  à  cause  de  la,  88 
Livre  de  Mormon,  témoin  de   la   résur= 

rection,  252,  253 
Livre  de  souvenir,  tenu  par  Adam,  200, 

201 
Loi,  le  Seigneur  agit  selon  la,  27 

Le  salut  pour  ceux  qui  sont  sans,  29 
Lucifer,  les  enfants  ne  peuvent  être  ten= 

tés  par,  55,  62 

Révolte   de,   dans   la  vie   prémortelle, 

205, 206 
Lumière,  les  êtres  exaltés  obtiennent  une 

plénitude  de,  43,  45 

On  parvient  au  salut  en  acceptant  la, 

183 
Luther,   Martin,   hostile   à   la   vente   des 

indulgences,  179, 180 
Lyman,    Francis    M.,    cité:    le    salut    des 

membres  de  l'Eglise,  23 

M 

Mahujah,  considéré  comme  temple,  218 
Maison  des  Dotations,  considérée  com= 

me  temple,  229,  230 
Maison  du  Père,  beaucoup  de  demeures 

dans  la,  29,  41 
Malachie,  prédit  la  venue  d'Elie,  115 

promet   le  salut  pour  les   morts,  151, 

152 
Manifestations   merveilleuses,  le  temple 

de  Kirtland  siège  de,  225,  226 
Mari,  soin  dans  le  choix  du,  80,  81 
Mariage  céleste,  Adam  vivait  l'ordre  du, 

73/74 

Les  apostats  nient  le,  75,  76 


Bénédictions  du,  pour  les  femmes  non- 
mariées,  79,  80 

Les  bénédictions  suprêmes  de  l'Evan* 
gile  sont  accordées  grâce  au,  63,  64 
Les  clefs  d'Elie  permettent  d'accomplir 
le,  117, 118 
Les  clefs   requises   pour   accomplir   le, 

77>7& 

Devenir  fils  de  Dieu  grâce  au,  69,  70 

La  divinité  atteinte  grâce  au,  67,  68 

Les  enfants  héritiers  du,  60,  61 

L'exaltation  acquise  grâce  au,  50,  51 

Les   impies   se   verront   refuser   le,  au 

ciel,  76,  77 

Lois  et  conditions  du,  63,  81,  82 

Lois  gouvernant  l'ordre  du,  77,  82 

Nature  conditionnelle  des  bénédictions 

du,  53,  54 

Nature  du,  30 

Obligation  de  contracter  le,  77,  78 

On  doit  enseigner  les  lois  du,  aux  en= 

fants,  79 

La  perfection  ne  peut  se  faire  que  grâ= 

ce  au, 86 

La  plénitude  du  Père  s'acquiert  grâce 

au,  67,  68 

Premier,  accompli  par  Dieu,  74,  75 

Restrictions  relatives  au,  76,  77 

Les  sadducéens  nient  le,  75,  77 

La  vie  éternelle  résulte  du,  63 
Mariage  civil,  la  mort  met  fin  au,  64,  65 

On  devient  serviteur  dans  l'éternité  si 

l'on  a  contracté  le,  65,  70 
Mariage,  conjoint,  soin  dans  le  choix  du, 

80,  81 
Marier  les   morts,  pratique  de,   pas  ap= 

prouvée,  169 
Matthieu,  témoignage  de,  concernant  la 

résurrection,  252 
McCabe,  Joseph,  nie  la  résurrection  du 

Christ,  246 
Médecins,  la  foi  va  avec  les,  292,  293 
Melchisédek,  traditions  concernant,  102 
Mer,  retour  de  la,  dans   les   régions  du 

nord,  295,  296 
Meurtriers,  les  ordonnances   par  procu= 

ration  refusées  aux,  182, 183 
Millenium,    adaptation    des    scellements 

pendant  le,  169,  170 

Oeuvre  du  temple  pendant  le,  235 

Pratique  du  salut  pour  les  morts  pen= 

dant  le,  160 
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Les    registres    généalogiques    révélés 

pendant  le,  160, 161 
Miracles,  la  foi,  cause  des,  289,  299 

Mise  en  doute  de  la  réalité  des,  289, 

290 
Misère,  les  damnés  connaîtront  la,  185, 

186 
Miséricorde,   preuve   de,   dans   la   venue 

d'Elie,  115 
Missionnaires,  dotation  donnée  aux,  238, 

239 
Mississipi,   premiers   baptêmes   pour  les 

morts  accomplis  dans  le  fleuve,  161 
Moïse,  apparition  de,  lors  de  la  Transfi= 

guration,  108, 109 

Enlèvement  de,  106 

Raison  de  l'enlèvement  de,  109,  110 
Monde,  le  mariage  du,  76,  77 
Monde  des  esprits,  division  dans  le,  215, 

216 

L'Evangile  enseigné  dans  le,  129,  132, 

^52/ 154 

Israël  acceptera  l'Evangile  dans  le,  130 

Offre  du  salut  dans  le,  174 

On  se  mêlera  les  uns  aux  autres  dans 

le,  152, 153 

Les  péchés  pardonnes  dans  le,  153,  154 

Le  salut  dans  le,  152, 155 
Montagne  de  la  Transfiguration,  consi= 

dérée  comme  temple,  219,  220 

Dotations  données  sur  la,  163 

Moïse  et  Elie  apparaissent  sur  la,  108, 

110 

Révélation  sur  la,  219 
Montagnes,    utilisées    comme     temples, 

218,  219 

Renversées,  294,  296 
Moroni,  la  venue  d'Elie  prédite  par,  116, 

117, 161 
Mort,  Adam  vivait  avant  le  temps  de  la, 

73/74 

Assujettissement  de  la,  à  la  puissance 

du  Christ,  242,  243 

Destruction  de  la,  par  la  résurrection, 

276, 277 

Détruite  par  le  Christ,  244 

Met  fin  au  mariage  civil,  64 

Nature  de  la,  203 

Péchés  conduisant  à  la,  97,  98 

Les  personnes  non=mariées  reçoivent 

la,  comme  héritage,  68,  69 

Quand  les  ordonnances  par  procura= 

tion  doivent  être 


accomplies  après  la,  170, 171 
La  résurrection  met  fin  à  la,  258,  259 
Signification  de  la,  68,  69 
Mort  spirituelle,  Adam,  assujetti  à  la,  16, 

17 

Conduite  menant  à  la,  207,  208 

L'Evangile  sauve  de  la,  211,  212 

Lois  et  conditions  relatives  à  la,  203, 

216 

Nature  de  la,  204,  205 

Première  mort  spirituelle  comparée  à 

la,  208,  211 

La  vie  éternelle  est  l'opposé  de  la,  205 
Mortalité,     beaucoup     n'entendent    pas 

l'Evangile  dans  la,  131, 132 

Les  bénédictions  de  la  naissance  dans 

la,  87,  88 

Dieu  est  passé  par  la,  54 

Les  êtres  enlevés  encore  toujours  dans 

la,  278,  279 

Nature  probatoire  de  la,  n,  12,  27 

La  résurrection  préparée  par  la,  264 
Mortels,  les  ordonnances  du  temple  ac= 

complies  par  les,  170 
Morts,  baptêmes  pour  les,  155, 158 

Damnation  des,  129 

L'Evangile  enseigné  aux,  129,  132 

Pas  de  perfection  sans  les,  168 

Pas  de  salut  sans  les,  166, 168 

Prières  pour  les,  par  l'Eglise  catholi= 

que,  133 

Les  représentants  des,  ceux  qui  vont 

au  temple,  228 

Les  saints  travaillent  au  salut  des,  143, 

148 

Le  salut  des,  129 

Le  salut  ne  peut  être  imposé  aux,  175, 

181 
Morts=nés,    entrée    de    l'esprit    dans    le 

corps  des,  260,  261 

Résurrection  des,  260,  261 


N 

Naboth,  assassiné  par  Achab,  106 
Naissance,  l'esprit  entre  dans   le  corps 

avant  la,  261 

L'immortalité  et  la  vie  éternelle  sont  le 

résultat  de  la,  87,  88 

Importance  de  la,  87,  88 

Des    parents    justes    sont    importants 

dans  la,  90,  93 
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Naissance    dans    l'alliance,    bénédictions 

de  la, 91,  93 
Nations,  le  divorce  conduit  à  la  destruc» 

tion  des,  86,  87 

Païennes,  rédemption  des,  275 

Néphites,  les  données  historiques,  bé= 

nédiction  pour  les,  187,  188 

Rebaptême  pratiqué  par  les,  312,  313 
Non=membres,  la  Sainte=Cène  n'est  pas 

conçue  pour  les»  326 
Nouvelle    Jérusalem,    édification    de    la, 

231-235 


O 

Obéissance,  le  mariage  céleste  fait  partie 
de  Y,  64,  65 

On  devient  cohéritiers  grâce  à  Y,  46 
On  obtient  la  qualité  de  fils  grâce  à  Y, 
46,  47 
On  obtient  l'exaltation  grâce  à  Y,  43, 

55 

On  obtient  la  vie  éternelle  grâce  à  Y, 

15,  16 

Pas  de  salut  sans  Y,  14,  15,  41,  135, 

136 

La   régénération   spirituelle  est   le   ré= 

sultat  de  Y,  211,  212 

Le  salut  est  basé  sur  Y,  22,  27 
Objets    compacts,    les    corps    ressuscites 

traversent  les,  267,  268 
Oeuvre  du  temple,  accomplissement  or= 

donné  de  Y,  197, 198 

Accomplissement  de  Y,  par  les  frères 

de  la  prêtrise,  171, 172 

Aider  les  autres  dans  Y,  147,  148 

Les  bénédictions  découlent  de  Y,  172 

La  conversion   est  nécessaire  pour  Y, 

148 

L'Eglise  sera  rejetée  si  elle  n'accomplit 

pas  Y,  164 

L'exaltation  céleste  est  le  seul  but  de 

Y, 168, 169 

Le  millénium  est  une  période  d',  235 

Programme  proposé  pour  Y,  147 

Les  rebelles  n'ont  pas  droit  aux  béné= 

dictions  de  1',  176, 181 

Responsabilités  de  l'Eglise  vis=à=vis  de 

Y,  141, 148 

Restrictions  à  l'accomplissement  de  Y, 

196,  197 


Vieux  et  jeunes  doivent  prendre  part 
à  1',  146 
Oeuvres,  le  Christ  a  enseigné  la  néces- 
sité des,  284,  285 

Controverse   des   sectes   au   sujet   des, 
284,  285 

La  grâce  s'unit  aux,  288,  289 
Les  hommes  jugés  par  les,  35 
Loi  des,  284,  289 
On  obtient  le  salut  grâce  aux,  22,  27 

Oiseaux,  résurrection  des,  261 

Ordonnances,  accomplissement  d',  pour 
les  morts,  139,  140 

Les  clefs  d'Elie  permettent  d'accomplir 
les,  117, 118 

Nature  céleste  des,  181, 182 
Nature  vicariale  des,  138, 139 
On  a  accès  au  royaume  céleste  grâce 
aux, 305, 306 

Le  pouvoir  du  scellement  est  nécessaU 
re  pour  accomplir  les,  116, 117 
Réservées  aux  derniers  jours,  149,  150 

Ordonnances  du  temple, 

On    devient    membre    de    l'Eglise    du 

Premier=né  grâce  aux,  49,  50 

On  obtient  l'exaltation  grâce  aux,  48, 

52,53 

Pas  accomplies  pour  tous,  168 

Restrictions    à    l'accomplissement   im= 

médiat  des,  170,  171 

Seuls    les    mortels    accomplissent    les, 

170 
Ordonnances  par  procuration, 

Accomplies  au  midi  des  temps,  158 

Accomplissement  des,  155, 166 

Accomplissement     des,     pas     requises 

pour  tous,  181, 182 

But  des,  139,  140 

Devoir  d'accomplir  les,  202 

Dispositions  prises  pour  les,  138,  139 

Programme  proposé  pour  les,  92,  93, 

181,  182 

Les  rebelles  ne  profitent  pas  des,  178, 

179 

Refus  des,  aux  assassins,  182, 183 

Les  temples,  sont  l'endroit  où  s'accom= 

plissent  les,  163, 164 
Ordre  patriarcal,  les  enfants  nés  dans  Y, 

82 
Organisations  auxiliaires,  la  Société  Gé= 

néalogique  n'est  pas  une  des,  200 
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Pâque,  fête  de  la,  315,  317 
Paradis,  les  justes  iront  au,  215 

Nature  du,  214,  215 
Pardon,   la    repentance   et   le   châtiment 

sont  parfois  requis  pour  obtenir  le,  98, 

99 
Parenté,  recherche  généalogique  pour  la, 

195, 196 
Parents,  les  enfants  peuvent  être  récla= 

mes  par  les,  92,  93 

Fausses  traditions  qu'Elie  et  Melchisé= 

dek  étaient  sans,  102 
Paul,  cité:  Le  baptême,  une  résurrection, 

305 

cité:  Le  Christ  détruit  la  mort  par  la 

résurrection,  276,  277 

cité:  Cohéritiers  du  Christ,  33,  204 

cité:  La  famille  dans  le  ciel,  yo,  71 

cité:  Le  salut  par  la  grâce,  284,  285 

cité:  Sortes  de  corps  dans  la  résurrec= 

tion,  42 

Enseignements  de,  concernant  la  grâce 

et  les  œuvres,  284,  289 
Pauvreté,  le  temple  de  Kirtland  construit 

à  une  époque  de,  224 
Péché,  comparaison  du,  originel  avec  le, 

personnel,  19 

On  meurt  au,  grâce  au  baptême,  304, 

305 

On  obtient  réellement  le  pardon  du, 

grâce  à  la  repentance,  309 
Péché  impardonnable,  l'alliance  rompue 

par  le,  92 

La  mort  spirituelle  est  le  résultat  du, 

207,  208 
Péché  originel,  caractère  condamnable  de 

la  doctrine  du,  55,  56 

Fausse  doctrine  du,  55,  59 
Péché  sexuel,  énormité  du,  93,  95 
Péchés,  l'accès  au  royaume  de  Dieu  est 

interdit  par  les,  185, 186 

On  ne  peut  pas  obtenir  le  salut  si  on 

a  commis  des,  22,  26 

Pardon  des,  dans  le  monde  des  esprits, 

154/^55 
Péchés  menant  à  la  mort,  pas  de  repen= 

tir  pour  les,  97,  98 
Penrose,  Charles  W.,  cité:  Baptême  de 

la  terre  par  le  déluge,  299 
Perdition,  Caïn  considéré  comme,  260 

Lucifer  considéré  comme,  210,  211 


Pères,  les  cœurs  des,  se  tourneront  vers 

les  enfants,  122, 126 

Notre  devoir  est  de  chercher  à  con* 

naître  les,  126 

Promesse  du  salut  faite  aux,  149,  152 
Perfection,  comment  atteindre  la,  27 

Les  êtres  exaltés  parviennent  à  la,  43, 

45 

Le  mariage  céleste  jette  les  bases  de  la, 

86 

La  mort  est  essentielle  à  la,  167, 168 

L'organisation  familiale  conduit  à  la, 

167, 168 
Persévérer  jusqu'à  la  fin,  nécessité  de, 

183, 184 

Rapport  entre  le  salut  pour  les  morts 

et,  183, 186 
Philosophies,  la  foi  détruite  par  les,  299 

La  résurrection  niée  par  les,  247,  248 
Pierre,  cité:  Assurer  notre  appel  et  notre 

élection,  53,  54 

Cité:   Le   Christ  visite  les   esprits   en 

prison,  153, 154 

Reçoit  les  clefs  sur  la  montagne  de  la 

Transfiguration,  109, 110 

Reçoit  la  dotation,  158, 163 
Pionniers,  rebaptême  des,  310,  311 
Plan  de  salut,  Adam  reçut  la  connaissan= 

ce  du,  16, 19 

Ingratitude  vis=à=vis  du,  14 

Conditions  du,  13 
Plaques  d'airain,  données  généalogiques 

notées  sur  les,  187, 188 
Plénitude  du  Père,  les  êtres  exaltés  par= 

viennent  à  la,  32,  33,  51,  52 

Le  mariage  céleste  mène  à  la,  66,  67 
Poissons,  résurrection  des,  261 
Porte  étroite,  définition  de  la,  22 
Postérité,  susciter  une,  à  son  frère,  82 
Postérités,  les  êtres  exaltés  ont  droit  à  la 
continuation  des,  18 
Pot  de  farine,  Elie  bénit  le,  103 
Pouvoir,  les  êtres  exaltés  obtiennent  une 
plénitude  de,  43,  45 
Pouvoir  de  scellement,  effet  conditionnel 

du,  96 

Elie  avait  la  mission  et  les  clefs  du, 

116, 117 

Rétablissement  du,  117, 119 

Toute  autorité  englobée  dans  le,  117 

L'unité     familiale     continuera     dans 

l'éternité  grâce  au,  166 


339 


Pratt,  Orson,  cité:   Baptême  de  la  terre 

par  le  déluge,  298 

Cité:  Sortes  de  corps  ressuscites,  266 

Cité:  Le  salut  conditionnel  et  incondi= 

tionnel,  18, 19 
Première  Présidence:  citée:   Le  baptême 

uniquement  pour  le  royaume  céleste, 

308 
Prêtres,  les  êtres  exaltés  deviennent  des, 

32,33 

Deviennent    membres    de    l'Eglise    du 

Premier=né,  49,  50 
Prêtres  de  Baal,  Elie  lance  un  défi  aux, 

105 
Prières,    pour    les    morts,    accomplisses 

ment  de,  par  l'Eglise  apostate,  133 
Prison,  les  saints  ouvrent  les  portes  de 

la,  132,  133 
Prison  spirituelle,  les  antédiluviens  gar= 

dés  dans  la,  150, 151 

Les  esprits  télestes  dans  la,  30,  31 

Les  rebelles  vont  dans  la,  214,  215 
Prisonniers,  sortent  de  prison,  150, 159 
Procréation,  l'homme  a  reçu  le  comman= 

dément  de  se  conformer  à  la  loi  de  la, 

87,91 

Seuls  les  corps  célestes  ont  le  pouvoir 

de  la,  266,  267 
Progrès,  l'histoire  aide  au,  187 
Progression,  limitation  à  la,  39,  41 
Progression    éternelle,    limitations    à   la, 

39,41 

Limitations    terrestre   et    téleste   à   la, 

30,31 

Le  mariage  céleste  essentiel  à  la,  63 

Sortes  de,  39,  41 
Promesses  faites  aux  pères,  nature  des, 

149,152 
Prophétie,  la  parole  plus  certaine  de  la, 

53,  54 
Prophéties,     la     mission     d'Elie     prédite 
dans  les,  m,  113 

R 
Radbod,  histoire  de,  à  propos  du  salut 

pour  les  morts,  134 
Rebaptême,  histoire  et  but  du,  309,  313 

La  perte  des  registres  à  l'origine  du, 

311 

Les  pionniers  subirent  le,  310,  311 

Pratique  néphite  du,  312,  313 

Renouvellement  des   alliances   par  le, 

310, 311 


Les  saints  égarés  se  soumirent  au,  311 

Le  salut  accessible  sans,  312 
Rebelles,  destin  des,  184, 185 

Ordonnance   par   procuration    refusée 

aux,  178,  179 

Pas  de  salut  pour  les,  184,  186 

Pas  de  salut  pour  les  morts  pour  les, 

176, 181 
Rébellion,  Lucifer  devint  Perdition  pour 

cause  de,  210 
Recommandation  pour  le  temple,  la  de= 

mander     suffisamment     longtemps     à 

l'avance,  171 
Rédemption,   l'expiation  du   Christ   pro= 

duit  la,  13,  14 

Les   fils  de  perdition  ne  parviendront 

jamais  à  la,  209 

Nature  conditionnelle  et   incondition= 

nelle  de  la,  18, 19 

Nature  universelle  de  la,  18,  19 

La   repentance   essentielle,   suite   à   la 

chute  spirituelle,  pour  obtenir  la,  15, 

16 

Sens  ordinaire  de  la,  20 

Sens  spécial  de  la,  20,  22 
Régénération   spirituelle,    l'obéissance   à 

l'Evangile  produit  la,  211,  212 
Registres,    perte    des,    par   les    premiers 

saints,  310 

Responsabilité  de  l'Eglise  en  matière 

de,  192, 193 

Responsabilité    individuelle    de,    193, 

195 

Le   Seigneur   commande    la   tenue   de, 

190, 194 

Tenue  de,  194 

Tenue  de,  loi  divine  de  la,  187,  202 

Tenue  personnelle  de,  193,  195 
Registres   historiques,  importance   de  la 

précision  des,  191,  192,  198,  199 
Registres    des    temples,    les    préparer    à 

l'avance,  198, 199 

Les  préparer  dans  l'ordre,  197,  198 
Registres  patriarcaux,  tenue  et  garde  des, 

195 
Remariages,  désapprouvés  en  dehors  du 

temple,  81,  82 
Repentance,  l'adultère  et  la  loi  de  la,  94, 

95 

Le  baptême  vient  après  la,  308,  309 

L'exaltation  obtenue  grâce  à  la,  55 

La  flétrissure  du  péché  enlevée  par  la, 

309 


340 


Le  pardon  n'est  jamais  accordé  sans, 

94/97 

Pas  de  rédemption  hors  des  griffes  de 

la  chute  spirituelle  sans  la,  16 

Pas  de  salut  sans  la,  13,  14,  93,  184, 

186 

Les    souffrances    éternelles    éliminées 

grâce  à  la,  154 
Représentants   au   temple,   font   du   tra= 

vail   par   procuration   pour   les   morts, 

138, 139 

Représentent  les  morts,  139 
Responsabilités,  importance  relative  des, 

141, 143 
Résurrection,    Aima  et    Amulek    ensei= 

gnent  la  perfection  dans  la,  269 

Les   anciens    apôtres,   témoins    de    la, 

251,  252^ 

Le  baptême,  une  forme  de,  303 

Bénédictions   reçues   grâce  à   la,   263, 

264 

Le  Christ  a  obtenu  tout  pouvoir  grâce 

à  la,  247 

Le  christianisme  a  survécu  grâce  à  la, 

245, 246 

La  chute  a  rendu  nécessaire  la,  241, 

242 

Cinq    témoins    modernes    de    la,    253, 

255 

Communion  avec  Dieu  grâce  à  la,  243, 

244 

Corps  célestes  dans  la,  274 

Corps  spirituels  dans  la,  264 

Corps  télestes  dans  la,  275,  276 

Corps  terrestres  dans  la,  275 

La  corruption  abolie  grâce   à  la,  265, 

266 

Doctrine  de  la,  151,  247 

Elie  passe  par  la,  119 

Les  enfants  grandissent  dans  la,  60,  62 

Les  enfants  se  lèvent  dans  la,  272 

Des  enfants  spirituels  naissent  après, 

la/  72,  73 

Enseignements  d'Amulek  au  sujet  de 

la,  249 

Enseignements    du    Christ   concernant 

la,  249 

Enseignements   de   Daniel   concernant 

la,  248 

Enseignements    d'Ezéchiel    concernant 

la,  248 

Le  Christ  est  la,  248 


Les   fils   de  perdition  obtiendront  la, 

208,  255,  260 

L'homme  sauvé  du  diable  par  la,  263 

II  est  facile  de  croire  en  la,  247,  248 

Le  fait  de  ne  pas  se  marier  entraîne  le 

chagrin  dans  la,  65 

Incorruption  dans  la,  263 

Joseph  Smith  témoin  de  la,  251,  255 

Le  Livre  de  Mormon  témoigne  de  la, 

252 

Loi  de  la,  241,  262 

Matthieu  témoin  de  la,  252 

Met  de  la  vie  dans  le  christianisme, 

245, 246 

Moment  de  la,  279 

La  mort  détruite  par  la,  276,  277 

La  mortalité,  état  de  préparation  pour 

la,  264 

Les  mort=nés  se  lèveront  dans  la,  260, 

261 

Nature  littérale  de  la,  250 

On  obtient  un  corps  parfait  et  appro= 

prié  dans  la,  269 

On  parvient  à  la  perfection  physique 

grâce  à  la,  271 

«Opinion»  d'Alma  au  sujet  de  la,  278 

Ordre  dans  la,  272,  279 

Pas  de  difformités  ni  d'imperfections 

dans  la,  268 

Pas  de  maladies  dans  la,  271 

Pas  de  mort  après  la,  258 

Perfection  physique  dans  la,  268,  269 

Les  philosophies  nient  la  réalité  de  la, 

247, 248 

La  plénitude  de  joie  s'obtient  grâce  à 

la,  263,  264 

Pouvoir  guérisseur  de  la,  271 

Preuves  de  la,  dans  les  derniers  jours, 

251, 256 

Raison  de  la,  249,  250 

Le  salut  vient  par  la,  263,  279 

Le  second  avènement  sera  le  moment 

de  la,  273,  274 

Sortes  de  corps  dans  la,  41 

Souffrances  des  impies  avant  la,  276 

Tous  parviennent  à  la,  33,  34 

Tous  les  hommes  se  lèveront  dans  la, 

262 

Toute  vie  sujette  à,  20 

Toutes  les  formes  de  vie  ont  part  à  la, 

261,  262 

Universalité  de  la,  33,  34,  255,  260 

La  vie  ou  la  damnation  résultent  de 


341 


la,  273,274 
Rétablissement,  loi  du,  294,  295 

Nature  presque  instantanée  de  la,  dans 

la  résurrection,  272,  273 

Rôle  d'Elie  dans  la  réalisation  du,  117, 

120 

La  terre  sujette  à  la  loi  du,  294,  295 
Révélation,  caractère  fragmentaire  de  la, 

161 

Les  lois  du  salut  viennent  de  la,  12,  13 

Le  manque  de  foi  fait  que  la,  est  re= 

fusée,  283 

La  venue  d'Elie  n'est  connue  que  par 

la,  115, 116 
Révérence,  les  réunions   de  Sainte=Cène 

méritent  la,  319 
Rigdon,  Sidney,  n'a  pas  écrit  les  Lectu= 

res  on  Faith,  282 

Témoignage    de    la    résurrection    par, 

253,254 
Ripley,  Robert,  cité:  Un  poisson  avalant 

un  homme,  292 
Rois,    deviennent    membres    de    l'Eglise 

du  Premier=né,  49 

Les  êtres  exaltés  parviennent  à  l'état 

de,  32 
Royaume  céleste,  le  baptême  nécessaire 

pour  parvenir  au,  306,  307 

La  cellule  familiale  continue  dans  le, 

L'exaltation  dans  le,  32,  33 

Lois  et  conditions  relatives  au,  32,  35 

Les  ordonnances  de  l'Evangile  ne  s'ap= 

pliquent  qu'au,  190, 191 

Les  ordonnances  du  temple  concernent 

le,  48 

Seuls  les  sanctifiés  parviennent  au,  99 

Tous  les  enfants  sauvés  dans  le,  57,  62 
Royaume  de  Dieu,  les  méchants  seraient 

malheureux  dans  le,  185,  186 

Les  morts  justes  sauvés  dans  le,  129 

Les  morts  rebelles  se  verront  refuser 

une  place  dans  le,  129 

L'obéissance  d'abord  est  requise  pour 

être  admis  dans  le,  173,  176 

Le  péché  exclut   les   hommes  du,  185 

Le  royaume  céleste  est  appelé,  32 

Le  salut  dans  le,  22,  23,  24 
Royaume    téleste,   certains    membres   de 

l'Eglise  iront  dans  le,  36 

Les  êtres  terrestres  administreront  le, 

15 

Lois  et  conditions  relatives  au,  35,  39 


Pas  de  mariage  dans  le,  76,  -jj 
La  présence  céleste  est  refusée  au,  15 
Royaume  terrestre,  certains  membres  de 
l'Eglise  iront  dans  le,  36 
Ceux  qui   ne  sont  pas  vaillants   iront 
dans  le,  36,  37 

Etat  de  ceux  qui  parviennent  au,  35, 
36 
Des   êtres    célestes   administreront    le, 

15 

Lois  et  conditions  relatives  au,  34,  37 
Pas  de  mariage  dans  le,  76 
La  seconde  chance  de  salut  conduit  au, 
175,  176 
Royaumes   de   gloire,   lois   et   conditions 
relatives  aux,  29,  32 
Ministères  au  sein  des,  15 
Restrictions  à  la  progression  dans  les, 

39,4i 

Vérités  de  l'Evangile  enseignées  dans 

les,  31,  32 


Sacrifice,  l'exaltation  s'obtient  par  le,  55 

La  Sainte=Cène  remplace  l'offrande  de, 

316, 317 
Sadducéens,  nient  le  mariage  céleste,  75, 

76 
Sagesse,   les  êtres  exaltés  obtiennent  la 

plénitude  de  la,  43,  44 
Sainte=Cène,  alliance  de  la,  320,  323 

Ceux  qui  sont  indignes  de  prendre  la, 

319, 320 

Les   enfants   doivent   prendre   la,   323, 

326 

L'Esprit  s'obtient  grâce  à  la,  316 

Il  est  commandé  aux  saints  de  prendre 

la,  315 

La  justice  découle  de  ce  que  l'on  prend 

la,  322 

Lois  et  conditions  relatives  à  la,  315, 

326 

Les  non=membres  ne  doivent  pas  pren= 

dre la,  326 

Rend   témoignage  de   l'expiation,  315, 

316 

Le  sacrifice  remplacé  par  la,  316,  317 

Se  souvenir  des  souffrances  du  Christ 

pendant  la,  323 

Violation  des  alliances  de  la,  321,  322 
Sainte=Cène,  réunion  de,  alliances  renou= 

velées  à  la,  318 


342 


Les  enfants  instruits  à  la,  324,  325 
Institution  de  la,  par  le  Christ,  317 
Instructions  relatives  à  la,  317,  321 
Nature  solennelle  de  la,  318 
Présence  des  enfants  à  la,  324,  325 
La  présence  de  tous  les  saints  requise 
à  la,  323, 324 
Principes  pour  la,  318 
La  révérence  est  nécessaire  à  la,  319 

Saint=Esprit,  baptême  du,  13 
Blasphème  contse  le,  53 
Droit  de  scellement  du,  96 
Pouvoir  de  lier  et  de  délier  du,  99 
La   Sainte=Cène   assure   la   compagnie 
du,  316 

Le  Saint=Esprit  de  promesse  est  la  mê= 
me  chose  que  le,  99 
Sceau  du,  pour  délier,  96, 100 
Témoigne  de  la  résurrection,  254,  255 

Saint=Esprit    de    promesse,    nature    du 
scellement  du,  96, 100 
Le  Saint=Esprit  est  la  même  chose  que 
le,  99 

Toutes   les   ordonnances   doivent  être 
scellées  par  le,  96 

Sainteté,  accession  à  la,  27 

Saints,  clefs  et  dotations  promises  aux, 
223 

Devenir  des,  27 

Le  mariage  céleste  commandé  aux,  64, 
65 

Les  portes  de  la  prison  d'esprit  ouver= 
tes  par  les,  132 

Le   salut   ne   sera  pas   obtenu   par  la 
moitié  des,  22,  27 

Salut,  analyse  du,  11,  27 

Les  anges  donnent  la  connaissance  du, 

15, 16 

Le  baptême  est  essentiel  au,  301—313 

Le  baptême  conduit  au,  305,  309 

Le  baptême  est  nécessaire  pour  le,  155, 

156 

Ceux  qui  meurent  sans  connaître  le, 

173, 174 

Ceux  qui  vainquent  parviennent  au,  33 

Comprendre  les  vérités  du,  11 

Dans  quelle  mesure  ceux  qui  n'ont  pas 

la  loi  de  l'Evangile  parviennent  au,  37, 

38 

Définition  conditionnelle  du,  18, 19 

Définition  inconditionnelle  du,  18, 19 

Définition  générale  du,  18, 19 

Définition  individuelle  du,  18,  19 


Le  divorce  cause  la  perte  du,  83,  84 

Efforts   faits  dans   la  vie  prémortelle 

pour  parvenir  au,  11, 12 

Les  enfants  obtiendront  le,  55,  62 

Enseignements  du,  dans  le  monde  des 

esprits,  174 

L'expiation  par  procuration,  base  du, 

138, 139 

Fausses  limitations  au,  128, 129 

Les  fidèles  parviendront  au,  168,  169 

La  foi  conduit  au,  281,  299 

La  foi  et  l'obéissance  sont  nécessaires 

au,  135, 137 

La  foi  pour  le,  281,  299 

La  grâce,  base  du,  287 

La  grâce  et  les  œuvres  s'unissent  pour 

apporter  le,  288 

Les  handicapés    mentaux   obtiendront 

le,  6i,  62 

Il  est  nécessaire  d'accepter  l'Evangile 

pour  obtenir  le,  132 

Importance  du,  11 

Les  impurs  n'ont  pas  la  promesse  du, 

100 

Les  indignes  se  verront  refuser  le,  176, 

181 

Les  infidèles  ne  parviendront  jamais 

au,  183, 184 

Jour  futur  du,  176 

Le  fait  d'accepter  la  lumière  dont  on 

dispose  conduit  au,  182, 183 

Le  libre  arbitre  est  essentiel  au,  12 

La  limitation  des  naissances  cause  la 

perte  du,  90,  91 

Loi  vicariale  du,  138, 139 

Maintenant  est  le  jour  du,  149,  150, 

176 

Les  membres  de  l'Eglise  n'ont  aucune 

garantie  de,  22,  27 

Les  morts  dignes  sont  essentiels  au, 

168 

Nature  céleste,  terrestre  et  téleste  du, 

30,31 

Nature  individuelle  du,  93 

Nature  révélée  du,  12, 13 

Les  œuvres  requises  pour  obtenir  le, 

22,  27 

Offre  universelle  du,  136, 138 

Pas  de  seconde  chance  pour  le,  173, 

186 

Les  péchés  nous  empêchent  d'atteindre 

le,  22,26 


343 


Persévérer  jusqu'à  la  fin  est  essentiel 

pour  atteindre  le,  183, 184 

Les  petits  péchés  nous  empêchent  d'at* 

teindre  le,  25,  26 

Place  de  l'histoire  dans  le  plan  du,  187, 

igo 

Le  pouvoir  de  scellement  d'Elie  est  es= 

sentiel  au,  121, 122 

Première  obligation  dans  le  cadre  du, 

141,  142 

Promesses  de,  faites   aux  pères,  149, 

152 

Le   rebaptême   n'est   pas   essentiel  au, 

312 

Les  rebelles  ne  peuvent  obtenir  la  ré= 

compense  du,  184, 186 

Recherche  post=mortelle  du,  27 

La    repentance,    condition    nécessaire 

pour  le,  184, 187 

La  résurrection  détermine  le  degré  du, 

263, 279 

La  Sainte=Cène  essentielle  au,  315,  326 

Sens  ordinaire  du,  20 

Sens  spécial  du,  20,  22 

Sorte  céleste  de,  32,  33 

Sorte  téleste  de,  30,  31 

Sortes  de,  18,  21 

Sortes    que   les    membres    de    l'Eglise 

peuvent  atteindre,  36,  37 

Tous  entendront  les  vérités,  260,  262 

Tous  reçoivent  l'ordre  du,  127, 132 

Tous  sauf  les  fils  de  perdition  parvien= 

dront  au,  29,  30 

La  vaillance  est  essentielle  à  l'obten= 

tion  du,  36,  37 

Les  vérités  du,  faciles  à  comprendre, 

11 
Salut  par  procuration,  certains  n'ont  pas 

droit  au,  174, 175 
Salut  pour  les  morts,  les   anciens  pro= 

phètes    enseignaient    la    doctrine    du, 

149, 152 

Les  apostats  ne  peuvent  parvenir  au, 

179 

Caractère  désintéressé  du,  140, 141 

Ceux  qui  ont  droit  au,  173, 176 

Comparaison  de  la  fausse  doctrine  de 

la  «foi  seule»  au,  135, 138 

Début  de  la  révélation  du,  161 

La  divinité  de  l'Eglise  montrée  par  les 

enseignements  du,  132, 135 


Faux   enseignements   catholiques   con- 
cernant le,  133, 134 
Fausse  pratique  catholique  relative  au, 

133/ 134 

Grandeur  de  la  doctrine  du,  139, 140 

Idées  fausses  concernant  le,  175,  176 

Importance  du,  139, 143 

Les  indignes  n'ont  pas  la  promesse  du, 

176, 181 

La  justice,  base  du,  182,  183 

Lois  et  conditions  relatives  au,  149, 172 

Nature  obligatoire  du,  145 

Nul  n'est  exempt  de  l'œuvre  du,  144, 

145 

Oeuvre     du,     réservée     aux     derniers 

jours,  159, 160 

Pas   de   pratique   du,   avant   le  Christ, 

157/ 158 

Les  promesses  d'Esaïe  relatives  au,  150 

Relation   entre   persévérer   jusqu'à   la 

fin  et  le,  183,184 

Réservé  à  la  dispensation  finale,  143, 

144 

Rétablissement  de  la  doctrine  du,  161, 

166 

Révélation  de  la  plénitude  de  la  doctri= 

ne,  162, 163 

Seules   les   personnes   dignes   peuvent 

bénéficier  du,  181, 182 

Tendance  à  la  conception  apostate  du, 

179, 180 

Vision  du,  161 
Salut  téleste,  nature  du,  30,  31 

La  plupart  des  hommes  parviendront 

au,  30.  31 
Salut  terrestre,  nature  du,  30,  31 
Salut  universel,  doctrine  du,  127, 148 
Sang,    l'élément    du,    dans    le    baptême, 

301, 303 
Sang  des  morts,  l'Eglise  a  la  responsabi= 

lité  du,  141 
Sarepta,  ministère  d'Elie  à,  103 
Satan,  Caïn  régnera  sur,  260 

Les  enfants  ne  sont  pas  tentés  par,  62, 

63 

Les    fils    de   perdition,    serviteurs    de, 

206, 207 
Sauveurs,  parvenir  au  rang  de,  139,  140 
Scellements,    adaptation   des,   au    millé= 

nium,  169, 170 

L'exaltation  obtenue  grâce  aux,  52,  53 

On  devient  fils  grâce  aux,  47 


344 


On  devient  membre  de  la  famille  de 

Dieu  grâce  aux,  167 

Politique     gouvernant     l'ac:complisse= 

ment  des,  168, 172 
Science,  insensé  de  douter  des  miracles 

de  la,  290,  291 
Seconde  mort,  nature  de  la,  129, 130 
Seconde  venue  du  Christ,  première  ré= 

surrection  au  moment  de  la,  273,  274 

Le  retour  d'Elie  montre  la  proximité 

de  la,  m,  112 
Secrétaires,  qualifications  des,  193 
Section  132:26,  interprétation  de  la,  96, 

100 
Serviteurs,   le  mariage   civil  mène  à  la 

catégorie  des,  65,  70 

N'obtiennent  pas  l'exaltation,  48 

Les  non=mariés  restent  des,  65,  66 
Serviteurs  du  Seigneur,  foi  aux,  281,  282 
Shélem,  considéré  comme  temple,  218 
Sidon,  ministère  d'Elie  à,  103 
Sidoniens,  nation  des,  104 
Sinaï,  considéré  comme  temple,  219 
Sion,  les  Gentils  aideront  à  l'édification 

de,  233, 234 
Smith,  George  A.,  travail  de,  au  temple 

de  Kirtland,  224,  225 
Smith,  Hyrum,  travail  de,  au  temple  de 

Kirtland,  224 
Smith,  Joseph,  apparition  d'Elie  à,  122, 

123 

cité:  Le  baptême  s'applique  au  royau= 

me  céleste,  34 

cité:  Le  châtiment  de  l'adultère,  94 

cité:  Clefs  données  sur  la  montagne  de 

la  Transfiguration,  110 

cité:    Comment    Dieu    est   parvenu    à 

l'exaltation,  54 

cité:    La    plus    grande    responsabilité 

personnelle,  143 

cité:  Le  mariage,  institution  du  ciel,  74 

cité:  Mission  et  pouvoir  d'Elie,  158 

cité:  Nature  obligatoire  du  salut  pour 

les  morts,  145 

cité:  Nécessité  urgente  de  faire  l'œu= 

vre  du  temple,  147 

cité:  L'obéissance  à    la    loi    complète 

nécessaire  au  salut,  41 

cité:  Pourquoi  Elie  est  venu,  112 

cité:  Prophétie  d'Abdias  sur  le  salut 

pour  les  morts,  152 


cité:  Responsabilité  vis=à=vis  du  sang 
des  générations  passées,  141 
cité:  Résurrection  des  fils  de  perdition, 
256, 257 

cité:  Révélations  sur  le  salut  pour  les 
morts,  173, 177 

cité:   Le  salut  pour  les  morts,  teneur 
des  Ecritures,  151 
Foi  en, 281, 282 

Lectures  on  Faith  composées  par,  282, 
283 

Rebaptême  de,  312,  313 
Témoignage    de,    de    la    résurrection, 
25^253 

Le  salut  pour  la  postérité  de,  24 
Smith,  Joseph  F.,  cité:  Enormité  du  péché 
sexuel,  94 

Cité:  Limitation  des  naissances,  90,  91 
Cité:  Perfection  dans  la  résurrection, 

2?2, 

Cité:   Résurrection  des  fils  de  perdi= 

tion,  256,  257 

Cité:    Se    marier   convenablement    ou 

pas  du  tout,  79 
Smith,  Joseph  Fielding,  expérience  mis= 

sionnaire  de,  58,  59 

Témoignage  de,  de  la  résurrection,  257 
Soleil,  arrêt  du,  291 
Souffrances  éternelles,  la  repentance  met 

fin  aux,  154 
Souper,   la  Sainte=Cène  n'est  pas  prise 

comme  un,  317 


Tabernacle  de  Moïse,  considéré  comme 

temple,  220,  230 
Taylor,  John,  cité:  Baptême  de  la  terre 

par  le  déluge,  298,  299 

Résurrection  des  fils  de  perdition,  257 
Témoignage,  on  ne  peut  pas  faire  l'ceu= 

vre  généalogique  sans,  200 
Témoins,  témoignage  du  salut  par  les,  11 

Témoignent  de  la  venue  d'Elie,  123 
Temple,  les  ordonnances  sont  plus  gran= 

des  que  le,  165, 166 

Les  ordonnances   par  procuration  ac» 

compiles  dans  le,  163,  165 
Temple  de  Jacob,  situé  à  Béthel,  217 
Temple  de  Kirtland,  bénédictions  reçues 

au, 225,  227 

But  du,  226,  227 

Clefs  rétablies  dans  le,  220 


345 


Comparaison  entre  le  temple  de  Nau= 

voo  et  le,  221,  222 

Description  du,  225 

Dotations  partielles  données  dans  le, 

164, 226, 227 

Histoire  du,  223,  228 

Manifestations  merveilleuses  dans  le, 

225, 226 

Pauvreté  des    constructeurs    du,   224, 

Profanation  du,  227,  228 

Le  Seigneur  commande  la  construction 

du,  223,  225 
Temple  du  Missouri,  construction  et  si= 

tuation  future  du,  230,  235 

Les  factions  apostates  ne  participeront 

pas  à  la  construction  du,  231 

Participation  des  Lamanites  à  la  con= 

struction  du,  231,  235 
Temple  de  Nauvoo,  achèvement  du,  164 

Baptême  pour  les  morts  dans  le,  163 

Construction  et  consécration  du,  229 

Les  dotations  pour  les  vivants  accom= 

plies  dans  le,  164 

Le  temple  de  Kirtland  comparé  au,  221, 

222 
Temple   de   St=George,  premières   dota= 

tions  pour  les  morts  accomplies  dans 

le,  164 
Temple  préparatoire,  le  temple  de  Kirt= 

land  considéré  comme,  227 
Temples,  admission  dans  les,  228 

Bosquets  et  montagnes  utilisés  comme, 

218, 219 

But  des,  228,  229 

Les  clefs  révélées  dans  les,  48 

Construction    de,    dans    les    derniers 

jours,  228,  231 

Définition  des,  217 

La  divinité  de  l'Eglise  prouvée  par  les, 

221 

Les  indignes  n'iront  pas  dans  les,  65 

Nature  et  antiquité  des,  217,  223 

Les  prophéties  prédisent  la  consrruc= 

tion  de,  dans  les  derniers  jours,  228, 

229 
Temples  néphites,  construction  de,  222 
Temples  païens,  les  vrais  temples  imités 

par  les,  222 
Terre,  changement  dans  la  surface  de  la, 

prédit,  294,  295 

Couverte  par  le  déluge,  296,  297 


Le  déluge  provoqua  des  changements 

sur  la,  295 

Destin  céleste  de  la,  34 

Mort  et  résurrection  de  la,  34,  35 

Résurrection  de  la,  281 

Rétablissement  de  la,  295,  296 

La   révélation   des    derniers    jours   ra« 

conte  le  rétablissement  de  la,  295 

La  venue  d'Elie  empêche  que  la,  ne  soit 

maudite,  120, 121 

Terre  céleste,  les  humbles  obtiennent  un 
héritage  sur  la,  34 

Terres,  destin  céleste  des,  35 

Thischbite,  Elie  appelé  le,  102 

Thompson,  T.  B.,  catalogue  des  histoires 
familiales  britanniques    publiées    par, 

Tourment  éternel,  nature  du,  210 
Tourments  de  Satan,  les  méchants  livrés 

aux,  97,  98 
Toutes  choses,  les  êtres  exaltés  acquiè= 

rent,  43,  45 
Transfiguration,  apparitions  sur  la  mon= 

tagne  de  la,  109,  110 
Translation,  Elie  enlevé  au  ciel  par,  106 

Moïse  et  Elie  parviennent  à  l'état  de, 

109, 110 

Raisons  de  la,  106 


U 

Ulaï,    bord   du    fleuve    de    1',    considéré 

comme  temple,  219 
Une  seule  chair,  les  personnes  mariées 

deviennent,  75 

V 

Vaillance,  pas  de  salut  sans  la,  36,  37 
Vaincre  toutes  choses,  le  fait  de,  apporte 

l'exaltation,  33,  34 
Vallées,  elles  seront  exhaussées,  294,  295 
Vérité,  enseignement  de  la,  dans  tous  les 

degrés  de  gloire,  31,  32 

Les  êtres  exaltés  parviennent  à  la  plé= 

nitude  de  la,  43,  45 
Vertueux,  damnation  de  ceux  qui  ne  sont 

pas,  93,  94 
Vie,  le  Christ  est  la,  212 

Résurrection  de  la,  273,  274 

Résurrection  à  la,  par  le  baptême,  304, 

305 


346 


Vie  éternelle,  scellés  à  la,  53,  54 

Définition  de  la,  14, 18 

L'exaltation,  récompense  de  ceux  qui 

parviennent  à  la,  204,  205 

La  grâce,  base  de  la,  286,  287 

La  mort  spirituelle,  inverse  de  la,  204, 

205 

Nature  de  la,  14,  18,  32,  33,  204,  205 

L'obéissance  essentielle  pour  parvenir 

à  la,  15, 16 
Vie  prémortelle,  efforts  dans  la  direction 

du  salut  dans  la,  11, 12 

Révolte  de  Lucifer  dans  la,  205,  206 
Vie  spirituelle,  le  baptême,  résurrection 

vers  la,  303,  304 

L'Evangile  apporte  la,  211,  212 

Lois  et  conditions  relatives  à  la,  203, 

216 

Passage  de  la  mort  à  la,  211,  212 
Vies  éternelles,  les  êtres  exaltés  parvien= 

nent  aux,  6y,  68 
Vision  béatifique,  fausse  doctrine  de  la, 

58 
Vivants,  salut  pour  les,  173, 186 

W 

Whitmer,  David,  témoigne  de  la  résur= 
rection,  253,  254 


Whitmer,  John,  poste  de,  comme  histo= 
rien  et  greffier  de  l'Eglise,  191 

Williams,  Frederick  G.,  rebaptême  de, 
310 

Wolfran,  nie  le  salut  pour  les  morts,  134 


Young,  Brigham,  cité:  Baptême    de    la 
terre  par  le  déluge,  297,  298 
Cité:   L'esprit   entrant   dans   le   corps, 
261 

Cité:  Héritiers  de  l'alliance,  92 
Cité:  Limitation  des  naissances,  90 
Cité:  Participation  des  esprits  à  l'ceu= 
vre  d'Elie,  119 
Cité:  La  vertu,  94 

Fonts  baptismaux  du  temple  de  Nau= 
voo  consacrés  par,  163 
Rebaptême  de,  310,  311 


Zacharie,  cité:  blessures  du  Christ,  270 
Zacharie,  responsabilité  vis=à=vis  du  sang 

de,  141 
Zorobabel,  temple  de,  220 


347 


